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MRELPAAN CT DRE s 
ET DOMESTIQUES, 


Choifis , experimentez , & très-approu= 
VEZ pour toutes fortes de Maladies 
internes & externes, & tres-difficiles 


A ° 
a guerir. 
8 ® 


Recueillis par les ordres charitables de PTluftre 
© Pieufe Madame Fouquet , pour foulager 
| les pauvres Malades, 


Revü & corrigé de quantité de fautes qui s’é- 
toient gliflées dans les précedentes Editions, 

. & augmenté de plufieurs Remedes qui Le 
font trouvez de plus dans le Manufcrit de 
ladite Dame ; Avec un Traité de PUfage du 

: Tabac & de fes Proprietez. 

| TOME SECOND. 


" / Le a... 
ÿ -… de J.-B. MARIE, Docteur- 
MD a Faculté de Paris, à Compiegne. 
Me À R IS, | 


C Z la Veuve Musier , à entrée du Quay L: 
des Auguftins , du côté du Pont S. Michel, 

… : à l'Olivier, 

M DCC KL. à 
- AVEC PRIT. ILEGE DU ROF, 


5  ACCOUCHEMENT. 
comme auff lors qu’elle ne pourra pas ex= 
pulfer l’arriere-faix, le poids d’un écu d’or. 


Lors qu’une femme ef} eniravail d'enfant. 


Prenez de la Myrtrhe & la pulverifez 
bien, mettez-en dans du vin blanc & en 
donnez à boire à la malade. 


Auvre pour le même fujet. 


Ayez une Pierre d’Aiole , attachez-la à 
la cuifle de la femme lors qu’elle eft en tra- : 
. vail , & l’enfant fortira ; mais ayez foin d’6- 
ter la pierre d’abord qu'il fera venu. L’œ@l 
d'un Liévre tué au mois de Mars, le faire 
fecher dans du fel & du poivre , fait le mé- 
me effet que la pierre d’Aigle. R 


Autre. 


Donnez à Ja malade dans du lait un peu | 
de Sufran, “ou bien du foye d’Anguille mis 
. en poudre ; & elle fera foulagée, 


Pour une femme qui n'a pas étébien purgée 
dans fon Accouchement. 


Ayez des feuilles de Fenoiïl fauvage ou | 
de Capillÿ Veneris , faités-les cuire dans de ! 
l'eau, & donnez à boire de cette décoûtion | 
à la maldde. La racine de Prvoime pile cn | 
breuvage y cfttrès-fouveraine, 


APOPLEXIE |: æ 
Por les tranchées des femmes nouvellement 
7: accouchées, | 


DRoGuEs. 


I) Renez Huile d'Olive » 3: cuillerées. 
Miel, 3. cuillerées. 


Gros vin , ti 3. cuillerées. 
PREPARATION. 


Mettez le tout dans un petit poélonfaites- 
Je un peu boüillir , & le remuez avec une 
cuillere, faites-en un cataplafme fur des étou- 
pes, & lPappliquez chaudement fur le ven- 
tre de la malade , ayant auparavant faufpou- 

dré ledit cataplafine de Cumin mis en pou- 


dre. 


s° 


APOPLEXIE. 


Pour faire venir la parole à ceux qui font 
tombés en Appoplexie.. Nr 


Yez de la graine © racines de Saxifra= 
LT ge & en faites mâcher au malade, sil 
le peut , ou bien reduifez-le en poudre & lui 
en faites prendre dans quelque liqueur. 


Aire 


1h «Prenez de la graine de Moutardebroyez- 
la ;incorporez-la avec du Vinaigre,& l'ap- 
| pliquez au nez du malade, 


Ai 


a“ COAST MENU 
Pour faire érernuer un Lerargique. 


Prenez de lagraine de Moutarde,broyeza 
la , & la faites fentir au malade. 


ASTHME 

Lo c’eft une difficulté qu’on a 

de refpirer, qui vient d’une influence 
de matiere pituiteufe qui fort du cerveau, la 
faignée du bras réiterée plufieurs fois y eff 
très-bonne ; comme aufli les lavemens un 
peu acres. L’efprit du Tabac où Petun , pris 
dans un verre d'Hydromel, depuis trois gou- 


es jufques à douze y eft merveilleux. 


Pour les Affhmariques, 
DROGUESs. 


Renez feuilles d'Hyfope ; 
Scabieufe , 


 Melffe, 


Lierre de terre 
Fleurs de Sange ou Muguet , par égale 


portion. 
PREPARATION. 


Faites infufer le tout dans du vin blanc; 
& y ajoûtez fur un demi feptier de cette in-. 
fufion deux onces d'Eau de vie avec un 

eu de Miel , & en donnez une cuillerée à la: 
Re au malade diverfes fois le jour ; fi vous 
: 


Me 
Eu 
Eh: 
54 


| ARRIERE-TAIX: 
ÿ mêlez une goûte d’'Efprit de fouffre elle 
fera beaucoup plus fouveraine. 


Autre. 1 


+ Prenez deux ou trois Figues de Carèmes 
faites-les tremper dans de l'Eau de vie man- 
gez-les le matin à jeun , & réiterez. 


Voyez COURTE-HALEINE. 
( Regime. CEA 


Les Affhmatiques doivent [e nourrir de 
viandes de bon [ang © de facile digeftion , 
éviter les viandes groffieres , © celles qui 
peuvent engendrer beaucoup de flegmes & 
ventofités , ne boire guéres de vin, éviter 
les broiillards & les lieux marécageux. 


ARRIERE-FAIX, 
Pour expulfer l'Arriere-faix , &r faire fortir 
* lenfant mort du ventre de la mere, gr 


° pour Luérir toutes tranchées 7 douleurs 
. de ventre après qu’elle ef} délivrée, 


P Renez les peaux ridées du gofier ou efto- 
mac des poules qui pondent , efluyez-les 
bien & les faites fécher au Soleil ; reduifez= 
les enfuite en poudre fort fubtile, & en don- 
1ez une dragme dansun peu de Vin blanc 
| la malade : vous pouvez réiterer la même 
lofe une fois ou deux le même jour , s’il ef 
: Ai) 


‘are 


6: AVORTEMENT ; BILLE. | 

befoin | & vous en verrez un effet admi- 

rable 1 | n 
Autre, 


.Ayez des aulx & en mettez dans un ré- | 
chaut de feu , faites recevoir la fumée qui | 
en proviendra à la femme par le bas, ou. 
bien prenez des fleurs de Soucy fêches & en: | 


faites prendre en breuvage à la malade, 


AVORTEMENT. 


Pour l'avortement des Femmes. 


Es femmes qui font fujettes à Avorter ;: | 
doivent manger fouvent de la Sauge. | 


PNB EN LES PNR : 
 Tifane pour purger la Bile. 


DRoOGUESs. 


nm 


Renez Pimpinelle, | 1. poignée. 4 
Sené, .. de poids d’une piftole, 4 
Curon, ; un féulerment. Ÿ 
Repliffe, | une petie branche.Ë 

. Chriffal mineral, | NO: dns 
Eau de Riviere, | A 2853 verres 
Cloux de Girofle, : 3. feulement.l 


PRE PA RMEEON 


Mettez le tout dans un vaiffeau de terre“ 
Verniflé, ayant coupé auparavant le Citron 


? 
| 


Vos 


BILLE., A LUS 
æn deux, l’une des parties en tranche , &: 
de l’autre vous en exprimerez bien le jus ; 
Coupez à petits morceaux la Regliffe , faites- 
Ja infufer à froid pendant douze heures ; & 
fi le malade à leflomac foible & debile fai= 
tes-la infufer pendant quelque tems fur des. 
cendres chaudes , & en donnez à boire au: : 
malade. 


À 


L Auire. 
| DroGuEzs. | 
P Renez Criflal mineral, 0. dragmess 


Polipode concafee, 6, dragmes. 
Sené , I. once. 
Rofes de Provins, : : 2. dragines. 
Replife , 6. dragmes. 

ms , 3.pinceess 
Eau de Riviere, 3. chopines, 


PREPARATION. 


Faites infufer le tout à froid dans un vaif- 
feau avec les trois chopines d'eau pendant 
quatorze heures, paîlez-le enfuite à travers 
un linge , donnez à boire de cette décottion 
au malade , un verre à cinq heures du matin, 
deux heures après un autre verre, & trois 
heures après vous lui donnerez un bon bouil- 
lon , & réiterez plufieurs jours. 


BLESSURES, Voyez playes. 


A ïï 


# BOUCHE 


B OC: U:C:H Enr 
Pour les Ulceres de la bouche... 


Renez de la racine de Quintefeuille , 
À faites-la cuire dans du 73» jufques à la 
diminution. du tiers ; prenez de cette dé- 
cottion &'en lavez bien la bouche. La feuil- 
de de Buglo/e ou de Planrin appliquée fur les 
ulceres ou chancres y eff très-bonne ; le fuc 
y eft encore meilleur ; les ofgnons mangés 
cruds avec:du pain y font aufli fort bons. 


Contre les Ulceres de la bouche. 


Prenez de la Rhuë de Muraille , appellée 
Salvia vita, c’eft une petite herbe qui croit 
entre les murailles & les pierres; qui reffem- 
blent à la Rhuëé de jardin; mettez-la tremper 
dans de l’eau pendant une nuit, l'avez de 
cette eau deux ou trois fois la bouche, & 
vous ferez bientôt guéri, 


Pour les Ulceres de la bouche des petits enfans 


Prenez des feuilles de Prunier , pilez-les 
dans un mortier ,. prenez du fue qui en for- 
tira, mélez-y un peu de lait , foit de femme 
ouautre, & en lavez la bouche de l'enfant, 


“A Autre. 
Prenez fleurs de Violier , faites-les cuire 
dans de l’eau, prenez de cette décottion, 


BOUCHE. 
_incotporez-la avec du miel | & en lavez Îa 
bouche de l'enfant ; ou bien frottez Pulcere 
du fuc de l’herbe au Charpentier. 


Pour les Ulcéres de La bouché, lors qu'il ya 
excroiffance de Bot 


Faut prendre de la poudre de noix de galle 
& en mettre fur l'Ulcére. 


Pour le mal qui arrive à la bouche 
. par accident. | 


Faut prendre des feuilles de Lierre qui 
rampent fur la terre , les faire cuire dans du 
V'in ou de l'Eau & fe gargarifer de cette dé 
coton. 

Pour les Chancres de la bouche. 


DROGUES, 
) Renez feuilles & fleurs de M arryflva , 


une poignée « 


Pimpinelle, | x. poignée. 
Plantinrond, | 1. poignée. 
Ah AE Roche “ie gros comme un œuf. 
Eau de Fontaine, ce qu'il faut, 


PREPARATION. 


Faites cuire dans unpot de terre neuf ; 
avec de l'Eau de Forntainetoutes les chofes 
fufdites ; étuvez & gargarifez la bouche de. 
cette décoction, d 


À 


10 BOUCHE. 
Fi LorE qu'on a le Palais écorché. 


Ayez des feuilles de langue de Cerf, faîtes: 
* fes difiller dans un alambic , & lavez de 
tems en tems la bouche de cette eau di- 


ftillée. | 
Pour les Chancres de la bouche. 
DRrRoOoGuUEs, 


Renez feuilles de Chicorée , à 
Feuilles de Plantin, . 


Feuilles de Rhue,autan de l'un que de l'autre. 
 Afiel , une cuillerée, 
Eau de Fontaine ; ce qu'ilfaut, 


PREPARATION. 


Faites bouillir dans un pot ou poëlon avec 
l’eau de fontaine toutes ces feuilles lefpa- 
ce d’un quart d'heure, ajoûtez-y le Miel & 
puis l’ôtez de deflus Le feu ; gargarifez la 
bouche de cette décottion, & en frottez le 
chancre , & même avec ji feuilles que vous 
\ aurez fait cuire, 


Pour la puanteur de la bouche, provenant des 
humeurs corrompues de l'eflomac. 


f 


! Lavez fouvent la bouche, particuliere- 
«ment tous les matins avec de l’eau fraiche 
& un peu de Vinaigre mêlez enfémble, ou 
bien avec du Vin où l’on ait fait bouillir de 


BRULURE.  vr 
D'Anis& des Girofles ; ou bien mâchez fou 
vent du Mafhc. 


Autre pour le méme fujet , particulierement 
lorfque la puanieur vient des gencives. 


Faites cuire de lAbfynthe dans du vin 
avec de l’écorce de Crrron, confervez ce: 
vin dans une bouteille, bûvez-en, & vous 
en gargariferez tous les matins & après le 
repas. La racine de Coulevrée , mangée de 
tems entems y efttrès bonne. 


Pour ôter la fenteur des aulx, oignons > POt= 
reaux © autres chofes lorfuu? on eh. à 
mangé y 27 pour faire bonne haleine. 


Mettez de la Rhuë, où de |’ Anis, ou de 
la graine de Levefche,ou de la Noix Mufe ca 
dé,ou des cloux de Girofle, où du Rormarin, 
ou dela racine d'Ang elique, ou des grains de 
Mirrhe, ou du bois d » Alpes k hs là bou- 
che, & la rincez enfuite avec du vin. 


B OUTONS, Voyez vifage. 


B°'R U L UR'E. 
Pour la Prülure. 


Renez un Orpnon, faites-le cuire au 
feu , lorfqu'il fera cuit vous le’ broyerez 
bien & en ferez comme de l’onguent, qué 
vous appliquerez fur la brûlure , & pendant 
qu'il cuira vous en couperez un en deux ou 


2 BBULURE. hu 
en plufieurs morceaux, le pilerez un peu; 
& l’appliquerez fur le mal jufques à ce que 
Vautre foit cuit, cela feul peut fuffire, 


Autre. 


Prenez du Savon gris & le ratiflez, met- 
tez de cette ratiflure fur la brülure & en 
frottez le linge que vous y mettrez par def- 
fus & ferez bientôt guéri. L’eau de vie y eft 
merveilleufe , il en faut frotter la brülure 
d’abord qu’on s’eft brûlé, & y mettre un 
linge trempé dans ladite Eau de vie pat . 
deflus. | 

Autre. 


- Incontinent que l’onfe fera brûlé, prenez 
du Vinaigre & en baflinez la brûlure, met- 
tez-ÿ un linge par deflus trempé dans ledit 
Vinaigre, & le changez de tems en tems, 


Autre pour la brülure. 


Mettez une pelle dans le feu , lorfqu’elle 
fera rouge vous y mettrez par deflus du /arc! 
à larder , que vous aurez piqué d’avoine au- 
tant qu'il fe pourra, & le ferez dégouter 
dans une terrine pleine d’eau ; vous pren- 
drez ce qui furnagera au-deflus de l'Eau, & 
en ferez une efpece de Pomade, de laquelle 
vous oindrez la brûlure jufques à parfaite 
guérifon, qui fera dans peu de tems, 


B'RPUILYUMRIE, 3 
Autre pour les brulures de feu , d'eau & de 


poudre, © pour en der les marques. 


II faut avoir une écuelle de Fiante de Vue 
che ou de Porc male ; &la mettre dans une 
poële avec autant d’oing de Porc male, fri- 
caflez le tout enfemble jufques à ce qu’il foit 

bien mélangé ; cela fait vous le mettrez dans 
un linge & l’exprimerez bien afin d’en faire 
fortir le fuc, lequel vous mettrez dans un 
pot pour vous en fervir au befoin, 


Autre. 


Prenez des Raves ce que vous voudrez: 
faites-les cuire dans un potavec dela Graif- 
fe de Pourceau & le reduifés en forme d’on- 
guent , fi vous y ajoûtez un peu d’eau Rofe 
1l en fera meilleur ; & en appliquez fur les 
brûlures. 

Autre. 


DRrRoOGUESs. 


Renez Huile d’Olive,ce que vous voudrez, 
Cire Vierge, ‘a proportion, 
Jaunes d'œufs, deux ou trois, 


ju 


. PREPARATION. 


Mettez tout cela dans un vaiffeau fur un 
peu de feu, & en faites de l’onguent que 
ue appliquerez pomptement fur les brû- 
ures. 


x4  CANCERS, 
LAURENT 
DRoGuEs. 


P RenezVinaigre, 
Eau Rofe. 


Jus de Potreau. 
Huile d'Olive, autant de l’un que del'autre, 


PREPARATION.. 


 Battez bien le tout enfemble , & en faites 


un efpece d’onguent que vous appliquerez 


fur les brûlures. L’huile d'Olive & leau 


Rofe , battuës auffi enfemble , y tremper un 


 Jinge dedans & appliquer für la brûlure y 


eft merveilleux. 


ià Regime. 
I] faut garder le méme Regime des Playese 


CANCERS. 


Pour les Cancers en quelle partie du Corps 
qu'ils. fotent. à 4 


LDRenez Fleurs à Tiges de Panais fauva- 


ges (ces fleurs font blanches & fortpeti- 
tes) pilez-les & en faitesun cataplâme que 
vous apphquerez fur le mal foir & matin. 


he uire. ; 
. Prenez du Dispalma, diffolvez-le dans | 
du jus de Planrin &en frottez votre Cancer « 


loriqu'il n'eft pas ouvert, & lorfqu'il eft ou. 


PAINOCIELRIS + Une 


vert il faut avoir de l’eau de Fraife ou de 


Veau de Cerfeuil & en frotter le Cancer. 


! 
 Aurre pour les Cancers , Tnflammations, © 
| vieux Ulceres. 


DroGuEzs. 


P Renez feuille de Solanum Lignofum , ce 


que vous voudrez, 
Huile d'Olive à proportion du Solanum. 


PREPARATION. 


Concaflez le Solanum dans un mortier de 
marbre avec un pilon de bois, mettez-en 
une poignée dans un pot de terreavec l’Hui- 
le d'Olive fur un peu de feu , & le faire cuire 
jufques à ficcitéslorfqu’il fera cuit vous ôte- 
rez ce Solanum qui eft dans ce pot avec une 


_ cuillere percée, en remettrez d’autre dans la 


: TR 


même Huile , & continuerez de même cinq 
ou fix fois. Après cela vous prendrez cette 
Huile où vous aurez fait cart le Solanum& 
le pañlerez à travers un linge, vous remet- 
 trez cette Huile dans le même pot fur un 

eu de feu, & m ttrez fur chaque livre 
d'Huile une once & demie de Cire jaune 
neuve , & lorfqu’elle fera fondue vous re- 
tirerés le pot du feu & conferverés cet on- 
| guentpour vous en fervir au à befoin, 


16 : CANCERS 


Pour les inflammations du Cancer , €” pous 
 aoutes fortes de brulures. | 


DROGUES. 


Renez Eau de vie, demi fêptier. 
Therebentine de Venife ; 1. once. 
Jaunes d'œufs, tros. 
Huile dIpericon , | UNE ONCE 


PREPARATION. 


Diflolvez dans la moitié de l’eau de vie 
les fufdites drogues, battez-les bien enfem- 
ble , &en mettez fur la partieaffligée, &c 
un linge plié en double que vous mettrez 
par deflus , après lavoir bien mouillé dans 
le refte de l’eau de vie. 


Autre pour les Cancers. 


Prenez une Grenoüillereduite par le froid 
en forme de gelée, & l’appliquez fur le 
Cancer. 

| Autre. 


Prenez Eau de Gnaphalium & en lavez 
votre Cancer ; ou bien des fewlles d’Afa- 
rum que vous ferez tremper dans ladite eau. 
ou bien dans de leau commune , & les ap- 
pliquerez fur les Cancers. 


Pour les Chancres de la bouche. 


Prenez Aigremoine , faites le bouillir avec. 
du 


mr CHUTES. 17 
du vin blanc & en gargarifez. 
{ Regime. 


I faut tenir pour les Cancers le même Re- 
gime des Playes. ‘a | 


er ae à code am 


DES CHUTES, 
Pour les Chutes. 


Onnez promptement à la perfonne 

tombée un demi verre d'huile d'Ol- 
ve ; &-fitout le corps eft meurtri, tuez in- 
continent un ou deux Mourons , & l’enve- 
loppés de leur peau tout chaudement au 
plütôt ; &sil y a fraéture d’os ou difloca- 
tion de membre il faudra les faire remettre 
par unbon Artifle : mais s’il n’eft que meur- 
tri, ou que les nerfne foient que foulez 
vous appliquerez fur les parties affligées de 
Vonguent pour les bleflures. 


Pour les Chutes, particulierement 
des heux fort hauts. 


Prenez un gros coq ; qui ait une grande 
crête, coupez-lui avec des cifeaux un mor- 
ceau dela crête , recevez le fang quien for- 
tira avec une cuillere , & le faites boire tout 
chaud au bleffé, qui reprendra un peu de 
fentiment, recoupez un autre‘morceau de 

ladite crête, & lui faites encore boire ce 
fang qui en proviendra, réiterez toujours 


? 


22 CIRONS. 


de même jufques à ce. que vous aurez touté 


coupée la crête du cocq; ce fang donnera 
tant de vigueur & de force au bleflé, qu’il 
fera en état de fe confefler & fe faire penfer. : 


PCERRONS 


Pour les Cirons des mains &r autres endroits 


du corps, & pour la Galle & la Teigne. 


[ L faut laver endroit où vous aurez des 
cirons , galles ou teignes dé lait de vache 
jue vous aurez fait bouillir auparavant. 


Autre. 


: Prenez du Souffre, jettez-en dans un ré- 
chaut de feu, & en parfumez l’endroit où 
font vos cirons, galles &teignes. , 

Pour lés Cirons & Dartres. : 
*" Faites bouillir de la Cigué , & lavez de 
cette eau les cirons & les dartres. 


COLIQUE VENTEUSE, 
ais Pour la Colique. Ps ÿ 
LL é Colique provient quelquefois de crus! 
J dité d’efflomac, d’humeurs phlegmati= 
ques, d’excès , d’oifiveté.& de mauvaife! 
nogrfiture. Îl y en a ordinairement de trois! 


fortes : fçavoir , la Nephretique , autrement! 
Renale, la Bilieufe & Venteufe. On con: 


{ 
A 


{ 
\ Zap LEA 


_ COLIQUE VENTEUSE. #5 
foït la Colique Venteufe lorfque la douleur 
change d’un lieu à un autre, qu’on entend 
bruire le ventre, & qu’on y fent une grande 
douleur. | 

Remede pour la Colique Venteufe. 


DrRoGUEs 


D) Renez Mauves, T. poignée, 
Bleites, . 1. poignée, 
Ramberge , I. poignée. 
Marjolaine, 1e POIO HE. 
Rhue, | demie poignée. 
Laurier, - demie poignées 
Carmomille , demie poignée. 
Anis , | x FENE EUOACE. 
Cumin , ds er A 
Cafe, | 3. ONCE, 
Theriaque , demie once. 


Huile de Rhuë où de Camomille | 3.onces, 
+" : PREPARATION, 


… Faites bouillir dans l’eau toutes les fufdites 
drogues , excepté la Cafle, le Theriaque & 
PHuile , lorfqu’elles auront bouilli , prenez 
une chopine de cette décoëtion, & y diflol- 
vez la Cañle, le Theriaque & l'Huile, & er 
donnez un lavement au malade; mais il faut 
que ce foit long-tems après le repas ; ou 
bien lui en donner un avec de l’'Huile de Lis 
ou de Chenevet, que vous ferez un peu 
chauffer ; ce layement fait avec cette huile 


= à ré 


ÿo COLIQUE VENTEUSE, 
eft très fouverain pourtoates fortes de dou 
leurs de ventre. .: 
Antre. 


DRoOGUESs, 


Renez de la Rhuë, 

Camomille. 
Marjolaine 
Anis. : 
Cumin , autant de Pun que de Pautré 
Win ce qu'il faur. 


PREPARATION. 


Faites boïillir le tout dans un poelon 
avec le vin; cela fait , trempés dans cette 
décoétion une éponge ou du feutre & l’ap- 
pliquez le plus-chaudement que vous pout- 
rez fur le mal, &lorfqu’il fera froid vous y 
en appliquerez un autre , & réiterez fouvent 
cette application le plus chaudement qu’il 
fe pourra ; file malade boït un peu de cette 

décoétion , il fera plûtôtguén. L’eau de 
 Caminette ou fa décoëtion bûé eft merveil 
Îcufe pour ce mal. 
Autre. 


DroGues. 


Renez de la Rhuë, 2. poignées 
Mirrhe , demie once. 
Cumin , demie once. 


Jaunes d'eufs, quatres 


D dc 


* COLIQUE VENTEUSE. 2f 


Wiel , |  cequ'il faut. 
PREPARATION. 


Pilez bien enfemble dans un mortier fa 
Rhuë, la Müirrhe & le Cumin, lorfque 
vous l'aurez pilé, mettez-y les jaunes d'œufs 
avec le Miel, mêlez bien le tout enfemble 
-& en faites deux emplâtres, que vous ap- 
pliquerez fur le ventre du malade, l’un le 
matin , & l’autre le foir. 


Autre. 
DroGuEzs. 


Renez du Miller entier. 
AL Grosfel, à proportion du Millet. 


PREPARATION 


Fricaflez le Millet avec le fel dans une 
poële ; mettez-le entre deux linges & lap- 
pliquez fur le mal chaudement. | 


Autre, 


Faites frire dans une poële des feuilles 
de Porreaux , avec delhuile & du vinaigre, 
_ mettez-les chaudement fur le ventre & vous 
ferez bien. foulagé. Ou bien prenez cinq on- 
ces d'huile de noix & l’avallez. 


22 COLIQUE VENTEUSE. ” 


Autre pour la Colique venteufe, & pour t tou 
tes fortes de Coliques. 


f 


DroGuEs. 


Renez Anis , demie once. 

Fenouil , dernie once. 
Cumin, | demie ONCE» 
Polpode ,. * demie oncee 
Semence de Cartargÿ ; demie once. 
Turbir, deux drazmes. 
Sené, du deux dragmes. 
ÆAgaric , | deux drag Mes. \ 
Fleurs de Camomille, une poignées \ 
Huile d'Aner , un Quarteron. \ 
Huile de Camomille. UN QUATIÉTOHe 
Jaunes d'œufs, deux où trois. 


PREPARATION. 


Ayez un Cocq, le plus vieux que vous! 
pourrez trouver , attachez-le parune jam- 
be en quelque endroit où vous puifliez let 
battre avec une verge pendant long-tems , 1 
coupez-lui le col enfuite &le plumez , ôtez-# 
lui les entrailles , & mettez dans fon RE 
toutes les fufdites drogues, excepté Huilel 
d'Anct, de Camomille, & les jaunes d’ œuf] 
ebUtez-llx Île ventre , afin que rien ne forte 
& le faites cuire ads un pot àvec une fus 
fante quantité d’eau , jufqu’à Îa féparation# 
des os d'avec la chair, prenez une livre de” 
cette décoétion & y diflolvez lefdites huit 


: 


4 


COLIQUE VENTEUSE. 3 
les avec les jaunes d'œufs , &.en donnez un 
bre au malade: ce ALL n’eft pas 
eulement bon pour la Colique venteufe, 
mais pour toutes fortes de Coliques, 


Autre. 


Donnez un lavement avec du lai &un 
peu d'huile, & y delayez un jaune dax dés 
dans. 

Autre Lavement. 


Si le malade eft conftipé, il lui faut don- 
her un lavement comme s’enfuit. 


DRoOGuUEs. 


Renez Maures , For poignées 

Violes , J. poignées 
Bleites ,. Si poignée. 
Ramberge , 1. poipnée. 
Son de Froment ; I. POP nÉe. 
Ans , ai) demie once. 
Fenugrec, demie once, 
Galles: une once 
Fruie d'Olive, une onces 
ÂVliel commun, une once, 


PREPARATION. 


# 


| Faites cuire toutes ces herbes &'le Son 
hs un.chaudron:avéc de l’eau, prenez uñe 
chopine de cette décoétion & y delayez la 
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Cafe, le Miel & l’Huile, donnez-en un la- 
vement au malade , & mettez toutes cés 
herbes qui ont fervià faire votre décodion 
entre deux linges, & les appliqués chaude- 
ment fur le ventre. Et fi après avoir fait 
toutes ces chofes la douleur ne ceffe pas, il 
_ faudroit réiterer, ou bien faire affeoir le 
malade dans cette décotion, qü’il faudroit 
mettte enun lieu propre pour cela faire, & 
qu'il y en eût jufqu’au nombril, & en for-. 
tant de là lui oindre le nombril de Dialtée. 
& de Beurre frais. | | 


Pour toutes fortes de Coliques venteufes 


faut appliquer fur le ventre fans IN Cie 
fion une ventoufe , laquelle emportera en- 
tierement la douleur. | 


COLIQUE RENALE. | 
O N connoît la Colique Renale ou Ne- \ 


phretique , lorfqu’il femble au malade 
qu'on lui pique les reins, qu’il a mal au a 
cœur , qu'il vomit, qu'il eft conftipé , qu’il M 
reflent une grande douleur au dos, qu'il av 
beaucoup de peine à uriner,& que fon urine" 
eft au commencement blanche & claire { 
comme eau de fontaine ; que fur la fin elle J 
s’épaifit , & qu'il y paroît au fond du fable 4 
rouge. : 


Remede 


COLIQUE RENALE. 
Remede pour cette forte de Colique. 
DRoGuEzs. 


Renez racine.de Guimauves ». 2. Once. 


Mauves, 3. POIC HÉE 
Guimauves , I. PCIQ NÉE. 
Violes , | 4. porgnée. 
 Bleites ou Poirée, . : 1. poignée. 

Fleurs de Camomille, poignée. 
Fleurs de Melilor , XI. porgnée. 
Semence de [Velons , demie once. 
Cafe, TI. once. 

NS 3 demie once. 
Son de Froment, 1. poignée. 
Gros Sucre, | 1. ONCE 
Huile V'iclat, 2 ONCESs 
Huile de Lis, rt 1 Once. 


PREPARATION. 


Faites cuire les fufdites chofes dans un 
chaudron ou autre part, excepté la Cafle, 
Je gros Sucre & les Huiles, que vous de- 
Jayerez dans une livre de cette décoétion & 
‘le donnerez en lavement. 


Autre. 
| DroGuEzs. | 
Î Renez lait de V. ache , Y. Livre. 
Jaunes d œufs ; 2, feulement. 
& « . s j 7. 


ÿ Arf TE (® 


Lasat” 
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PREPARATION, 


Délayez ces Jaunes d'œufs dans le Lait, 
& en donnez un lavement au malade. Re- 
_ marquez que pour cette forte de Colique il 
faut donner fouvent des lavemens. 


_ Autre. 


IT faut donner au malade chofes aperiti- 
ves pour Îe faire uriner, mais il faut aupara- 
“vant lui lâcher le ventre en jui donnant une 
once de Caffe une heure devant que de rien 
manger, & s’ileft conftipé:il lui faudra don- 
ner un layement compofé comme s’enfuit.: 


DRoOoGUESs. 


> Renez Mauves, 
É  Guimauves. 
Blettes ou Poirée. 


ne, 


Parietaire, de chacun x. poignée. 
Semence de Lin, 2. £Tos. 
_Penugrec, 2. gros. 
Fleurs de Camomille , 2. pincées. 
Melilot , # 2. pincées 


PREPARATION. 


Mettez tout cela dans un fachet & le met- 


tez dans un bain que vous aurez préparé. 
pour y mettre le malade , lequel faut qu’il 


.y foit jufques au nombril, & qu’il y demey- 


PR" 


N'uus ER cui . 


Le. 


re quelque tems ; en fortant du bain faut lui” 
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donner deux cuillerées de Syrop de Capilli 
veneris , :mélé avec trois onces de décoc- 
tion de Reglifle, & y mettre fur le malun 
cataplafme que vous aurez préparé de pareil- 
les herbes & fleurs, qu’on aura mis dans le 
fachet , avec un peu d’Huile d'Amandes 
douces, 

Autre. 
DRroGuEs, 
P Renez Huile d’Amandes douces tirée 
fans feu, 1. Livre. 
Suc de Cüren, | I. once, 
Vinblanc, demi feprier. 
PREPARATION. 

Mélez tout cela enfemble, & le partagez 
en trois prifes , que vous donnerez en trois 
ours différens , une heure ou deux avant 
€ repas. | 

D | Autre. 

Faites cuire des Poix chiches avec de la 
teglifle , & donnez à boire de ce bouillon 
u malade. L’eau de Parietaire, de Creffon 
K de racines aperitives, par égale portion , 
nêlées enfemble & bûës par plufieurs fois , 
ont très-fouveraines, lefquelles eaux font 
ufli merveilleufes pour purger la gravelle, 


- Autre. 


Prenez Chatons de Noyers, & Frs 
Gi] 


LE 
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en poudre, prenez de cette poudre la pefana 
teur d’un éeu d’or, & la donnez àboire au! 
malade dans du vin: ilfaut que les Chatons 
foient frais , les prendre même furlenoyer ; 
s’il fe peut. 


COLIQUE BILIEUSE. | 

N connoiît la Colique bilieufe lorfquel 

le malade eft fort alteré , que la dou= 

leur eft fixée autour du nombril, & qu’elle 
cft accompagnée de fiévre. | 

Pour la Colique bilieufe. 

* Prenez deux ou trois goutes de Baume 
- dans une cuillerée de bon vin & l’avallez. # 


Autre pour la Colique bilieufe. 


à 


… n’y a rien de meilleur que de boire de 
da décoëtion d’ Altea un peu chaude, & de 
porter en ceinture. fur la chair un boyau de 

dJoup. | F 

Pour la Colique bilieufe , venteufe , nephrez 

tique , ©’ de quelque efbece que ce foi 
que; C7 Ge quelque eJpece que ce Jorr 


DRoOGUESs. 


Renez Camomille, 
Rhue, 

Sauge , 

Abfrnthe, 

Son de froment ; 
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Vinaigre, ce qu'il faut 
PREPARATION. 


* Coupezbien menu toutes les herbes & Îles 
faites boüillir avec du vinaigre dans un vaif- 
feau propre, jufques à ce que le vinaigre foit 
évaporé ou confommé; mettez enfuite ces 
herbes dans un petit fac & les appliquez fur 
votre eftomac le plus chaud que vous pour- 
rez le fouffrir, & les ferez réchauffer lorf- 
qu’elles feront froides pour les y remettre, 
& continuez jufques à parfaite guérifon , 
qui fera dans peu de tems. 


Autre pour toutes fortes de Coliques. 


. Sile malade eft de poil roux, qu'il aït 
accoûütumé de mener une vie fedentaire ; 
qu'il foit agité & échauffé , de l’eau fraiche 
le guerira : fi c’eft un amas d’humeurs , il lui 
faudra donner un peu d’eau de vie où vous 
mettrez un peu de poudre de Cloporte, & 
un peu de Sucre; vous lui ferez boire céla , 
& le purgerez enfuite. 


DRoOGUESs. 


Renez Rhuë , 1, poignée, 
Hyfope , | 3. poignée, 
Vu, 1. chopinee 


PREPARATION. 


… Faites cuire dans un poëlon ou baffin leé 
A Ci; 


30  COLIQUE BILIEUSE. | 
fufdites chofes avec le vin ; preflez cette dez. 
coétion à travers un linge blanc & endonnez 

. à boire au malade, 


Autre. 


Prenez du Chardon bénir, ou de la Mar. 
jolaiïne , faites-la cuire avec une fufffante 
quantité de Vin , & donnez à boire de cette | 
décoétion au malade. | 


Autre. 


Prenez des Noix entieres , mettez-les ; 
dans le feu & les laiflez brûler à moitié 5. 
mettez ces Noix ainfi brûlées dans un linge: 
_& les appliqués chaudement fur Je nombril. 
es royaux de pêches mangez font très-bons.. 
Pour toutes fortes de tranchées de ventre. ? 


“ 


Prenez de grofles Féves , concaflez-les ;1 
fricallez-les avec du vinaigre & les appli-l 
quez chaudement fur le nombril, ES 


Autre. 1 


Prenez de l'Euu de wie, faites-la chauf- ; 
fer dans une écuelle , trempez-y PURE 
dedans & lappliquez chaudement fur lei 
nombril, # 

Autre. k f 

Prenez du Son de froment , faites-lem 

boüillir dans du vinaigre, & en faites un ca: 


COLIQUE ET TRANCHEES, 37 
faplafine fur le nombril bien chaudement. 
Pour toutes fortes de Coliques. 


Prenez un jaune d'œuf, mêlez-le avec de 
bonne eau de vie, faites-le un peu chaufter, 
& yÿ ajoûtez du Sucre le poids d’un écu 
d'or , & avalez le tout. 


Regime, 


Ceux qui font fujets a la Colique doivent 
éviter routes fortes de mauvais airs, le vent; 
la pluye, la chaleur, la froidure & le ferain ; 
ne pastrop manger dans les repassnt endurer 
la faimscar cela rempli 'effomac de mauvai- 
fes humeurs,& contribue beaucoup aux Coli- 
ques 5 ne point dormir incontinent après le re= 
pas , nm manger chair m1 porffon falé,ni prove 
nant d’eau boieufe , bœuf , cerf ; fangler , nt 
autres groffes viandes, n1 oifeaux nourris 
dans Peau, patifferies, gateaux , tartes, 
pain qui ne foi levé , legumes, lai, froma- 
Le, fruits ©’ herbages cruds; enfin s'abfienir 
de tous alimens refrigeratifs, © ne fe nourrir 
que de bonnes viandes (ceux qui en auront le 
moyen)  ufer, tant dans les fauces que dans 
les boillons, du thin , marjolaine, hyfope , 
fenouil, aulx ; oignons, gingembre , porvre 
€” autres épiceries , viandes ©’ herbages qui 
échauffent; boire de bon. vin en fes repas, 
mais imodérement ; & prendre quelquefois le 
matin à jeun trois doigts de vin d°Abfÿnie 

ÿ Ci] 


; À 
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dans un verre, avec une rôtie de pain, em 
une cuillerée de Syrop aromatique , & entre le 
repas un morceau d'écorce de Curonsès après 
le repas un cuillerée de poudre digeftive, ou 
un morceau de bifiuit fait avec anis , fenouil 
ou coriandre; prendre un pes d'exercice avant 
© aprés le repas ; © ne point trop appliquer 
fon efprit aux chofes férieufes , particuliere- 
ment apres le repas 3 ne fe point metire en co= 
lere , n1 s’affiger : tacher de bien dormir le 
foir, afin que la digefhion fe falle mieux 3 | 
provoquer le benefice du ventre par des laves 
mens carminatifs l'orfqu'on ef} confhipé:avale 
ler Jouvent deux ou trois pillules élephanginess 
ou de biere pour netoyer le vemiricule ©. dé= © 
charger les inteflins ; porter ordinairement 
fur leflomac un écuffon ou fachet aromati= 
que , afin de le forrifier & d'aider à la di. 
Selon. | a 


COEUR. | 
… Pour le mal de Cœur, \ 


Æ  Orfqu'on a mal au cœur on fent une” 
»_, grande débilité &:un grand abatement” 
de corps, on devient pâle & on fent une“ 
grande foiblefle en tous les membres, fans Eu 
pourtant reflentir aucune douleur qu'au 
Cœur, qui provient de chaleur acciden= 
telle , de caufe froide & feche. : 4 

On connoît qu'il provient de chaleur ag: 


Lo 


DA 


G OE:U R;: ss 


(cidentelle, lorfque le malade fent une grande 


‘chaleur à la poitrine, & qu’il eft beaucoup. 


de caufe froide ou féche , lorfque le malade 
, + ’ »" 11 
n’a point de fiévre & qu'il eft fort mélanco 
lique. 
* - Et filon comoit qu’il y ait abfcès, tous 
les remedes font fort inutiles , car toute apo- 


ftume de Cœur eft mortelle, & c'eft par un . 


grand hazard fi l’on en guérit. 
Pour le mal de Cœur provenant de chaleur: 


.  Àl faut donner au malade tous les matins 
le poids d’un écu d’or dessrochifèues de came 
phre, ou bien de P’electuaire de diamareue- 
rson froid une lozange, & lui mettre fur la 
poitrine du côté gauche du fandal, ou un 
linge trempé dans de l’eau rofe & un peu de 
vinaigre : S'il peut attirer l'air froid cela le 
foulagera plus que de boire de l'eau froides 


Autre pour le méme fujet. 
RON RO GURS. 


P Renez conférve de Roft ce que vous voua 


| drez, 
De Violes. 
De Nenufar, autant de l’un que de l'autre. 


PREPARATION. 
1 Mélez bien enfemble tout ce que deflus ; 


On connoît que le mal de Cœurprovient 


= 


BA + ONCE NDART ON 
& en donnez au malade le matin à jeun & 
après le repas. L'eau d'Ofeille buë auff 
aprés le repas eft très-fouveraine , comme 
aufli de faire fentir au malade de tems en 
tems des KRofes ou de l’eau Rofe, ou du 
Nenufar , ou bien un linge trempé dans du 
Vinaigre. = 


Pour le mal de Cœur provenant de caufe 
froide ou féche. 


_… Prenez éleluaire appellé Diamofchus, & 
en donnez tous les matinsune lozange au 
malade ; donnez-lui enfuite un demi verre de 
bon vin ou bien l’eau de buglofe ; & lui frot- 
tez la poitrine d'huile nardin du côté du 
cœur: donnez-lui aufli une fois la femaine 
cinq heures avant que de manger le poids 
d’un demi écu d’or de sheriaque où mirridate 
détrempé dans du win blanc où on ait fait 
tremper un peu de #macts. 

Autre pour le méme fujer. 


DroGuEzs. | ; 

Renez girofle , à 

Æ  Canelle. ê 
Noix mufcade. À 


Ledotre. : 4 
Racine de Cärline, autant de l'un que dePaw: 
tre. 4 


PREPARATION. D 
« Pilez bien toutes ces drogues enfemble ow 


CGROPETU REA 2$ 
Teparement , fi vous voulez, mélez-les bien 
& mettez de cette poudre dans le manger 
du malade, pourvû qu’il ne foit pas éthique, 


- Autre pour le même fujer. 


Prenez Srechas avec du fuc de Buglofe ; 
où fuc de pornmes douces & en donnez à 
boire au malade, | | 


Pour le battement de Cœur. & lorfque le 


malade a la frévre. 


 Eorfque le malade a battement de Cœur 
avec la fiévre , il le faut faire faigner de la 
veine du foye , & lui faire boire tous lesma= 
tin du Syrop de Grenades où de Limons , ou 
du jus d’Ofalle ; ou bien prendre de lune 
de ces chofes & les mêler avec de l’eau rofe, 
de Peau de pourpier & de l’eau de chicorte, & 
lui en donner à boiretous les matins : On 
peut aufli lui faire fentir quelques bonnes 
odeurs aromatiques, & lui appliquer fur la 
mamelle gauche un linge trempé dans de 
Peau de planiim, d’eau rofe , & un peu de 
vinaigre que vous mêlerez enfemble, 
Pour le battement de Cœur, lorfque le malade 

#'a point de fiévre. 
+ Donnezau malade deux dragmes delec 


tuaire fait de la poudre de Diamarguerion 
chaud ,&de la troifiéme partie de la poudre 


ch 
} 


de gemmis ; faites-lui boire enfuite de Peas 
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de buglofe & de meliffe environ deux once . 


de chacune , que vous mélerez bien enfem= 
‘ble auparavant de la lui donner. 
Auire pour le même fujet. 


DroGueEs. 


P Renez eau de Buglofe, _ demi riersà 


Eau de Melle, __ demitiers. 
Eau de Bourache , _.  demiriers 
Bon Vin, FR AETAANTS 
Canelle en poudre, 2. dragmess 
Noix mufcade en poudres. 2. dragmes. 
Girofie en poudre, 2. dragmess | 

PREPARATION. * 4 


Mélez bien tout cela enfemble ; faites-le 
un peu chauffer dans un pet ou poëlon fur le 
feu, trempez-y un linge dé lin ou un mor- 
ceau d'écarlate loufqu'il fera chaud , & l’ap- 
pliquez fur la mammelle gauche. 


Autre pour le même fujer. 


Donnez à boire au malade tous les mas 


tins trois onces d’eau de buglofe, où vous 
aurez fait boüillir des cloux de Girofle à pro- 
portion de Peau que vous y aurez mife ; ou 
bien donnez-lui trois onces de julep , fait 
de demie livre d’eau de melifle & de trois 
onces de fucres 


TS 


| COEUR. ie 
le Pour le battement de Cœur, 


DroGuEsSs. 


Renez fleurs de Bourache ; ‘une Pincée. 


Fleurs de Romarin, une pincée, 
Racine de Buglofe, une pincée, 
S'yfran , | une dragme, 
 Suc de Coings, 4. onces, 


Vin blanc, du meilleur, 2. livres, 


PREPARATION. + 


Mettez toutes les fufdites drogues dans 
une bouteille de verre bien bouchée, 1a- 
quelle vous mettrez dans du fumier de che 
val péndant quinze jours ; faites diflilier cela 

enfuite dans un alambic; confervez cette eau 
qui diftillera pour vous en fervir tant pour 
le battement de Cœur que pour la mélan- 
colie. | : 
. La dozede cette eaz ef d’en prendre tous 
les matins une dragme. Le Camphre porté 


fur foi eft très-bon pour le battement de 
Cour. 


Autre. LS 


Prénez un peu de confection de Hyacinte 
tous Îles matins dans quelque liqueur, & 
vous ferez guéri. 


Contre toutes fortes de maux de Cœur. 


Prenez des feuilles de Chicorée , pilez-les 


1 
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‘groflierement, mettez-y un peu de via1- 
gre, faites-en un cataplafme & l’appliquez 
{ur la mamelle gauche. His 


… Contre la défaillance de Cœur. 


Prenez du wnaigre , du fuc de menthe & 
Ge pouliot, mêlez bien cela enfemble & en 
donnez à boire au malade , trempez aufliun 
finge dans ladite eau & lappliquez fur le 
Cœur ; l’eau de chardon bénit diftillée fait 
le même effet. | | 


Pour les évanouifflemens © défaillances 
de Cœur. 


Lorfqu’on a défaillance de Cœur, il faut 
jetter fubtilement au vifage du malade, de 
l’eau froide , mêlée avec un peu d’eaurofe; 
fi c'eftune femme ou unefille, ilfautpren- 
dre garde que cela ne provienne pas dela # 
matrice ; cela étant, au lieu de ces chofes, # 
5l faudroit lui mettre au neztoutes chofes 
fetides & puantes, comme font plumes W 
{particulierement de perdrix ) vieux fouhiers, : À 

chapeaux, drapeaux, papiers brûlés & au= M 
tres chofes de cette nature. 

Outre cela, on doit donner à boire au Î 


L 


malade pour l’une & pour l’autre de ces ma- 
Jadies , un doigt debon w# ; lui bien frotter 
les bras & les cuifles avec un linge chaud , 
& les y lier bien fortement avec des Kgatu- 
res , le provoquer à éternuer, en lui mettant 


e” 


COEUR. 

aû nez dé la poudre de poivre long’ ou euphor: 
be ou de Calor , ou autres chofes fortes ; ou 
bien lui appliquer au nez du poulior mêlé 
avec un peu de vinaigre. u 
À faut remarquer que fi l’'évanotiflement 
vient par une grande foiblefle des efprits, 
«Comme par grande évacuation » oit par la 
lueur, flux de fang , ou flux de ventre ; En 
ce cas là on ne doit point jetter d’eau froide 
au vifage, ni lier les membres du malade 2 
Mais le mettre en un lieu fans mouvoir , lui 
donner lorfqu’il fera revenu de fon évanouif- 
fement de bonnes nourritures , de bons 
bouillons & de bon Viet 


Pour fortifier le Cœur & les efprits , dif 
+ Jfipper la mélancolie, À 
ROGUES. 


Renez jus de Bourache,chopine &> demie. 


À us de Buglfe, Chopine €” demie, 
Jus de Pommes de Renertes - chopine, 
Cochenille en poudre, . 4. dragmes. 
Sucre, : 3- livres. 


Diamaroueriton Jrigidum , 1. dragine 
demie. 


Diambra, 4. fcrupules. 
PREPARATION. 


| Prenez les trois jus ci-deflus , filtrez- 
es, clarifiez-lés. & les paflez ; mettez-les 
nfbite avec les quatre dragmes de coche- 


Æ 
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aille dans un pot de terre , & l’y laïffez ins 
fafer deux jours,le remuant de tems en tems, 
gepaflez encore tout cela, mettez y le fu- 
cre & le mettez furle feu pour en faire 
comme du fyrop , lorfqu'it fera fait vous 
l'ôterez du feu , étant froid vous y ajoû- 
terez le Diamargucriton , le Diambra , & le 
confervez pour le befoin ; il en faut prendre 
mne cuillerée ou deux tous les matins, & 
a nuit en vous éveillant s'il eft befoin ; on 
peut mettre infufer avec lefdites drogues du. 
Safran dans un noüet, & le bien prefler en 
Yôtant pour en tirer le jus. | 4 


+ | GO" Te | 
Pour appaifèr la douleur du chignon du Cole 
DROGUES. 


EUR des Noix de Galles. 
‘Grains de Lin , par égale portion. 


PREPARATION. 


| :' Pilez tout cela enfemble & Pappliquez 
fur le‘mal. ; 


Pour les glandes du Col, 


Prenez Parieraire & la pilez pour en avoif, 


| 


du fuc , gargarifez de ce fuc & frotez-les 


glandes. 7 


} 
hi 


"CONTUSIONS. 2 


CONTUSIONS: 


Onguent pour routes fortes de Contufions , en= 
Jlure ,inflammarions, loupes , apoflumess 
 puflulles, flux de [ang , gonorée , chaleur 
de foye , foibieffe de reins , mal de vemire, 
colique, mal dette, pour la vue, pour 
- provoquer l'appert , pour leflomac do? 
pour l'indigefhon , lequel tire > fai [or 
tr les humeurs coulantes [ans incifion er 
l'applquant au fondement, il ouerit vous 
les accidens qui y peuvent arriver, & mis 
Jr le vemre d’une femme lui provoque fes 
ano1s , © la difpoje à la conception. 


DrRoGuEs 


à | 

P Renez blanc de plomb , 3. livres 
 Minium rouge en poudre, x. lue, 
SUIUOR à. 12. OMEe 
Huile d'Olive, 1 2.livres 4 ot. 


PREPARATION. 


Incorporez tout cela enfenible dans um 
Dot de terre vermilé, que vous mettrez fur 
an petit feu de charbon, remuez-le biem 
pendant une heure avec une fpatule de fer. 
qui ait un bouton au bout, après ce tem 
à Vous augmenterez un peu le fewjufques à 
que la couleur de votre onguent fait 
ie, pour lorsil en faudra mettre une 


 Tmelk D 


42 CONVULSIONS. | 
goute fur un ais, & fi elle s’y attache ou # . 
vos doigts, c’eft une marque qu’elle {ra 
aflez cuite, cela étant vous l’ôterez de def- | 
fus le feu , tremperez chaudement dans cet” 
onguent de la vieille toile d'Hollande deh 
telle grandeur que vous voudrez, la roule" 
_ rez enfuite, & la conferverez pour vous en ï 
_ fervir au befoin, qui fera d’en mettre far les 


maux ci-deflus dits. 1 


Pour les Contufions, 

Etuvez avec de l'Efprit de vin la Contu-v 
fion , & y mettez par deflus des étoupesw 
trempées dans ledit Efbrit de vin cela fait 
mettez du Miel aflez épais fur des étoupes à 
& l’appliquez encore par deflus. ï 
Si dans cette occafion on mêle un peu 
de teinture d’Ipericon dans l'Efpri de vin js 
il en fera beaucoup meilleur. f 


Regime. 


f 


+ Pour les Contufions , faut tenir le mêmal 
Yegime des Playes. | 4 


CONVULSIONS. 


Pour les Convulfions. 
DrRoGuEs. 


Renez feuilles d'Artemife , r, once CRAN 
demie. à 4 
Racine de Peone male 5 


de CONVUESITONS. %>3 
Vin blanc, RU XI. pinie, 
f PREPARATION. 
Faites fécher la racine de Peone mâle, 
_reduifez-la enfuite en poudre fort fubtile & 
la mettez avec le refte des drogues dans un 
pot ou poëlon bien net, faites-la boüillir 
fort lentement juiqu’a la diminution de fa 
moitié, paflez cela par un linge ou tamis 
bien fin, & en donnez un verre au malade 
le matin & le foir & toutes les fois qu’il s’ap- 
percevra que fon accès veut venir : il faut 
que le malade porte à fon col un qu’art d’on- 
ce de la poudre de Peone pendant fix mois, 
von mettra. dans un petit fac de tafetas, 


Autre. 


Prenez de la racine de Peone male nou 
vellement arrachée, hachez-en avec un cou 
teau ce que vous voudrez & la mettez fous 
la plante des pieds dans vos bas. 


Autre pour les Convulfions , Mal de mere pi 
pour la févre, © pour la pleurefie. 


: Ayez de l'Efprit de corne de Cerf, donnez: 
en une dofe au malade, & en faites de mé- 
me pour la flévre au commencement de lac: 
cès, & pour la pleurefie lorfquelle déclines, 
Ja dofe eft depuis dix ätrente goutes , felom 
Qu'on voit les néceflités & la force du mala. 
& son le donne dans quelque: hquetr pro. 


qe. | D ij 


24 COR EN 2 7 
pre. Pour le mal de mere, faut le faire feus 
lement flairer à la malade. 


G'ORS 


Four les Cors. 
*"DRroGUurs 


Renez Ciré neuve, 
À Poix Refine, par égale portion. 
Vert de Gris, puluerifé, à proporrion. 


PREPARATION. 


Faites fondre la Cire & la Poix refine dans 
un poelon ou autre part ; lorfque cela fera 
fondu mettez du vert de gris ce qu'il faudra. 
pour rendre la compofition verte , & con= 
fervez cela pour le befoin: quand on vous. 
dra s’en fervir, il faudra couper les Cors juf- 
ques au vif, & les découvrir le plus qu'ont 
pourra ; l’on fera un emplâtre de cette com-! 
poñtion, & on l’appliquera fur les cors 5! 
faut réterer quelque tems. À 

Auire. 

Prenez de la Craffe qui fe trouve dans lesk 
pots de chambre , mettez en fur les Cors! 
après lés avoir bien coupez. liez-les avec un 
linge , & réiterez plufeurs. fois. : 


Autre 


Prenez du Savoz gris, ratillez en avee] 


D 


CA 1: 02 
1 CLS: : NO 


COM DNS ESS 
Un coûteau & en mettez furles Cors après 
les avoir coupés comme ci-deflus , & réf 
terez plufieurs fois : lorfque vous voudrez 
couper les Cors pour faire lefdits remedes , 
il faut les faire tremper dans de l’eau chau= 
de où il y ait du Son de Fromenr. 


Autre, 


Ayez un petit morceau de Fer blanc, ars 
rondiflez-le , & le courbez comme un em 
plâtre, faites-y un trou au milieu de la gran 
deur du Cor, & l’appliquez fur le Cor;ce- 
la fait, prenez une goute de Soufre ou Huile 
brulanre que vous ferez difliller au trou où 
eft vôtre Cor, & l’y laffez éteindre, appli- 
quez-y enfuite du Cerar & le Cor s’en ira & 
ne reviendra plus. | | 


Autre pour les Cors &r Veruës, 


Prenez un clou ou bien un autre morceau 
de fer qui foit un peu émouilé & non pas 
out à fait pointu , faites-le chauffer à la 
handelle , & mettez-le bout le plus chau- 
lement que vous pourrez le fouffir fur le 
zor à l'endroit que vous fentirez le moins 
le chaud, après lavoir COUPÉ jufqu’au vif: 
éiterez cela plufieurs fois, & continuez 
endant trois ou quatre jours de fuite & vos 
ors tomberont : & en cas que vous ne puife 
€Z pas tenir le fer entre vos doigts il faut 
mancher dans un bout de bois S'CŒRt 


46 CO RS i 
fait, vous frotterez de beurre brûlé votré | 
Cor ; qui l’achevera de faire tomber. 


Autre. 


£ 


Faites dififler du Ÿiraigre dans un alam- | 
bic, prenez de cette difhilarion & y mettez 
dedans de la raclure de Parchemin du côté 
de la chair , frottez-les enfuite avec ce vi- 


# 
ù 
” maigre & vous verrez qu’ils s’en iront incon- 
| 
3 
j 


timent. Il faut les couper auparavant, com-! 
me nous avons dit ci-deflus.… ‘il 


« 


Autre pour les Cors. 


Preneztrois ou quatre Limaces , tirez-lesl 
de: leur coquille & les pilez dans un mortiezk 
jufques en confiftence d’onguent, duquelk 
vous ferez un emplâtre fur les cors & réite-m 
rez. # à 


Pour les Cors. 


- Prenez raclure de parchemin , faites ah 
tremper dans du Vinaigre & en faites comal 
(me de la pâte, mettez-en fur les Cors ave@ 
un linge trempé dans du vinaigre , changez= 


le foir & matin. | 
Autre pour les Cors.. 


. Prenezfleurs de Galendula ou de Soucy, 

broyez-les avec autant de Sel commun , &k 
lappliquez fur le Cor après lavoir coù 
jufqu'au: vif. 44 


INCOUPURES. 0 2% 
COUPURES. 
| Pour les Coupures. 


# Yez de la feuille d'herbe 5 La Reine, pr 
lez-la & en exprimez le jus fur la cou 
pure & ÿ appliquez de marc par deffas , ou 
bien faites fecher de ces feuilles > & lorfque 
Vous voudrez vous en fervir vous en ferez 
tremper dans du wir chaud & les applique 
rez fut la coupure. | : 


Autre. 


Prenez de l'herbe au Charpentier, où bien 
des orties & faites de même que ci-deflus. 


Autre pour les Coupures. 


Ayez du Sucre, pulverifez-le bien » met- 
tez fur la coupure & l’enveloppez avec un 
linge. La Con/olide où Huile de Jauge difu- 
lée fur la coupure , ou mife avec du cotton : 
par deflus y eft merveilleufe, ou bien met- 
tre un peu.de Therebentine dans la coupure, 


Pour les coupures. 


Lavez la coupure avec du vi» choud , & 
ÿ appliquez deffus un peu de Lard grillés 
que vous hacherez avec des feuilles deSauge, 


48 COURTE-HALEINE. 


 COURTE-HALEINE. 
Pour La Courte-Haleine. 


À Courte-Haleine provient ordinaire= 

ment de phlègme vifqueux ; qui eft au | 
poulmon, ou bien de, catarre qui vient &- 
defcend far le poulmon & dans la poitrine, | 
d’où il s’enfuit qu'on a dificultéà tirer Pair, \ 
& on appelle cela ex Médecine Difpimaa 3 A 
lorfqu'on a difficulté d: refpiter, cela s’ap: … 
pelle Affhma , & lorfqu’on a difiiculté à at- L 
tirer l'air &à l’expulfer , cela s’appelle Or- 
thopnæa ; pour ces trois fortes de maladies 
les recettes que nous avons mifes pour la 
toux y font très-bonnes, auf bien que cel- 
les que nous mettons ci- déflous. 


"RE gd " Z 
LL 3 4 PRES 


*' 
ue 
k 
2 
D 


DroGuzs. 


> Renez Raïfins de Caréme, x. once.b 
Figues de Marfeslle , deux féulement.l 


Date, À une feulement. 
Hyfopefèche, x. dragme.ll 
Capille venerts, 1. dragmeill 
Regliffe, Z. dragine.li 
Poulinons de Renard , ! 1 5. drac mel 
Eau de Scabieufè, x. dravine 
Penide , 11 2, ONCESe 
Sep de Regliffe , | 2. ONCéSe 


PREPARATION. ; 
| Otez les grains de Railins, lavez bi 


COURTEHALEINE. 44 
dans du vin le Poulmon de Renard, & ôtez 
les Noyaux de la Datte, cela fait mélez 
toutes ces drogues & les incoporez enfem-. 
ble , faites-en un lot pour donner environ 
une heure après le repas au malade. | 


Aure pour le même fujer, 
DRroOGUEs. 


P Renez marochin , dit en latin, preffians 


Album, 

Capilh veneris, de chacun une poignée, 
Hyfope, | f, poignée, 
Replffe, * demie once. 

attes , | demie once. 
Figues, demie once, 
Semence d Ache , | demie once. 
Sermence de Fenouille , demie oncs 
Ecu de Riviere, 1.pinte, 


PREPARA TION. 


Faites boüïllir dans un poëlon ou baf- 
inc avec la pinte d’eau toutes ces drogues, 
ufques à la confommation de la troifiéme 
aftie, paflez cette décodion à travers un 
inge & la confervez dans une bouteille 
Our en faire prendre tous les matins au 
nalade deux heures avant manger, environ 
lois travers de doigt dans un verre : Si on 
ai donne devant ou après avoir pris ce re- 
iede gros comme une petite noix de çon= 
‘IVe de rofe, il fera plus d'effet 
“dome I I, R E 


jo COURTE-HALEINE 
Pour ceux qui ne peuvent refpirer. 


DROGUES. 


Renez Anis, x. pincées | 
” Graine de jufquiame ; 1: pincée. 
Lai d’Aneffe, ce qu'il faut, 


d } 
PREPARATION. 
Re 
Mélez bien ces grames avec le lait d’anef-. 
fe & l’avallez le matin deux heures avant 
manger. | ‘0 


… Autre pour le méme fujet. * La 
: Prenez du Piment , ou thim faites-en trem=i 
per dans un verre de vin toute la nuit : beu 
vez le matin à jeun la moitiéde ce vin; après) 
_ Je dîné l’autre moitié , & réiterez plufieursh 


4 û 


s 
Jours. 


Cul 


Onguent pour la Courte-haleine. 
DROGUES. 


; Renez huile d'Amande douce, 2.oncesa 
Beurre du mois de Maiï,non fale x .onceul 
Safran ; d'un folin 
Cire neuve , un tant foit peu) 
PREPARATION. fi 


Mettez toutes ces drogues dans un poËr| 
on furle feu, & les remuez jufques à cel 
42 


è 6 ds . | 
que la cire foit fonduë ; cela fait vous mets 
trez cet onguent dans un pot ou autre Val@} 


F 


_ 


COURTEHALEINE SI 
Pour vous en fervir au befoin, qui fera d’en 
froter chaudement foir & matin Ja poitrine 
du malade, . R 


Regime. y 


» Comme la courte-haleine on Affhme pro 
vient le plus fouvent de phleome imbibé fur le 
oulmon , 1] eff trés néceffaire de demeurer 
lans un lieu fec , loin des eaux. étangs ©" 
rarécages, © de ne point coucher ni demeu- 
er dans les chambres humides, dans lefquel=.. 
es 11 y faudroi faire bon Jeu, cela étant, & 
aire en forte qu'il ny fumar Point, car la 
umée y ef} fort contraire: € le pain qui nef 
as levé, c’eff pourquoi les tartes, Lateaux ; 
“haudez, croûte de patez, & toutes patifleries 
font contraires , comme auf} les poix : les 
ves , navets, chaflaignes, marrons, € tou- 
s chofes venteufès. L’éxercice devant & 
pres lé repas ef} très bon, mais il faut qu'il 
ï modéré, prendre garde de ne point fe 
ettre en colere, © évirer tout çe qu'en flarn- 
€ le cœur © les efhrits. | 


Pour la Crampe, | 


3) Renez une poignée d'herbe nommée 
| Werruguaria, & autant des extrémitez 
! Romarin, mettez le tout dans un plat 
étain , après lavoir coupé aflez grofiere- 
nt, & mettez ce plat fur un réchaud de: 
|; QUE vous ferez cuire tout doucement, ; 


s2 CREVASSES, DARTRES. 
forfque cela fera cuit vous en appliquerez 
far le mal, y mettez un lige pat deffus ; & 
continuerez foir & matin. ( 
CREVASSES. : 
Pour les Crevaffes de pieds > des mains. | 
P Renez des grains de froment, preflez:les 
entre deux fers chauds, & de l’huile qui 
en fortira frottez-en les Crevafles & vous 
ferez bien-tôtgueri. Voyez ENG ELURES,! 
VD TD RRITR ES AN 
Pour les Dartres vives , &° Galles, 


DROGUESs. 


Renez Camphre, demiedragmez 

Girofle , ir | demie once. 
Gingembre, | _ demie onces 
Grains de Paradis ; une douzaine 
Gomme Adragani, | un pete 
Souffre vif , ce que vous voudrezel 
Oing de Porc male, ce qu'il faute 


PREPARATION. ÿ 


. Broyez bien les fufdites chofes & les ré 
duifez.en poudre, puis avec lOing de Pore! 
en faites un efpece d’onguent , duquel vou S 
frottrez la Dartre ; vous en fcrez de mèm@ 


pour la Gall, 


DARTRES | ÿ3 
M Autre | 
DroGueEs. 


Renez jus de racine de Lapaium acu= 


AMBEU LA 6 oncési 
Huile de Chenevet , x. livré, 
Savon ratife bien menu , 4 ONCESs 


Suie de la bouche d’un four , bien pulverifées 
demie once. à 


PREPARATION. 


Faites cuire tout cela dans un vaifleau fur 
le feu, & remuez toûjours jufques à ce qu'il 
foit réduit en onguent, frottez-en les Dar- 
tres & les lavez avec de l'urine. 


Autre contre les Dartres vives. 
DRrOGUESs. 


T> Renez Cire blanche Vierge ; pour deux 
i fois. he 

Huile d’ Amandes douces , TI. once 

Therebentine de Venif? réduite en onguent par 
© Jorion en Eau Rofé un peu. 


: PRæ«PARATIO-N. 


* Faîtes fondre dans un vaifleau convena- 
ble vôtre Cire fur un réchaud de feu , lorf- 
qu’elle fera fonduë mettez-y le refle de vos 
ngrediens , ôtez-le de deflus le feu & le 
pattez bien enfemble jufques à - qu'il foit 
: PTS | 1] 


| 


# Per | 
ee 


D. A R Æ'R'E S 
en confiftence d’onguent, confervez cela & ! 
vous en fervez au beloin ; il en faut frotter . 
les Dartres. | 

Autres pour les Darires. 


Faites boüillir de Huile de Noix au Pin: 
_tems, & ayez cinq ou fix crapaux tous vifs 
& les jettez dedans ; lorfqu’ils auront boüil- 
l quelque tems vous les retirérez de cettel 
Huile & les jetterez , confervez cette Huilew 
. dans une fole de verre , & frottez les Dar- 
tres, qui fecheront en moins de rien. 


Autre pour les Dartres enflammées. 


DroGuezs. 


P HA Liarge d'or, x: oncles 
Cerufe , I. oncel 
Huile d'Olive, - demi quarterons 


Winaigre, . deux cuillerées. 
PREPARATION. 


- Mettez le tout dans un pot de terre ver-. 
nuflé , & le faite cuire fur un feu lent, lorf-. d 
qu'il ris reduit en forme d’onguent retirez-M 
le du feu, & le confervez pour le befoin ,M 
quand vous voudrez vous en fervir vous 
en appliquerez fur le mal, & l’en froterez 
le plus chaudement que vous pourrez. | 


Autre. 


+ Prenez du Creffon de fontaine ou ses 


{ | 4 


DARTRES, DEFLUX. çÿ 
Wiere!, pilez-le avec du Sel commun, & l'ap= 
pliquez fur les Dartres. ge 


Autre. 


Prenez de la poudre d’Alveroc, mêlez- 
la avec de la Pomade de fleurs d'Orange 
ou de Jafmin, ou de l’onguent Rofat, & 
les en frottez. | 


Autre. 


Prenez un bout de bois de Coudrié, al 
lumez-le par le bout, & le mettez tout al= 
 lumé contre une afliette d’etain , que vous 
inclinerez un peu, il en découlera une Hur- 
le rougetre de laquelle vous frotterez les 
 Dartres. | 


Pour les Dartres farineufes. 


Mettez dans un plat d’étain du Beurre 
frais la groffeur d’un œuf, & autant de Porx 
noire , incorporez bien cela enfemble, con- 
fervez-là dans un pot de terre , & en appli- 
quez tous les foirs fur vos Dartres. 


…. Auire pour les Dartres & feu volage. 


Prenez un verre de bon Vinaigre, faites 
y tremper dedans un œuf frais dans fa co- 
que , il fe formera de l’écume au deflus de 
ce Vinaigre de laquelle vous frotterez les 
Dartres. ‘ 


LÉ 
Le 4 


à m 


56 DEFLUXIONS. » 


FLUXIONS. 
Contre les fluxions qui viennent [ur les épau- 
des ©" fur les bras, & fur les autres parties 

du corps qui font [ans eniflure. 
| | DrRoGUESs, 

Renez fleurs de Geneff ce que vous vou» \ 
drez, +2: 1 


Huile d'Olive, | & proportion, 


PREPARATION, Ÿ 


Ayez une fiole de verre, rempliflez-là de : 
Fleurs de Geneft dans le tems quil eff en 
fleur bouchez-là bien, & la laiflez pendant 
fept ou huit jours au Soleil, ce temps-là # 
pallé, rempliffez-là d'Huile d'Olive; bou- « 
chez-la bien & l’enterrez dans du fumier de w 
cheval pendant un an, vifitez-là tous les 
mois &fla changez de nouveau fumier, 
la rempliffant toutes les fois d’huile en ças 
qu'il en manque, au bout de Pan vousla k 
retirerez du fumier , &la conferverez pour 
vous en fervir au befoin , vous en frottant * 
chaudement les parties affligées , elle eft 
miraculeufe. 2.08 


Pour les Fluxions froides, foulures , difloca- à 


tions , enflures © contufions. 


Prenez de Eau de Neige, frottez-en Ja 
partie affligée , & s’il y a diflocation faites 


A7 


DEFLUXIONS. +7 


un cataplâme de Farine & de Blancs d'en | 


& P appliquez deflus. 
| Autre. 


Prenez Limaces rouges: broyez les & 


les appliquez fur le mal, elles ont une ver= 


tu fpecifique pour cette forte de maux. 


Autre pour les Fluxions froides. 
DROGUESs, 


Renez Huile de Lis, x ONCE, 

Huile de Renard , l, ONCEe 
Huile de Coftus , I. once. 
Huile de Caftoreum , : 1. once, 
Cire Jaune, 2. 0nce5. 
Raïfine de Pin, | 4. ONCESe 
Eau de vie redtifiée ; 2. cuillerées, 


PREPARATION. 


Mettez le tont dans un pot convenable ; 
faites-le cuire à petit feu jufques à la confi- 


flence d’onguent, confervez-le & vous en. 


fervez au befoin , qui fera d’en mettre un 
“emplâtre fur la fluxion & d’en changèr fous 
‘vent. 


DE: N:T.S. 
Pour la douleur des Dents. 
[ L n’y a point de douleur plus fenfible 


Ruvene que la douleur des Dents, las 


np 
ss. 


bu : ir: ès nn vdi ds 
Fr 


 phre, ou bien mettez de cette Eau de Cam- w 


la cuire dans un poëlon avec du Vin vieux, à 


.& la tenez le plus long-tems que vous pout= 
4 ë LA j a 


58 DENTS. Se 
quelle vient de caufe froide ou chaude Ont . 
connoit qu’elle provient de caufe chaude. » 
lorfqu’on a les gencives fort rouges & chau- « 
des, & qu’on n’y peut fouffrir quoique ce . 
foit de froid. 


Pour la douleur des Dents provenant de \ 
caufe chaude. 


Mettez dans la bouche de l'Eau-de Cam- | 


phre dans un peu de vinaigre & le faites 
boüüllir, cela fait, vous en mettrez dans 
la bouche & l'y tiendrez quélque temps, M 
réiterez de temps en temps ce Remede ; il 
faut le tenir du coté de la douleur. : 
Autre pour le même fujer. - 

Prenez Racine de Jufquiame , faites-læ 1 
boüillir dans du vinaigre, & mettez-en dans 
la bouche comme ci-deflus. 
Autre pour le même fujet. 


Ayez de la Beroine, ou de la Rhuë, faites- $ 
où du viraigre, & lavez la bouche & ES 
dent de cette décochion de temps en temps. M 

Autre pour le même fujer. 


Prenez Racine ou Feuille de millefeuille M 
ou chelidoine , machez-la entre vos dents 


RE) dir LE 


tez fous la dent qui vous fait mal. Laverla 
dent avec du Suc d’oipnon emporte la dou- 
. leur, 


Autre pour le même fujer. 


Prenez des Aulx, écrafez-les un tant foir 
peu , faites-les boüillir dans un peu de vin, 
& lavez la dent & la bouche.de ce vin; fi la 

dent éft creufe vous metterez dedans une 
gouffe d'ail ou la motié. mu 


RC RIN LS 
| O N connoït que la douleur des Dents 


provient de caufe froides quand le ma- 

laide diftile les eaux par la bouche; & qu'il 
eft bien aife qu’on lui touche les Gencives 
avec quelque chofe de chaud. | | 


Remede pour la douleur des Dents , quand 
_ elle provient de caufe froide. 


* | 

» Il feroit néceffaire que le malade prit des 
pilules cochées pour purger la tête, afin d’é- 
tre plütôt gueri & plus furement; prendreen- 

fuite de la Prretre, de la Menrhe à de la 
Rhue par égale portion, & la faire boïillir 
dans un poëlon avec du vin, mettre de ce 

. vin dans la bouche le plus chaudement qui 
fe pourra;l’y tenir quelque temps enle chan- 

. geant de temps à autres : Et quoiqu’on ne : 

prenne point de Prllules ce Remede eft très 


6o DENTS. 
| Autre pour le même fujet. 
DrRoGuEzs, 


P Renez de la Sauge , T. poig'nées 
Pueres" Eur I. poignée. 
Vinaigre, a proportion. 


PREPARATION. 


Faites boüïillir dans un poëlon avecle 
vinaigre lefdites herbes, prenez de cette dé- 
cottion, &-en mettez dans votre bouchele 
plus chaudement que vous pourrez, & en " 
changez de temps en temps. 

Autre pour le même [ujer. 


Prenez feuilles de Chêne tendres & rou- î 
_&es, faites-les cuire dans du vin ; & garga= | 
rifez de ce vin de temps en temps le plus 
chaudement qu'il fe pourra; mais comme la 

_fource de ce mal vient des humeurs froides | 
de la tête, chauffez-la un peu devant le feu, # ” 
& la frottez avec la main ou un linge. *. "4 


Autre pour le méme fujer. 
Ayez de PHuile de Geniévre , faites-la W 
chauffer , frottez-en la dent & la gencive L 
qui vous fait mal le plus chaudement que } 


Vous pourrez, & en tenez quelque temps 
. dans la bouche. RE 


- Autre pour le même fujet. 


Un Pan, _ 
À ral. 2" 5 SPC 


Prenez du Mourron ; feuilles ou racines | 


44 DB'EN Tr S; 6 
de Soury, ou de Quinte-feuille, 1 n’impor- 
te defquelles des trois, pilez les dans un 
mortier, prenez de ce fuc, & en mettez dans 
Roc du côté que la dent ne vous fait pas 
mal. {à 


Pour la douleur de Dents Porfqwelles font 


creufes. 


f 


. Prenez du lait de Figuier, trempez-y un 
peu de laine, & la mettez dans la Dent 
 creufe, La racine d’ Angelique , ou bien de 

POpoponax y eft aufli très-bonne , il en faut 

mettre dans la Dent creufe. 


Pour la douleur de Dents, & pour empêcher 
qu'elles ne tombent. 


Ayez des racines de Nicoriane , pilez-les 
bien dans un mortier , & du fuc qui en pro- 
viendra vous y tremperez un linge, & en : 
 frotterez la dent & la gencive, vous. pouvez 
même mettre de la feuille de Nicotiane dans 
le creux de la dent après l'avoir un peg# 
Rbroyée.cntre les mans. | 12902 7% + 
Pour faire tomber les Dents. 


Ayez un lezard verd, mettez-le dans un 
pot, & le faites fecher dans un four, ré- 
duifez-le en poudre, frottez de cette pou- 
dre la gencive de la dentque vous voulez 

… faire tomber & vous la ürerez fans peine 
| @yec vos doigts, | 


PEN A 
Pour faire tomber les Dents fans douleurs 

Droœues. | 
7 Renez Huile d'Olive. 


Huile Omphacin , autant de l'un que 
de Paurre. 


PREPARATION. 


Faites cuire dans un poëlon ces huiles juf- 
qu’à ce qu’elles deviennent comme du miel, 
& en frottez la Dent que vous voulez faire 
tomber. - 


Pour faire tenir les Dents qui tremblent. 


Faut prendre des Feuilles vertes de pru- 
_mier, ou de Romarin, & les faire cuire dans 
du gros Vin ou du Vinaigre, gargarifez bien 
chzudement la bouche de ce vin, & réiterez 
fouvent. 


Pour guerir les Gencives enflées. 


Faut mâcher du Pourpier pendant quelque 
temps. . 
Pour blanchir les Dents. 
© Faîtes tremper un morceau de Drap dans 
du Vinaigre fquiliric, frottez-en les Dents 
& les Gencives , car outre qu’il les blanchit 


refferre, conforte laracine & donne bonne # 
_ odeur à la bouche. Les feuilles ‘e Sauge 4 
.  trempées en vinaigre pendant vingt-quatre M 


; Re 
5 LP EUR 
me” 


; 
1 
4 
! 

À 
de 
L 

ÿ 


DENTS. 63 
heures, puis en frotter les Dents y font 
très-bonnes. | 


Autre pour le même fujer, 


Prenez racines de Mauves ; faites-les fe< 
Cher, lorfqu’elles feront feches vous les fe- 
1eZ tremper dans de l’eau pendant un jour, 
après cela vous les envelopperez dans du 
papier moüillé,& les ferez cuire fous les cen- 
dres chaudes, lorfqu’elles feront cuite faites- 
les fecher derechef & en frottez vos Dents. 


Pour les Dents agacées. 
 Mâchez du Fromage de Chévre, ou du 
Pourpier ou Ozeille. 
Pour faire venir les Dents à une enfant fans 
| douleur. | 
* Prenez la tête d’un liévreboïill; ourôti? 
1] nimporte , ôtez-en la cervelle, mélez-la 


avec un peu de Miel & de Beurre, & cn 
oignez fouvent les gencives de enfant. 


Autre pour faire fontir les Dents à un enfant 
| fans douleur. 


| Prenez #n Coq, coupez avec des cifeaux 
un peu de fa Crete, & du fang qui en forti- 
ra frottez-en les gencives de l'enfant une 
fois ou deux, c’efl un remede éprouvé, 


Le 


E DEA 


66 : DLENNIT.S 
pes affermir les Dents © pour conféruer \ 
les gencives, 


DroGuEzs. 


Renez Alun , | 1. drag mes \ 
Boliarmin: Oriental , 2. dragmes. 
Mirrhe , . demie dragme* w 
Win clairet , 1, chopine, & 


5 PREPARATION. 


Pit 


k. 

Mettez -le tout en poudre fubtile, & « 
mettez cette poudre avec la chopine de vin 
dans une bouteille de verre , remuez-la . L 
quelque temps & lavez tous les jours CE i 
Dents & les Gencives de ce vin, 


Autre. 


acte: ado 


Prenez de PEncens , mettez-en dans 1e 4 
feu, & recevez cette fumée avec un en- 
tonnoir , duquel vous metterez le bout fur ® 


la Dent, 
Pour le mal de Dhs | 


* Prenez du Mafhic , mâchez-le entre vos 
Dents jufques à ce qu'il foit comme dela” 
Cire, mettez-le fur la Dent qui vous fait à + 
oul & l’y laiffez Guides è à ce qu'il foit con. 
fumé 


Pour le mal de Ro 


DENTS, 6$ 
Crapaut feché au Soleil, mettez- la entre 
deux linges fins & lappliquez für la jouë à 
 Pendroit de la Dent qui vous fait mal, &la 
douleur ceffera. | 


Pour toutes fortes de douleurs de dents. 


Renez gros comme une noifette de /e- 
L vain, demélez-le avec un peu de vinai- 
gre, faites-en un emplâtre & l’appliquez fur : 
la tempe du côté de la douleur. 


Autre pour le même fujer. 


. Prenez feuilles & graine de burfa paftoris, 
broyez-la entre vos mains, & en trempez 
dans de Peau de laReine d'Hongrie, que 
vous mettrez enfuite dans l'oreille du côté 
de la douleur. 


Regime. 


4 Faux frorter les Dents € laver la bouche 
tous les marins a jeun,avec lesfeui'les do: Saug 
geou de [a décoéfion , ou bien avec écorce de 
Citron , ou bien avec de la poudre faite de 
cloux de Girofle & Noix mufcade : Comme 
auff avoir foin de laver la bouche dr les dents 
avan ©’ après les repas avec du vin ow de 
Peau chaude , afin de nettoyer les Dents, € 
purger les humeurs des Gencives, qui defes- 
44 du cerveau. Ne point manger de laita- 


fruits cruds , ni chofes äpres, ni dures à 
cher, mi aucunes viandes de MauvAfé clé 
M: ES ie 


» 


66 DESGENTES. | 
gefhon , ni fucreries ; ni chofés trop chaudess 
1 froides, ni noix, ni amandes, nt noifet- 
CS -CRe î 


DESCENTES OU HERNIES, 
Pour les Defcentes 


DRoGUuUESs, 


Renez farine de Fêves  unpeu. L 
Fiel de pourceau ; S'HAMPAE 
2° _ ! 
Oeufs, | ce qu'il faut. 


PREPARATION. | 
Mettez tout cela enfemble & en faites un : 


emplâtre ; appliquez-le fur le mal, & le. 


changez foir & matin pendant dix jours, ow 
jufques à ce que vous verrez qu’on foit re-w 
mis ; après cela vous prendrez de l Amoniac 
environ une once & demie , que vous met=" 


_trez dans de Peau chaude jufques à ce qu'ils 


fe qualifiera ; mettez-le fur du cuir & l’ap-# 
pliquez fur la partie, l'y laiffant jufques à 
ce qu'il tombe de lui-même. 
Autre pour les Defcentes 0 

Prenez Racine de Bardane ou Lapa 1 
or , raclez-les & les nettoyez bien, coup=# 
pez les en tranches & les faites infufer dans» 
du vin pendant une nuit ; & ufez de ce vit 
à vôtre boire ordinaire;il y a eu des perfon: 
nes qu'il y avoit quarante ans qui en étoieni 


Que. # 


a. * 


DESCENTES 6% 
fmcommodées , qui en font gueries par le 
moyen de ce vin; il faut porter un brayer 
jufques à ce qu’on foit gueri. 


Autres pour les Defcentes. 


Ayez de la racine de Confolide major, 
raclez-la pardeflus, & faites un cataplâme 
de ces raclures , que vous appliquerez fur 
Je mal, & puis vous le banderez & ferez 
garder le litau malade lefpace de fix femai- 
nes; réiterez plufieurs fois cette applica- 
tion, 


Aure pour les Defcentes. 


T] faut que ke malade demeure quelque 
temps au lit, & lui donner à boire un verre 
d'eau de Reféda & il guerira, chofe expé- 
rimentée. Et s’il ya longtemps qu'il ait 
cette incommodité , il faut -qu'il demeure 
au lit trois femaines ou un mois, & qu'il 
boive de la fufdite eau tous les jours ; que 
sl y reflent de la douleur comme aux Equi- 
noxes & Solftices il faut prendre des qua- 
tre femences chaudes , de chacune ce qu’on 
en peut prendre avec deux doigts & les 
faire boüillir dans un peu de vin, pañlér ce 
Vin à travers un linge , & le donner à boire. 
au malade le plus chaud qu'il fe pourra. 
Si vous ne pouvez pas avoir de Eau de 
eféda , il en faudra prendre de celle de 
guerttes , qui fait le mêmecffet. 


Fij 


ë 


s} 


68 DESCENTE S" 
L’onguent de la petite Linaire qui fe fait 
en mêlant un jaune d’œuf avec le jus de 
l'herbe , mis furla partic affligée, eftunre- 
mede fpecifique. | a 


Pour les Defiemes des boyaux des pas 


enfans, 


Prenez la haute partie de la racine de 
Glayeul , faites-la tremper dans de l’eau & 
en donnez à boire à l’enfant. 
ir Autre. 


Prenez de la Fougere male, faites-la dif 
tiller dans un alambic de verre , donnez à 
boire tous les matins au malade à jeun trois. 
doigts de cette eau dans un verre, & faites-. 
le affeoir aprés qu’il l'aura prife l’efpace de. 
demie heure. 
‘ Autre. 


. Prenez de la Cire venant de laruche, &. 
que le miel y foit, mollifiez-la entre vos” 
mains avec un peu de Therebentine de Veni-\ 
fé, faites-en un emplâtre & l’äppliquez fur 
ke mal fans brayer ni quoique ce foit ; met-" 
_tez enfuite un catapläme , que vous ferean 
.… de mêm equ'’il efl expliqué ci-deffous. 


ge | 


| La maniere de faire k Catapläme. 
SVT DrRoGuEzs. 


#. 
: ‘ ù 


: ge 


MD Renez Camomille , 


Æ Perite Gonfoli de, 


DESCENTES 69 


Cire neuve , | demie poignée. 
 Rofés fèches ; | demie poignée. 
“Huile de Camomille , demie once. 
Gros Vin, "a proportion. 


PREPARATION. | 

Faites cuire toutes ces drogues dans une 
baffine ou poëlon avec un peu de gros Vin, 
faites-en un cataplâme que vous mettrez fur 
- le mal aprés en avoir Ôôté l’emplâtre que 
vous y aurez laïlé pendant trois ou quatre 
jours , enle changeant une fois ou deux Le 
jour; ce Catapläme eft pour guerir entie- 
rement le mal, il faudra auf le changer 
tous les jours & réiterer plufieurs fois ce: 
remede, 


Pour les Defcentes, 
| DrRoOGuUEs. 
P Renez Maffic en larme, demie once 


Laudanum , Es dragmes. 


Noix de Cyprés bien fèches , FR Aro, 

Hypocifis , x. dragime. 
“Terre Sigillée ; x. dragme. 
“Poix Note ; PUIS 'onces 
Lherebentine de Vemife , I. on6e. 

Cire neuve jaune, I. once. 


Racine de prande Confolide ,  demieonce. 
"1 NOR PRARATEON. Al 
… Pulverifez ce qui fe doit pulverifer ; & 


#0 DE $ GENITIES. 

. faites cuire enfuite le tout dans un vaiflcau, 
remuant toujours jufques à ce qu’il foit ré- 
duit en confiftence d'onguent , duquel vous 
“vous fervirez comme s'enfuit. 

Mettez un emplâtre de cette onguent & | 
deux s’il eft nécefaire fur la rupture , après 
avoir rafé le lieu où onle doit mettre s’il ! 
ft de befoin ; faites enfuite un bandage 
qui tienne bien ferme; & lorfque l’on aura » 
fait ce bandage , il faudra donner au mala- w 
de le Remede qui fuit pendant vingt-un | 
jour. | ; 

Depuis deux ans jufqw'à fix. î 

Prenez de bon Efprit de Sel rechfétrois | 


ou quatre goutes, mêlez-le dans une ti 
lerée ou deux de Jin, & le lui faites aval- w 
ler; on en donne aux part la mamelle , 
quoique le bandage feul les puifle guerir. 


Depuis fix ans jufqu'a dix. 


_ Prenez quatre fcrupules de bon Efprit de | 
Sel, mélez-le bien dans une chopine de 
bon Vin rouge, & en donnez tous les ma- 
tins environ la quantité de deux onces au À 
malade , en telle forte que cette dofe durew 
pour fept jours ; & continuez de faire deu 
même lorfque celle-là fera achevée pond ! 


les vin gt-Un jour. 


2 


ds _. : 
- D LR 
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DESCENTES. #7 
\ Depuis dix ans jufqu’à quaterze. 


» Prenez deux gros du même Efprit fur 
une chopine de w# rouge , & le partagez 
comme ci-deflus. 


Depuis quatorze jufqw'à dixe-fept. 


Prenez deux gros & demi du même Ef: 
pri , fur une chopine de Vin rouge. 


= Depuis dix-fept ans, ©” au dela. 


Prenez cinq gros du même Efprit fur 
une chopine de Vin rouge, & en mettez 
trois doigts dans le verre, & lavallez tous 
les matins à jeun comme ci-deflus. 

Remarquez qu'il faut bien remuer la 
bouteille avant que de verfer le Fin dans le 
verre, & qu'il ne faut niboiïre ni manger 

que quatre heures après avoir pris le Reme- 
de; & s’il fait mal à leflomac on peut 
être un jour fans en prendre, & même deux 
en cas de befoin ; porter le brayer jour & 
nuit pendant qu’on prendrale Remede, & 
‘même pendant trois mois après les vingt 
jours du Remede pallez, ne jamais s’af- 
{coir ; être toûjours debout ou couché , 
marcher beaucoup, n’aller point à cheval, 
. nien carofle, ni en charette, aller toûjours 
« à pied ou en bateau; ne faire aucun excez 
. de bouche ni autrement, & porter le brayer 


Mautant qu'on croïra en avoir befoin pour 


d + 


 YZ DISSENTERIE. | 
… faïfler affermir la partie, particuliererhent ff 
l'on monte à cheval. 


CA 


Regime, 


Sono. 


I faut éviter pour les Deftentes le trop. 


Manger, fauter, crier, lever pefants far- 


deaux , m1 faire aucun efforts ni exercice pe=. 
ble; ne point manger que raremen des cho= \ 
JEs > qui peuvent exciter les vents, ni de cel=" 
des qui refferrent & endurciffent le ventre &°w 


le rendent pareffeux. | 
DISSENTERIE, 
 Diffenterie. 
DroGuEzs. 


Renez jaunes d'œufs, deuste’ 
Sucre en poudre , 2. cut!lerées. * 
Vin rouge , Lure PO cailleréés 


Huile d'Olive, _: 2. cuillerées. 
PREPARATION. 


æ 


: Battez bien le tout enfemble & l’avallez, « 


Autre. 
DRro cu rs. 


Renez blanes d'œufs frais, 2. Jeulementi 


Eau de Plantir, 3. cuillerées. 
Eau Rofe, .3. cuillerées. 
Sucre fin en poudre ; demie quartéron. 


PREP R A 


_DISSENTERIE. 75 
PREPARATION. 


Battez bien dans un plat ou écuelle les 
deux blancs d'œufs, laiflez-les un peu re- 
poler , afin que cette écume fe réduife en 
eau ; Ôtez avec une cuillere l'écume qui y 
refiera, & mettez dans cette eau , l'Eau 
de Plantin, de Rofe, & le Sucre , mélez 
bien le tout enfemble & en donnez au ma- 
lade foir & matin pendant quelque temps, 


Autre pour la Diffenterie. 


Ayez de la Renoée qu’on trouve dans les 
chemins , pilez-la dans un mortier de mar- 
bre avec un pilon de bois, ou bien faites-la 
Cuire avec un peu d’eau : exprimez-en le jus 
& en donnez au malade dans du boüillon 
ou fans boüillon, Le 

Lavement pour la Diffenterie. 


DroGueEs. 


| te boillon blanc, x poignée. 
Plantin, 1. poignée, 
Renouée, | I. poignées 
 Rofes rouges , demie poignée. 
Miel rofar, 1. once. 
Jaune d'œuf, an fèulemenr, 
Tefie de Mouton, une Jeulemenr. 
Pieds de Mouton , Guaire. 


C ï 2. poignées 
lu commune , 6.pintes. 


 Tmll VAN RBINNE 


76. DISSENTERIE. 
PREPARATION. 


Mettez la tête de Mouton avecles quatre 
pieds & l’Orge dans un vaiffeau avec les fix 
pintes d’eau ; faites-la bien cuire, lorfqw’elle 
fera cuite vousprendrez cette décoétion & y: 
mettrez le refle des drogues, excepté leMiel : 
& le Jaune d'œuf, faites-la boüiluir encore ; ! 
& pallez cette Arai ; prenez -en envi- 
ron chopine & y délayez le Jaune d'œuf 
_ & le Miel , donnez-en un lavement & con- 
tinuez l’efpace de cinq ou fix jours ; il fau- 


dra auparavant purger le malade avec ce. 
la Rhubarbe. 


Teinture de Rofe pour la Diffenterie , pour le 
uxHepatique,® pour les fluxions qui tom= 


bent fur le Poulmon &* fur le Gozier. 


DRoGuEzs. 


pi Rofes rouges 2. 0nces.M 


Eau de Fontaine, URE PIN Eu 
Efprit de foufre, * © 12.ou1$.goutesi 
Sucre, UN PEU 

| PREPARATION. À 


Lune: TA y 


Mettez infufer les Rofes dans une fiole » 
de verre ou un pot deterre verniflé, avecw 
le refte des drogues fur des cendres Ha U 
des pendant deux heures, pañlez-les en-» 
fuite par un linge & en donnez à boire au 
malade. x. 


— 


à DORMIR 77 
ÆAure pour la Diffenterie. 
Ayez du jus de graine de Sureau fort- 


w’elle eft mûre, faites-en une pâte avec 
de la Farine de Seiple & la faites cuire; lorf- 
qu’elle fera cuite ,imbibez la jufqu’à trois 
diverfes fois dans un même jus, la faifant 
fecher toutes les trois fois que vous l’imbi- 
berez; étant féche vous la mettrez en pou- 
dre, & en donnerez le poids d’un écu d’or. 
au malade dans un œuf mollet, y mêlant 
le poids d’un demi écu d’or de noix muf= 
cade, & continuez trois jours de fuite. 
Regime. 
Pour la Diffenterte , 11 faut renir le méme 


Regime de la Colique. 


D'OR M IR 
Extran de Pavor rouge pour faire dormir. 


A Yez des fleurs de Pavor, mettez-les 

dans quelque vaifleau, verfez-y par- 
deffus de PEfprit de vin & le laïflez infufer 
jufqu'àa ce qu'il foit teint. Ayez d’autres 
fleurs de Pavor, jettez-y encore pardeflus 
cct Efprit de vin teint, que vous aurez 
écoulé, & le laiflez encore infufer comme 
ci- devant ; cela fait filtrez cétte teinture & 
difüllez Pefprit de vin jufqu’à ce que ce qui 
elle au fonds foit en confiftence de »niel , 
quel vous prendrez dix où douze graims 
| G ij 


78 EAU CELESTE OU IMPERIALE. 


qui feront la dofé ; il eft beaucoup meilleur | 


BE 
18 


L 
a 
1:19 


que le Laudañuim, fait mieux dormir, & 
fait un peu fuer, qui parce moyen dé-. 


charge l’eflomac de ce qui Poppreffe. 


EAU CELESTE OU IMPERIALE. | 


Certe eau Celefle où Impériale eff très-bonne | 
pcur la colique nephrerique, pour les maux | 


d'effomac © indigellions ; elle purifie le 
Jarg, diffipe les vents ; guérit toutes les 
opilarions du foie Ÿ" de la rate, abat la fu- 
tée de la matrice, > appaife les fluxions 
_ducerveau; elle ef} bonne pour la goute qui 


provient de pitune, pour faire revenir le" 
CŒuUT Cr Pefprit a Ceux qui, font réduits a DA 


Pextrémité par maladie ou quelqu’ autre ac- 
cident ; pour la gangrene, playes , ulceres, 
nolime tangere, la pierre | hemorroïdes 
goutes froides. | 
/ DrRoGuEzEs.. 
P RenezTurbit blanc Cgommeux, 2. onces; 


Maftic en laymes , 2. oncés» 
Cloux de Girofle, 41, :.2.01ce5e 
_ Calanga, | 2.unces, À 
Noix Mujcade, 2.onces. \ 
Canelle, 2. onces. 
Cucubes., : 39, 0nce5. 7 
Santal Cirin , 2.onces.. 
Therebentine de Venife, 2.0nCces.. 
Miel blanc, 2. livres, M 


 Efpri de vin bien rectifié & purifié, 4. li 


LA 
L 


EAU CELEÈTE OU IMPERIALE 19 
4 | RREPARATION. 


. Mettez ce qu’il faudra en poudre grof- 
ere, & mettez le tout enfuite dans une 
bouteille de verre ou de terre bien plom- 
bée, bouchez-la bien, & le Jaiffez infu- 
fere l'efpace de deux jours , après lequel 
temps vous le ferez diftiller au bain-ma- 
rie ; la premiere eau qui en fortira fera 
fort claire ; la dofe de cette eau eft une 
cuillerée ; il faut la méler avec autant ou 
lus d’eau de fontaine, & la prendre une 
ieure avant le repas pour être préfervé 
les maux ci-deflus : & lorfque le mal le re- 
Juiert, & qu'on en ef attaqué , il faut la 
rendre à toute heure, & en frotter les pat- 
les afHigées. 

Quand Peau claire ne coulera plus, il 
audra retirer le vaifleau da bain & le 
cttre fur un fourneau à cendres , pouf: 
int le feu graduellement ; il en fortira 
ne eau blanche : mais auparavant que de 
roceder à cette feconde diffillation , il faut 
ajoûter demie once de Cafle reflénte > 
tant de Spicanardi ; mettez cette feconde 
fiation dans une fiole bien bouchée, 
quelle a la vertu de guerir les playes, ul- 
res , le rol2 me tangtere , étant appliquée 
OÙ où quatre fois le jour fur les parties 
is avec un linge, & une comprefle 
Willée dans ladite eau, avec la premiére, 


G 1 


$8o ECROU'ELLES: d 
laquelle aura plus de vertu, particuliere- , 
ment contre la pierre : fi vous ajoutez dans : 
ces diftillations du Sel de corail & de per- 
les ,de chacun demie once, & une once de 
Criftal de tartre, elle en fera beaucoup” 
meilleure & fera plus d'effet. à 
On peut faire une troifiéme Eau en aug-" 
entant le feu jufqu’à ce qu’il en forte unes 
Eau rougeître & oleagineufe ; cette troifié-" 
me diftillation ne fe mêle point avecaucunes 
des deux autres ; elle eft excellente pour 
les playes , la goute froide, les hemoroides:\ 
il en faut frotter & laver bien fouvent les 
parties. 4 


#> 


F 
4 
[a 


"a 


À 


ECROUELLES. 
F 


Pour les Ecroielles, k 


| Aro que de fe fervir d'aucun 


Remede, il faut purger le malade, 


4 
Û | | (M 

Maniere de le purger. # 

Renez de bon Turbit, demie dragmes 

“Æ Gingembre, un [crupules 
Sucre s demie onces 

- Vin blanc, un Verres 
PREPARATION. # 


Mèëlez bientout cela enfemble dans quels 
que vafe , & le faites boire au malade ; ré | 
terez le même remede à jeun de deux jours 

di, : PR 


DÉC EMR CRUE D LE SN Tr 
Fun, pendant trois femaines , après ce temps- 
LR vous ferez le Remede ci-deflous. 
+18 -DRrROGUES. 

. DDRerezPorreaux avec leur racine, x .poign. 


Racine de Parule , I. POI HE 
Piretre puluerifée, I. once, 
Vers de Gris pulverif?, x. fcrupule. 


: PREPARATION. 
Pilez les Porreaux & les racines de Paru- 
Je dans un mortier, prenez demi-feptier de 
ce jus & le mettez dans une fiole de verre 
avec le refle des drogues ; agitez bien le 
tout pendant quelque temps, & même tou- 
tes les fois que vous voudrez vous en fervir, 
lequel jus vous mettrez dans une écuelle, y 
tremperez du coton & en baflinerez les 
écroüelles foir & matin, y mettrez pardefus 
un linge moüillé dans ledit jus, & réiterez 
plufieurs jours. 
ne Aire. 


Prenez de lhérbe appellée Langue de 
“chien , pilez-la & la mettez fur le mal. 
Enr Auire. | 

Prenez des Pierres qui fe trouvent dans 
les Eponges , mettez-les en poudre ; donnez 
de cette poudre au malade dans du boitlon 
tous les jours pendant un mois , & lui faites 
“boire pendant ce temps-là de l’eau de Salfe-. 
“pareille, 1 fautle purger deux ou trois fois 
avant que de lui donner ce Remede, 
ue 


82 . ENGELURES.. 
Pour les Ecroüelles & les Gomes chaudes.” ; 


Ayez des Limagons de jardin ou vigne à 
coquille grife ou blanche, pilez-les dans un 
mortier avec du Perfil, jufques à ce qu'il 
Soit en confiftence d’onguenr , appliquez-en 
fur les Ecroüelles, &le changez de vingt- 
quatre heures en vingt-quatre heures, vous ! 
en ferez de même pour les goutes. 


_ Regime. 

I faut que celui quief} atreint des Ecroiel- 
les endure la faim le plus qu'il pourra ; man- 
getrés-peu a fes repas, qu'il tienne toujours | 
la telle droiteen dormant & veillant, © qu'il 
ne dorine point la tête fur les genoux, nl la fa- 
ce contre terre , ne pas beaucoup parler ;nine 
Je point metire en colere. . 


ENGELEURES. 


Pour les Engelüres des pieds 7 des mains s 
© de quelque partie que ce foite 


| [ Orlque vous êtes fujet d’avoir enhyver ! 
_des Engelûres, ayez foin lorfque les 
Fratfés font mûres d’en frotter les parties 
engelées, & d’y en mettre un cataplâme. 
par-deffus , réiterez cela plufieurs fois, & 
vous n'aurez plus d'Engelûres. 


ADD x LU Autre. its 
Prenez des Rawes qui foient bien gelées: 


DRE 


ENGELEURES. 8 ? 
faites les cuire-dans de l’eau , & lorfqu’elles 
feront cuites vous tremperez vos piés & 
vos parties engelées dans cette décoction, 
les en laverez le plus chaudement que vous 
_ pourrez, & y mettrez pardeflus un cataplà- 
. me defdites Raves : Les Raves cuites fous la 
braife , fans être gelées, appliquez chau- 
dement , font le même effet, 


| Autre. 
Pelez des châtaignes , faites-les cuire 
dans de l’eau & faites comme ci-deflus. 
Autre. 
DrRoGuEzs. 


Renez de la Cire Vierge, : demieonce. 


À Surf © Mouelle de Cerf, demie once. 
PREPARATION. 


Faites fondre cela dans un poëlon fur un 
peu de feu , le remuant toujours jufques à 
ce qu’il foit en confiftence d’onguent , frot- 
tez-en les parties gelées & y mettez un 
emplâtre pardeflus, & vous ferez bientôt . 


louery.  :: 
Autre pour les Engelures & Crevalfes. 
DROGUESs. 


2 « * L “ 
"FT )Rerez Cire blanche, 1.once, 


À Hule dOlve, | A ONCeS 


Le 


Be ‘EVA UMMESts. 
| PREPARATION. # 


Faites fondre cela & en faites onguent 
que vous mettrez fur les Engelûres. | 


EPAULES. 
Pour les Epaules. 


jee des Figues de carême, broyez-les * 
avec de la graine de Moutarde, & les 
appliquez fur le mal. 


De en dot SE D COS 


ERESIPELES. 
Pour les Erefipeles. À 
pe eft une grande rougeur & 


douleur caufée par une humeur bilieufe: 

elle veut la faignée dès fon commencement. 

Il faut auf purger le malade avec des 

- remedes fpecifiques & rafraîchiffans pour 

vuidet les humeurs bilieufes, comme font 

Eleétuaire de Succo rofarum où Eau deTha- 

Marin , bons bouillons | boire un peu d’Oxi- 
crat où Lait clair. 


Pour faire l'Eau deTamarin, très-fouveraine 
| pour les Erefipeles. 
DroGuEs. 
TD Renez Pruneaux de Damas , 26: 
À Tamarin récent, x0. dragmes. 


ERESIPELES. 8 
| Sucre violat , ou de Syrop , 2. ONCESe 
: De Succo rofarum, 1. dragme. 


PREPARATION. 


Mettez infufer le tout dans un vaiflcau 
pendant la nuit, & le lendemain du matin 
donnez cette infufion , après l'avoir pañlée ; 

_ au malade. 
Autre. 


DroGuEs. 


Renez jus de Morelle. 
De Joubarbe. 
De Pourpier, 
De Planiin. \ 
De Jufquiame. 
De Verjus. | 
De Laituës. 
Oxicrat:, autant de l'un que de l'autre. 
PREPARATION. 


Mettez tous ces Jus enfemble aveclOxi- 
crat, & y trempez des linges dedans, que 
vous appliquerez fur les Erefipeles , & les 
changerez lorfqu'ils feront fecs : c’eft un 
fouverain remede. 

| Autre. 
. Prenez farine d’Orge & farine de Féves 
_ par égale portion ,. & en faites un cataplä- 
_me avec.(xicrar, & l'appliquez fur la par- 
pot se, ALT d'A u 


& 


86 ERESIPELES. 
Autre. | 
Prenez des feuilles de Lierre, faites-les 
cuire avec du boüillon blanc dans de l’eau 
de pluye ,trempez dans cette décoétion des 
linges , mettez-les fur 'Erefipele & en chan- 
gez detemps en temps. | 


_ Autre. 


DroGueEzs. | 
Renez efprit de Vin rectifié,  4.onces. 


Camphre , demie once. 


PREPARATION. 


Faites diffoudre le Camphre dans l’efpiit 


de Vin, & lui faites prendre un peu la froi- 
deur , trempez enfuite dans cette liqueur du 


 Hige fin, appliquez-le fur l’Erefipele & en , 


changez à mefure qu’ils fecheront. 


Autre. 

| DroGueEs. 
Le Beurre frais, 6.onces. 
À Huile Rofat, 3: onces. 
… Winaigre fort, | 3.onces. 
Cerufe, 3. onces. 
Alun brulé , "2. dragmes. 
Blancs d'œufs, 2. feulemenr. 


PREPARATION. 


- Milez tout cela enfemble & en faites un | 
onguent, que vous mertrez fur l'Erefpele. 


er 


4 


ERESIPELES.  £8 
Lorfque PErefipele eff bien invéteré &* qu'on 


a de la peine a le Luerir. 


DRoGuEs. 


"AN des feuilles deJufquiame, 1 poigne 
A Feuilles de Cigue, 1. poignée 


PREPARATIO N° 


Faites cuire ces herbes dans un peu d’eau, 
& en faites décoion , de laquelle vous fo- 
menterez l’Érefipele, ou bien avec du lait 
tiede, 7e 

I eff très-néceffaire lorfqu’on fera gueri 
de prendre un purgatif que vous ferez de la 
Maniere fuivante. 


DroGuEzs. | 
Pi eau deChicorée fauvage, 2.verrese 


Laït clair , un peus 
Sené , 3.dragmes. 
nfafions de Rofés pales ; 2. cuillerees, 


PREPARATION. 


Vous ferez infufer toute la nuit les fufdi- 
tes chofes , & prendrez cette infufion le len= 
demain matin. Au licu d’infufion de Rofes 
pâles , vous pouvez prendre une cuillerée 


de Syrop de Rofes. 


Regime. 
v ") : | . a ï : 
On doit tenir pour les Erefipeles un regime 


: "7 


88 ESQUINANCE. 
de vie rafraichiifant &' humeétanr, refpirer » 
l'air frais autant que l’on poarra, & évuer les 
lieux chauds, comme étant fort contraires ; il 
faut tenir fraiche la chambreoù Pon fera , y 
jettane des feuilles de Saule, de Vignes, de » 
Roft, de Violette & autres de certe efpece ; 4" 
fau que le malade s'abfhienne de tous les ali \ 
mens chauds , gras , onéfueux , doux © pi W 
quans , de Vin & Laïitages; il n'ufèra que de M 
Laitues, Pourpier, Orge mondée, Ris, Ci … 
troutlles & autres chofes rafraichiffantes ; 
tiendra. le ventre libre , dormira © valiera 


raifonnablement , Ÿ” fera chafte. 


ESQUINANCE. 
Pour l'Efquinance. 


F Aites un gargarifme de feuilles de Meur 
rier, & en gargarifez fouvent; l’on dit 
pour lavoir eflayé , que d’étrangler un fer-, 
pent avec un filet de lin, & mettre ce. mê-: 
me filet au col du malade, il le guerit in-\ 
dubitablement. | 


PORN nan an ee Behonreee 


a ré 


PART EPS es 


= 


energisr 2E 


Autre pour PEfquinance. 


Æ. fu 
Cr on 


ar 
| 


Prenez un id d’Irondeile, mettez-le cg 
poudre fort fubtile, demélez-le avec den 
l'Huule de fleur de Lys, & en faites un em- o 
plâtre que vous appliquerez fur le gofiens 
avec un linge, & le changerez de fix heures 
en fix heures. : YEN 


* ETIQUES, ESTOMAC. 89 
ETIQUES 

Pour les Eriques. 

MDRenez feuilles de Scolcpandre , faites-les 


JL mfufer dans du vin, buvez & ufez quel: 
quefois de ce vin. | 


Autre pour les Eriques. 


D 


Il faut bien nourrir le malade de bonnes 
viandes , bons potages, n€ lui point donner 
d’épiceries, ni de chofes falées, n1 de haut 
goût; lui faire prendre tous les matins envi- 


ron deux ou trois doigts de lait d’Âneile ou- 
| de Chévre. | | 


ESTOMAC. 


Hour la douleur d'Effomac provenant 
de veniofiré. 


Où connoit la douleur d’Eftomac pro- 
venir des vents, lorfqu’elle change & 
qu'elle va d’un lieu à un autre ; cela étant 
il faut faire fricafler du Miller avec du Sel 
& l’appliquer chaudement fur le mal. à 


… Autre pour le méme mal. 


+ Prenez une écuelle pleine de cendres chau. 

s ; bouchez-là d’un linge en double, &la 

z pardeffus pour empècher que rien ne. 

tombe , arrofez-les de bon wir & les met- 
FREE | D 


90 ESTOMAC. 


tez enfuite fur l'Eflomac le plus chaude- ! 


ment qu'il fe pourra. 


Autre pour le meme ma. 


CL ea 


il 


Prenez du pain fortant du four, c'eft-à- 


dire le plus chaud qu’il fe pourra , trempez 


la mie dans de l’Huile deCamomille ou d’Af- 


pic, & la mettez chaudement fur le mal, 
Autre pour le même mal. 


DROGUESs. 


Renez anis, une pincée. 
Cafloreum , : 12.9Tains. 
Wiel, à proportion. 


PREPARATION. 


Mélez cela avec du Miel & l’avallez : « 


L’Anis ou graine d’Orties pris en breuvage 
dans quelque liqueur ou mangé , y eft bon. 


- Pour toutes fortes de douleurs dEflomac. 


D'r O G-U Es. 


Renez fleurs de Camomille, x. poignée. 

Meilor , tit I. poignée. 
Alvine, _ I. poignée. 
Feuilles de Laurier , | 1. Porg née, 
Pariéraire , 7 1. poignée. 
Pouillor , 1. poignée. 
Farine de Lin, deinie livre. 
Fenugrec, 72 


 Semence d’ Anis 


128 


| ESTOMAC or 
Fenoüil , demie once, 
Eau, ce qu'il en faut. 


PREPARATION. 


. Concaffez toutes lefdites chofes dans on 
mortier & les faites un peu boüillir dans 
de l’eau, cela fait, trempez une éponge 
dans ladite déco“ion, exprimez-la un peu 
& la mettez le plus chaudement qu'il fe 
pourra fur la douleur ; changez-la de temps 
en temps, ouayez-en deux pour en met- 
tre l’une quand on otera l’autre lorfqu’elle 
fera froide ; ou bien prenez une vellie de 
‘48 rempliflez-la de cette décotion & 
a mettez chaudement fur le mal ; fi on 
pouvoit en avoir deux, & les changer de 
même que les éponges il feroit mieux, fi 
on ne peut il faudra la faire chauffer lorf- 
qu’elle fera froide. 


Pour le mal d'Eflomac. 


É R DROGUESs. 


T » Rerez de la Canelle, 
Cloux de Girofie , 
Laudanum , 
Storax, 
Benjoin, +. ‘autant de Pun que de Pautre, 
oix blanche on Therebentine , a proportion. 


mi PREPARATION. 


1 faut mettre en poudre toutes les fui- 


902 ESTOMAC. 

dites drogues, en faupoudrer la There-\ 
bentine ou Poix blanche, & en faire un. 
émplâtre que vous appliquerez fur la fof- | 
fette de PEflomac Six “ou fept goutes de . 
Syrop d’abfinte pris Le matin dans un boüil- | 
Jon ou du vin, eft très-bon pour le mal 
d'Eflomac, ou bien prendre dans du vin | 
de la confeétion de Hyacinthe. ; 


= Emplätre f ngulier pour le mal d'Eflomac , | 
leque! diffipe auf]: les flegines  juuñe, ; 


conferve la chaleur naturelle. ; 


DrRoGuEs. # 
Renez Siorax, 1. Once 
EL Aloës Succoirin , once. 
Eau Rofe. __ démi-fèprier.w 
.__ PREPARATION. | 
Faut piler le Storax & l Aloës féparément ; ! 
& les réduire comme de la farine ; mettez 
1e demi-feptier d'Eau Rofe dans un poëlon, Û 
& y mettez les poudres dedans ; faites-les \ 
boüllr & les remuez jufques à cequel’ Eau 
Rofe foit confommée , & que tout foit in-" 
corporé l’un avec l’autre ; laiflez cela refroi-\ 
dir & en faites pâte avec du Miel anthofat 1 
étendez en: fur du cuir & en faites un em 
plâtre que vous appliquerez fur P'Eftomac: 
Cet emplâtre eft fi fouverain qu’il y a eu 
des perfonnes qui étoient à Particle d 
mort, à qui on la mis fur l'Eflomac, qu 


ÉSTOMAC  v5$ 
 Jeur a rendu lufage de la parole & remis 
en bonne fanté. à 
Baume pour le dévoyement d'Eflomac. 
DRrRoGUESs. 


R pire Mente fraïche ; 1. poignée, 


Vin blanc, 1./ivre. 
Huile d'Olive, x. uvre. 
 Abfinte Romaine , | dent poivuée. 
Kofes fèches, | à. poignée, 


PREPARATION. 

Mettez toutes les fufdites chofes , ex- 
cepté les Rofes dans un pot de terre neuf, 
faites-les cuire à petit feu jufques à ce qu’il 
n'y refte plus de Vin; après cela ajoûtez- 
y les Rofes, faites-le boüillr deux boiül- 
lons, ôtez-le de deflus le feu & le confer- 
vez. Lorfque vous voudrez vous en fer- 

virille faut chauffer, ‘en frotter à jeun le 
creux de lEffomac , y appliquer un linge 
_ pardeflus , & enfuite dormir ou manger. 


Pour le mal d'Eflomac. 


_ Il faut que le malade fafle abflinence, 
_ ne mange que des viandes legeres, & très 
… peu;il faut lui donner une Pilule de mera 
» fimple avant tous les repas , ou bien lui en 
» donner trois le matin à jeun fi la repletion 
ef. rande ,, & ne lui rien donner à man- 

ger que deux heures après de mettre le 
Mir ij 


94 ESTOM AC. 

foir en fe couchant un petit oreiller de 
plume fur l’eftomac, ou fachet d’2 vire ou 
marjolaine, où bien qu'il y üenne fa main 
toute la nuit deflus pendant qu'il dort. 


Pour le mal d'Eflomac, 
DRroOoGuUEs. | 
Renez Mafñic, . \ LL) E.0nCée 
Labdanum , I.once. 
ÎWemhe pulvenfre , 1. draome. 
Alvine puiverifce, 1. dragme. 
Therebemine, ce qu’ii en faur. 


PREPARATION. 


Ne prenez de la Therebentine que ce 
qu'il faudra pour incorporer enfemble lef 
dites drogues, faites-en un emplâtre , éten- 


dez-le fur du cuir & lappliquez far 'Efto- 


? 


mac. d 
Aire, MES Her AE 

Ayezun painblanc chaud ; coupez-,e en 
deux , faites chauffer du vin & l’y mettez 
tremper ; mettez y par deflus des Cloux 
de Girofle & de la Mufcade en poudre, & 
appliquez ce pain le plus chaudement que 
vous pourrez fur l'Eflomac. L'huile de Nar- 
din & de Mafhic mélez enfemble , & en | 
oindre l'Eflomac y eft très-bon. Ne. 


RAA Autre. 4 
Ayez du lait , il nimporte duquel, met 


FESTOMAC" : 9 
tez-y éteindre dedans des charbons allumez 
de bois de chêne, & buvez enfuite ce lait. 


Autre. 


DrRoGuEzs. 
| re de Lin en poudre, 2. onces. 


Fenugrec en poudre, 2. OnCeSe 


Ecu Mielée, ce qu'il en faut. 


PREPARATION. 

Faites cuire dans un poëlon ou pot les 
fufdites chofes, faites-en un cataplâme & 
Vappliquez fur PEflomac le plus chaude- 
ment que vous pourrez. 


Autre pour le mal d'Eflomac & pour la 


Colique. 


| DRoOGuESs, : 
P°7< des fleurs de Romarin , +. poignée. 


Menthe, 1. poignée. 
Marjolaine, I. poinnée, 
Huile Rift, _ 3.cuillerées. 
Jaunes d'œuf, 3. feulement. 


Farine de froment bienfine, [ce qu'il faur. 
PREPARATION. 


… Pilez bien les fufdites herbes dans un 
mortier de marbre avec un pilon de bois, 
iéttez-y enfuite le refte des Drogues & 
faites un cataplâme que vous applique- 
cz fur le mal, 


2e Se 24 2e re 


56 ESTOMAC. 
| Autre pour le mal d'Effomac. l 
DroGuEzs. 
P Renez du Jalap, 3 ! 
EL DuSené, à - 4 
De la Salfépareille, parties égales, | 


: AWiel blanc de Narbonne , ce qu'il faut. 
PREPARATION. 
Mettez le tout en poudre fubtile & l'in | 
\ 


corporez avec le Miel pour en faire une 
opiate, de laquelle vous prendrez de fix, 
heures en fix heures la grofleur d’une noi-u 
fette. À 

& à Autre. 


4 


DRoGuUESs. 1 
Renez fleurs & feuilles de Romarin, deux 

| poignées. À 
Feuilles € fleurs de Marjolaine, 2. poign.u 
Vin, 3. chopines.n 
Girofles , 23. TAIns 
 Gingembre, | 23-graimsh 
PREPARATION. il 
Coneaffez le tout & le mettez dans unes 
fiole de verre, bouchez-la bien , & ly lai£ 
fez infufer pendant huit ou neuf jours ; fa 
tes-la diffiller enfuite au bain-marie, & don: 
nez de cette diftillation une cuiller 
matin au malade, | 


FIEVRE QUARTE. 97 


ee 


FIEVRE QUARTE. 
Pour la Fiévre Quarte Cr Tierce. 


| DROGUES. 
| La jus d’Orties rouges, 4. cuillerées, 


Biere 7 de la meilleure, 8. cuillerées. 
PREPARATION. 


Mélez bien cela, faites-le chauffer & le 
donnez à boire au malade chaudement d’a- 
bord qu'il fentira la‘ premiere émotion; 
qui arrive pour l'ordinaire une heure avant 
l'accez, faites-le mettre au lit après l'avoir 
bien baffiné lorfqu’il Paura pris ou bien au- 
paravant de le prendre ; couvrezle bien 
_ & lui mettez fous les aïflelles & à la plan- 
te des pieds des bouteilles pleines d’eau 
_ chaude le plus chaudement qu'il les pourra 
 fouffrir, pour l’exciter à fuer, car c’eft la 
“guérifon certaine de la Fievre quarte & 
tierce. : IL 

Remarquez , que pour un petit enfant, 
il ne faut pas donner une fi grande dofe 
de ce remede qu’à une grande perfonne ; 
ilen faut donner à chacun felon fes for- 
ces, plus ou moins. x 

Autre. 
| “DROGUE: la 
» TAerez fleurs de Camomiile , demie poign. 
À Vin blanc, chupire. 


93 FIEVRE QUARTE. 
Sel de Tartre, trente QTAINS 
PREPARATION. 
Mettez dans un vaifleau ou pot de terre 
vernifié le vin blanc & les fleurs , bouchez- 


le bien , mettez-les fur un peu de braife , 


& ly laiflez lefpace d'environ une heure, 
fans $ faire boüillir , mais feulement faire 
infufer ; après cela verfez cette décoétion 
en quelque lieu propre pour la faire boire 
au malade ; mais auparavant de lui en faire 
boire , 1ly ‘faut mettre les trente grains de 
Sel de Tartre : : & ne lui en donner que 
Jorfqu'il s’appercevra que fon accez veut ve- 
nir ; le faire coucher bien chaudement pour 
Pexciter à le faire fuer : Si la fievre ne s’en 
va pas la premiere fois, il faudra faire en- 
_core le même Remede ; le lui donner au 
commencement de l’accez, & y ajoûter 
cinq grains de Tartre, plus qu’à la premiere 
prie, qui feront en tout trente-cinqgrains 5 
-& s’il y a un troifiéme accez, vous lui don- 
nerez encore le même Remede , & ajoûte- 
rez cinq autres grains qui feront quarante ; 
elle s’en va ordinairement au troifieme ac- 


cez, & très rarement en vient-on au qua- | 


triéme:, fi cela arrivoit il faudroit réiterer 
de même que deflus. 


Autre. 


Faites bouillir du Ja & y verfez d cd 


un peu de vicille Bire ou du Vin malgre : 


ne 7 


.FIEVRE- QU'ARTE, 99 : 
le faire tourner; paflez-le enfuite à travers 
un! tamis fin où linge » Prenez-en une cho- 
pine & y mettez dedans une poignée d’ Al. 

 deluia, faites cuire le tout dans ün poëlon 
& Lonaces à.boire de cette decochion au ma- 
Jade ;;le plus chaudement qu’il fe pourra lors 
que - on accez voudra vênir: Île faire cou- 
cher enfuite bien chaudement & le bien cou 
wrir pour lexciter à fuer ; s’il emporte 
pas la fiévre la premiere fois, _1l l’emporte- 
ra la feconde en réiterant le même remcde, 


Pour la Fiédre Quarte 


LA ES FF 2:92 i 5 , ) 
sci à -D,R O GU ES. 

Renez Sené,” ‘2. dragmes. 
À" Canelle puluerifie ; 20 grains 
Ex commune : un bon demi Verres 


2 


PREPARATION, 


F2 Mettéz infufer cela dans une écuelle avec 
ladite Edu , & lorfque le froid voudra 
prendre au malade , vous lui ferez boite, & 
continuereéz de fée Ja même chofe pendant 
trois accez de froïd de fuite. 


1€ 


La veritable matiere de préparer le Quinqui- 

na; qui a faittant de bruit en France pour 
. da guerifon des Fievres quaries , lequel ef 

_immanquable. | 

. Aprèsque le malade aura eù feptou huit 
ACCEZ de fiévre, & qu il aura été figné fui 

pont IL I 


100 “FIEVRE QUARTE. 1. 
vant l'avis du Médécin, vous preñdrez bd | 
once, poids de Marc "de Ounquina bien 
choifi, lequel vous mettrez en poudre très- 
Aile: , & enfuite dans un vaifleau avec 

_ deux pintes de bon 77# clatrer, que | 
vous bouchcerez bien ; & le aiflerez in 
fafer à froid environ vingt -quatréheûres | 
auparavant que d’en ufer ; fur la fin de Pac 
cez de votre fiévre vous prendrez un vérré 
de ce vin que-vous boirez ;, &-deux heures 
après vous prendrez un boë potäge miton+ 
né, ou une couple d’œufsifrais Deux heu- 
res après ce potage, vous pfendrez un autre | 
verre de.ce vin; & deux heures après tette : 
feconde prife vous dinerez ou mangerez.co- 
picufement ; deux heures aprèsiavoir diné 
vous prendrez un autre verre de ce vin & 
mangerez encore, vous continuërez de pren- 
dre trois ou ie fois es Er 4 ce vin Rae | 


=> # 4 À Me 


tre heures auparavant, qui pour Re 
ne revient plus. Quand voës aurez bûVo-. 
tre premier vin préparé, ‘vous rémèttrez 
encore une autre once de Quinquin& ch pou 
dre,comme ci-deflus;dans le même vai Eau 
où cft me le marc du premier ; & y met 


ci À: um ": 
v FANS Qu OR 


L FIEVRE QUARTE. ‘ot 
trez par deflus autant de vin que la premiere 
Mois, que vous prendrez le jour dela fiévré 
de la même maniere & avec le même Regi- 
me du premier; quoiqu’elle he foit pas reve- 
mue, vous réitererez encore une troifiéme 
fois, ne mettant qu’une pinte de vin furlé 
marc dans le vaifleau,& point de Ouinquinas 
pour cette derniere prife on n’en prendra 
qu'un verre par jour, qui fera tous Les ma- 
üns, tant que ce vin durera, es 
Remarquez, qu’il faudra pañer tous ces 
vins à travers un linge ou fergette toutes les 
fois qu’on en voudra boire; & remettre tou- 
jours le marc dans le même vaifleau, lequel 
il faudra avoir foin de remuer dé tems en 
tems. Un mois après l’ufage de ce Remede 
on pourra fe faire purger. 


Pour les Fiévres tierces, quartes on continuës, 
. dffenteries, flux de fang; gravelle, dejcen= 
tes des enfans , pour étancher le [ang des 
. playes © du nez, pour fortifier 'eflomac, 


© pour les pertes exceffives des femmes. 


P Renez de la graine de Sophia Chirurgi- 
M corum, autrement de Talicron, faites-la 
cher &la réduifez en poudre. 
2 Pour les Fievres tierces, quartes ou con- 
tinuës , vous ferez prendre de cette poudre 
au febficitant le poids d’un écu d’or dansun 

UE molet deux heures avant le friffon, vous 
rez enforte que le-malade ne pe ni né 


+: 
{ 
re 


102 FIEVRE QUARTE. ; 
mange deux heures devant ni deux heures 
après cette prife , le ferez coucher, & le! 
couvrirez bien afin de le faire fuer. 

Pour les enfans il n’en faut donner que 
le poids de dix-huit à vingt grains, felon 
l'age, | 
Remarquez, que fi vous donnez un la- 
vement au malade le foir auparavant la pri-! 
fe, & fi vous le faites faignerle lendemain! 
matin, & lui donnez un lavement le foir des 
la prife du Remede, & le faignez encore les 
lendemain de la prife, il en fera bien plûtôt, 
guéri, & en cas, que laccès revint, ce qu’on 
ne voit que rarement, vous lui ferez pren-" 
drez la même dofe de cette poudre & de la 
même maniere que ci-deflus , fans qu'il foit” 
neceflaire de le faigner. ; À 

Pour la Gravelle il en faut faire infufer le 
poids d’un demi écu d’or dans un verre de: 
vin blanc pendant une nuit , & donner à 
boire cette infufion au malade le matin ; on 
peut prendre la même dofe, le foiren fe 
couchant, & réiterer plufieurs fois de fuite. 

Pour la Diffenterie ou flux de fang, il en 
faut donner la même dofe que pour la gra= 
velle dans du boüillou : 1l faut faire tenir le” 
malade au lit bien chaudement, & réïterer. 
ce Remede trois ou quatre fois de fuite, laifs 
fant un jour franc d'intervalle , & ne point 
donner ce Remede que le feptiéme ou hui 
tiéme jour de Ja Diffenterie. 


L" 


FIEVRE QUARTE. ro 
Pour la defcente des enfans, quoiqu’à la 
mamelle, il en faut mettre le poids de vingt- 
quatre grains dans un poëlon de boüillie, la 
bien mêler, & la donner à l'enfant aprés l’a- 
voir bien bandé avec une comprefle, 

Pour la douleur d’eftomac &*bour le for- 
tifier, il en faut prendre dans du vin ou du 
boiillon pendant un mois ou.deux, le poids 
d'environ vingt-quatre grains: 

Pour le fang des playes, 1l faut mettre de 
ladite poudre par deflus les playes ; & pour 
le fang du nez il en faut tirer par le nez de 
même qu’on fait le tabac; les feuilles de la- 
dite plante , lorfqu’elles font vertes, broyées 
entre les mains & mifes fur les playes font le 
même effet. 

… Etlorfqu’on eft fujet aux grandes hemo- 
ragies du.nez, il faut porter de ladite graine 
_penduë à fon col dans du papier. | 

Pour la perte exceflive des femmes, 1l faut 
qu'elles en prennent dans du boüillon ou du 
vin le poids de vingt-quatre grains par jour, 
réiterer jufqu’à ce qu’elie foit ceflée, &en 
porter au col comme ci-deflus. 


.+ Autre pour la Fiévre tierce à quarte, 
DROGUESs. 


LDRenez vin blanc, un verre, 
À Theriaque de Venife, 3. dragmes. 
Poiututs . | 


T üj 


104 FIEVRE QUARTE, 
| PREPARATION. : 


Délayez dans ce verre de Vin blanc, vo- 
tre Thériaque , mettez cela enfuite dans un 
petit pot far un peu de braife l’efpace d’une 
demie heure, & le faites un peu bouillir : 
lorfque le malade fentira que l’accez veut 

Venir, il faut qu’il fe mette dans fon lit bien k 
chaudement, & qu'il boive enfuite cette 

liqueur le plus chaudement qu’il pourra; * 
qu’on le couvre bien, afin de le faire fuer 5 # 


& réiterer ce Remede à‘ deux outroisaccez * 
de fuite, à 


Pour les Fiévres intermitantes 


DrRoOGUESs. 
Pie feuilles de Sauge, x. poignée. « 


Abfinthe , 1. POS NÉE \ 
Chelidone, 1. porg nées \ 
Romarin ,; | I, poignée. 
Fenoiil , I. poignée. 
Armoife, ZI. poignée, « 
Vin. blanc, 3. chopines. 


F PREPARATION 

Faites infufer le tout pendant vingt-qua- 
tre heures dans un pot avec le vin blanc, « 
mettez-le dans un alambic de verre & le fai- 
tes diftiller ; donnez cette difüllation au ma- 


lade environ trois ou quatre onces un peu 
auparavant lPaccez, & le faites promener 


FIEVRE QUARTE. ro 
enfuite autant que vous pourrez. Ce Reme- 
de fait vomir fans peine, & fait un mervgil- 

‘leux effet. Si la Fiévre ne cefle pas dans la 
premiere prife vous réitererez une feconde ; 
& rarement en vient-on à la troifiéme. 


Pour les Fiévresinñtermitantes. 
‘ j és 
DroGuEs, 


DDRrenezSafran fans être pulverifè,un peus 
. Encens en larme , le poids d’un piftolle. 
Sels une pincée. 
Suye de cheminée , la proffeur d’un œuf. 
Jaune d'œuf du méméjour, un feulement. 
Vinaigre bien fort, ce qu'il faur. 


* PREPARATION. 


… Pilez bien cela enfemble dans un mortier, 
mêlez-le bien & y ajoutez enfuite le vinai- 
gre pour le bien incorporer ; cela fait vous 
en mettrez fur des bandes delinge d'environ 
de deux ou trois pouces de largeur , les ap- 
 pliquerez fur les poignets de chaque bras, 
* & les y laïflerez pendant neuf jours fans les 
ôter : 1l faut faire cet onguent le même jour 
qu’on s’en veut fervir , l'appliquer une heure 
avant l’accez. 

Lo : Autre. è 

Pi DRroGuUESs. | 

FD Renez Racine de Cabaret ,, 14. grains 

JL Racine de Pain de Pure Lin LTAÎRSe 
ï: | if 


md 


06 FIEVRE SQUARTE. 
Racine de lagrande Valeriane, à LÉ grains 
fra PREPARATION. | 
Il faut que la Rhène de Cabaret foit de 
Pannée , & :l les faut mettre toutes enfem- 
ble en poudre. bien fubtile, & en donner au 
malade dass un peu de vin él avec un peu 
d’eiu ou tifane , à l'entrée de fon àccez, le 


faire coucher & le bien couvrir pour le Gus 


fuer, & réiterez. 
Tifüne pour les Fiévres inrermitantes. 
DROGUES. 


Renez Orge ; | 1. poignée 


«-.. seéle 
w 


| | 


Salfifix ou Scorfènaire d’ Efpagne deux M 


ou ITOIS racines. 


Chicorée fauvag 2.0u 3. TACINESe 
Pommes de Mae >» are ou deux. 
Regliffe , | 2. pros, 
DERÉ 9 suhé | I, 2705. 
Canélle , 4 D FrOT UE 
Eau commune, 2. OU 3,.pIntESs \ 


PREPARATION. 
Faites bouilir le tout dansun vallées 
convenable jufqu’à ce que l'orge crevaile , 
laiflez-le réfroidir, & donnez à boire deux 


outrois verres de cette décotion au febri- - 
citant dans le chaud de fa Fiévre , il lui en. 


“faut donner: auff Mes de fa fa dan 
“fes repas, | k 


. 


_ FIE VRE Q UARTE. 107 
Pour les Fiévres intermiantes, 


* 

: Prenez de la racine de Sureau de la lon- 
gveur d’un pied & demi de Roi pour les 
grandes-perfonnes, & pour les enfans à pro- 
portion ; lavez la bien & la nettoyez ; cela 
fait, concaflez-la groffiérement & en Ôtez 
une corde qui eft au milieu qui refflemble à 
ün ver; hachez le refte en morceaux & le 
faites infufer environ vingt - quatre heures 
plus où moins dans un verre de gros Vin 
rouge , & lorfque le fébricitant fentira 
que l’accez lui veut venir, il faut lui donner 
ce breuvage après l'avoir pailé par un linge, : 
& réiterex la même choie à deux ou trois 
accez de fuite; 4 


FIEVRESPOURPREES. 
Ï Es fignes de ces fortes de Fiévres, c’eft 
IE 


lors que l'on fe fent pefant, qu’on a 
grande laffitude & dificulté de fe mouvoir, 
un grand afloupiflement , haut en couleur 
& chaleur exceflive;la refpiration fort cour- 
te & les urines ordinairement fort claires. 

Ces fignes apparoiffant; il faut faigner le 
malade copieufement, excepté les femmes 
enceintes , car la faignée fait beaucoup plus 
…d'éffet au commencement de ces fortes de 
-Fiévres que quand on les a gardées bien 
g-tems , à quoi il eft très-néceflaire de 


endre :garde : il faut auffi purger le ma 


ee 
Ai 
* 

; 


L'E4 
€: 
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108 FIEVRE QUARTE… | 
lade avec du Séré ou de la Mane, ou 4e la 
. Rhubarbe, ou du Tamarin, ou du Sirop ro=h 
fat, & lui donner quantité de lavemens la-* 
xatifs, pour difiper les excremens COFTOM=. 
pus qui font dans le corps, lui faire er de 
temps en témps dans fon boire & fon man- 
ger du Jus de Verjus où Vinaigre où du fues, 
de Limon ou de Citron ou autres chofes aci-t 
des, même y tremper dedans du pain, & lui 
en faire manger s’il fe peut ; lui faire boireh 
de la tifane faite avec de Ja racine de Sort 
Jinnaire &un peu d'afbri de Souffre : luëb 


faire prendre quelque Julep de Tamarins, 
Outre les émulfions,. & lui appliquer quel-" 
ques ventoufes. ; 


# % 

Pour les Fiévres pourprées ; © pour s'en gai 

rantir. "1 

DroGUESs,. à 

| es AIS 7 PV One 

Mirrhe, 3. 0nces. 

Efprit de vin, 20. ONCEs. 
Efprit de vitriol , _ 20. oncessh 

4 PR EF PAR AI ONaic 2): 1/0 


Mettez le tout dans un matras à long col, 
bouchez-le bien avec un vaifleau derencon- 
tre, lutez-le avec du blanc d'œuf & dela 
farine , & y mettez par deflus une veflie: 
moüillée ; mettez-le en digeftion à une cha+ 
leur lente pendant quatorze jours d'où 4h 


Fe. 


4 s +14 44 À 
y} ose 5 CU 


FIEVRE QUARTE. 7:oo 
proviendra une liqueur noire qu’il faudra fil- 
trer par le coton dans un entonnoir couvert, 
que vous mettrez dans une fiole à colétroit, 
afin qu’elle ne s’évapore, & la boucherez 
bien ; il faut donner de cetteliqueurau ma- 
Jade le matin dans un verre de vin blanc ou 
du bouillon ; on en peut prendre aufli tous 
les matins à jeun pour s’en préferver. Cette 
liqueur n’eft pas feulement propre pour les 
Fiévres pourprées ; mais merveilleufe pour 
toutes fortes de maladies, étant un remede 
univerfel. & qui empèche le fang de fe cor- 
rompre. ; 


Pour les Fiévres pourprées. 


- DroGuEs. 


Renez Chardon benit une poignées 
Feuilles de Scabieuft , une poignées 
Reine des Prez, : une poignée, 
Trifolium acetofum, uné poignées 
Eau defontame,s une pinte. 
Ejprit de Vitriole , 4. goutes. 


Sucre ou Syrop de Limons , 2. Onces, 


| PREPARATION. 
Faites cuire le tout , excepté l’efprit de 
vitriole , le Sucre ou le Syrop dans l’eau de 

fontaine ;- prenez fix onces de cette décoc- 
tion, & y ajoutez les quatre goutes d’efprit 
e vitniol & les deux onces de Sucre ou de 
yrop de Limon ; donnez-le à boire au ma- 
de, & réiterez plufieurs fois, 


110 FIEVRE QUARTE. 

Vous lui ferez de la tifane avec de la raz! 
cine de Scorfonnaire & des fruits de Berbe-* 
ris, que vous lui donnerez pour fon boire! 
ordinaire. 


} 


Autre pour les Fiévres pourprées 


Il faut donner à une perfonne qui a pailé 
l’âge de douze ans trente ou quarante grains * 
de Cochenille ; s’il eft plus jeune vous régle- 
rez la dofe à proportion de fes forces : Sca- 
voir fept grains à un enfant detroisans; dix ÿ 
huit grains à un de fix ans: on donne cela 
avec quelque eau cordiale, ou faute d'icelle 
avec du vin, Le malade n'aura pas pris deux 
ou trois fois ce remede , qu’on verra fortir 
le mal en taches & macules qui paroîtront " 
fur la peau ; mais il ne faudra pas manquer. 
pour les faire difliper de prendre encore " 
deux outrois fois le même remede, e 


.FIEVRES CHAUDES, 
DroGuEs. | 


PR ane fi 


PS 
« 


pis de la Sauge fraiche, 2. poignées, W 


Feuilles de violiers jaunes, qui croiffent # 


fur les murailles, 3. poignéese 
Pain de Seigle, ce qu'il en faur. & 
Gros fel, une po:gtiee. 


PREPARATION. 4 
Pilez la Sauge & les feuilles de Violiers, 
dans un mortier de marbre ou de pierres 


ce 


»] 


 FIEVRES CHAUDES. rrr 
faites rôtir fur les charbons le Pain de Seigle, 
coupez-le enfuite par petits morceaux & les 
faites tremper dans un plat avec du vinaigre 
& le gros fel pendant une heure; après cela 
vous mettrez le tout dans le mortier où font 
vos herbes , le mélerez bien enfemble & en 
ferez un cataplâme fur le front, qui tiendra 
jufqu’aux oreilles, un autre à chaque poi- 
gnet, & un autre à chaque plante des pieds, 
& les changerez de fix heures en fix heures, 
jufqu’a ce que le raifonnement lui foit venu, 
qui fera dans peu. 


Autre pour la Fiévre chaude, 


Prenez des feuilles de Caprifolium , dé- 
trempez-les & les pilez dans un mortier, 
mettez-y ce qu'il en faudra pour enfaire un . 
lavement ,.paflez cela à travers un linge & 
le donnez en layement au malade. 


à 


PREPARATION. 


pire du jus de Sauge + À 
Jus de Pimpinelle, autant de Pun que de 
autre. | 


À 


: \ 3 
DNA ERERARATIION. 
… Mlez bien ces deux jus enfemble & en 
“donnez à boire au malade; quand il auroit 


rdu la parole elle lui reviendra. 


+ 
La 


4 € 


x12 FIEVRES CHAUDES: | 
Autre pour la Fiévre chañde. | 
DRroGuEs, 


DRerez Raïfins de Corinthe, demie hvresu 


A Orge, cinq cuillerées... 
Eau de Fontaine , "quatre pintese. 
Ofeille fauvage , 2. poignées 
Ofeille commune, 2. poignées 


PREPARATION. - ® 

Faites bouillir les Raïfins & l’Orge dans 
cette Eau de Fontaine, que vous mettrez” 
dans un pot de terre juiqu’à ce qu'il n’y. 
refte qu'environ trois pintes de cette eau ; 
mettez- y enfuite les deux poignées de cha- 
que ofeïlle que vous pillerez bien auparavant. 
& laiflerez infufer l’efpace d’une demie heu 
“fe, après ce temslà , paflez-le par un ta- 
mis ou linge ; & donnez à boire de cette dé- 
cotion äu malade plufeërs fois par jour 
avec un peu de Sucre ou de jus d'Orange, 
la faignée eft très-bonne dansiles Fiévres 
Chaudes & Putnides. 


Pour toutes fortes de Fiévres. 
” Faîtes diftiller de la fleur 7’ Hyebles, en 
donnez à boire le matin de cette diftillation 
. au febricitant deux travers de doigt dans uns 
verre. | TO 


Autre. vd 
Prenez demi verre de vin blanc; faites= 


 FIEVRES CHAUDES. 113 

ifuler des Chatons de Noyers, avec de Îa 

graine de Gemiévre & de Lierre, & donnez 

ä boire cette infufion au febricitant,  * 
Pour les Fiévres continnës, 

Prenez derix Pigtonneaux èn vie, fendez- 
les par le milieu ; & en agpliquez un für 
chaque plante de pied tout ehaudément. 
Une Pomme de Courtpendu, la plus vieille 
qui, fe pourra trouver, la raper bien menu 


& en mettre fur les deux pieds & fur le front, 
y eft merveilleufe, 


Regime, 


s.T faut-pour toutes fortes de Fiévres ’abfte® 
mir de vin, laïages, & de toutes nourritures 
fohides tant que la Fiévre continuera; € ra- 
{ex que de décoétion d'orge € de reclile, 12= 
farefaie de ratine d’ofeille ou feuilles de tré= 
es; autrement, Alleluia., particulierement 
auxiFrévres bilieufes; & s'il y avoit cours de 
ventre. on ufera de la décoétion faire avec de 
lEpinevinerre ou Berberiss Ÿ pour les mélar- 
coliques 1l leur faudra donner de la tifane 
faïte avec des pommes de rénettes ; coupées 
Par tranches ; pour les Pttutteux de la nfane 
faie avec de la racine de chirndaur. 


L 
* r* 


Eg A . Car » 
ue 
Me. ne. 
| DEN | 

Anh 


tr4 ,- FLEUR Sont 


“FLEURS. 


Pour arrêter les fleurs blanches des femmes. 
& pour la chaleur des Reins. 


DRroOoGUES. 


Renez Noix Mufcades ; ce que vous vous! 


drez. Nue, & 
Blanc d'œuf bien frais ; Ÿ > ur 
Eau de Plantin, 4 cuillerées 
Eau rofe, 4. cuillerées 
Sucre ; 7 07 4n PEU 
PREPARATION. + 


® Mettez telle quantité que vous voudrez 
de Noix Mufcades au milieu d'un pain bis! 
& faites-le cuir au four; lorfqu'il fera cuits 
vous le retirerez du four & en Ôterez les 
Noix Mufcades ; rapez en la moïîtié d’uñes 
dans l’eau de Plantin , l'eau Rofe ,' le Sucre 
& le blanc d'œufque vous aurez bien battu 
auparavant ; mêlez biénle tout enfemble &. 


le donnez à jeun à la malade fix ou fépt jours 
de fuite. :- A seat { 


Pour arrêter le flux monftrual.des femmes 
7 derfguil effrrop abondant. :4f 


DROGUESs. 


Renez du Spodium 2. dragme 
Balaujtres ; 2. dragme 


à FLE U RS Cr 


Noix de Cyprez , : 24 dragmes. 
Ecorce de Nefier , 2. dragmes, 
Ecorce de Cormier, 2. dragmes, 
Alun de Roche, * demie dragmes 
Vin rouge, | ce qu'il Je 


M | PREPARATION. 


* Mettezles fufdites drogues dans un poë- 
lon avec du gros vin, & en faites une dé- 
coction , de laquelle vous fomenterez la 
région de la matiere. 


Autre pour reffraindre le flux pi 


dPrenez Trochifque d'ambre blanc, met- 


rez-le en poudre & en faites prendre tous 
les matins à jeun à la malade dans deux on- 
ces d’eau de Plantin. 


D -— __ Autre, 
DroGuEs. 
Renez Sang de Dragon 
Ps: fin, ; j 
Ambre blanc , 


Zorail rouge, autant de Pun que de Paire. 
Eau de Plantin , 2. ONCE 


i 


PREPARATION. 

Il faut réduire letouten poudre & le bien 
enfemble ; cela fait, vous en prendrez 
agme que yous mettrez dans les deux 
0 de Plantin # le ferez hoireet à fa! 


| 


EE 


A6 PEER 
Opidte pour refraindre ledit flux.” 


# #1 
DRrRoOGUESs. % 


Renez vieille conferve de Rofes, 2. onces. 
L'Semence de Plantin, ‘2. dragmes. 
Sang de Dragon, - | ane dragme ©’ demie. 
Bol fin, une dragme ©" demie. 
Ambre blanc, _ x. drag me 
Corail rouge , 1. dragme.n 


Syrop de Mirilles , 7 ce qu'il faute 


PREPARATION. 


FLUX DE VENTRE. 
Ï L y a de trois fortes de Flux de Ventre, | 
. fçavoir le Dianterique, Flux Diarrhée ous 
Humoral, & Flux Diffenterique. On CONS 
noît le Flux Lianterique , quand le malade 
rend fon manger par le bas comme il l'ail 
pris, ou à demi digeré. . | | 


1 


HOT PAC 
1.1 Pour le Flux Lianterique,. 


son Hmarcrs 2 Dir oiG wirsà 2ldiiiiees 
pr Syrop PAbfinhe, 

LE: Mel Rofat. ur [LE 40 MEN 
E” À sr ? 


FLUXDE PRAIRIES txf 


Eau de Betoine. 
Eau de Fenouil. ” H ; : 
Eau d "Abvine autant dé l'un quede l'autre, 
PREPARATION. | é 


+ Mélez tout cela enferable ; & en prenéz 
bien quatre ou cinq jours quelques cuil- 
Jerées le matin, à midy & | le {oir. Le Sy- 
rop & le Miel fuffifent fi on wa à pas des fuf- 


dites Eaux, 

NU ue Auires | 
* Donnez tous les matins au malade un 
es d’écorce de Citron confit, ‘ou une lofans 
ge d’Aromatique vofats ou bien du Ooripnae 
après le repas; ‘6u bien faites-le vomir 4 


fe peut ; ‘en cas qu'il ne puifle pas vomir fa 
cilement , faut lui faire prendre le remede 


fuivant. MER 
Remede pour faire cporir. 


BAC CE D R. © G L' 5 S, N ; ; Q 
FA Eau tiede ; AL ‘a LA Es 
J'nginre : x .a. cusillerées. 
le d'Olive, ARS OnGCESs 

BD PR EP AR AT TON.) . 


5 Faîtes: chaëffer de l'Eau & en SEA TE cè. 
fou Fe dit ; imêlezla: avec de refte des 


arf 
a ,% &2) Lu 


TR 


pe rt M 


118. FLUX DTARRH HEE: 
FLUX DIAR HREE | 
O N:connoit .lé. Flux: Diarrhée ou js | 


moral quand les humeurs ou aquofi- 
tez font évacuées par le bas ; cette forte 
de::Flux, provient ordinairement decolere ; 


ôu de choferchaude, :.: 452: abris 
Pour le Flux Di à Fes feu ï 
Cl ne BEN. point faire de remçde, ni a } 


ter cette forte de Flux qu'après quatre*jours, 
hormis qu'il affoibliffe trop le malade : ce 
temps-là-pañlé. vous. lui donnerez-aprèsifes 
repas Syrop: de Ribes ou Syrop.de Rofes.fér 

ches.,. ou Syrop de Coings , où Eau ferrée, ke 
* ou 77, ferré, qu’on fait en faifant rougir Ja | 
pelle du feu où autre!fer & la mettre dans | 


mr " 


ds. l'Eau. OÙ du Vins; ; + ul 2 me: € ina 
Autre, 208 rl 
- + 
ns ‘Drocuxt 1 
pre Huile Rofar,, 5 © 1. once. h 
Huile de Coings , ti HS CITE } 
Puile de Minilles, {2% NE once, 
Huile de Maffic, FAUSS FR La 
Poudre de Corail, <°ane dragrne: 
Noix de Chipres en poudre sx à 4e drigmes ; 4 
Cireneuves. x 5 °çe,géil.en faut, 
P né asg or 6 SUP US 


qe 


_ Merez toutes ces “drogues à das 
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Jon ou bafline fur un peu de feu, remuez- 
les toujours jufqu’à ce que la cire foit fon- 
dué ; &: en faites commeune éfpece d’on- 
.guent , duquel vous frotterez foir &'matin 
Weftomac & le ventre du maladerun peu 


_chaudement. e 45) 
"  Julep pour le Flux de Diarrhée. 


DroGues.. 


Pi: Eau Rofe, demie livre, 
AL Eau de Buglofe,. " "  démie livre. 
Eau de Plantin, 2 demie livre. 
"D. tous les Sandaux, "2. dragmes. 
Ares te. dé quarteron. 
MAIS VO) j 4: V1 


gone PREPARATION. 


Mettez tout ce que deflus.däns unebaf- 
fine fur un peu de feu, remuez-le toujours 
‘jufqu’à ce que le fucre foit fondu ; cela fait, 

Ôtez-le de deflus le feu ? & confervez ce 
 Julep pour en donner awnflade le matin &- 

après le repas. | : * 
ORAN SI | 


pe 


CI | Aure.. AS 
«Donnez au malade deux ‘heures devant 
manger un peu de vieille Conferve de Rofès 
u une: dragme de Trochifques de Rofes , 
donnez lui à boire enfuite du Sirop ou du 
 Julep ci-deflus ? s’il y a‘au Flux matiere ai- 
gue & puante;1& la vertu du malade conf 
> 1 faudra lui donner un. lavement 


mme s'enfuit, 


KV ONRRMNEN 
RARALTORENS LS 
ILE 


— be “4 


720 nr, DIARRHEE 


ER DroGuss à: 

} | k <: € 

pr=- Rofes rouges » x. poignées 

Orties , = ILE. porgnéeu 

Flann slen 65 Suns, 8125 xcpoignéral 
Huile rofat, 7 2 OMCESe. 
Vel rofat >. QE nt ET ONCE 
1 Ta pi bte ter on Le Jaune.l 


PREPARATION. 


| Mettez toutes ces herbes dans un |chau- 
deron avec un peu d’eau, faites-les bouillir. 
für le feu, & prenez une écuellée de cette 
décottion : mettez-ÿ l’Huile, le Miel & le 4 
jaune d’ œuf dedans, mêlez-le bien enfem-M 
ble & en donnez un lavemerit au a un il 
peu chaud. «°° 

Si le malade aime e plûtét prendre: Len me. 
deçine qu’un lavement, 11 faut Jui en gen 


RECENSE DE 1 ob 51-3101 
Buis: eo tr eo 5 25 c'e 0 
RenezEcorcesde Mirabolans, 1. dragme. F 
Ecorce de Citron ; 1. dragmes 
Rhubarbe feichée fr une Paie Mere dragme, 
Sirop de Coings , | RAR 20 
nie de Planin, LH 2mE LTD ane} ta 


Li SN 110 

(PREPARATION, >-i9 48 

ph féicher les deux Ecéréesi& snet 
secte enfuite dans une EudleEde À 


- Lite 84 


FLUX DIARRHEE #x2r 
te des drogues, faites-les infufer fur un peu de 
cendres chaudes & les donnez à boire au ma- 
lade le matin quatre heures devant manger. 

_- Le lendemain il faudra lui donner un la- 
vement comme s'enfuit. 


re DRoGuEs. 


Renez Huilerofat, : - - 3.0nces 
Huile de Coings , Re ON TE 
Huile de Maftc, 3. ences, 
Bol en poudre, . 2. dragmese 


PREPARATION. 


Mettez tout cela enfemble, faites - Fe 
chauffer & en donnez un lavement au mala- 
de, ou bien vous lui en donnerez yn de mé- 
me que le fuivant. 

Autre Lavement, +03 


Li 
DROGUES 


Renez jus de Planur, 3e “ONCE, 
Jus de Pourpier, 3. ONCÈS 
5 us de Bource de pafteur , 34 ONCES./ 


PREPARATION. 


 Mélez tout cela enfemble , faites-le Le 
( peu chauffer fur les cendres nt & le 
donnez comme ci-deflus. 
….  Ileft à remarquer que les lavemens pour 
(e indre doivent être plus petits 300 les 
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ae Lavement. t | 

D 

ROGUES, #. 

Renez farine d'Orge avec le [on,x. poig ' 


Son de froment , |A: poignées * 

ï | 

Rofes feiches, I. poignée. 

4, . trois chopines 

Jaunes d'œufs, | deux feulemenr. 
Miel rofat , | I. once, 


PREPARATION. 


Mettez dans un pot de terre verniflé les à 
mers! fufdites, excepté les jaunes d'œuf & “ 
e Miel ; faites-le bouillir dévant le feu en- 
Viron trois quafts d'heures, pañlez cela 34 
travers un linge & Île preffez bien pour en” 
tirer toute la fubftance; partagez cette dé: : 
coétion pour deux lavemens , en donnerez 
un le matin & l’autre le foir, & y délayerez k 
dans chacun deux jaunes d'œufs & une on P 
ce de Miel rofat ;'il pourra les garder trois f 
ôu quatre heures à caufe que la quantité ft" 
moindre que celle des lavemens ordinaires à 
& d’une qualité balfamique, lequel fortifie | 
les boyaux enflammez , excoriez & ulcerez; w 
quoique vous foyez foulagé du premier la- .. 
vement, ne ceflez pas d’en prendre deux 
ou trois de fuite, "4 


Pour la Diarrnée ou Flux de ventre # 
Prenezune drâgme de femence de se je 


. FLUX DISSENTERIQUE,. 123 
tinpilez-la , mettez-la dans un boüillon où 
. vous aurez fait cuire des feuilles de Plamtin, 
_& le donnez à boire au malade le matin à 
jun, & contimuez pendant trois ou quatre 
jours. 


_ FLUX DISSENTERIQUE. 


O° connoit le flux diflenterique , LA 
7 trement Flux de fang, quand il y a du 
fang ou fanie dans les excremens du malade, 


= Remede pour le Flux diffenrerique. 
… Prenez de la feuille de Pinpinelle , pilez- 


Ja dans un moïtier de marbre , preflez-la 
enfuite ; confervez le jus qui en fortira dans 
une fiole , & en donnez à boire au mala- 
de environ trois doigs dans un verre le ma- 
tin & plufieurs fois le jour fi vous voulez ; 
ou bien faites boüillir les fufdites feuilles 
avec de l’eau dans un poëlon ou bafline , 
& donnez à boire au malade de cette dé- 
coclion de même que deflus. | 


Autre. 


Prenez des Féves avec les écorces , fai- 
tes Les cuire dans un pot avec de Peau & 
du vinaigre & les mangez. L’'Huile de mil- 
le pertuis eft très-bonne pour cette forte 
x,1l en faut frotter le ventre chau- 


ei 


ii 


… Prenez de la femence de Thalitrum 54 
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2 x 
£ 4 de 
Ps Se : 


Pour le Flux Diffenterique & Diarrhée. 
: p 


Lu 


Prenez du Ris , faites-le rôtir dans un pote 
& le faites cuire enfuite dans du lait où lon 
ait éteint des cailloux que l’on aura fait rou=M 
gir dans le feu ; lorfqu'il.fera cuit VOUS en 
mangerez. Les Longs mangez cruds , les 
néfles & les carneoles font fort bonnes pOur 


la Diflenterie 
1 4 
\ à Autre. # Pl 


broyez-la & la mettez dans un œuf mollet 
que vous ferez prendre au malade. Nottezs 
qu'il ne faut point donner ce Remede que 
cinq ou fix jours après le Flux , crainte ques 
Fon ne arrête trop-tôt. s 
Pour le Flux de fang diffenterique. 
DroGuEzs. ÿ 


Renez Plantin, dit Quinquenervia , unël 
one. + 

Côte de l'herbe appellée Renouée, 1. poignées 
Eau de riviere ou de fontaire, 3. chop'nese 
Graine dudit Plantin ,une demie coque d’œufes 


Ex 
PREPARATION. $ 

Faîtes cuire dans cette eau le Plantin & 
ces côtes dans un vaiffeau propre jufques à, 
‘a confommation de la moitié ; coulez cetté 
décoétion par un linge , prenez une éc elle 
de cette décottion & y diflolvez dec 


. FLUX DISSENTERIQUE, #2 h 
graine de Plantin , que vous aurez bien 
Droyée auparavant ; faites le boire au ma- 
ade le matin à jeun, réiterez pluficurs jours. 
On peut y ajoûter un peu de fucre pour lui 
Ôter le goût. On peut auffi conferver cette ‘ 
herbe toute l’année en la faifant fécher. 

Autre. | : 

Prenez des Lenrilles, faites - les botillir 

dans un pot avec de l’eau ; quand elles fe- 

ront à demi cuites jettez, cette eau & en re- 

mettez d'autre, faites-les achever de cuire, 

..& en dounez à manger au malade, comme 
auf lui faire boire de ce boüillon. 


Autre. 


Prenez de la graine de Lin, pilez-la un 
peu dans un mortier & la démélez avec du 
Vinaigre, faites-en un cataplime & Pappli- 
.quez fur le ventre, La graine de Plantin prife 
avec du fuc de Quinte-feuille eft très-bonne. 
On dit que la racine d’Acorus portée far foi 
garantit du Flux de fang, 


Aurre pour le Flux Diffénterique & pour 
le mal de ventre. 


\ j 


DroGuEzEs, 


Mujcades,  .: deux. 
3 | 18. grains 


Mi 
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Cloux de Gerofle »- 13.. 
Canelle , | 2, gros 
Ecorce de vieux Chéne , deux fois autant pe- 
fant que de Canelle. 


PREPARATION. 


Coupez à petits morceaux les Noix muf-w 
cades & l'écorce de vieux Chêne, ayantau-m 
paravant Ôté la fuperficie la plus dure ; fai-« 
tes boüillir le tout dans le lait jufques à cem 
qu’il foit réduit à trois chopines où environ, « 
coulez le lait & en faites quatre prifes égales Ê 
que vous donnerez par quatre diverfes fois « 
au malade ; la premiere prife fera fur les 
quatre heures du matin, la feconde fur les 
dix heures , la troifiéme fur les quatre heu-" 
res après midi, & la derniere en fe couchant: M 
La premiere prife (qu’il faudra lui donner 
dans une écuelle le plus chaud qu’il fe pour- : 
ra ) fera cefler les douleurs &les tranchées; à 
c’eft pourquoi il ne fera pas neceflaire deu 
prendre les autres fi chaudes. Si le mal ne. 
_ceffe pas vous continuerez le remede ; ile 

faut le faire tous les jours tout de nouveau; 
on guerit ordinairement dans cinq ou fix 
jours fi violent que le Flux de fang ou den 
ventre foit, cela ne reflerre pas prompte=W 
ment , mais il adoucit & guérit peu à peu“ 
les boyaux, fortifie l'eflomach; dans le come 
mencement le malade fera trois ou quatre 
elles par jour , & s’il a perdu l’appetit, coms 


FLUX DISSENTERIQUE 127 
me il arrive fouvent dans les grands Flux, 
cela lui donnera aflez de nourriture. 


Autre pour la Diffenterie, 


Faîtes tremper un linge plein de Sang de 
liévre dans de l’eau, & donnez à boire de 
Ectte eau au malade. L'eau qui provient du 
Pourpier fricaifé y eft très-bonne. 


Autre. 


Prenez deux Jaunes d'œufs , battez-les 
bien avec de l’Eau rofé ; donnez cela au 
malade à jeun, & continuez pendant trois 
ou quatre joufs de fuite. Un peu d’Alun 
trempé dans de l’eau de Planrin, y efttrès- 
fouverain , 1l faut faire boire dé cette eau 
au malade, lui donner à manger des Coings 
confits ou du Ris cuit avec du /au où ie 
bouillon dé viande. 


Pour la trop grande envie d'aller à la felle 
Jans y rien Jatre principalement a la Daffen- 
terie. 

DrRoGuEs. 


Renez Graine & Fleurs de Bouillon blanc, 
une poignée. 
Fleurs de Camomiile , I. poignée, 


PREPARATION. 


… Faites fécher les fufdites chofes & les ré- 
fez en ms avec dela Therebentine, 


Mi 


—. 


\ 
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& en mettez un emplâtre au fondement, 


LE 
RL 


Autre. 54 


Prenez ce que vous voudrez de feuilles 
racines de P Herbes aux puces ; ou de Fenu= 
grec faites-les cuire dans une fofnte quañ- 
tité d'eau , donnez à boire au malade de. 
cette décoétion par plufieurs fois. ! 


Regime. 
Un $ abfhenir pour toutes fürtes de F Le 


de toutes falures, épiceries, hauts gouts a 
herbes fortes, à ne point boire de vin , nour-# 
rir le malade de bouillon au veau & volaille, # | 


N 


lui donner un œuf frais , panatelle , orgeat 54 


© pour [on boire de la prifane faire avec org es. 
racine de regliffe & les fémences froides. 


FLUXIONS , Vayez DEFLUXIONS. À 


Ÿ 


mes es: 


FONDEMENT. 
Pour les Crevalfes du fondement. 
} Renez feüilles de Partétatre pilez - les 
un peu & les AR PAIE fur le mal ; ow 


bien mâchez des feuilles fraîches de Troefe | 
ne & les appliquez auf fur le mal. | 


Auire. 


| pe de la racine de Prifacus, autre=s 
ment Chardon à carder , faites-la cuire da 


FONDEMENT. 135 
un poëlon ou baffine avec du Ÿ3r blanc, juf- 
quês à ce qu’elle foit reduite en onguent ; 
confervez cet onguent dans une boëte d’ai- 
rain pour vous en fervir. 


Pour les Ulceres du fondement. 


Prenez de l'Encens, mettez-le en pou- 
dre & en faites un liniment avec du lait , il 
nimporte duquel., & en frottez le mal, 


| Autre. | 
Prenez de la lie d'Huile d'Olive & en fe- 


tinguez le mal & vous ferez bien-tôt guert. 


… Pour les rides &* duretez du fondement. 


ù Ayez dela racine de Quinte-feuilles,faites- 
la cuire dans un pot ou poëlon avec du W4- 
naigre , & l'appliquez fur Le mal. 


_ Autre, 


F + 
Faites brûler du Sarmant à pepins de 
raifins , prenez les cendres, incorporez-les 
avec du Viraigre, & en appliquez fur le 
mal. | 
… Pour les apoflumes du fondement. 


Ayez du Laitron blanc, pilez-le dans un 
mortier ,exprimez-le bien ; dans le fuc que 
VOUS en tirerez , VOUS y {remperez un PEU 
“de laine & Pappliquerez fur le mal. 
"4 Mu 


S . 


& - 


436 FONDEMENT. 


Pour les inflammations du fondement. 


DROGUESs. 


Renez feuilles de Seneffon ; ce que vousk 
voudrez. * | 


Racine de Confolide, à proportion du Seneffon. k 
| PREPARATION. À 


Pilez le tout enfemble & en appliquez | 


_ furle mal, 


Autre contre les inflammations du fonde 
ment © douleur du boyau culier. 


k 


Prenez des Lentilles, faites-tes cuire dans 
un pot avec des Coings ou du Melilor & un 
peu d'eau ; quand cela fera bien cuit met, 
tez-y de l’Huile rofat mêlez bien cela enfem-" 


& l’ppliquez fur le mal, 


Autre. 


Prenez du Melilot, faites-le cuire avec du! 
Vin, mettez-y un peu de farine de Froment | 
ou tête de Pavor & en appliquez deflus. 


| 


Pour les douleurs du fondement ou boyau 
culier. 


Prenez Eau rofe, ou facde rofe, frottez- 
en le mal avec une plume, ou bien avec de 
l'huile de lin, où de la décoëtion de Mauve. 


FONDEMENT. #21 


Pour les ventofitez du fondement ou boyaz 
culier, 


Prenez de la Rhuë, faites-la cuire dans 
un pot ou poëlon avec de lhuile, & en clyf. 
terifez la partie. 


Antre pour la chûte > inflammation du 
fondement. 


» Prenez des Noix de galle, pilez-les , faites- 
les cuire dans du Vin, & en faites un cata- 
plâme fur le mal. 


Pour le fifc ou bouton du fondemenr. 


Prenez feüilles & racines ’'Urmbelicus ve- 
meris , pilez-les ou les faites cuire fous les 
cendres chaudes , incerporez - les enfuite 
avec de l’oing de pourceau &enfaites un cas 
taplâme que vous appliquerez fur le mal. 


Pour les excro'ffances du fondement. 


_ Ayez de la racine de Îa ferpition , faites- 
la cuire dans un poëlon avec du Vinaigre 
&un peu d'écorce de grenade , cela étant 
cuit vous en ferez un cataplâme , que vous 
appliquerez fur le mal, | 


Pour les Enflüres du fondement & crevalfes. 


; Prenez feuilles de Marrube noir , faites- 
des cuire fous les cendres chaudes, & en fai- 


+ 


bé in En x er t Le dy à : 
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tes un cataplâme fur le mal, 


Pour relever le fondement des petits enfans. 


_ Touchez le fondement avec des feüilles! 
d’orti gi , 
orties & vous verrez qu’il fe relevera d’a- 


bord. 
Pour le fondement avallé ou matrice tombée. # 


Prenez des quatre fémences chaudes , fai=! 
tes-les boüillir dans du vi#, coulez -le &k 
donnez à boite de ce vin au malade. 


FESSES. 


Pour les écorchures des Feffes, 


2 


Je y a plufeurs perfonnes qui en marchant 
fortement  s’écorchent.ou s’échauffent 
entre les fefles; cela étant il faut prendre des 
l'herbe argentine, la broyer entre les mains, 
& l'appliquer deflus, & vous ferez bientôt 
guert. | 4 
FOYE. 
Pour la chaleur du Foye. 
E Foye ef linftrument principal de la 
A generation du fang & des autres hu 
meurs ; 1l eff fitué au côté droit fous les pes 
tites côtes ; c’eft lui qui digere les viandes 
& qui fait tous les humeurs qui nourrie 
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tous les membres du corps par la chaleur du 
cœur : mais quelquefois il en eft empêché 
par la trop grande abondance du fang, ou 
humeur colerique , qui lui eaufé trop gran- 
de chaleur, ou par phlegme qui lui diminué 
fa chaleur. 

On connoît chaleur de Foye provenir de 
trop grande qnantité de fang, lorfque lu- 
fine du malade efl rougeâtre, qu'il a le pouls 
aétif, les veines fort pleines, & qu'il fent fa 
falive , fa bouche & fa langue plus douce 
qu’à l’ordinaire ; toutes ces marques paroif- 
fent au malade, il faut faire ce qui fuit. 


Pour la chaleur du Foye, lorqu’elle provient 
de trop grande quantité de farg. 


| Faites faigner le malade de la veine du 


foye du bras droit , mettez dans fes potages 


des laitues, de Poftille, du pourpier & du 
houblon , & faites-lui boire par plufieurs fois 
de l’eau defdites herbes à jeun , ou bien de 
l'eau d’endives, lefquelles eaux font très- 
bonnes pour rafraichir le Foye. 


(> Autre pour leméme fujet. 


Ayez de eau difhllée de chardon nôtre- 
Dame, trempez-y un linge & lappliquez 
fur le Foye , -ou bien des feüilles de langue 
de cerf; que vous ferez fécher & mettrez en 


ve 


poudre, mettrez de cette poudre dans de 
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Peau de la même feüille , & en faites un pe= e: 
tit liniment que vous appliquerez fur le ie 


NA pour la'chaleur de Foye provenant# 
de trop grande quantité de fang. 


I] faut que le malade ne boive point de vin, 
de de la Tifane , © ne mange que de la chair \ 

ouillie où l’on ait mis des laituës ou oftille :\ 
on peut lui donner aufji du lait d'amandes 
-douces, de lorge , des pommes cuites, © des | 
prunes de damas 1 faut qu'il enne ce r'égt- 
mme-la jufqu'a ce que la chaleur fou diminuée. 


Chaleur du Foye provenant de colere. 4 
N connoît chaleur de Foye provenir | 
de colere, lorfque l'urine du malade” 

eft claire & jaune outre mefure ; qu left. 

beaucoup alteré , fans appetit, & qu’il fent s 

une prande chaleur dans le corps ; ordinai-l 

rement ils ont le ventre conftipé & la face” 
jaune. 


.! 


Pour la chaleur de Foye provenant de colere. 


« . ÿ 
. Donnez au malade deux fois le jour une“ 


once de fÿrop d’endives ou de violles dans 
un demi-verre de Tifanne, c’eft-à-dire, le 
matin deux ou trois heures avant manger 3h 
& le foir en fe couchant ; continuez ce re-. 
mede pendanttrois ou quatre jours. 


14e 
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Autre pour le même fujet. 


DROGUESs. 


pie Eau d’endives , 3: onces, 
L Eau de chicorée. 3. onces, 
Eau d'ofaille, À 3. onces.. 
Tifane, un demi-verre, 


x 


PREPARATION. 
Mettez toutes ces eaux enfemble avec la 
tifanne & en donnez à boire au malade ma- 


tin & foir, comme ci-deflus , pendant qua- 
tre jours : & le cinquiéme vous lui donnerez 


une médecine faite de la maniere ci-deflus, 
fi vous le jugez à propos. 


Maniere de faire la médecine, 


ù DROGUE s, 


ra 


: “ ’ 
Renez Caffe nouvellement mondée, demi= 


once, < 
Rhubarbe, 1. dragme,. 
Spica nardi, un peu 
Syrop vtolat, | I. ONCE, 


PREPARATION. 
- Vous ferez tremper la Rhubarbe & Spi- 


canardi pendant une nuit dans de l’eau d’en- 
dives, & après cela , vous détremperez le 
out avec la Tifane ou le petit lait fur un peu 
endre chaude, & la donnerez au malade, 


Ms HOT 
Au lieu de médecine on peut donner aw 
malade le remede qui fuit. 1 


DROGUES. | 
P Renez de la Calle demi-onces) 


Sucre rofat ; 3. dragmes®h 
PREPARATION. : , 
Faites bolus des fufdites chofes , & le 


donnez à manger au malades à trois heures. 
du matin ; il peut dormir après lavoir pris 54 
-mais il faut qu'il garde la chambre toute la! 
journée ; & fi on aimoit mieux boire ces 
chofes que les manger, il faudroit détrem- 
per ledit bolus dans de Peau d’endives ou 
petit lait ,le donner à boire au malade à 
à cinq heures du matin, & ne point dormi! 
après l'avoir pris. : ” 
Pour la chaleur de Foye provenant de colerea 
‘DROGUES. 1 
WyRenez Eau rofe, demi-livres 
K Eau d'endives, un QuaïteroNe 
QUCTE » # 
PREPARATION, 
 Mélez tout cela enfemble & en faites ut 
juiep, duquel vous boirez à jeun deux où, 
trois doigs dans un verre ; fi vousen vou 


lez boire après le repas il le faut mixtiont 
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avec deux fois autant d’eau de fontaine que 
de julep : fi vous le voulez faire plus refri- 
geratif, il faudra y ajoûter une cuillerée de 
Vinaigre, ou bién le jus d’un citron. 


Regime. 


… Ceux qui ont chaleur de Foye provenant de 
Golere,ne dorvent point manger chair ni poiffon 
falé, ni autres chofes [alées 3 ne point boire de 
Vin , n1manger aulx, ni oignons, moutarde 
mi épicertes , © on ne doit manger que des 
viandes bouillies , © très-peu d'autres fa- 
gons : ufér fouvens de lairues cuites, ofeille, 
Pourpier , épinards, houblon & très - peu de 
@inaigre, s'il n’a mal d’eftomach : & ne fe 
Point mertre en coiere , car cela y ef? fort con- 
iratire. 


Pour la douleur de Foye provenant d'humeur 
phleomarique. 


Où connoît douleur de Foyÿe provenir 
N_/ d'humeur phlesgmatique quand l'urine 
du malade eft blanche & épaifle , fans tein- 
ture ; que le malade a la face blanche , la 
bouche & les lévres palé8# peu de fang, & 
qu’il fent une grande pefanteur versle Foye, 


… Remede pour certe forte de maladie. 


Donnez à boire au malade à la pointe du 
jour pendant trois ou quatre jours, du /ÿrop 
ppeilé oxwmel diuredicum , que vous.mé- 


‘ra 14 
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M3 | EOYE. So .. 
lerez avec décoëtion d'acke à perfil ou des 
fenouil. 1 | 5} 20 

Autre pour le même fujer. i 


Prenez du Capilli veneris fec , mettez-leW 
infufer dans de l’eau de perfil & de chicorée, 
ou bien dans du boüillon de poix chiches ; our 
bien dans du petit lait, & en donnez à boire, 
le matin au malade pendant trois ou quatre 

jours, | 
| Autre pour le même fujet. 
DroGuUzSs. 
Renez de l'Ache. 
Alvine ou Abfinte. 
- Spicanardi, par égales portions. 


Huile d'Anet, un peus 
PREPARATION. 


Mettez en poudre toutes ces drogues s 
mêlez-les avec un peu d’Huile d’Anet , & 
_en faites comme un emplâtre, que vous aps 


pliquerez fur le Foye, > 


Régime pour la douleur de Foye provenan 
d’huméi phlegmatique. \ 


I! faut que le malade boive de bon vin, on 
ufe dans fes viandes du gingembre , canelles 
graine de Paradis, anis, fenoüil 7 herbes. 
chaudes dans fes bouillons , comme font fauss 
ges, hyjope , fine marjolaine, perfil , © je 
point manger des runs n des herbes crue: 


NW: 
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Pour les Opilations du Foye. 
N connoît l’Opilation du Foye quand 


le malade à grande douleur au dos & 
aux reins,que fes veines font étoupées & opi- 
lées , par la grofleur du fang & par fon urine, 
qui eft teinte & claire. 
. Pour les Opilations du Foye. 

Prenez le matin à jeun du Suc de fume- 
terre feché & réduit en trochifque ; conti- 
auez d'en prendre trois jours durant, & 
Vous guerirez entierement. Les tendrons 
Jhoublon cuits & mangez en falade , y font 
rès-fouverains. | 

Autre pour le même fnjet. 

Prenez de là racine de Coulevrée , ou de 
& Rhubarbe , réduifez-la en poudre, faites- 
a infufer dans du v7# blanc pendantune nuit, 
Y avallez le tout le matin à jeun : ii faut ufer 
fouvent (dans les maladies du Foye) de 
ajfran dans les viandes que l’on mange: 
ar 1l eft très-fingulier aufli-bien qu’au mal 
le Rate & de la jaunifle, 


Pour ceux qui ont le Foyegaté. 
. Prenez de Pécorce de la racine de Lau- 
er ; le poids de trois oboles, réduifez-la 
sn poudre & la mettez dans un demi-verre 


M 1. 
£a, 


EP 
1 . OR 
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de bon vin ou environ , mélez bien cela &h 
Pavallez : P Aoaric pris: de même maniere 6 
la même dofe y eft très-bon. 


Pour toutes fortes de maladies de Foye. 


Prenez des racines de Spicanardi, met- 
tez-les en poudre, faites - les infufer dans 
du win, pendant la nuit, & le büvez le ma-w 
tin à jeun ; la dofe de cette poudre doit être 
de trois oboles. Ou bien prenez du fac 
d’endives ; mêlez-le avec du vin , & le bû-« 
vez le matin à jeun. Les tiges de Boura= 1 

ches, mangez cuites ou cruës y font mers 
veilleufes, 1 


Auire pour rétablir le Foye. 
DRrROGUESs. 
Renez de la Chicorée fauvage,ce que vous M 


voudrez. % : 
Fumeterre , autant que de chicorée.lh 

Viu blanc , à proportion. 

PREPARATION. AL 


s - L 
Faîtes infufer la Chicorée & le Fumeter=w 
te dans du vin blanc pendant une nuit ;-don=m ; 
nez à boire au malade de cette infufion deux 
verres par jour , l’un le matin l'autre le foir,« 
& réiterez. 


Autre. 


Prenez Foye de Loup ou d'Oye, faites- 


PROC ES Re 
feicher ; réduifez-le en poudre , & en don- 
nez le poids d’un écu d’or au malade dans 
de l’eau d’Armoife pendant ving:cing jours. 


GALLE GRATELLE 
à Pour la Galle. 
pic racine d’Oftille ou de Patience 


Sauvage, qui eft marquée de taches 
rouges; ou bien de Choux gras , qu'on trou- 
ve dans les champs ; r'llez lune de cefdites 
chofes dans un mortier avec du beurre où 
du vieux Oing , & voud en froterez tous 
les foirs én vous couchant par tout le corps: 
ce Remede eft infaillible , particulierement 

“celui de Choux gras; on en peut froter un 
Enfant à l'âge d’un an, s’ila de la galle , fans 
que cela lui fafle mal, chofe experimentée : 
iln’importe que le remede foit chaud ou 
froid quand on s’en frotte, 


Autre. 


.: DroGuEzs. À 

TDRerez Fleurs de Souffres u Pets 

JL Beurreou Huile d'Olive , ce qu'il faut. 
PREPARATION. 

»Mélez bien cela enfemble, & en faites 


"comme de l’onguent, & vous en frottez le 
oir en vous couchant, 


Ni) 
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Autre. | 


Prenez toutes fortes d'herbes odoriferantes 
la quantité que vous voudrez ; mettez - les: 
dans une grande chaudiere d’eau, faites-les. 
un peu chaufler, c’eft-à-dire tiédir , ayez un 
bain préparé où vous mettrez cetteezu&ces” 
herbes, & vous vous y mettrez dedans pour 
vous y baigner , vous bien laver, & frotters 
de cette eau & de ces herbes ; en cas qu'il 
n'y ait pas fufffamment d'eau dans la chau=« 
diére pour remplir votre bain, vous y em 
pourrez mettre de’froide , c’eft pourquoi il 
faudra la faire un peu plus chauffer , afin 
qu'elle foit tiéde lorfque vous vous baigne=" 
rez. 


Pour la groffe Galle. 


Prenez le blanc de la graiffe de Porc, ou 
le blanc du lard à larder , ouvrez-le , & le 
piquez d’avoine , tout comme on fait une” 
orañge de cloux de gerofle; ou comme fi on 4 
le vouloit larder & le plus près qu’il fe pour=. 
ra; mettez-le devant le feu dans une bro- 
che ; & le tournez comme fi vous le vouliez 
faire rôtir ; mettez deffous pour recevoir la” 
graifle qui en tombera une écuelle deterre 
Ou autre vaifleau ; quand le lard fera bien 
chauffé mettez-y le feu & le laiffez diftiller” 
jufqu’à la derniere goute ; cela fait , battez 
la graifle qui fera tombée dans le vaifleau, 


: 
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avec l’eau fraîche, jettez cette eau enfuite & 
remettez d'autre, rebattez-la encore dere- 
chef , & réiterez à la battre & à changer 
d’eau fept ou huit fois ; il fe fera une po- 
made de cela, de laquelle le galleux fe frot- 
tera le foir en fe couchant , & fera bientôt 
gueri, | 
4 Autre. 4 | 

Prenez du lerre terreffre ( c’eft celui qui 
rampe fur la terre) la quantité que vous 
voudrez; faites-le boüillir dans un vaifleau 
& vous lavez de cette décoëtion ; cela eft 
bon aufli pour le farcin des Chevaux. 


Pour la Galle, 
DRoGuEzs. 


Die du Benjoin fec © rouge : T. once, 


Du Surax calamite, fec & non Liquide 


I e ONCE» 
Soufre vif en poudre fubrile, demi-once. 
Vinaigre bien fort, . ce qu'il faut, 
Graiffe de porc, demi-livre, 


PREPARATION. 


Pulverifez enfemble les fufdites chofes , 
& les faire bouillir für le feu ( excepté la . 
graifle de porc ) dans un poëlon ou vaifleau ! 
Corvenable avec le vinaigre jufqu’à lentiere 
confommation du vinaigre , remettez yen-. 
gore du vinaigre, &le faites boiillir jufqu’à 
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ce qu'il foit confommé, & réiterez trois 
fois ; cela fait prenez la graiffe de porc ; la- 
vez-la bien dans de l’eau , & en changez 
jufqu’à ce qu’elle foit parfaitement blanche 
mettez-la avec le refte des drogues, & fai 
tes-en un liniment , duquel vous oindrez les 


partiet affligées , ou feulemeut les mains 60 
. 3 ‘me 

les poignets. | 4 
a 

Ce 

à 


Regime pour la Galle, - 


Il ne faut rien manger de [alé nt d’épicé s! 
bien tremper [on vin, [e faire [atgner, purs 


ger , © fe baigner lorfque la [aifon le permet 


4 
#) 
GANGRENE. & 
| + 
… Pour la Gangrene. A 
8 fl 
ÿU | 
DroGuEzs. LA 
Re ‘à 
Renez Maftrc bien net, 2. ONCES au 
L Encens blanc , 2. oncesal 
Gerofe, | 2. ONCESa 
Galanga;, % 2. 0NCES A 
Canelle, 2 ONCES 
Cucubes, ù À 
Bois d'Aloës , 
Therebentine de Venife , 
Miel blanc, 


Eau de vie bien rechfiée, 


GANGRENE  r4s 
PREPARATION. 


_ Mettez en poudre tous les fufdits ingre- 
diens ; cela fait, vous le mettrez avétc la 
Thérébentine , le Miel & l'Eau de vie dans 
une cornue de verre , .bouchez-la bien & 
la laiffez infufer pendant vingt-quatre heu- 
res ; faites diftiller cela enfuite au bainmarie, 
jufqu’à ce que vous en aÿez tiré deux fortes 
d’eau, dont lune fera claire ( qui.eft la bon- 
pe) & lautre blanche ; lefquelles eaux vous 
mêlerez bien enfemble & les conferverez. 

Lorfqu’on fe fert de cette Eau, il la faur 
faire tiedir & en laver chaudement la partie 
affligée, y mettre deflus de la charpie ou 
ün linge trempé dans ladite eau , ne rien 
changer que fix heures après , & réiterer. 

Si vous voulez pouffer la fufdite matiere: 
far le fable après votre eau tirée , vous em. 
ferez une huile fort vulneraire , qui eft ex- 
cellente , particulierement pour les vicilles 
playes & ulceres inveterées. 


Autre pour la Gangrene. 
: DRoOGUESs. 
P Renez jus de Menthe, ce que vous vou: 
drez 
Huile d'Olive, a proportion, 
PREPARATION. 


\ Mèlez bien cela enfemble , lavez - em 


& 


“Ce 


à 


* 
rl 
b+ 


H 
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chaudement la playe, appliquez - y deflus 
des linges mouillez dans ladite compofition;! 


& réiterez plufieurs fois. 


à | Autre. 
DroGuEzs. | 

D Renez Noix de Gale, . derni-oncesi 

Virriol , demi-once 
Rhuë, demi-oncess 
Sabine, : I. ONCea 
Wie , une cutlleréen 
Vin, chopined 
Winaigre, | -chopinel 


- PREPARATION. 


Mettez tout cela dans un pot ou Vaifleau, 
_& le faites bouillir jufqu’à la diminution de 
la troifiéme partie, frottez-en le mal le plus 
chaudement que vous pourrez, & faites dé 
la même maniere que ci-deflus. 


Autre. 


Prenez Vers de terre , lavez-les dans dur 
vinaigre ; & les broyez enfuite dans un! 
mortier ou autre part, faites-en un cataplà= 
me & l’appliquez furla Gangrene. | 


Autre pour la Gangrene, Playes &r Ulcere o | 
| DroGues, 


N Renez Sel commun , 3+ onces à 
Vuriol, és 3: once 


GANGRENE, 747. 
Alun calciné, : 4 OnCeSe 
Eau commune, 2. pintes. 


PREPARATION. 


Mettez toutes ces drogues dans les deux 
pintes d’eau , faites les bouillir dans un vaif- 
feau jufqu’à la diminution de la moitié; con- 
fervez cette eau, lavez-en les parties affli- 
gées de fix heures en fix heures, & y mét- 
tez une feuille de chou par deflus toutes les 
fois : fi cela cuifoit trop, on peut mettre un 
Jinge trempé dans de l’eau commune fur la 
‘feuille de chou , & continuer jufqu’à une 
parfaite guérifon , qui {era dans peu de tems. 


Autre. 
DROGUE s. 


Renez Chaux vive , 1 livre. 

: Eau de vie rechfiée, _demi-livre. 
Æau de forge une pinte. 
Sublimé , 1. dragmes 


PREPARATION. 


Mettez la chaux vive dans cette pinte 
d’eau déforge, & l’y laiflez infufer pendant 
fix heures, verfez enfuite par inclination & 
doucement cette eau, dans un vaifleau pro: 
pre; faites infufer enfuite dans cette eau 
le Sublimé & l Eau de vie pendant une nuits 
<oulez cela à traversun linge ee le preflers 


L 


“as G OETRE. : 
confervez cette Eau dans une fiole sé 'e 
lavez vos playes chaudement deux 4 
trois fois le jour n. 


(GOETRE. 
Pour le Goëtre. 


Renez racine de Briomiz , coupez-les 

en pieces , & faites-les cuire avec de 
POing de Ponant à petit feu , jufques à 
ce qu’elles foient en pâte , faites-en un ca 
taplème & l’appliquez fur le mal , change 
en une ou deuxfois le jour , & ferez guér 
dans quinze jours. li faut que le mala 
tienne le lit , qu'il ait la tête plus baffle que 
les pieds , & qu'il boive toüjours du vins 
1] faudra le purger avec un hidragogue, | 


Autre. { 


Prenez du Bdelium » détrempez-le avec 
dela falive le matin à jeun , & en frottez les 
… Goetretous les matins pendant quelque 14 


°’GONOR E Le 
Pour la Gonorée. Ÿ 
‘À Lbaravant que derien faire, il faut sil 


ger le malade trois ou quatre fois , & 
lui donner des émulfions rafraichifflantess 


çela fait, prençz duTheriaque de Venifey 


F 
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avez-le bien dans de l’eau rofe ; lorfque 
vous laurez lavé vous prendrez du mafhc 
en poudre bien fubtile ; mais il n’en faudra 
que la quatriéme partie du Thériaque ; vous 
mêlerez bien cela enfemble, & en ferez un 
bolus : prenez deux dragmes de cebolustous 
lés matins à jeun dans du lair fraîchement 
üré , & le foir avant fouper vous en pren- 
drez la même dofe , & réitererez plufieurs 


jours. 
: Autre, 
DrocGuezs. 

T)DRerez Canelle, un peu. 

Fleurs de Noix mufcade, un peu. 
Ambre gris , | un peu. 
Toute la moelle de Pépine du dos d'un bœuf. 
Vin rouge, une PIE» 


PREPARATION. 


Faites bouillir tout cela enfemble dans un 
>ot ou poëlon, pailez cette liqueur dans un 
inge, & en donnez à boire matin & foir ay 
malade* 

Auire. 
DrRoGuEs. 


nté Bol d’Armente, I.0ncé: 
Fleurs de Grenadier fauvage ou balaultes 
n poudreër paffées par le tamis, 2. onces. 
Vin blanc demi-fépuier, | 

L | Nij 
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PREPARATION. "4 


. Faites infufer le-tout dans du vin blane! 
pendant une nuit, donnez-le à boire au sal 
Jade le matin à jeun, & continuez pendanfi 
cinq ou fix jours : Il faut neceflairement! 
faigner le malade de la veine mediane , une 
- fois du bras gauche, une fois du bras droits. 
principalement s’il y a inflammation aux pars] 
ties fecretes ; & en cas qu'il ne gueriffe pas 
dans cinq ou fix jours, il faudra continuer 
encore quelques jours, 4 


Autre, 


Prenez une once d’ Ambre jaune, broyez# 
le far un marbre , & le réduifez en poudres 
très-fine ; cela fait, arrofez-le d’eau rofe , &ë 
. Je rebroyez; laïffez-le feicher enfuite, & lorfa 
qu’il fera fec , rebroyez-le encore avec de 
Peau rofe | & réiterez cela jufqu’à quatre où 
cinq fois , donnez une dragme de cet Ambre 
ainfi broyé dans un bouillon fait d'herbes, 
aperitives ou vin blanc & réïterez plufieurs 
jours. î 


Pour le Flux de fperme, | 


Prenez de la poudre dorée qui fe trouve 
au derriére de la feuille de Cererac & de 
D Ambre blanc , mettez-le dans le fuc de: 
Plantin ou de Pourpier , & en faites prens. 
dre au malade. 2740 


GONOREFE, Sn 
| Regime, 


Ïl faut tenirle méme regime pour la Gono- 
ée que pour la Galle : excepté de bain, & 
prendre de bonne nourriture. 


Pour le mal de Gorce. 
DRoOGUESs. 

Renez Poudre d'Ams , 

Miel , 
Hope , 
Vinaigre , un peu du tout pour faire un gar= 

 g'arime. D nt à 
PREPARATION, 


Mèêlez bien cela enfemble , faites-en un 
gargarifme , & en gargarifez par plufieurs 
fois ; l'eau d’écorce de noix gargarifée ÿ eft 
aufh très-bonne. < 

Autre. 


Prenez de la graîne de Lin, faites-la cuire 
dans de l’eau avec un peu d’hule & de l’a- 
nis , & en faites un liniment. Le fuc d’Oi- 
onons mêlé avec du miel eft aufli très-bon. 


Contre linflammation du Gofrer. 


Prenez racine de pied de Veau, faites-la 
boïüllir dans de l’eau, & Pappliquez fur le 


gofier, Nii 


| he | 
LE GORGE, 
Pour la Luette , lorfqu’elle eft baiffce: 
DroGurs. ‘4 
à D te jus de Menthe, : } 


Jus de Coriandre , ! 
Jus de Rhue, 
Du Lait , de chacun par égale portion. 


PREPARATION. 


Mettez tout cela enfemble, & en gat: 
_garifez. Le fuc de feuille d’ortie gargarifés 
comme aufli le fuc de lépinevinerte y eft 
rès-bon. La racine de pourpier pendue at 
col fait remettre la luette çn fa place. | 


Autre pour l’inflammarion de la Luette. 


. Prenez jus d’écorce de noix verte , mêlez= 
le avec du mel ou du fuc & le gargarifezt 
Ou bien prenez du nure , & le faites fon 
dre dans la bouche ; ou bien prenez un #4 
 d’Hyrondelle, faites-le brûler, & des cendres 
vous en ferez un cataplâme avec de l’eau de 
“wie , que vous mettrez au dehors , c’eft-à- 
dire fous la gorge. L'eau de vie feule , & 
s’en bien frotter le gofier, y eft très-fou= 
Veraine. ? 


Pour les fluxions qui tombent fur le Gofier* 


_ Prenez des nefles, faites-les cuire dans 
de l’eau, gargarifez & lavez la bouche de 


# 


NPGORGENO TS? 
cette eau : ou bien broyez dela Srarice & 
en appliquez fur le Gofier , ou en bûvez du 
UC; 

Pour Papreté du Gofier & du Tuyau qui 
va au Poulmon. 
+ F'aites'cuire dans un poëlon avec de l’eati 
des racines dr feuilles de mauves ; & gar- 
garifez de cette décoëtion. La m7rhe mife 
fous la langue & l’y laiffer jufqu’a ce qu’elle 
foit fondue , y eft très-bonne ; comme auffi 
d’avaller ün peu d’h#ile d'amandes douces : 
eu bien manger un porreau crud le matiñ 
fans pain, de deux jours l’un, jufqu'à ce que 
vous foyez guéri, qui fera dans peu dé 
tcms. < 
Pour les inflammätions & apoflumes 
‘ du Gofier. | 
Prenez du fuc de féneffen, ou bien du fuc 
de feuille de lierre qui rampe fur la terre & 
en gargarifez. 


Autre contre les maux du Gofier & du Palais 
Faites de la prifanne d’orge,lorfqu’elle fe- 


ra faite vous la paflerez à travers un linge 
blanc , & mettrez dans cette décoction 
un peu de miel rofat ou de Narbonne ; que 
vous mélerez bien enfemble dans deux ver- 
res ou dans deux écuelles que vous vuide- 
rez l’une dans l’autre , pendant quelque 
tems , & en gargariferez enfuite. | 


#54 GOUTES, 
| Regime, | 
Sly a inflammation à la Gorge , il faut 


s’ab[tenir de toutes chofes âcres , falées >. épi 
cées , herbes fortes & de vin. i 


GOUTTES. 
| : ee goute eft une douleur caufée par une 


fluxion d’humeurs qui tombent fur les 
parties qui font l’entre-deux des jointures + 
Il y ena de deux fortes , une froide & l’au- 
tre chaude ; elles proviennent de race, ou 
de vivre trop voluptueufement, | 


A ’ 


Peur les Goutes, 
DROGUESs. 
Renez Huile rofat, 
Mie de pain, : 
Jaunes d'œufs, 
Lai de Vache, $ 
_Saffrar , un peu de chacun.t 


PREPARATION. 


Faites cuire les fufdites chofes dans ui 
poelon , & en faites comme de la bouillie ns. 
mettez-en fur des étoupes & l’appliquez fur 
le mal; vous le lierez avec quelque bande 
pour les faire tenir, | 


A 


GOUTESS 5s 
Autre. 
DroGuEzs. 


Renez Hiebles, $: poignées, 

* Vinrouge, I. pinite 
Cire neuve, un peu. 
Huile d'Afpie, _  unpeus 
Eau de vie un peus 


4" 


F PREPARATION. 


Faites cuire les Hiebles dans un vaifleau 
convenable avec le vin , lorfqu'ils feront 
cuits , paflez cette décoction à travers un 
linge, mettez dans cette décoëtion le refte 
des drogues que vous remettrez fur un peu 
de feu, jufqu'à ce que la cire foit fondue , 
duquel oignement vous oïndrez le mal chau: 
(dement foir & matin. 


Autre, 
DROGUES. 


Renez feuilles d’Hiebles, 1. poignée. 


Choux rouges , 1. porgnée. 
Farine de Féves , un peus 
Fleurs de Camomille pulverifées, un peu. 
Rofes pulverifees , un PêUx 


PREPARATION. 


Pilez les hiebles & les choux dans un 
| mortier de marbre , avec un pilon de bois; 
prenez ce que vous voudrez de ce jus, & 


no “M 
#6 GOUT PS | 


y mettez le refte des drogues ; mélez bien. 
cela enfemble & en faites un cataplime far” 
la douleur ; & réiterez, | 
È # 


M i) 
AY 


Autre pour l’inflammation des Goutess 


DroGuEs. 


L 


}l 


j 


Renez*Huile rofat, demi-once 
Jaune d'œuf, un féulementM 
PREPARATION. é 


Battez bien ce jaune d'œuf, & y verfezk 
doucement l'huile rofat »trempez un linge 
dans cette compofition, & l’appliquez {ur 
le mal. Te 

Pour les Goutes chaudes, 


Prenez des courges ou citrouilles, raclegM 
En avec un couteau , & mettez de cette ra 
clure fur le mal, ou bien des tranches. 


ATEN 
DroGueEs. 


Î 
ma de SE EE EN 


D Renez de la farine d'orge, un peuiu 
.. Coimpgs, ce que vous voudrez 
Vinaigre, 1 peus) 
PREPARATION. | 4 
ti 
Pilez les coings'dans un mortier , mettez 
y le vinaigre , & en faites un cataplâme 1 
vous appliquerez fur le mal, 34 


x 


LT 


GOUTES. 157 
Pour les Goutes. 


Prenez feuilles d'orties avec la racine, pi- 
ez-les & les incorporez avec de la graiffe 
l'Ours ou de vieille huile, & en faites un 
ataplâme fur le mal, Ou bien pilez des ra- 
ves , fomentez le mal du jus, & appliquez 
e marc deflus. 

Autre. 


DRrRoGUESs. 


Renez feuilles tendres de Sureau » 
À Feuilles © racines de Plantin, pat 
égale portion. 
FRA ° 3 Q 
Veil oing , ce qu'il faut. 


PREPARATION. 


. Pilez bien cela & en faites comme de 
Ponguent , duquel vous appliquerez fur le 
mai, | 

Autre. 


Prenez du fuc de Parietaire , mcorpo- 
rez-le avec du /uif de Bouc & en appliquez 
fur le mal, 

Autres 


Prenez des racines de beroine , faites-les 
cuire dans de l’eau, & bûvez de cette dé- 
cottion. La feuille de ladite beroine broyée 
& appliquez fur le mal y eft très-fouveraine, 


158 * GOUTES: 


Autre. 


cp DroGuEzs. NOURL 
| 4 

Renez Hermodaétes , ce que vous Vous 
drez. Jaunes d'œufs, a proportionss 
Farine d'Orge ou Mie de pain blanc, ce de 
faut. | (0 


PREPARATION. | 

Pilez bien les Hermodaétes dans un mor 
tier , lorfqu’elles feront bien pilées , vous y! 
ajoûterez le refte des drogues ; que vousk 
mélerez bien enfemble , & en ferez un cata-M 
plâme fur le mal. % 
Autre. | 

Prenez de l’écorce d'Orme, pilez-la bierin 

& y mêlez de la faumure, faites-en une for- 1 
me d’emplâtre, & le mettez fur le mal. Les! l 
feuilles de Tourne - fol, broyées avec de la 


lie d'huile d'olive, & appliquées fur le maly M 
_ font merveilleufes. à 


Autre, 


DroGuezs. 


P°:- Oeufs frais, deux feulemens 
Rofës rouges, I. poignée. 1 
Safran en poudre , 6. grains 
Pain blanc; d’un fol. n 
Las | ce qu'il faut 


dl 


GOUTES. a ÿ: 
PREPARATION. . 


k 


| Coupez en petits morceaux le pain blanc, 
| & le faites tremper dans de l’eau froide ; 
'battez bien vos deux œufs dans une écuelle 
len forme d’aumelette , ôtez le pain de cette 
eau , &: le faites bouillir avec les œufs , & le 
héfte des ingrediens dans du lait,& le remuant 
de temps en temps ; appliquez de cela fur le 
mal le plus chaudement qu’il fe pourra. 


Autre, 


Prenez une Oye, bien grafle, plumez-la 
H& lui vuidez le ventre ; cela fait, ayez des 
jeunes Chats bien nourris, hachez les à pe- 
tits morceaux & en farciflez vôtre Oye y met- 
Itez un peu de fel ; coufez-lui le ventre, 
crainte que cela ne forte, & la faites rôtir 


| à petit feu ; confervez ce qui en difüllera & 
Len frottez les parties affligées. 


Autre pour les Goutes. 


DROGUE Ss. 


Renez Tartre de Monipeliér, 8. onces. 
Viriol romain. 8 + ONCES, 


PREPARATION. 


Mettez le tout en poudre dans une cor- 
| nuë & le faites difliller , & oignez de cette 
| liqueur les parties affligées. 


160  GOUTES. 
© Syrop pour la Goute. 


DROGUESs. 


Pé graines d'hebles, . 
r-prun, autant de Pur quel 


Graine de not 


de l'autre. 2 
Eau de riviere , ce qu'il fautà 


PREPARATION. ‘1 

T1 faut cueillir les graines d’hiebles & den 
noir-prun lorfqu’elles feront mûres, qui CU 
vers le mois d'Oétobre, mettez-les dans uth 
pot de terre neuf verniflé, & le rempliflezs 
d’eau de riviere , enforte que les graines | 
‘foient entierement couvertes, couvrez biermk 
le pot d’un couvercle, & le mettez auprès" 
du feu fur un de de cendres & l'y laiflezu 
. pendant deux fois vingt-quatre heures , jui 
ques à ce qu'il foit diminué de moitié, 66, 
n’y point mettre d'autre eau que la premieres 
pañlez-le enfuite dans un linge & l'exprimezu 
fortement pour en tirer le fuc , & même le” 
prefferez dans une preffe pour mieux Pexpris 
mer ; paflez encore ce jus pour une feconde, 
fois, mettez-y autant de fucre que vous au 
rez de jus , & en faites du fyrop; & pouf” 
fçavoir lorfqu’il fera cuit, vous en ferez dés. 
gouter fur une affiete, s’ilne coule pas, c’eft ; 
figne qu’il eft cuit : vous le conferverez dans | 


une bouteille bien bouchée & le mettrez 


GRAVELLE v«6r 
Jans un lieu humide, crainte qu'il ne fe can« 
die , & en donnerez au malade deux onces 
dans deux doigts de vin blancen pleine Lune 
& au déclin de la Lune , & deux heures 
après un boüillon fait avec de bonnes her 


bes. 
Regime. 


… Le regime de vie.des Gouteux, doit être fort 
fobre , ils doivent éviter Pair trop. froid go 
trop chaud, © fe tenir dans le moderés ne 
point boire de vin » #1 Manger cochons de 
lait , oifeaux de riviere, vieilles poules, an- 
guilles , laitages, ni aucunes fortes de cru- 
ditez ; les longues promenades © qui laffens 
y font suifibles ; comme auffi de fe coucher 
fur lesrems , & de fe mettre en colere ; il 
faut qu'ils tiennent le ventre libre , qu'ils se 
xercent raifonnablement , © qu'ils évitent 
de jeu de Venus. (OR 


GRAVELLE, 


Pour la Gravelle. 

7 À Gravelle provient d'humeur groffe & 
É vifqueufe ,& la pierre provient de la 
gravelle qui s’engendre dans les reins par 
leur chaleur immoderée, de même que nous 
voyons faire la thuile d’une terre gluante & 
cuite au four ; elle s’infinuë avec le fang & 
la fcrofité aux reins, étant par leur ardeur 


X 


_‘puifle fournir matiere au calcul. i 
: Trois dragmes de Cale prifetous les mas 


yér GRAVELLE. 


nf 


brûlé & deffeiché, qui fe met incontinent! 
en gravier , & qui vient petit à petit à s’a* 
mafler , à fe conglutiner & à s’endurcirg! 
tellement qu'avec le temps le calcul em 
eft formé. Et pour fe garentir de la ‘gras 
velle & empêcher la génération de la piers 
re , il faut garder. une maniere de vivre A 
non-feulement refrigerative , afin de tempe* 
rer la chaleur exceflive des reins, accomy 
pagnée de fechereffe , mais aufh attentive &es 
déterfive, pour empêcher qu'il ne s’engens 
dre point d'humeur épaifle & gluante qui 


tins, empêche qu’on ne foit jamais atteinfk 


de ce mal, | 
Pour la Gravelle, retention d'urine, © pouts 
… purger les reins. : 1 

Ayez cinq ou fix Ecreviffes, faites -1 
bien fecher dans un four, réduifez- les er 
poudre, & pailez cette poudre par un tamis 
fn ; cela fait vous prendrez de cette poudres 
& en ferez avec du beurre des pillules où 
petites boules faciles à avaller, defquelles” 
vous prendrez tous les matins deux ou troisis 
&.un verre de vin blanc par deflus. 


Autre. 


Prenez deux cuillerez d'huile d'olive vie 
ge ,mêlez-la avec autant de vin blanc, don 
nez-la 


he. 
PE 
#4 


‘’GRAVELLE  :63 
ez-la à boire au malade le matin à jeun au 
léfaut de la Lune, & réiterez trois jours 
Je fuite. Le poids d’un écu de thi# en pou- 
ire , pris à jeun dans un verre de vis blanc 
 eft merveilleux. 


Autre pour la Gravelle. 


DroGuEzs,. 


P Renez fuc de porreaux, 2. lv. demie. 


Suc d'oignons ; _ 2.hiu. Cr deinie. 
Suc de raves, 2. hv, > demie. 
Suc de limons , 1. Liv. 7 demie, 
Suc de partesatre, x. Liv. € demie, 
Suc d'oreille de fouris ; 1. lv. © demie. 
Criflal calciné, demi-once, 


| PREPARATION. 
As : 

Mettez infufer le tout dans un vaifleau 
convenable l’efpace de vingt-quatre heuresz 
faites-le diftiller enfuite dans un alambic de 
verre fur le fable à feu mgdiocre , confervez 
cette-diftüllation dans une bouteille , & en 
donnez au malade à jeun une cuillerée (qui 
eft la dofe ) dans un demi verre de vinblanc, 
deux heures avant le repas ; cette eau allant 
dans la veflie brife le calcul &toute la fubl- 
tance dont la pierre fe veut engendrer , auflë 
bien aux reins qu'à la vellie, fans peril nè 


douleur. 


4. 


164 GRAVELLE, 
. Autre. 
* DrocGuezs. 1 


Renez huile de viriol, demi-dragmes 
Huile de Tartre, demi-onces! 


PREPARATION. 


. Mélez bien ces deux huiles enfemble &les 
laiflez repofer ; coulez les enfuite par incli-" 
nation bien doucement ; vous trouverez aus 
fonds un précipité ou efpece de lie que vous 
ferez fecher; lorfque cela fera fec, vous en, 
prendrez une dragme dans un demi-verrel 
d’eau de fenouil le matin à jeun, continuérez 
d’en prendre de trois jours lun pendant 
quelque temps. 


T'fane , de laquelle ceux qui ont la Gravelle 


doivent ufer, 
DrRoGuEs, 


P Renez Saxifrage, 

Ak kange, 

Hrrbes aux perles, 

Gramen , autant de Pun que de Pautre: 
| PREPARATION. | 

Mettez cela dans un coquemar devant le 

feu . faites-le boïillir & donnez à boire Es 

malade de cette décoétion, 


GR A VELLE  6$ 
Pour la Gravelle. 
in D:R © & Ur 9 
2 du Sel de pierre humain, 6. Lrainse 
A Pierre d’écreviffes, 6.grains. 
Jas de citron, ce que vous voudrez, 


PREPARATION, 


Mettez le tout en poudre & le mélez 
dans du jus de Citron , donnez-le au mala- 
de le matin à jeun, & réiterez. Si la pierre 
couloit au coi de la veflie , faites tremper la 
verge dans du fang de liévre , & la pierre 


fortira. | 
f | Autre, 


- Prenezfewlles de fenoüil, broyez-lesavec 
du vinaigre bien fort ,& les appliquez fur 
le penil ; vous pouvez boire fi vous voulez 


du fuc. 
Autre. 


DrogçGurzs, 


Renez du jus d’écorces de noix vertes 
demi-once, | 
Jus de citron, demi-onces 
PREPARATION. 
. Mèlez bien ces deux jus enfemble & le 
donnez à boire au malade, x 


Pour la Granvelle. 


Prenez dela graine de Gremille où herbes 
O :] 


366  GRAVELLE L 
‘aux perles ; un gros, pilez-la , & [a mettez! 
infufer dans du vin blanc pendant une nuit 5! 
prenez un verre de vin le matin à jeun pen-# 
dant quelque temps, & changez de graine" 
toutes les fois que vous voudrez faire ù 


remede. 4 
Autre. k 

Prenez de la racine d”Afperges ou de la! 
racine dArreftebæuf, ou de P Anis, broyez= 
le, & en prenez dans du‘vin blanc ou du 


miel, 
Autre. 


: Prenez Gomme d’Amandier , ou de Ces 
rifier. ou de Pefcher ; ou de Sep de Vignes 
diffoudez-la dans du vin blanc, & en faites 
boire au malade : Ou bien donnez-lui à boi- 
fe une cuillerée d'huile de noyaux de pefchés 
tous les matins pendant quelque temps. M 


Autre. 


Prenez Parteraire , pilez-la dans un mors 
tier, & la faites frire enfuite dans une poëlé 
avec du beurre, appliquez-la fur le no = 
Bril le plus chaud qu’il fe pourra, &en chan: 
gez de deux heures en deux heures ; ou bieñ 
faites-la un peu chauffer, arrofez - la avet 
‘de la malvoifie , & l’apphquez fur le nome 
bril. Le fuc de Guimaure où la craine de 
frene bûë avec du vin vieux y eft merveils 
leu'e, “0 


ji  GRAVELLE 167 
Pour faire fortir La Gravelle des reins. 
Faites difliller du fuc de Limons , & en 


donnez à boire au malade trois travers de 
doigt dans un verre, mêlez-y un peu de 
Malvoifie , fi vous en avez. RCE 


Autre, 


Faîtes tremper dans du vix blanc de la 
Rhuë de muraille pendant une nuit, & bû- 
vez le matin à jeun de ce vin. La racine de 
Glouteron confite dans du fucre , mangée, 
y eft très-fouveraine. rat 


Pour la Gravelle. 


Prenez des Radis où Raves; ratiflez-les 
bien, fendez-les par le milieu & les mettez 
dans un plat ou écuelle d'argent , ou de. 
terre verniflée , ou de fayance , faites une” 
couche de radis, & y mettez du fucre can- 
di par deflus,, faites une autre couche de 
radis , & mettez-y encore du fucre, vous 
ferez ainfi trois ou quatre couches l’une fur 
Vautre, & le laiflerez un peu repofer : cela 
fait, vous inclinerez un peu l’écuelle ou le 
plat où vous aurez mis les radis , d’où il 
dégoutera de l’eau que vous mettrez dans 
une fiole , & la conferverez pour le befoin, 
vous en ferez boire au malade deux cuille- 
rées à jeun: nc lui donnerez rien de trois 


Le 
A4 
‘RE | 
#7 
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heures après : & réiterez plufieürs jours. Lé 

feul fuc de radis y eft très-fouverain. 4 

Autre. ; 

DroGuEs 


PE poix chiches rouges , un quarteron 


Racine de perfil, I. poignées. 
Racine de fenouil, 1. porgréee 
Raïfins de carème, Z, POI NÉE“ 
Reghffe mondée , un peus 


Vin blanc , 2, pintes demies | 


PREPARATION. 

Faut ôter le cœur des racines de ferai 

& faire cuire le tout dans un pot de terre 
neuf, jufqu’à la diminution de la moitié 5" 
faites boire de cette décottion au malade à à 
jeun une pleine écuelle le plus chaud qu'il 
pourra , confervez le refte dans une bou 
“tcille ; & réiterez plañeurs jours de fuite & à 
lui donner de cette décottion. 


Pour la Gravelle des perits enfans. 


Prenez des graines rouges de Pivoine ÿ: 
faites-fes tremper dans du vin, & en don | 
nez à boire au malade, fl 

u Pour la Gravelle, & pour faire forsir le Ÿ 


Pierre des Reins. 


DRoOGuESs. ‘1 
Pi Fleurs de Surezu , 3. poignées 
Noyaux de pefche ; sœ 


s 


GRAVELLE 65 
Voyaux de cerifes 100* 
VAT : fs, trois bvres. 


MNENLNRALTTON 


egime. 

| Le manger odinaire de ceux qui font at- 
bnes de la Gravelle ou de la Pierre, doi être 
le chair de veau, chevreau » poulets ; pi- 
êons © autres femblables viandes , tantôt 
pulies ,tantôr roties : On doit faire cuire les 
bulles avec des lañuës, endives , ofeilles 
burpier ox orge monde : les rôties on les doit 
Tafonner avec du jus de citron , ou du ver- 


ts; ou du vinaigre. 


\mences froièles , 
vec beaucoup de beurre. 


| La pimpinclle, faxifrage, corne de cerf & 


naïfon ; pareillement le poiffon fans écaillek 


#70 . GRKAVELLE, } 
autres fémblables herbes mangées en falade 
font très-bonnes , comme auffi les capes defà 
falées, les afperges Cr le houblon, | 
_ À faut éviter toutes viandes groffieres} 
comme chair de pourceau , de beuf &r la ve 


€ celui qui a été nourri en eau bourbenfe 3 
comme auf toutes fortes de legumes, le pain 
mal cuit & qui n'eft pas levé , le fromag'e 
vieux , les fruits cruds , les aulx, les oignons 
les porreaux , la mourarde, les épiceries & 
toutes chofes acres © qui échauffent outré 
mefure 5 les gluantes © œufs durs. | 

La boiffon ordmaire doit être de bon vi 
blanc, vin clairet & fubril , € le trempé 
Jufffamment ; car le vin gros 'âpre & dou 
leur ef? fe fort comraire, comme aul]i lea 
boueufe. | j 

[ faut prendre un exercice médiocre , m8 
point dormir de jour ni fe coucher fur les reins 

S2 en obfervant exaëtement ce.regime dk 
vie , on s’appercevoit qu'il s'encendrar da. 
de corps quelques mauvaifes humeurs de pe 
qu'elles ne fluënt aux rognons , on pourra hate 
dinènt venir aux diuretics chauds, qui font 
tant [oi peu acres À déterfifs , propre a dés 
Jopiller les urereres ; il y a des eaux vrès bon 
nes pour ces maladies , comme font celles de 


Spads, de Pougues, GCCa 


GROSSESSE, 


GROSSESSE  ‘7r 


GROSSESSE. 
Pour le dégour des Femmes enceintes: 


R MAites leur manger de la graine de CILTOMS 


& leur appetit reviendra. 

Pour les Femmes enceintes, lorfqw’elles ont 
envie de manger quelque chofe, es qu'el- 
les craignent que Penfanr ren Joit marqué. 

Prenez des rendrons de feüilles de VIQne 

pilez-les & leur faites boire de ce fuc. 


Pour empêcher les Femmes enceintes 
. d’avorter. 


DroGuzxs. 


HD Renez poudre de graine d'Ecarlate, 
À D’Encens, 


De Mafic, autant de Pun que de Pautres. 
PREPARATION. 


 Mélez enfemble les fufdites poudres & en 
mettez dans un œuf que vous ferez pren- 
dre à la femme, 


HAUT-MAL , Voyez Mal-caduc, 


HEMORROIDES. 


Es Hemorroides font des tumeurs , des 
enflüres & des douleurs engendrées par 


CE 


372 HEMORROIDES. 
une fluxion d’humeurs qui fe fait dans les 
extrémitez de cinq veines qui aboutiffent à 
Panus, qu’on appelle veines Hemorroidales; 
& par lefquelles le fang coule : Il y a de 
plufieurs fortes d’'Hemorroïdes, les unes ref= 
femblent à des mûres ; qu’on appelle #10ra2 
Les, qui proviennent du fang groflier ; d'au 
tres à des verruës, qu’on nomme verrucales, 
engendrées de la Mélancholie ; d’autres. 
à des veflies , qu'on nomme we/fficales à 
engendrées de phlegme ; d’autres à des. 
grains de raïifin, qu'on nomme uvales , qu 
proviennent d’un fang & humeurs aflez tem 
perez ; de toutes lefuelles il y en a qui fluenf 
du fang ; d’autres qui ne fluent pas , qu'of 
nomme fourdes ou borgnes ; elles font pof= 
tées fur le bord de l’anus , ou au dedans du. 
boyau culier. Voici des remedes pour tou 


tes ces fortes d’Hemorroides. 
Pour ouvrir les Hemorroïdes, © pour fairé 
Jortir les excremens. 

Prenez des Oignons, pilez-les dans un 
mortier, mettez- y un peu d'huile & faites 
de cette compoñition un fuppoñitoire. 4 

Autre. 

Prenez du fäc de racine de flambe & en 
fomentezle mal, ou bien des ferlles de 
Figuier , ou de Gariofilata , pilez-les un peu 
& en appliquez fur les Hemorroides. 

Autre. 
Prenez de la parieraïre , broyez - la avec 


il 


HEMORROIDES +73 
n peu de /el, & en faites un catapläme que 
ous mettrez fur les Hemorroides, 


Autre. 


Prenez de la racine de grande Scrophulaire 
ilez-la.dans un mortier, & en appliquez fur 
e mal. - | 

On fait de l’onguent merveilleux de cette 
acine pour les Hemorroides; il faut la cueil- 
ir en Automne, la bien nettoyer fans la la- 
er ;la bien piler dans un mortier avec du 
leurre frais, & la réduire en forme d’on- 
ruent, cela fait ; 1l faut la mettre-dans un pot 
lé terre , le bien boucher , &le mettre dans 
in lieu humide pendant quinze jours ; après 
€ temps-là vous mettrez ce pot fur un peu 
le feu , afin de faire fondre le beurre ; lorf- 
ul fera fondu vous le paflerez à travers un 
nge avec expreflion , & conferverez cette 
queur pour vous en fervir au befoin. 


Autre. 
DrRoGuEs. 
D Renez feuilles & fleurs de boillon blanc, 


une. demi-poignée, 
k 2 
aune d'œuf, - un feulement. 


Vie de pain, un peu. 
PREPARATION. 


Broyez tout cela dans un mortier, & em 


74 HEMORROIDES. 
faites un cataplâme que vous appliquetez fur! 
Îe mal. Les bayes de geniévre prifes en breus 
vage font très-bonnes. 


Pour appaifer le flux des Hemorroïdes. | 


2 Faites fondre un peu d’ÆAloës dans du! 
via doux , & en baflinez les Hemorroïdes.# 


; 


Pour faire fortir les Hemorroïides. M 


Ayez des Anacardes cajoux , mettez-enl 
dans un réchaut de feu , renverfez une cha# 
fe, mettez ce réchaut au milieu, afloyez: 
vous deflus , enforte que votre fondement 
puifle recevoir tout ce parfum. ; 


Ï 


27 F & “à 
Pour les Hemorroïdes avec inflammation 


Avez de l'huile de noyaux d’abricots , te 
tée fans feu, & en oignez les Hemorroidesy 


Pour les Hemorroïdes. | 


Prenezle cœur d’un oignon & le mettez dans 
Îe fondement, La poudre deliege mélangée 
avec du beurre & appliquée fur le mal, ef 

AT ele 
très-fouveraine, comme auf la graifle d’at- 
guille, & ja Topafe portée au doigt dans: 
une bague. 3 | +. 

Le veritable remede doit être mis à la rate, 
à çaufe que la veine hemorroidale en vient, 
€ c 

| 


| 


( 


HEMORROIDES: 3:75 
| Autre. 
DroGeuvuEs 


D Renez oing de Porc male. 
Alun de glace, autant de Pun que de. 
auire. 

1 PREPARATION. :.s 


Faites fondre dans un vaiffeau net, l’oing 
 l’alun de glace, que vous aurez mis au 
jravant en poudre; nos le plus chau- 
ément que vous pourrez les Hemorroides, 
 réiterez. 


Autres 
Prenez du Chandelier Nôtre-Darse , & le 


vez : faites-le cuire avec de Peau dans ur 
DElon ou pot bien net; trempez un linge 
ans cette décoétion, baflinez-en la partie 
figée le plus chaudement que vous pour“ 
Z,&% y mettez par deflus de longuent ci 
“flous: 


Onguent pour les Hemorroïdes. 


Renez Huile rofar , | un pers 
Eau de Morelle, à proportion de Phuile, 
aune d'œuf, ur Jéulement. 


ne ee 


Battez bien tout cela enfemble & en fai 
$ un onguent , duquel vous oindrez le mals 


hs Pi 


LE i 
176 HEMORROIDES. 4 


mettez par deffus le linge dont vous vous, 
ferez étuvé, ou une autre que vous trempe“ 
rez dans cette décoëion, & réiterez 0 
fois par jour. | 


Autre. î 

DrRoGuEs, 4 
Renez Moëlle de bœuf F. livres 

Beurre frais , 1. livrés 

Huile d’olive , demi-livres 

Cire blanche, demi-livrew 
Eou de Morelle , 6. onces 

Eau rofe , | 6. oncesil 


PREPARATION. 


Faites fondre la moëlle à petit feu dans 
un vaifleau convenable ; mettez-y enfuite | 
cire & le beurre ; lorfque tout fera fondu 
vous le pafferez à travers un linge aflez gro 
fier ; verfez-le enfuite dans un autre vaiffeau 
ou bien dansle même après l'avoir nettoyé, 
mettez-y l'huile d'olive , mêlez bien tout, 
cela enfemble, & mettez ‘enfaite l’eau 10 
& l’eau de nue , en remuant toûjours: 
jufques à ce que tout foit cuit & bien 1in=, 
corporé, confervez cela pour le befoin, & 
en oignez la partie afligéc. 


v 


Autre. 
DRoGuUESs., 


pie grailfe d’Anguille, une ie | 
Jaune d'Oeuf frais, un fèulemens. 


| 


HEMORROIDES +77 
PREPARATION. 


| Battez bien cela enfemble & le reduifez 
comme de l’onguent, trempez de la char- 
pie dans cet onguent , & la faites imbiber” 
autant qu’il fe pourra: mettez-la enfuite dans 
le fondement avec une comprefle par def- 
fus ; changez la charpie & la comprefle 
à mefure qu’elle fechera , & vous ‘verrez 
que vous ferez bien foulagé & bien-tôt gué- 
ri, & que les veiness’ouvriront, que tout 
le pux & Vordure qui y fera s’évacuéra, 
Pour avoir de la graïfle d’Anguille ; 
‘l en faut faire cuire dans de l’eau ,& en ôter 
avec une Cuillere ce qui furnage par deflus, 
comme on fait l’écume au deflus du pot, 
lou bien la faire rôtir ou griller , & recevoir 
ha graifle qui en dégoutera dans quelque 
 vaifleau, R | 


Autre: 
DroGuESs. 


| P Renez de P Ardoife, ce que vous voudrezs 
. Beurre frais, à proportion de l'Ardoifes 


PREPARATION. 


Mettez en poudre bien fine l’Ardoife, 
prenez de cette poudre avec du beurre, fai 
tes-en comme de l’onguent : oignez de cela 
les hemorroïdes cinq ou fix fois par jours 
& vous verrez qu’en peu de temps la dou 
Pig 


#78 HEMORROIDES: 
* Îcur ceffera , deflechera les humeurs , & on 
cn fera entierement guéri. 
La racine de Scrophularia portée'fur foi: 
eft admirable pour préferver de ce mal. 
Autre pour les Hemorroïdes. 


DroOoGUESs. 


P Renez Soufre , 2. pros 
Sucre fin, 6. gros.* 
Gomme adragant trempée en eau rofè ou 
Mucilage, ds} NES gros 
PREPARATION. L 


{ 


Démêélez tout cela enfemble, & en for-« 
mez des tablettes d’une dragme chacune ,\ 
mangez-en une à la fois jufqu’à cinq par jour,* 
4 = A fa j Q 
& vous ferez bientôt guéri. | 
Autre pour les Hernorroïdes. 

Renez Sempervivum minus avec [a raci=# 

ne ; : | F. poignées 
Beurre, Ja groffeur d’une noix 

PREPARATION. 


Pilez-bienle toutenfemble dans un mortiet” 
de marbre, & en appliquez fur Le mal. 


Pour les Hemorroïdes qui ne coulent 
point , dites Borgnes. 


Prenez de l'herbe de mille feuilles, pilez= 
en dans un mortier avec un peu de /e/ , faites#h 
en un cataplâme , appliquez-le fur le mals 

& changez de trois heures en trois heures, w, 


HEMORROIDES. 179 
| Regime. 

Ceux qui font fujets aux Hemorroïdes dot- 
vent s'abftenir de chair de bœuf, d’otfeaux 
marécageux , de cervelle de roues fortes d’a- 
timaux de c'airs falées & autres chofes , de 
Vieux fromage, du pain fans lever & mal 
cuit, © generalement de toutes fortes de cho= 
fês acres > piquantes ; de vinaigre, defévess 
© de toutes fortes de legumes , de daiies, de 
gros poiffons, de choux rouges, Ÿ* de tour 
ce qui peut engendrer un [ang groffier , mé- 
lancolique &r brûlé ; ne point manger de ca= 
pes, mimettre dans les medecines de Paloëss 
particulierement lorfqu'on y eff fujer. | 


HERNIES. 


+ Pour les Herniesou Defcentes des petits 
enfans. D 

| 131 D. 0" GUESS. Lu 
Renez petite Chelidoine,  *. porgnée: 
Racines, tiges © femlles d’hycbles , 
De I. Poignées 
Hernarit, | x. poignée. 
Beurre de May; demi-livre. 

PREPARATION. 


. Pilez bien toutes ces herbes, & les faites 
cuire avec le beurre dans un pot de terre 
verniflé ; lorfqu’elles feront cuites, preflez- 
les bien dans un linge bien net : faites boiil- 


#$8o HERNIES. 

lirle fuc qui en proviendra dans le même pot 
après l'avoir bien nettoyé, jafqu'à ce ques 
humidité foit évaporée, & confervez cela; 
lorfque vous voudrez vous en fervir, ilen 
faut frotter la partie affligée , bien remettre 
le boyau, le bander, & continuer jufqu’à: 
Pentiere guérifon , qui fera dans peu de 
temps. L’on peut mêler fi lon veut dans le-* 
dit onguent de loxcycroceum. I} faut cucil-# 
ir les Ayebles au mois de May pour faire le“ 
dit onguent. 


HYDROPISIE. * 
| Huston eft une maladie aqueule ;# 
engendrée dans le bas ventre d’une ma-# 
tierce fereufe & venteufe , & qui procede du 
foye & de la rate ; il y en a de trois for 
tes, fçavoir, l'Afcite , la Timpanite, PA 
nafarque. On connoît l'Hydropifie Afcites 
à la maigreur des parties fuperieures du 
corps, à l’enflûre des parties inferieures, aux 
flancs ; car Lorfqu’on les touches fortement: 
on entend un bruit comme fi l’on touchoit 
far la peau d’un boue remplie d’eau, laquels 
le provient de ferofité &d’humeurs aqueufess, 
Pour l’'Hydropifie Timpanique , ce font, 
les mêmes fignes que ceux de l’Afcite ; il y. 
a de plus , que lorfqu’on frappe fur le vens, 
tre du malade , il-raifonne comme un tam 
bour , & autres fignes de tumeurs. venteu= 
. £s d’où elle provient, | 


K” 


HYDROPISIE 58r 
L’Hydropifie Anafarque fe connoît par 
des grandes tumeurs univerfelles , par tout 
le corps , & que lorfqu’on prefle la chair 
avec les doigs , elle retient l’onfonçüre , & 
autres figues de tumeurs pituiteufes d’où el- 
le provient , & que le ventre n’eft pas fi en- 
flé dans cette forte d’Hydropifie que dans 
les deux autres, lHydropifie qui furvient à: 
la flévre aiguë, ef fort dangereufe & diffici- 
le à guérir ; comme aufhi celle qui vient aux 
perfonnes qui font d’une complexion chau- 
de & féche : Voici quelques remedes pro- 
pres pour toutes fortes d'Hydropifies. 


: Pour faire vuider les eaux des Hydropiquess 


Ayez le poids d’une piftolle dé graine 
dhyebles , faites-les bien fecher & les re- 
duifez en poudre ; mettez infufer cettepou- 
dre dans un verre de wir blanc pendant une 
puit , donnez-le à boire le lendemain du 
matin au malade après l’avoir bien remué 
& lui donnez deux heures après deux cuil- 
lerées d'huile d'olive ; & deux heures après: 
un boïïllon , ne point fortir de toute cette 
journée , & réiterer jufqu’a trois fois, laif- 
fant quatre jours d’intervale entre chaque 
prife. Si on prend un lavementtousles foirs: 
avant que de prendre ce remede, il fera beau= 
coup plus d'effet. 


s8g2 HYDROPISIE 


Prenez racine de Mechoacam pulverifte ; 


Le poids d’un écud’or, faites-la infufer dans. 


« 


un verre de wir blanc , & faites de même 
que ci-deflus. L’Ariftoloche ronde infufée| 


vingt-quatre heures dans un verre de vi 


blanc , & y mêler un peu de caffonade dans 


. cette décoétion y «ft très-bonne ; 1l en faut. 
prendre quatre ou cinq onces le matin & au: 


tant le foir. 


Autre pour l'Hydropifice 


© Prenez du Cerfeiil, pilez-le dans un mor=. 


pt 


tier de marbre , exprimez-en le fuc dans un K 


linge , & donnez une cuillerée de ce fucau 


malade le matin trois heures avant manger, à 


de deux jours Pun. 
Pour l'Hydropifie. 
DrRoGUESs. 


Renez poudre de racine de Concombre 


fauvage , demi-livre. 


Vinblanc, chopines 


PREPARATION. 


Mettez cette poudre avec le vin dans une 


bouteille , remueZ cela pendant quelque. 
temps, &toutes les fois que vous en voudrez 


prendre , qui fera tous les matins dans un ver- 


re, environ trois travers de doigt , & conti-h 
nuërez jufqu’à ce que le ventre foit défenilés 
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“Autre. 
DRrRoGuEzrs. 


P Renez Eau commune , un Verre) 
À Vin blanc, demi-verre. 
Perjil , une demi-poignée. | 
Sucre , | UN PEU 


PREPARATION. 


Faites tant foit peu boüillir dans un pot 
ou poëlon tout ce que deflus, donnez à 
boire cette décotion au malade , & réite- 
rez plufieurs jours. 

| Auire. 


Donnez à boire au malade fix onces du 
jus de .Cerfeiil le matin à jeun, faites - lui 
tenir le Lit, & réiterez. 


Autre pour le même mal. 


Prenez feuilles, écorce & tendrons de frêne; 
te que vous voudrez, faites-les infufer dans 
du vin blanc , donnez - le à boire le matin 
au malade, & continuez, 


Autre pour le même mal, 
| D'rRroGUuUESs, 
Renez Figues fèches , 
À Farme d'Orve, 
Abfinte , 
Vin, de lun & de l’autre; ce que vous ju= 


gerez a plopos. 


84 HYDROPISIE. 
PREPARTION. 
Coupez les Figues feches en morceaux ; 
faites un peu boüillir le tout dans un poëlon; 
& en faites un cataplâme que vous appli- 
querez fur le mal. | 
Autre. 


DROGUESs. 


TS Renez du miel ; deux cuillerées 
Eau devie, quatre ou cinq cutllerées.* 


PREPARATION. 


Mettez cela enfemble & en donnez au 
malade une cuillerée ou deux tous les foirss 
avant fouper, jufqu’à ce qu’il foit guéri. 


Autre pour le méme fujet. 
DRoOoGUuUESs. 


DRenez Ambre jaune en poudre pour troisl 
| ou quatre fols. | 
Bon V'inaigre , deux tiers de pinte. 


PREPARATION. 


Mettez cette poudre d’Ambre dans les 
deux tiers de Vinaigre, à la mêlez bien 3 
faites chauffer une tuille, en forte qu’elle ne 
foit pas rouge, mettez-la dans une bafline 
ou autre vaifleau propre , verfez fur cette 


tuille ce mélange d’Ambre &'de Vinaigres 


HY DROPISIE «8# 
| & mettez la jambe ou autre partie enflée fur 

da fumigation , couvrant bien la bafline par 

| deffus vôtre jambe ou autre partie, afin que : 
| la fumée qui en provient ne s’évapore; &in- 
| continent l’eau de la partie enflée fortira & 
| fera guéri. Lorfqu’on a le ventre enflé, il 
faut mettre le maläde nud dans un tonneau, 
Jui mettre un petit fiége pour s’afleoir , s’il 
£e peut ; le bien couvrir par deflus le ton- 
neau , en forte qu'il n'ait dehors que la tête, 
| & faire la même chofe que deflus, & chan- 


| ger de tuiles lorfqu’elles feront froides ; il 


faut aufli avoir foin d’efluiér le malade de 
|fems en téms. 


Autre. 
DroGuEzs. 


UT > Renez Pinpinelle 2. poignées. 
| Racine de Chicorée, Faith 
Eau commune, 5 5 Qi pinies 
| Wiel blanc , 4. cuillerées, 


PREPARATION. 


Mettez fur le feu , dans un coquemar ou : 
autre vaifleau la pimpinelle , les racines de 
chicorée avec l’eau ; lorfqu’elle boüillira 
Vous y ajoûterez le miel que vous écume- 
rez & le laifferez boüillir jufqu’à ce qu’il 
n'écume plus. Cela fait vous l’ôterez de 
deffus le feu & en prendrez chaque matin 
quatre où cinq verres, & vous promenez 


Et ui 


86 HYDROPISIE. 
enfuite comme fi vous preniez des eaux, 
minerales ; fi vous y ajoûtez quelques gou-= 
tes d’efprit de fouphre. ou de vitriol elle en: 
{era meilleure. Il faut fe purger de tems en! 
tems pendant ledit ufage. 1 


Autre. 
DRrRoGuEzs. 
Renez racimes de Flambe violette , à 
6 Has 2. ONCESE 
Limaille d’ Acier , demi-onces 
Eau commune, I. pire. 


PREPARATION. 


Mettez le tout dans un pot ou coquema 
& en faites de la tifane , de laquelle vous 
donnerez au malade pour fon boire ordis 
naire. On peut mème lui donner du vin 
qu’on aura fait infufer à froid avec lefdite 
racines de Flambe, . | | ê 


#4 


Autre pour PHydropifie 


x D'rRO' GOT'S. 


Au 2. 


Renez Fleurs de Centaurée, demi-oncên 
[ [ris en poudre ; demi-oncee 


Abfynthe ; derni-onces 
Salfepareille, … demi-onces 
Cucubes ; demi-oncês 
Genelt » demi-once, 
Jus d'Hicbles, ce qu'il faute 


PREPARATION 


HYDROPISIE 187 
PREPARATION. | 


Mettez le tout en poudre très-fubtile &' 
fe mêlez dans du jus d’hiebles pour en faire! 
de l’opiate , de laquelle vous prendrez tous 
les matins dans un boüïilon-ou vin, environ 
une dragme = I] faut auparavant que de pren- 
dre ce Remede fe purger avec Jalap en pou-- 
dre ou fa racine , graine d’hiebles preparée,, 
ou Syrop de Noirprun ;.& huit jours après: 
Pavoir pris , fe repurger avec la même pur- 
gation , réiterer le même Remede, s’abftez 
nir de manger du boüilli, fruits , ni boire: 
in fans eau pendant ledit Remede. 


Autre pour le même [ujet. 
D'RoGuEzESs 


P Renez Ecorce de Sureau ; 4. poignées. 
Abfinte ZI. POI NÉE» 


Win blanc ou vialle Bierres 4. pintess 
PREPARATION. 


Otez l'écorce grife du furreau & ne gar=- 
dez que la verte , mettez cela dans un vaif-- 
feau , que vous boucherez bien, & y laif-- 
ferez infufer pendant trois-ou quatre jours 3; 
après ce temps-là vous mettrez cette infu-- 
fion dans des bouteilles, que vous bou- 
cherez bien. 

Vous prendrez'de cette liqueur atotfs les re 
pas & toutes les fois que vous aurez foif 


1 


188 HYDROPISIE 
Et fi vous en faites avec de la Bierre & dw 
Vinblanc feparement , & mélanger ces deux 
liqueurs enfemble lorfqu’on en voudra boi- 
re, elles provoquent tout à fait l’urine ; ce! 


qui fait une parfaite guérifon. 
Autre pour le même füjer. 
DrRoOGUESs. 


Prenez un fagot de bois de genef? vert s! 
faites-le brûler en un lieu propre où il n’y 
ait rien que les propres. cendres du g'enef? >. 
prenez ces cendres, & les tamifez , mettez" 
les dans un linge , liez-les bien, &les faites! 
tremper l’efpace de vingt-quatre heures dans® 
deux pintes de Vin blanc , donnez à boiref 
au maladé de ce Win autant qu’il en pourra* 
boire , faites-le mettre dans fon lit &.le cou-* 
vrez bien, afin de le faire fuer ; il n’en aura’ 
pas bû trois fois qu’il fera guéri, 

Notez, qu'il ya de deux fortes de Geneft, 
Fun eft rond & l’autre quarré, le quarré eff 
le meilleur. | 


Autre pour le même mal., & pour les ulceres 
internes ,fiflules , chancres, & pour la 
chaffie des yeux. | 
Prenez de la tormentilles feuilles > racts 
nes, & en faites de l'ex diftillée , de laquels 
le on donnera à l'Hydropique à jeun quatré 
onces àchaque fois ; il en faut frotter les 
autres maux ci-deflus dits, "INA 


HYDROPISIE 189 


aire, 20 
DROGUES. 
Renez Racines d’ofeiiles ;: 2. Ones a 
Racines d’Orties , 2. ONCESe 
Racines d’Afperges 2. OHCESe- 
Racines de Chicorées, 2. OHCESe- 
De Chendent , 2. ONCESe 
De Polipode de chène,. 2. ONCESs: 
Ecorce de Frangula ;, D. ONCES a. 
Eau commune, : 2. PINtESe- 
D'ACTE ;: 2. onCes- 


Canelle en poudre, la pefanteur d’un écu d'or... 
PREPARATION. | 
Mettez le tout (excepté le Sucre & la: 
Canelle ) dans un pot neuf de terre verniffé, 
& auparavant d'y mettre les deux pintes: 
d’eau, vous ferez rougir de l’acier que vous: 
mettrez jufqu’à huit ou neuf fois dans ladite: 
eau, & cette eau fur lefdites racines ; que: 
vous aurez bien nettoyées auparavant. & Ôté: 
le cœur; faites-les cuire jufqu’à la diminu= 
tion du tiers, pañlez -les enfuite dans la: 
chauffe d’hypocras huit ou neuf fois de fui-: 
te, & y mettez la canelle & le fucre, don-- 
nez-en au malade un verre deux foisle jour 
une heure après le repas A 
Autre. 
Prenez’ de Îx petite abfynte environ Une’ 
livre, pilez-le dans-un mortier de pierre ou: 


190 HOQUET. 1e 
de marbre , ajoûtez dans cette déco&ior 
trois hvres de fucre, & donnez une demi-once: 
de cela au malade trois heures devant fes 
repas. Le Pionon d'inde pris deux fois, ôc, 
y mettre un jour entre-deux y eff très-fou=4 
Vérain. 
Regime. | 

I! faut remarquer qu'il ne faut rien don 
ner de froid aux Hydropiques ; à prendre 
garde qu'ils ne boivent point d’eau froide ni 
autre ; © que le mal eff à la rate originelle-" 
ment , qui Je décharge de [es ferofitez dansk 
la coëffe qui couvre les boyaux ; il faut évitenk 
des faignées dans l'Hydropifie, © le verita-& 
ble Regime des Hydropiques eft de s abfle= 
air de botre de vin , plufieurs perfonnes en ont 
été guéries en s’en abffenant, ni boire quoi que 
ce foit que le moins qu'ils pourront, ni man- 


Ler fruits cruds ,& c. 


HO Q UE T. 


E Hoquet provient de plufieurs chofes =# 

Sçavoir, d’une grande débilité d’Efto-W 
mach, de flux de fang , de flux de ventre ,* 
de trop boire ou manger ; & d’autre forte 
évacuation , lequel eft quelquefois fort dan- 
gereux aux perfonnes malades, & fouvent 
mortel, 


æ, 
à 


R HANONTQIUIE #9 


À 


 Remedes pour les Hoquets dangereux. 


Donnez au malade de bons reflaurens s: 
“avec œufs molers , lait d'amandes douces ,.or- 
ge mondé, [uc de chapon , & autres chofes de: 
“bonne nourriture , & de facile digeflion ; lui 
Oindre chaudement fon eftomach avec de 
Thule d'amandes douces , & le faire dormir 
tant que faire fe pourra. 


Pour le Hoquet qui arrive par inconvenient. 


Il faut retenir fon foufile fi long-temps que: 
Pon peut , lever la tête en haut, ouvrir la 
bouche & regarder fixement, fans ôter la vüë 
pendant un peu de temps, ou bien fe faire 
“éternuér , ou fe faire jetter de l’eau au vifage,. 
‘ou bien faire peur à celui qui Pa., le querel- 
ler, & l’obliger à être trifle.. 


Pour le Hoquet qui provient detrop boire.ou. 
. detrop manger. 


Il faut oindre l’eftomach d'huile d’aner ,. 
ou devnafhc , ou d'abfynie , ow de caftor à: 
celui quia trop bù ou mangé ; mais l'unique 
remede eft de faire diéte , & ne point boire. 
mi manger que la digeftion ne foit faite... 


392 FAMBES: 


LR AMB.E.S. 
Pourtoures fortes deplayes des jambes. 
DROGUES. 


pre des feuilles de l'herbe des Moluques, 
. (ce font des feuilles de Tabac) ce que vous! 
VOUATEZ. 
Huile d'Olive, à proportion des feuilles 
Cire neuve, un peu 
PREPARATION. 


Faites cuire ces feuilles dans un pot oui 
Poëlon avec l’huile , lorfque cela fera cuit» 
vous y mettrez la cire à petits morceaux, 62 
le ferez encore boüillir jufques à ce que 
cela foit en confiftance d’onguent, duquel 
vous ferez un emplètre que vousmettrez fun 
le mal , & le changerez tous les jours ; cet: 
ongent fe conferve fortlong-temps dans un 
pot. | 

Autre. 


Prenez des feuilles de coulevrée , pilez-les 
ré un-peu de fel ,& les appliquez furle 
Pour les Ulceres des Jambes. 


Prenez. épinards fauvages © triplex fil 
weffris, & en tirez le fuc, duquel vous l&s 

verez les Ulceres & y mettrez du marc pat 
deflus.- 1 


RL 


JAUNISSE xroz 
Pour les enflures des Jambes € des Bras. 


Prenez choux rouges , Ôtez-en les côtes 
faites-les chauffer, & les appliquez chaudes 
ment fur les enflûres.. 


JAUNISSE ET PALESCOULEURS. 
Pour la Jauniffe & pales Couleurs. 
(| L y a de trois façons de Jaunifle , l’une: 


provient de la quantité de bile jaune qui. 
s'épanche par le corps; autre vient de la: 
rate , qui s'appelle Jauniffe noire ; & l’autre: 
provient de l’obftruétion du foye & de la ra: 
te à laquelle les filles font fujettes , & qu’on 
appelle pâles couleurs , qui tire fur un jau-- 
ne verdoyant. 
D. DROGUESs, 


P Rerez des herbes de Chelidoine, x. poignée. 


Racines de Perfil, iro1s ou quatres. 
Racines de Chicorée fauvage, deux ou trois. 
Racines de Fenouil ,. | deux... 
Guy d’Aupepin x. poignées 


PREPARATION. : 


Ayez une poule st poulet qui-ait les 

pattes jaunes, plumez-le & le vuidez, &. 
mettez dans fon ventre tout ce que deflus ,. 
faites cuire cela dans un pot avec une fuffi- 
fante quantité d’eau > jufques à ce que le 


F94 SF AU NISSE. 
tout foit reduit à la moitié, paffez enfuits 
ce boüillon dans un lingenet, & en donnez 
à boire au malade enviton une petite écuelle 
tous les matins pendant trois ou quatre joufà 
de fuite ; fivous y mêlez du Sucre, :l en 
fera meilleur’; confervez ce boüillon dans 
un pot de terre bien. bouché. 


Autre. | 

Donnez pendant quelque temps dans du 
vin blanc ke poids d'un écu d’or de fan 
de poule blanche ou d’oifon , après D 
fait fécher & mile en poudre. 


La 
, AU 


| À 
Autre, à 
: 


Prenez eau de réforts, ou bien de la d 
coétion de maroquin blanc faite avec du 
Vin blanc , où bien de la. décochon de FE 
chiches, & racines d’afperges, environ qu 
tre onces de une de ces chofes ,il n’impots 
te de laquelle, & en donnez à boire tous les 
matins pendant cinq jours , trois. s heures de 


vant manger. a 
À Ÿ 
utre.. à 


Prenez Wers de terre lavez-les avec du via 
blanc, faites-les fécher enfuite & les met 
trez en poudre, sie de cêtte poudié 
au malade une petifé cuillerée. dans-du\ v# 
blancpendant trois ou quatre matins de fuites 
Ou bien donnez-lui à boire dans un verre 
pendant fept ou huit matins de fuite envie 

We. | CR 


| JAUNISSE  7ï95 
tion de Poliric, ou de Capillis veneris, où 
de veluote, où argentine. 


Autre, 


Dr Oo cu E"'S: 


DRerez lait de Vache, TI. pintes 
À Vin blanc, | 1. pinte. 


PREPARATION. 


. Mélez bien ce lait & ce vin.faites-les difliller 
enfuite dans un alambic ou chapelle, confer- 
vez cette eau pendant un mois dans une bous 
teille que vous boucherez bien ; car elle ne 

fait point d’effet qu’un mois après qu’elle ef 
 diftüllée ; donnez en au malade le matin en- 
viron un demi-verre , & le foir en fe cou- 
chant , autant pendant trois ou quatre jours, 
“rrois heures devant manger. 


Autre, 


Prenez racine de quintefeuille ; faites-la 
cuire avec du V7» blanc dans un petit pot 
“de terre à petit feu , jufques à la confomp- 
tion de la troifiéme partie ; donnez de cette 
_décoétion tous les matins pendant quelque 
temps environ trois travers de doigt dans un 
“verre. Le fuc de la feuille de quinrefeuille., 
Mpris au poids de deux onces le matin , mé- 
lez avec un peu de el & du el, y efttrès- 


R. 


MÆouverain, 


- 


#wo6 JAUINISSE. 
| Autre: | 
Prenez de l'herbe de Chelidoime , mettezsl 
a dans vos bas ou fouliers , & faites enforte: 
qu’elle touche le pied nud , changez-en tou 
les jours, & vous guérirez. Lorfque les. 
pêches: font mûres , il en faut prendre tous 
les matins à jeun une, & le refte de l’année 
confites au miel, 


Autre lorfque la Jauniffe commence. 


Prenez de la graine de chenevet , concaf= 
ez-la pour avoir la moüelle qui eft dedans 
_ donnez de cette moüelle en breuvage au 
malade dans du w# ou boiillon , & vou: 
verrez merveilles. 1 

. Pour la Jaumiffe. n: 
DrRoGuEzs. 


Pr Raïfins de Corinihe, 8. oncess 


Rhubarbe en poudre fubrile, x. onces 
PREPARATION 
Epluchez &lavez bien les Raïfins de Co 


ginthe , pilez-les dans un mortier avec la’ 
poudre de Rhubarbe pendant quelque temss. 
donnez de cela tous les matins au malade» 
la groffeur d’une noix , & 1l guerira, | 


Eau de Noixtrès-[ouveraine pour la Jauniffe, 
pales couleurs ,; fuffocarions , mal d’eftoz 


JAUNISSE roy 
mac, diffenterte, vertiges , palpitarions 
de cœur, Ÿ pour les ordinaires des filles 


© femmes. 


Lorfqu’on prend les Noix pour les con: 
fire, prenez-en ce que vous voudrez & les 
écrafez à moitié ; mettez-les dans un petit 
barril de boïs ; jettez-y deflus un peu de fel 
& les mettez à la cave ; quand elles com= 
menceront à fe couvrir de barbe blanche, 
faites-les diftiller au bain marie, ou bien dif- 
tillez-les comme on fait l’eaz rofe ; mettez 
“cette diftillation dans des bouteilles dé verre 
que vous expoferez au foleil environ un 
“mois; & y mettrez du fucre ce que vous ju=- 
gerez à propos , & la confervez pour les 
maux ci-deflus-dits : Pour conferver plus 
long: temps cette eau, & la rendre plus effi= 


cace , il faut-brûler le marc qui refte après ” 


la diftillation , &le réduire en cendres ; pour 
ce faire , il faut le mettre dans un pot de 
terre bien bouché, & mettre ce pot au 
milieu d’un bon feu de charbon, & lorfque 
tout eft réduit en cendres , il faut verfer de 
Peau commune pardeflus , laquelle on filtre- 
sa, & on remettra dans le pot'ou dans un 
vplat ou auffé: vaiffeau fur un peu de cendreg* 
chaudes; Me eau S’exale, & ne refte au 
fonds du pot qu’une matiere qui fe blanchi- 
ra en réiterant cinq, ou fix fois cette lefive 
- ou layement ; aprés cela vous jetterez dans 


Ki 


Er 


198 INDIGESTIONS. ù 
Peau de noix cette fubftance qui reflera au 
fonds du pot ; qui s’appelle fe] , & qui con- 
fervera l’eau & la rendra beaucoup meilleu-\ if 
re ; la dofe de cette eau eft de deux ou trois 
cuillerées à à jeun. | 


ANDIGÉSTIONS 
Pour les Indigefhons. 
DroGues, 


Renez Menthe, | 4: poignées. 
Chardon bent , A. poignées. W | 
relie À Â. poignée. M 
Abfynte, . 2. poignées. 
Lau frais, FE ce qi fai Et 


PREPARATION, | 
 Hachez un peu les fufdites drogues, & à 


des mettez dans un alambic ; verfez-y par-l 
deflus du lait, enforte que îles drogues en 
foient couvertes ; faites-les diftiller comme“ 
l’on fait l’eau rofe , remuant quelquefois lef-M 
dites drogues avec un bâton: confervez cet- 
te liqueur dans quelque fiole, & vous en 
fervez au befoin ; vous en prendrez un per. 
tit verre chaque fois après lelfépas ; vous 
pouvez y mettre un peu de fucre , fi vous 
voulez pour la rendre plus: douce, 


INTESTINS #5 


INTESTINS. 
Pour les Inteflins. 
Pi: poudre de Gentiane de la groffeut 


À d’une féve, mettez-la dans un verre de 
tin , & l'avallez. 


Pour forrifier les Inrefhins. 
Prenez des Mirabolans, & les mangez. 
Pour la douleur des inteflins provenant du 
RL froid. 
L\ Prénez de la Benoifle ou Caryophyllata , 
faites-la cuire dans un pot ou poëlon avec 
“du wir, & bûvez de déco&tion. 
Pour rafraichir les Intefhins. 

Prenez feuilles de Pourpier ; mâchez-les 
 & avalléz le fuc qui en proviendra en les 
mfâchant. 


FOI NI UR Es, 

Pour les douleurs des Jorntures. 
Renéz des Raves , faites-les cuire fous 
la braife, & lorfquelles feront cuites, 

 broyez-lez bien avec de la graiffe ou vieux 
cine de Pourceau ,& en mettez fur le mal. 


Autre, 
. Prenez dela de es bien du 
_Lierre terreftre , plez-le-& en appliquez fur 


1e mel, 
R:i 


200 JOINTURES 
Pour les douleurs de Jointures & Fouläress 


ex, : 
Le rar 


Faites un cataplâme avec de la Farine den 
Seigle, des blancs & jaunes d rar & l’ap- 4 
pliquez fur le mal, | 

LATTES | 1 

Pour farre perdre le Lait aux femmes. À 

Aites fondre du Beurre frais , lorfqu’il û 

fera fondu ôtez-le de deflus le feu, & yM 
mettez de l’eau de vie; mêlez cela enfers à 
ble & en faites onguent, auquel vous oindrez - 
les Mammelles , & y appliquerez du papier 
gris par deflus ; "lorfqu il fera fec , vous réf. 
tercrez de les oindre, & continuérez jufqu’à 
la perte du Lait , qui fera dans peu detems. 


Pour faire perdre le Lait aux Femmes , &* 
refoudre les tumeurs des Mammelles. 


.  Faïtes un cataplâme de Perf! , Apte 
k mie de pain blanc, & SRpagee fur les 
Mammelles. | 


Pour faire perdre le Lait aux me 

Prenez du Cerfeuil , & en mettez fur les 
Mammelles & fous les aiffelles , 1l y en a qui 
le mettent amortir fur une pelle chaude ; 
mais il ne fait pas tant d'effet ; ou bien fon 
mentez les Mammelles avec de l'eau faléen 
ou autre décoétion falée. | 


Pour faire venir du lait aux femmes. 
Prenez de la femence de Fenoil, faites2! 


Mars LAIT. _- 50 
fa botillir dans de lea d'orge ou fon de fro- 
ment , & donnez à boire fouvent de cette 
décoction à la Nourifle; chaude en Hyver 
& froide en Eté ; il faudra qu’elle s’abftien- 
ne de boire du vin ou autre liqueur chaude, 
épiceries & viandes falées ; comme étant 
conttaires au lait. 
| Autre. 

Donnez à boire à la Femme du vin doux, 
dans lequel vous aurez fait boüillir du blé 
& des rofes. 


LANGUE. 
Pour l’apreré de la Langue. 
P Renez graines de coings , faites-les cui- 


re dans de l’eau jufques à ce qu’elles 


foient en pâte & qu’elles s’é aifiifent: frot= = 
P q P $ 


tez-en la Langue , ou bien avec de la Mens 
the. | En 
Pour les Ulceres © Glandes de la Langusg. 

Prenez fuc de feuilles de moutarde, mè- 


lez-la avec un peu d’eau & de miel, & la 


gargarifez. 


LASSITUDE. 


: Pour ne fe point laffer quand on marche. 
Renez de l’anis, mettez-en dans du v7# 
ou du boiillon, & le bûvez le matin au- 

paravant que de marcher. g: 


Rüüi 


a: 
3 


202 LASSITUDE LAVEMENS. ' 
LAVEMENS 


Pour les Lavemens. “4 
H L y a plufieurs fortes de Lavemens , les 

us pour reflraindre | les autres laxa-" 
tifs ; & quoiqu'ils foient pour la même ma-M 
ladie & pour le même fujet, on ne laïfle pash 
que de les faire plus fort les uns que les au-M 
tres , & c’eit fuivant la neceflité & la forcen 


du malade : Cependant fi un Médecin voush 


ordonnoit de prendre un lavement commun,h 
fans s'expliquer autrement , vous le ferez deb 
même que ci-deflous. ÿ 


: 


Lavement COMmIMuM. 


DroGuEs. RE 
| P°:- Parietaire T. poignée 
Z Mercuriale, TI. porgnée.M 
 Efhinards ou Poirée , TI. POIL NÉE M 
Cafe, 1, once © demie. 
Caiholicum ; 1. once © demie 
Sucre rouge , 1. once © demie. 
ÎViel , : I. once © demie. 
Huile commune, 2 Ou 3. oncess) 


D 


PREPARATION. É 


Faites cuire dans un chauderon vos her- 

. . j 

bes ; prenez une livre ou environ de cette 5 
décottion , délayez-y dedans le refte des! 


drogues , & le donnez au malade, v} 


ss! 
#: 
[2 


LAVEMENS 36% 
k Lavement émoliant. 
D'R'oGUESs.:. 


DRenez feuilles de mauves,  X. poignée: 


L 


De Viohers ; 1. Poignées 
De Blerte ou Potrée, | Tr. poignées 
Son de Froment, demi-poignée. 
Miel commun, 3. 04 4 ONCESe 
Eau commune, XI. Pintee 


PREPARATION. 

Faites boüillir le tout dans la pinte d’eau; 
excepté le miel, prenez une bonne écuellée 
de cette décoction dans laquelle vous ferez 
fondre le miel, pañlez-le à travers un linge 
pour en feparer la Cire , & le donnez en la= 
vement, 


NAT 
DrRoOoGUESs. 
Renez Lai clair , r. écuelléez 
ÎViel commun, 3.04 4+ DNCESe 


PREPARATION. 
Faîtes fondre dans lé lait le miel,& le paîlez 
éomme ci-deflus ; au lieu de mel vous 
pouvez mettre deux onces de fucre rouge, 


Lavement pour rafraïchir les Entrailles, & 
pour les vapeurs de Matrice. 
DROGUES. 
Renez Lait clair ou Eau de riviere une 
écuellée. | 
ais & 

Vinaigre, deux cuellerées, 
: Æ ; 


564 LAVEMENS 
PREPARATION. 


Faites un peu infufer cela fur des cendres 
chaudes, & le remuez , afin de le bien mê=" 
ler ; fi c’eft pour une femme fujette aux fuf 
focations de Mere, il faut y ajoûter quatre! 
grains de Camphre. | 


4 

Lavement purgatif. Ô 
DROGUES, 

FF ibs décottionémoliante ;ci-deffus dites. 
* une écuellée, | \ 
Catholicum , Y. oncen 
AWiel Mercurial, 2. Ones 


PREPARATION. À 
Faites infufer dans cette décottion le Ca 
tholicum & le Miel, & le donnez chaude 


ment au maladé, 

Autre pour le même füjet. 
DrRoGuEs. 

P Renez décottion émoliante ci-deffus-diter 


une grande écuellée. 


al 


Sené, | | ur LroSd 
semence d'Anis ou de Fenoiil, un LTOSe. 
AWiel commun , 3- cuelleréesé 


PREPARATION. 


Faites boüillir dans cette déco@ionle Se= 
né, l’anis ou fenoüil , pañlez cela à travers! 


| LAVEMENS so 
ün linge, délayez-y le miel & le donnezau 
malade ; au lieu de miel vous y pouvez met- 
tre deux onces de fucre rouge, 


Lavement pour la Colique venteufe. 
DRoOGUuUESs. 


Renez décoction émoliante, 3, chopines 


L Feuilles de Fenouil, XI. poignée. 
Catholicum , 1. once. 
Miel violat , 2.0nces. 
Huile d’Anet, TJ. ONCE, 


PREPARATION. 


… Faites bouillir dans cette chopine de dé- 
coion des feuilles de Fenoüil, ou bien 
deux gros d’anis ou gfaine de fenoüil en cas 
qu’on n’ait pas des feuilles , paffez cela à 
Er un linge, & dans une écuellée de 
cette décottion vous y délayerez le Catho= 
licum., le Miel & l'huile d’Anet. 


Lavement pour la Colique bilieufe. 
DRoOGUESs. 


TM» Renez Latt clair , une écuellées 
L Chriffal Mineral , deux gros. 
AViel violat , 2, ONCESe 


PREPARATION. 


 Délayez le criftal & le miel dans le lai 
 &lair & le donnez en lavement. : 


200 LAVEMENS: 
“à Lavemen pour la Colique nefretique) il 

DroguEs.: 4 $ 
D*e Feuilles de Mauve So poignées 


Violettes de Mars, x. porgnée 
De Creffor d'Eau, I. poignées 
De Radis ou Ranves, 1, poignées 
Therebenthine, 3. LTOS 
Huile violat, | FE, ONCE 
Jaune d'œuf , | tin Jeulementes 
ÎViel violat, :2, OH CES! 
Eau commune, ce qu'il faute 


Faites cuire dans de l’eau toutes lefdites 
feuilles , prenez yne écuellée de cette dés! 
coétion , délayez-y le refle des drogues &i 

en donnez un lavement. | 


Cr | 


Lavermnen pour le Flux de ventre 


DROGUESs. 


pr du Lait, une écuellées 

L Cafjonade, x. oncê 

Jaunes d'œufs, ne 2. feulementen 
PREPARATION. * 


Faites boüillir le lait, lorfqu’il aura boüifs 
li vous y ‘difloudrez le Jaune d'œuf, f | 
çaflonade , & le donnerez au malade, * 


L A y E MENS. 207 
Lavement pour le Flux de fang. 
DroGueEs, 


Renez Feuilles de Planrin, 1. poignée. 
: Feuilles de Tapfus Barbatus, autrement 


ierge Notre-Dame, 1. porg née, 
leurs de Camomille s demie poignée. 
ucre rofat, une once. 
aunes d'œufs, 2. feulement, 


HR EP ANR AUTUEIO Ne 


Faites cuire une tête de Mouton avecla 
jine dans de l’eau de riviére, jufqu’à ce que 
a chair quitte les os ; prenez une pinte de 
e bouillor où vous ferez bouillir les feuil- 
es & fleurs ci-deflus ; lorfque cela aura 
jouilli , vous prendrez une écuellée de cet 
e décottion, y diffoudrez le fucre , & les 

aunes d'œufs & en donnerez un Layement, 


Lavement Affringent. 
DrogGueEzs. 


D Renez Rofés, | x. poignée, 
Feuilles de Plantin , ZI. poignée. 
Soiiillon Blanc, 1. poignée, 
zoimme Arabique, un peus 
Farine de Froment ; un peus 
launes d'œufs , AeUXe 


PREPARATION, 
_ Faites bouillir dans du lait ou vin, ou 


2038 LAVEMENS. | 
éau de forge les fufdites chofes ; excepté 
les Jaunes d'œufs 3 prenez une écuellée de 
cette décoétion , délayez - y les Jaune 
d'œufs, & en donnez un lavement. On ny 
mét point d'huile le plus fouvent, fi l’ony 
‘en met, il n’en faut pas beaucoup. A 
Il faut remarquer qu'aux petits enfans & 
gens délicats il ne faut que la moïîtié def 
décottion des grandes perfonnes & géni 
robuftes , ni même quand c’eft pour la Co: 
lique, parce qu’ordinairement telles dou: 
“eurs font accompagnées de vents : mais 
_’eft pour quelques maladies provenant dr 
srveau , comme Apoplexie ou Létargie: 
“c.ilen faut mettre plus qu’à ordinaire, 
_y ajoûter des laxatifs fort aigus, comm 
iont confection d’hamec, de hiere & de co 
loquinte , &c. Ÿ 
out le monde fçait affez la maniere de lé 
donner , il faut que le patient fe tienne cou 
ché fur le côté qui lui fait le plus de ma 
après lavoir pris. ï 
II faut remarquer que dans les Remedé 
qui font dans ce petit Ouvrage, il y a de 
lavemens propres pour toutes fortes de ma 


Jadies. 


Dans le premier Volume il ÿ en a aulfit 
tres-bonss EE 


d 


£ 


LIEVRES]) ‘ace 


LEVRES. 
Pour les Levres fenduës. 
D Renez de la Turie & de l'Huile de 


Z moyeux d'œufs , mêlez bien cela enfem= 
ble & en frottez vos lévres , lavez-les au 
paravant d'eau d'orge © de plantin , s’i 
(e peut. At 

Autre pour le mal des Lévres. 


Prenez une vieille cuilliere de bois , dont 
on fé fert à la cuifine pour mettre dans le 
pot , mettez-la devant le feu ; faités-la bien 
chauffer , il en fortira une graïfle dont vous 
pindrez les lévres , & réiterez. 

Autre, 


Prenez une croûte de pain bis , faites-[æ 
chauffer fur des charbons & la mettez fur Je 
mal le plus chaudement que vous pourrez, 
% réiterez plufieurs fois de fuite. 


es ins 


LOUPES, 
à Pour les Loupes. 
pre une demie poignée d’Hiebles fai- 


tes les boüillir dans un chaudron avec 
ine pinte de vi# & un pain de rofes feches, 
ufqu’à ce que le vix foit confommé ; faites 


BTOÔ L'ONU/P'E SEL" EL 
un cataplâme de cela & l’appliquez chaudez 
dement fur la Loupe foir & matin. Les Hiez\ 
bles feules bien pilées & appliquées fur les’ 
Loupes avec une feuille de papier y font 
très-bonnes : un emplâtre de Terrapharmas 


cum galeni a la vertu de réfoudre Îles Lou 
pes. Et l'herbe appellée rubia minor pilée 


& mile pardeflus fait le même effet. 
Autres 


Prenez de la mouffe d'un vieux chêne 
faites-la boüillir avec du gros vin , fome in, 
tez-en la Loupe, & mettez-ÿ un mots ttES 
par deflus, & réiterez : Îl y En a quiajoùs. 
tent du fe. ‘4 


7 
# 


” 


Autre. 


Faites diffoudre du Diapalme dansun peul 
d'huile rofat , ajoûtez-y la troifiéme partiel 
de cerufe en poudre tamifée ; & lorfque cela! 
fera fondu & incorporé enfemble , faites-en! 
un emplâtre épais d’un doig que vous met 4 
tez fur du cuir , qui doit être plus grand ci 
Ja Loupe ou la Tumeur; appliquez-le fur les 
mal & l’yliezavec des bandes & une ferviés 
te pliée en quatre ; laiffez-le ainfi pendant, 
quatre jours , au bout defquels vous leves, 
rez l’emplâtre, & l’ayant bien effuyé & uni 
avec le pouce , vous le remettrez , & cons 
tinuërez toûjours de même jufqu’à ce quela 
Loupe.ou tumeur foit diffoute entierement: 

| Ce 


ré dh EME 
l. » , > 


L 


TROUPES oùr 
Ce même emplâtre peut fervir du moins 
dix jours ;, après lequel temps il eft bon d'y 
en mettre un autre ;ilattire doucement lhu- 
meur , laquelle paroît fur lemplâtre toutes 
les fois qu’on le leve, étant toûjours moüil 
lé. | 
| Autre. 


Mettez du fouffre dans une cuilliere de 
fer avec du plomb en limaille , mettez le 
feu au fouffre & le plomb fe calcinera ; après 
cela ôtez-le & le lavez fi vous voulez, & 
prenez autant pefant d’aniimoine crud & de 
fouffre vif (le tout en poudre ) que vous 
avez pefant de plomb, mêlez toutes ces pou: 
dres enfemble dans un peu de cire neuve, 
que vous ferez fondre dans un vafe , faites. 
en des emplâtres , & les mettez fur le mal x 
Vous pouvez même mettre de ladite pou 
dre fur un emplâtre, fans le mêler avec la 
cire. | | 
IH Autre très- experimenté. 


« Ayez des petites Marguerites de prez y 
xacines , feuilles > fleurs, s'il fe peut, net 
toyez-les & les faites cuire un peu dans un 
pot ou poélon avec du vin blanc; baflmez- 
en votre Loupe, & en faites un cataplinie 
que vous y appliquerez le plus chaudement: 
que vous pourrez, réiterez cela foir & ma 
tin pendant quelque temps, & changez tou, 
tes les-fois de nouveau catapläme : vous.eni 
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Æ 


‘chauffer toutes les fois qu’on s’en fert : lorf 
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212 LOUPES. | 
pouvez faire cuire à la fois pour deux où 
trois jours fi vous voulez: mais il faut le faire 


qu'il aura attiré quafi toute l'humeur de lan 
Loupe, il faudra y mettre defflus un empläs 
tre de Manus, Dei pour lachever de refousm 
dre. Ce Remede éft immanquable : l’Im=w 
primeur du prefent livre la experimenté fur | 
trois Ouvriers qu'il a eu chez lui ; lun Va- 
voit fur un genoüil, l'ayant gardée environ 
deux ou trois mois , qui en fut entierement À 
guéri ; fans qu’elles s’ouvrit : l’autre l’avoit 
au deflus du fourcil, il y avoit plus de troisw 
ans, & que perfonne n’ofoit entreprendre 
de la lui guérir , étant dans un endroit fi 
dangereux : cela la fit percer , & il en fortit | 
un calus plus long & aufli gros que le petit 
doig , tout d’une piece ; c’étoit une maties 
re qui reflembloit à des coques d'œufs pilées| 
‘& de la même blancheur : L'autre l’avoits 
fur un bras ,il y avoit plus d’un an, laquelss 


| 
le ne perça point & fut entierement refoutés 
& qui ne font jamais revenués aux uns ni. 
aux autres, & en ont été entierement guéis. 

Autre. és À 


| 

FŒUE 
4 | 
s 
4 


Prenez bouillon blanc , faites-le cuire ave 
du vin rouge vermeil & les en étuvez fous 
vent , ou bien faites un emplâtre de Tetra=| 
pharmacum galeni , & Vappliquez fur le, 
Loupe : ou bien pilez de Pherbe appellée! 
rubia minor & la mettez fur la Loupe, | 


\ 


; MALCADUC. a2r3 
Autre pour diffoudre les Loupes. 


Prenez des Eimaces blanches au Printems , 
sil fe peut , pilez - les ; étendez - les fur un 
linge &les appliquez fur les Loupes , les 
laiffant jufqu’à ce qu’elles tombent d’elles= 
mêmes , &réiterez. 

à LUETTE, Voyez Gorge, 
MAL-CADUC. 
Pour le Mal-Caduc. 


| DRoGuEzEs. | 
pire Fleurs de Tillet,  demi-once.. 


Muguet y demi-onces 
Geneft ne demi-once. 
Soucy ; qe demi-once, 
Hypoporame | ‘à, dragnes, 

 Pred Elan, 2. dragmess 
Guy de Chêne ; 2, dragmes. 
Cafforeum ; 2, dragmes.. 
Graine de Citron, 2. dragmess 


“Syrop de Pavor & Confeition de Hyacinte > 

- autant de l’un que de l'autre. 

PREPARATION. 

. Mettez toutes ces drogues en poudre, & 
en faites un eleétuaire avec le fyrop & la: 
sonfedtion de Hyacinte,duquelvous donne” 
æez au malade une cuillerée ou deux Île ma» 

Su 


014  MALLOADIUC: 
tin à jeun» auparavant de faire ce remede:il 
le faut purger. | 

Autre, 


Prenez des aulx, pilez-les bien, &b 
vez du fuc qui en proviendra , ou bien en 
mangez fouvent. La Rhus prife auñli en breu=. 
vage y cft très-fouveraine. | 


D. 
À = 
U 


Autre, 


Prenez gremouilletes, qui reflemblent à des” 
truffes , liez-la fur la tête de celui qui eft fu+ 
jet a ce mal avec du fil rouge autemps que“ 
la Lune décroit & que le Soleileft au figne* 
du Taureau ou Scorpion au premier degrés 
& 1] guérira dans peu de temps. . Tr 


È 
Autre: " 

Prenez feuille d'œillets incarnats ; & est 
prenez en breuvage avec décoétion de mar: 


jo/aine ou beroine. ; 


Contre le Mal-caduc des petits enfans. 


Ayez de l’eau de Chardon benit ou de {a 
décoëtion ; ou bien une dragme en poudre 
du fufdit chardon benit, & la faites prendre” 
en breuvage au malade. 210 


Autre. 
| DroGuEs, À 
pire Ag'aric ». 3. dragmes:. | 


Guita Gurami , 1, dragmes 


Fr 1 
: A 
HA ! e 


PREPARATION. 


Incorporez ces deux drogues enfemble ; 

& en faites des pilules , donnez-en au ma» 
Hide pour chaque prife le poids d’un écu 
“d'or aux grandes perfonnes, &la moitié 
aux petites , pendant trois jours ; mais il faut 

“qu'il y ait un jour d’intervale entre chaque 
prife ; & que ce foit le matin à jeun , & lui 
donner deux heures après un boüillon. On 

“peut faire le même remede tous les mois fi 


Von veut ; 1l faut garder la chambre le jour 


“qu'on prend ces pillules, 
| Autre. 


= Prenez du veritable guy de chéne avec Îles 


feuilles & graines, & toutes les petites bran- 
“ches tendres , mettez-les dans un pot, &les 
faites fecher doucement dansunfour:mettez 
cela en poudre,& en donnez au malade dans 
_ quelque vehicule, convenable comme font, 
eau de primulaveris, lilium concalium , ou 
| autres,autant qu’ilen peut tenir fur une piece 
de quinze fols pour les grandes perfonnes, 
& pour les enfans un peu moins , à propor- 
tion des forces & de l’âge ; faut le donner: 
| Le matin & le foirtrois jours devant, & trois 
Hours après la pleine Lune; continuez le mé- 
jme Remede durant quelques mois de fuite, 


cueillir le guy de chéne eft au mois de Sep 


vous guérirez. Le meilleur temps pour 


e 


4e 


616 MAL-CADUC. 
bre au declin de la Lune, & lorfqu'il por 
tes des graines. - 
Autre. h 


Ayez une avelaine , autrement notfétte sh 
vuidez-la par un petit trou quefvous y ferez, 
rempliflez-la enfuite de mercure , bouchezss 
la bien avec de la cire d'Efpagne ou poixs 
raïfine , & la portez pendué au col. M 


Autre. F} 
DroGuEs. Ë 


P Renez Polipode de chêne en poudre , 2% 
dragmes. À 
Crane humain enpoudre, d’une perfonne qui 
a fouffert une mort violente , 2. dragmess 
Raclures d'ongles humains ; des pieds ou des 


DANSE E 


MAINS » 2. dragmess 
Racines de Peone ; demi-once. 
Du veritable Guy de chêène , demi-once, 
Guy de Crenouiller , 2. dragmese 
Sucre » 6 onces. 
Eau de Betoine ; … 6. onces. 

# # 


PRERARATIO N- 

Faut mettre en poudre fubtile toutes les 
fufdites drogues , & pour faire cela, il faut 
les faire fécher, & en mettre le poids fuf 
dit de chacun dans un poëlon avec le fus 
ere 3 faites-les cuire fur le feu jufqu'en cor 
fiflence de fucre rofat, le remuant bien; ce 


MALCADUC.  2r7 
la fait Ôtez-le de deflus le feu & en faites 
des tablettes, defquelles vous en donne- 
rez le poids d’un écu d’or au malade le ma 
tin à jeun, deux heures après diné autant 3 
comme aufli deux heures après foupé ;, 
& continuez tous les jonrs de même ;, 
jufqu’à ce que vous ayez ufé entierement 
Ce que vous en aurez as Remarquez qu'il 
faut cueillir au declin de la Lune le Guy 
de chêne, 
Autre pour le Mal-Caduc. 


+ Prenez le Foye d’un Loup male, mettez- 
le dans un pot de terre verniflé, couvrez: 
‘le d'un couvercle , luttez-le bien , enforte 

qu’ilne prenne point de vent ; mettez-le au 
four pour le faire bien fecher, après qu'on 
ven aura tiré le pain, reduifez-le en poudre: 
fort fubtile ,& donnez de cette poudre à 
jeun au malade au défaut de la Lune, Île 

poids d’un écu d’or dans du boüillon ou du: 
vin blanc , ou dans un œuf molet. 
Autre. 
DROGUES. 


P Renez du Crane humain, 10. grains 


| Semence de Peone LO. grains. 
* Ambre blanc ; 7. grains. 
Perles, F2 grains, 
“Corail » 1 ETAINSe- 


 Ecorce de Sureau croiffant fur un Saule, 
à XxO. LTAINSs 


218 MAE- c ADUC. 
Caftoreum , 

Poudre de Souci , 9. grains. 
Eau de Lavende diflillée, ce fa faut 


Redoifez | le tout en uni à fort fable 
& le mêélez bien enfemble , donnez.- en a@, 
malade le poids d’un écu d’ or dans de l'eau, 


de Lavende diftillée. 


Regime. 4 
Faus s’'abfrenir de toutes fortes de chofs À 


vaporeufes, de vin © de femmes, ne point 
regarder les eaux qu coulent avec imperuofs | 
té, rouës de moulin, ni autres chofès qui tout 
ent avec vitefle. { 


MAMMELLES. 
Pour les Mammelles, Loupes, Playes vieilles | 


C7 nouvelles. | 4 

_DroGuEs. Et 

| re Huile d'olive, demie livreë 

Huile de rofes , demie livres 

Cire Vierge de la meilleure, demie livre 
Blanc de Plomb, demie livre 

Mafhc »: | 2. onces 

Encens, 2, once} 
Mirrhe s. à OnCesa | 
Oiiban . le ONCE 

Campÿhre ; un quart d’once 


PRE | 


 MAMMELLES. rs 
PREPARATION. 


Faites fondre dans un pot de terre ver- 
tiflé la cire dans l'huile d'olive & de rofesz 
laiflez - le réfroidir, & y mettez enfuite le 
Blanc de Plomb, que vous ferez boülli 
Pefpace d'une demie heure à petit feu ; ajoû- 
tez-y le refte des drogues , après les avoir 
miles en poudre ; & faites boüillir le tout 
enfemble pendant une demie heure, le re- 
Muant toûjours ; on ne met le Camphre que 
fur la fin : cela fait, vous retirerez le pot du 
feu , y tremperez du linge dedans, que vous 
roullcrez , le conferverez pour le befoin, & 
en mettrez {ur le mal. 


Aurre pour le mal des Mammelles lorfque les 
Femmes font en couche , dr pourempecher 

© des rides qui viennent ordinairement au 
ventre de ceiles qui font beaucoup d’enfans. 


DroGuEs. 
DDRenez Cire blanche vierge de la meilleures 


_ Paurre. 
Ejpru de vin, Un PEU 
é PREPARATEHON. 


Faites fondre la Cire dans un vaiffeau, & y 
mettez enfuite leSpermaCeti que vous incor- 
porerez bien avec la Cire : cela fait vous y 
mettrez un peu d’efprit de vin , & remüerez : 


Tom, IL 


Sperma Ces, autant de l'un que de 
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£e tout Ôtez-le du feu , & trempez du lingé | 
dedans; fic’eit pour le ventre il faut qu'il foits, 
“auffi grand que le ventre, & l'appliquer d’a= 
bord qu’elle fera accouchée , la bien ferrerh| 
avec d’autres linges , afin de la tenir en états) 
il faut tourner tous les matins de l’autre côté: | 
ledit linge qu’on a trempé dans cet onguentss 
& toûjours la bien bander ; il faudra mettren, 
un autre nouveau linge trempé dans cet on 
guent huit jours après , lequel fuffira pour 
empêcher entierement les rides , & confer= 
ver la fermeté & la délicatefle de la peau. Sin 
c’eft pour les Mammelles , il faut faire un 
trou au milieu pour y pafler les bouts ; cat 
il faut qu’ils foient dehors , & en changer 
jufqu'à ce qu'elle foit guérie. 


Autre pour la dureté, inflammation des 
Mammelles. 


Prenez des Cloportes , faites-les fécherfur, 
une pelle chaude, ou fur une tuile, & en pres 
nez en poudre , trois pour la premiere foissw 
avec du vin blanc ou bouillon ou autre li-" 

_queur ; le lendemain vous en prendrez cinqss, 
l’autre jour fuivant vous en prendrez fept« 
puis cinq,& le dernier jour trois, & vous vers 
‘rez que l’inflammation& dureté des Mammels 
les s’en iront, & qu’elles percerant & fupures 
tont fans aucune douleur , & ferez. guérie & 
moins de cinq ou fix jours ; & en cas qu'ilen 
fortit encore de pûs ou des eaux rouiles, pres 


MAMMELLES vor 
néz encore des Cloportes mifes en poudre; 
comme ci-deflus, & toute la matiere acheverd 
de fortir : avant que de prendre la premiere 
prife, vous pourrez faire fi vous voulez ur 
Cataplame ramolimif, que vous appliquerez 
fur les Mammelles , afin que le cuir perce 
plus aifément , & n’y rien mettre lorfqu’elles 
ont percé qu’un linge tout fec. 

Pour faire venir les bouts des Mammelles 
aux Femmes qui n’enont point. 


: Prenez une petite bouteille de verre qui 
äit l'embouchüre un peu petite, rempliffez- 
la d'Eau chaude, & la bouchez bien, afin 
qu'elle s’echauffe & que l'Eau lui ait com- 
-muniqué fa chaleur ; jettez cette Eau, & 
mettez l’embouchûre de ladite bouteille au 
bout de la Mammelle ,enforte que le bout y 
puifle entrer dedans ; lequel s’allongera , & 
y entrera juiques à ce qu’il n'y aura plus de 
Chaleur dans la bouteilie ; s’il n’eft pas aflez 
long, on pourra reïterer. | 


Pour la dureté des Mammelles. 
DRrRoGUESs. 


P Renez gros Vin rouvre, un pe 
RO Beurre, uH Peu: 
Urine, autant que de vin. 


PREPARATION. 


Faites un peu boüillir cela enferble:ÿi 


Ti 


#22 MAMMELLES, . 
trempez-y un linge, appliquez-le chaudes 
ment fur la Mammelle, & en fomentez le 
mal de temps en temps; vous y en mette» 
rez un autre Jorfqu'il fera fec, ou bien le mês 
me après l'avoir trempé dans ladite Eau. 


* Autre. 

DROGUESs, | | 
Renez de la Ciguë, x, poignées! 
Menthe ; 1, poignées 


PREPARATION. 


 Pilez un peu les fufdites chofes & en fais. | 
tes un Cataplâme fur les Mammelles. { 


Autre pour les Mammelles des Femmes , lorf=\ 
qu'elles font enfrées C7 tumefiées, a caufél 
du lair qui sy ef} grumelé, & où tv a 
danger de quelque Cancer. 


“2 
14 


DROGUESs, À 

P Renez gros Vin, chopinel | 
Miel, x. Livres 
Jaunes d œufs, _douzés. 


PREPARATION. 


Faites cuire le tout dans un pot de terre. 


verniffé jufques à la confommation de la, 


moitié, retirez-le du feu, & le laitlez dans 
le même pot fi vous voulez, que vous bou! 
cherez bien ; lorfque vous voudrez vous en! 


ervir , vous en appliqueiez oir & matin fur | 


uJ _ 
4 d - 
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fé mal , avec des étoupes bien chaudement, 
& des feuilles de Choux rouges par deflus, 
que vous mortifierez fur le feu , & continué 
fez juiques à parfaité guenfon, 


MAL DE MATRICE OÙ DE MERE 
» Pour le male Marrice ou de Mere: 
MA Yez de la poudre d'Arnbre jaune où 
carabe, & lorfque vous connoîtrez que 
ce mal vous veut venir, vous prendrez un 
téchaut de feu , vous méttrez de cette Pou« 
dre dédans ; Vous recevrez de cetté fumée 
par la bouche , & en relpirerez autant que 
Vous pourrez : vous oindrez auff lés narri- 
nés avec de l’Huile d’ Ambre ; & fi la Femme 
meft pas enceinte, elle en pourra ptendre 
deux ou trois goutes dans du Vin tous les 
jours pendant quelque temps. 
Pour la fuffocation de Mere. 
Prenez Semence de patenailles ou d'orties, 


mettez-la en poudre, & en faites prendre 
dans un bogillon ou du Vin. 


… Auire pour la fuffècation de Mere. 
M: DRoOGUESs. 
Renez Ga'banum , Y. OnCÉà 


Ammoniac , demie once. 
Suc de Rhue  demi-veire. 
Therébentine ; Un PEUe 


Ti 


Ab 


524 MATRICE OU MERE 
Vin vermeil , | demi-verre 


PREPARATION. 


Faites cuire le tout enfemble dans on 
vaiffeau jufqn'à ce que le vin & le jus foient) 
confommez, le remuant de temps en temps 
mettez-en fur du cuir lorfque vous voudiCi 
vous en fervir, & l’apphiquez fur le nombril | 
de la Malade le plus chaud qu’elle pourra le) 
foutfrir , & elle fera bien-tôt guérie. 4 


Pour la Mere ou fuffocarion de Marrice.un 


- Prenez J'ayé en poudre le poids d’un écus 
d'or & le faite avaller à la Malade avec une, 
cuillerée de Vin : ou bien prenez Encens fi 
& des Plumes de Perdrix , mettez-les ens\ 
femble dans un réchaut où il y aura un pet 
de feu, & mettez ce réchaut dans une chailé; 
percée ; faites-y afleoir la Femme, & la cous 
vrez bien, enforte qu’elle puifle ect 
cette fumée-par le bas. 


Autre. | 

| DroGuEzEs 4 
Renez Poix de Bourgogne, ‘x. once: 
Encens, Y.0NCbe! 
Therebenthine, x, 0f66e| 
Blanc d'œuf, deux, 


PREPARATION. 
Faites fondre dans un poëlon la There- 
- bentine ; lorfqu’elle fera fonduë mettez-yle 


( | 


MATRICÉ OUMERE. 22 
refle des drogues après les avoir mifes en 
poudre , & les mêélez bien enfemble : cela 
fat mettez-en fur du cotton, appliquez-le 
für le nombril de la Malade ; & la bandez 
avec un linge. si 

| Auire. 


: Dénnez à la Malade unie goute de Ou: 
teffence d’anis dans du Syrop de capillaire » 
ou du bomilon. | 

Autre. 


| Prenez des Aulx & de Ÿ Aluës autant dé 
lun que de l’autre , pilez-les enfemble , & 
Vappliquez far le nombril de la malade; un 
nouët de bonnes odeurs attaché à fa cuifle y 
efttrès-fouverain. 
Pour la fuffocation de la Mere. 
| Prenez de l'Huile d’ Ambre puante , deux 
ou trois goutes , mettez-la dans une cuilles 
re avec du in, & lorfquela Femme en eff 
atteinte, & qu’elle a perdu la parole, ouvrez 
lui la bouche avec un fufeau , & lui en mets 
tez dedans, & elle fera bientôt guérie. Ou 
bien coupez de la laine de fon agneau, & 
à lui brülez au nez. 
Pour les Apoflumes de la Matrice © de la 
Verge. 
DROGUESs. 
> Renez mie de pain blanc , 


EE Dulai vai 
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526 MATRICE OU MERE, : | 


it 
Jaune d'œufs, . ! 
Orium, h 
Saffran , Vu | 
Huile de Pavor $ . 1 4n peu de chacun: ' 
ne PREPARATION. #1 


H faut prendre des fafdites chofes , ce | 
qu’on jugera à propos pour faire un Cata= 
plâme ;le bien méler enfemble , le faire cuire 
jufqu’à ce que les jaunes d'œufs paroîtront 
a demi cuits, & le mettre enfuite fur le mal. 


Autre. 


DroGuezs. 


P Renez Lentilles, 2. poignéesà 
EÉcorce de Grenade, un peus. 
Ro/es rouves , E. potg nées 
Eau commune , ** chopinel 
Huile, 3. cuillerées 


PREPARATION. 


Faites cuire les futdites chofes dans la cho 
pine d’eau, & fomentez le mal avec cette. 
décottion. La fomertition faite de décoc= 


tion de Populeum & de Morelle appaife le 


douleur. . 
Pour la Mole qui Jurvient dans la Matrice 
des Femmes. 


La Mole , C'eft une piece de chair qui 
s’engendre dans la Matrice au lieu d'un En 
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Æant , & on connoît que c’eft une Mole lorf- 
que cela ne fe remuë point comme fait lP'En- 
L. :cela étant, il faut traiter la Femme 
avec des Remedes émoliens , de ceux qui 
provoquent l'avortement , de ceux qui font 
éternuer , & des Peffaires , & le tout par or- 
dre du Medecin ou Chirurgien, qui fe fer- 
vira des ferremens pour le tirer , en cas que 
les Rémedes n’operent pas. 


à Lorfque la Matrice oule boyau culier font 


hors de leur place. 


DrRroOoGUES. 


P Renez poudre de Raiine de Confoldes 

Æ Mafic, plus que des ares droguess 
Sang de Dragon, 

Bol d’Armente, 

Mumie, 

Mirrhe , 

Noix de Cyprés, 

“Balauftes , | 
 Alur, autant de Pun que de Pautre: 
Cerufe, un peu moins que des autres dronues. 


Blanc d'œufs , | ce qu'il faut 
PREPARATION. Q 


- Mettez toutes ces chofes en poudre & en 
faites un Cataplâme, avec des Blancs d'œufs 
que vous mettrez fur le mal; mettez-y auffi 
_pardeffus les plumaceaux de cotton, & lui 


faites un bandage ; faites garder le lit à la 
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Malade , & lui faites tenir les euiffes levées 
en haut, nourriflez-la avec des viandes dé»! 
hcares , & empêchez qu’elle ne faffe aucun 
effort : Au lieu de Blancs d'œufs on peut! 
mettre les fufdites drogues en poudre dans! 
du Vin ; les faire infufer fur un peu de feu 
en fomenter le mal, & y appliquer pardefa! 
fus un linge moüillé dans ledit Vin. « 
Lorfque Parrierefaix demeure dans la Mas \ 
trice , &? qu'ilne peut pas forcir. | 

Il faut faire étuernuer la femme, s’il fepeut, 
Jui faire faire des efforts en reténant fon foufs | 


fle ; & s'il ne fort pas, faites un parfun| 
comme s’enfuit. | 


DrRoGurxs 


DRenez Calamenrt, x. poignée 
Rhuë , I. porg nées 
Centaurée , . Æ. porgnées 
Camomille , | XI. poignée 
Anet , 1. poignée 
Canelle 3 - 4h peu 
PREPARATION. à | 


Faites cuire cela dans uñ pot avec de l’eaus ; 
lorfqu'il fera cuit, faites recevoir à la Fém= 
me avec un entonnoir la fumée qui en pro} | 
viendra : il faut aufli fe fervir des remedes: 
pour l’avortement. Ou bien fi la Sage-fem- | 
mc cft bien adroite , il faudra qu'elle frotte: | 
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fa main d Huile ou de Mucilage d’Althea, 
& qu’elle la mette dans la Matrice pour ti= 
rer l'Arrierefaix , fans faire aucun effort : s'il 
fe trouve attaché à la Matrice , elle en tire- 
ra ce qu’elle pourra ; & le reftant il faudra 
tâcher de le faire fuppurer avec de l’onguent 
Baflicon, qu’on fera fondre, & dont on 
fera injection dans la Matrice. 


: MEMBRES PERCLUS, 
Pour les Membres percluss 
DroGues. 


Renez Sauge » 
him , 
Romarir , 
Marjolaine , 
Org an, 
Calament 
Serpolet ; à 
Hiebles , autant de l'un que de l’autre. 


PREPARATION. 


Pilez letout , & le mettez dans un pot où, 
marmite que vous lutrerez bien : cela faits 
Vous la mettrez au four après que le pain 
en eft tiré, & l’y laiflerez jufqu’au lendemain; 
vous trouverez au fond du pot une efpece 
d’onguent, duquel vous frotterez les parties 

afigées : 11 vient au deflus de cet onguenf 


230 MEMBRES PERCLUS: 
une certaine eau qu'il faudra laifler , parce: 
qu’elle le confervefrais, 


— 
MEURTRISSURES. 


Pour les Meurtriffures. 1 


du fe. Le 
MR “0e ——— 


DroGuEs. 
Renez de la Sauge, 1; PORN État 
Du Lard a larder , I. Quarteron. 


Gros Vin, Ï. chopines 
PREPARATION. 


Coupez par tranche vôtre Lard & le metz | 
tez avec la Sauge & le Vin dans un pot de! 
terre vérnilé ; faites-le boitillir jufqu'à la 
diminution de k moitié , étuvez-en chau-" N 

l 


dément le mal , appliquez du marc pirdeflus, « 
à rélterez plufi leurs fois, 


MIGRAINE. DR T0 


ND F upper Co FVELS 
Pour les Mules des Talons gr Ecorchäres: À 


soi un Denon, & du jus qui en fortira * 
vous le mêlcrez avec de la Graiffe de» 
Poule , & en faites comme de l onguent ; du«… 
quel vous appliquerez fur le mal jufqu’à ce, 
qu'il foit guéri, le changeant autant de fois. 
qu'ilen fera beloin, 
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Pour les Mules des Talons. | 


Prenez des Chaiaignes ce que vous vous 
drez , Ôtez-la premiere peau, & les faites 
cuire avec de l’eau dans un pot ou poëlon ; 
(comme pour les manger ) lorfqu’elles fe- 
xont cuites, vuidez cette décoétion dans 
quelque vaifleau où vous puifliez mettre vos 
talons dedans, & les en lavez le plus chau- 
dément que vous pourrez , les y laiffant 
tremper pendant quelque temps , & réiterez 
Icela plufieurs fois ; on peut y mettre une 
Icomprefle deflus trempée dans cette dédog- 
tion , après les avoir bien lavéz, 


| 


Autre. 


| Ayez des Feuilles de Nicotiane, pilez-les 
lun peu, & en frottez trois ou quatre fois les 
Mules ou Engelûres, & lavez-les avec de 
Veau chaude, où vous aurez mis un peu de 
| Sel. : 
‘ Autre. 

Drocœcuezs. 


| de l'Encens, ce que vous voudrez, 
LA Graijfe ou oing de Pourceau , a Proporstu# 


| de Encens. 
| PREPARATION, 


| … Pilez-bien l’Encens , & is reduifez en pou: 
dre ; melez ceitre poudre avec la Graifle de 


ÿ 
{ 


23 EN E RF s. 
Pourceau ,& en faites comme un emplätre 
duevous appliquerez fur les Engelüres. 


Autre. a 

Prenée des Orties ou de Pécorce de grenas | 
des, faites les cuire avec du gros P7r dans un 
ot ou poélon; lorfqu’elles feront cuitesÿ 
ER bien chaudement vos talons dans cets! 
te déco“ion , & y mettez pardeflus un Cas) 
taplame defdites chofes cuites, & réitere#| 
plufieurs fois. *] 


Vos E NGE EU RE 8:°1:., 10 


NERFS. à 


Onguent merveilleux pour les nerfs coupezah 
Renez pere Cenraurée,. 3: poignée, 
Plamin x. poignées. 

+ Arnocloffe , Z. PO nEEs 
Des deux Cul de chacune, 3. poignées, 
Pioftlie, L. poignées 
Vers de terre, | | demie livres 
Huile, x. Lure 
Vinblanc, x. livre Ÿ dermmes 
Suif de Bouc , 1. livres 
Poix noire, Y. quATTETOMe 
Raifine, KL. guarterohs 
AMMOntAC ÿ $. dragmes, 
Galbanum , $- dragmese 


Opoponax diffous dans du vinaigre, Se rage 


MECS 


| !. NERFS. 23% 
Therebentine , © x. demi guarterons 
Encens, 2. dragmes. 
IMafhe, æ} 2. dragmes, 
ISarcocole, 2. dragmes. 
Safran, demie dragme.. 
PREPARATION. 


|. Pilez enfemble la Centaurée , le Plantin » 
PArmogloffe , les deux Confouldes , la Pi- 
ofelle , les Vers deterre , avec l'Huile &le 
Win blanc ; lorfque cela fera fait, laiflez..le 
en fermentation pendant fept jours : ce tems 
IPallé , vous y mettrez le Suif de Bouc, la 
Poix noire , la Raïfine', l Ammoniac , le 
Galbanum , & POpopônax, & le ferez boüil= 
ir dans quelque pot ou vaifleau , le remuant 
de temps en temps, jufqu’à ce que le Vin & 
le Vinaigre foient confommez ; cela fait, 
Otez-le de deffus le feu, & lorfqu’il fera prefe 
que froid vous y ajoûterez le refte des dro= 
gues ,; mêlerez bien le tout enfemble ,- & 
conferverez cet onguent qui fera admirable. 
[y à des Chirurgiens qui lorfque les Nerfs. 
font coupez les coufent enfemile pour les: 
léünir , mais il faut bien être expert pout. 
cela, étant fort dangereux. 


Aire. 


Preneztrois livres de Cire neuve pétriflez=: 
la& la battez bien long temps dans une fat 
Hfante quantité de bon Win blanc , jeuez one 


234 NERFS, | 
fuite ce Vin blanc & en remettez d’autté$| 
battez-le bien encore ; & réïterez cette los! 
tion trois ou quatre fois ; mettez enfuite| 
cette Cire dans un alambic, & la faites difél 
tiller , coffervez cette diftillation dans uné 


bouteille de verre, & en mettez fur les Nerfs! 
coupez. 1 


Autre. 
DrRroGuEzs, 
Renez Therebentine , un pet 
Raifine , un peus 
Huile, ce qu'il faute. 
Cire neuve, un peus. 
Miel , un peus 


PREPARATION. te 

T1 faut bien laver dans de l’eau la The 
rebentine , la Raïfine & la Cire, & en faites 
plufieurs lotions , afin d’emporter tout ce, 
que ces corps ont de piquant & de nitreux 
cela fait , mettez le tout dans un pot, & le 
réduifez en onguent, duquel vous mettreZ! 
fur les Nerfs. | | 

Lorfque les Nerfs paroiffent tous nud$s 
3 faut bien prendre garde d'y mettre aucun! 
Remede deflus , où il y ait de l'Euphorbeyr 


ni autres drogues âcres: 


! 
| 
| 


Pour 


Le « 


* d 


L. NERES " . 30 
n Pour la Piqueure des Nerfs, 
L DROGUESs. 
Renez Farine d'orge , _ unpeu 
Farine de Féves, un peu, 
“ts curts dans la leffive de farment de vi" 
LT 2. potgnéess 
Vel , un Peu 
finaigre ; un peu 


PREPARATION. 
“Mélez tout cela enfemble , mettez-le fut 
“feu dans un pot , & en faites onguent , du“ 
uel vous ferez un emplâtre que vous met- 
ez fur le mal. 
Autre. 


Prenez Souphre qui ne foit point paflé par! 
feu , & qui ne foit point pierreux ; mêlez= 
avec Huile de Sabine ou autre Huile pe- 
etrante : çar /’Huile rofat & l'Huile Mirti 
ÿ {ont pas bonnes; & en mettez {ur le mals: 


faut mettre ce qu'il faut de Souphre pour 


endre cela. épais & gluant. 

Pour les nerfs bleffez, 

k D'rReGuUESs. 

D Renez Therebentine de Vemife; x. once. 
- Vieille Huile. Ns.07CBsr 


0H: de vie, HU PEblae 
PREPARATION. 


al 


Faites difloudretouticela enfemble,.&'ent 


L x “| 


Me. NARESY | à 
faites un emplâtre que vous mettrez fur lé 
mal, | 10 
Autre. ps 
DrRoOGuUEs. 4 


; Renez Huile de Therebentine, x. once 
Eau dewie, 1. dragmes | 
ÆEuphorbe, demie dragmeln 


PREPARATION. | 
Mêlez bien letout enfemble , & en faites) 
de l’onguent que vous mettrez fur Le mal, 
Autre. #5 PR 

DroGuEzs. a 


Renez Huile d'Hypericon, demie Me 
Eau de vie, 3e drag res 


PREPARATION. É 


 Mélez bien cela enfemble, & en fomen#, 
tez chaudement la partie affligée , y applis" 
quant pardeflus un linge trempé dans la lai 
queur. ; -: Ta 
Pour la foulure des Nerfs. | 
Lorfque la foulûre des Nerfs eft accom# 
pagnée de quelque playe , & que la peau! 
€ft écorchée ou emportée , il faut prendré ! 
de Huile rofat avec dès blancs d'Oeufs; les 
bien battre enfemble , en bien. étuver la ! 
partie , y tremper un linge & l'y mettre pars | 


deflus ; & lorfque la douleur fera appaifée | 


| NERFS  o37 
*ïl faudra la laver chaudement avec du gros 
. Vin, & y mettre une compreile comme ci- 
deflus : mais fi le Nerf eft froïffé fans que la 
peau foit entamée , il faudra le fomenter fou. 
vent avec de Huile chaude &> diaphoretiques 
comme font Huile de Sauge, de Lavande, 
“de Romarin, &c. | 


| Autre. 
DrRroGuEs. 
Renez Oximel, * _ anpew” 
Farine de féves ; | 2 proportion" 


PREPARATION. - 


. Melléz cela enfemble, faites-en un Ca 
0 taplâme, & l’appliquez fur le mal : s’il y & 
” douleur avec la contufion au Nerf, il fau 

dra y ajoûter de la Poix fondue , & la met 
tre chaudement fur le mal. 


Pour les Playes des parties nerveufes. 
DroGuszs. 


à P Renez Gomme Elemy; 3. once 7 demie» 
À Surf de Bouc, 2: ONCES® 
« Therchentine bien claire, x. once © demie 
L icille graiffe de pourceau, ou Huile d'Hype= 
. icon’, D. 0NCES» 
PREPARATION. 
Faites fondre tout cela dans un pot ow 
 Baffine,& en faites Beaume , duquel vous 
| froterez le mal, vi 
Wii 


238 NE SEEN 
Pour la foiblefe des Nerfs. 
DroGuEzs 


[> Renez fleurs de Romarin, x. poignées 


Feuilles de Laurier , I. porpnéte. \ 
Lavande, ‘XI. poignée. 
Sauge, z. poignées 
Primivere , (1. poignées \ 
Vin Gros, x. pinte. 


PREPARATION. 


Faites cuire tout cela enfemble dans ut 
vaifleau , & fomentez la partie affigée avec 
décoction , & y mettez même du marc pat 
deflus. Un linge trempé dans de l'Eau de 
ue chaudement , & en fomenter le mal ;, &: 
l'appliquer enfuite, y eft merveilleux. ; : 


Pour les Nerfs rétirez. 00 


Il faut cueillir la veille de la Saint Jean 
avant que le Soleil foit levé , de l'herbe de 
Saint Jean ronde , qu’on nomme hederater- 
reffris ; cela fait ,vous mettrez dans une fiole! M 
environ trois doigts d’huile d'olive, &rem-" 
plirez ladite fiole de ladite herbe autant qu'ik 
en pourra entrer, & l’expoferez au Soleil 
jufqu’à ce que l’huile foit entierement imbi- “ 
bée, & qu'il ny en paroifle plus : après cela 
vous Ôterez ladite herbe de la fiole & la pretfe+ 
rez pour en tirer le jus ; duquel vous frottex. 

xcz la partie affligée devant le feu. 


NERFS. 239 


Pour les Nerfs blefféz. 
DROGUES. 


Renez Camomille verte, 4. onces: 

L Sauge menuë, — 4 ONCESe 

Romarin , demie livre. 
Vers de terre, demie livre. 
Morelle de Bzuf, demie livre, 
Cire neuve, 3° ONCES. 
Vin rouge un verres 
Therebentine ; 1,2. 0N6ES 


Huile de Laurier, 2. onces. 
î PREPARATION. 

| Concaffez dans un mortier la Camomille, 
la Sauge, le Romarin, les vers deterre , & 
la Moëlle de bœuf , & gardez cela pendant 
trois jours ; ce temps paflé vous le mettrez 
dans un vaifleau fur le feu, & y ajoûterez la 
ire &le vin, & le ferez cuire enfemble ,. 
jafqu’à ce qu'il n’y paroîtra plus ni vin ni jus 
Lela fait, vous y mettrez la Fherebentine & 
lhuile de Laurier, incorporez bien le tout 
enfemble , & en faites de l’onguent , lequel 
yous conferverez pour vous €n fervir au be-. 
foin : on en fait un emplâtre qu’on met fur la 
partie affigée. 


|. NE Z. 

je Hémoragie du Nez. 

HF E veritable Remecde pour étancher le 
| lang du Nez, n'efl pas toûjours de fai- 


te LUNA 
re.ouvrir la veine, ni plufieurs autres remes 
des ; mais c’eft de purger l’eftomac lorfqu’om 
voit qu'on y eft fujet, qui étant chargé de 
vilenies , fait un effort pour s’en décharger® 
comme cet effort fe fait par les efprits , qui 
étant dans les veines il les bande , & fait 
_ que celles qui fe terminent au Nez ou véts 
fes parties , étant délicates , s'ouvrent & font 
couler le fang par le nez; ôtez donela caut 
fe , qui eft à l’eftomac & à la rate , & vous! 
ne faignerez plus : on a pourtant guéri plus 
fieurs hémoragies avec les-remedes qui font 
ci-après, vous eflayerez ceux qui vous feront 
Îes plus propres lorfqu’elle vous arrivera. 


Pour l’'Hémoragie du Nez. | 
| | x] 
Prenez une dragme de Bold Armenies 
favez-le & le détrempez dans de l’eau rofe ow 
de Plantin , donnez à boire de cette eau ais 
malade ; faites enfüuite une tente d’orries que 
vous aurez broyées entre vos mains & læ 
mettez dans le nez. fl 


Pour arrêter le fang du nez & des playesy 


uoique L’artere foit couté. 
que | 


Ayez de la poudre qui fe trouve dans dé 
ceftaines balles nommées vefjes de Loups 
mettez-en aunez, comme aufl fur les playes: 
mais 1] en faut mettre beaucoup plus qu'aw 
nez, & fi vous avez la peau de ces vefless 
ilfaydra en mettre par deflus la poudre; pars 


| NEZ. 24T 
Éculierement de celle qui eft du côté de la: 
queuë ou dela tige , & l’attacher fur la playe, 
f cela n’arrête pas d'abord le fang , il y fau- 
dra mettre encore deladite poudre. 


Autre pour l'Hémoragie du Nez. 


Prenez de l’herbe appellée burfa Pafforis » 
flaîrez-la & la tenez dans la main quelque 
temps. ÿ 
| Autre, 

Prenez de herbe au porc , broyez-la , & 
la mettez [ur le front du malade lors de Ÿ Hé: 
ragie. 
Autres 

” Prenez de l’eau de Refeda , ou bien des 
orties grieches, frottez-les entre vos Mains » 
faites-en un frontal au malade, & lui en met- 
tez à la plante des pieds, au dedans des 
mains ; dans les narrines & dans les oreilles. 

L'eau de Pourpier , où le pourpier même: 
mis de la même maniere y eft fort bon ; la 
anarguertte fauvage ou de jardin fait le 
même effet ; un linge moüilllé dans de Poxi= 
‘crat , mis au tour du coly efl très-bon, 
comme aufli le coton d’écritoire mis dans la 
narrine qui faigne. 


»h Aluire, 


I faut appliquer une ventoufe fur le foye, fi 
lc fang vient de la narrine droite, & s’il vient 


QE: 2 dé D ET, 
% à 
 : LS à 
A 


SA NET ‘à 
le gauche , faut Pappliquer fat rate, & met#l 
tre fur les parties honteufes des étoupes, ou 
linge trempé dans du vinaigre OU 0xIcrat ; CE 
8 une femme fur les mammlles, % 

Autre. 


DrRoGuEs. 


Pre Suye de cheminée, um peus 
Vinaigre bien fort, a proportion" 
PREPARATION. d 


Reduifez en poudre la Suye , démêlez-la' | 
bien avec du vinaigre , & faites un cataplä-! 
_meentre deux linges que vous appliquerez" 
fur le front du malade lors de l'Hémoragies 
il ne faut pas qu'il touche les tempes, mais” 


: 


le mettre au milieu du front. 


Autre. 


: Prenez une Pierre ou Caillou , & la met" 
tez fur le col derriere la tête du malade, “ 
La Rhuë broyée & mife au nez étanche le 
fng, ou bien de la Berome pilée avec du.fels 


Pour la puanteur du nez. 


DROGUE S. 


t Dr". 


Pr Jus de Rhueë, 
Jus de Menthe, autant que de Rhuës 
Canelle , Un PEUx … 


Cloux de Gerofle,, . PEU. 
£ -REPAo 


DAS AA RATIO Ne 
. Mettez tout cela enfemble dans un pot 
ou ‘poélon , faites-le boüilir , & Île retirez : 
du feu lorfqu’il aura un peu bouilli , paflez-le 
au travers d’un linge , & confervez cette li- 
queur pour vous.én fervit au befom ; il en 
faut mettre tous les matins au nez, 


; Autre. 
DROGUESs 


Di Cloux de Gerofle, 


a 


Gingembre , ‘ 
Calament,  antant de l’un que de l’autre: 
Vin blanc, ce qu'il faut. 


PREPARATION. 


Faites boüillir dans un poëlon avec le vin 
‘blanc ce que deflus ; coulez cela & confer- 
vez cette liqueur dans une fiole, lavez-en 
tous les matins le nez pendant quelquetems. 

Prenez auffi par Îe nez en forme de tabac. 
de fa poudre de piretre. 
S'il y a répletion en la tête , il faut pur- 
ger le malade avec des pillules cochéesou 
de vera picra : Et fi la caufe de ladite puan- : 
“eur provient de l’eflomac, il faudra faire le’ 
 remede qui eft ci-devant pour leftomac. 


HTC à | | 
Prenez des Racines de Concombre fauvas= 


. #44 NOLIMETANGERE 

ge , pilez-les dans un mortier, mettez de céw 
fac dans du lait, (il n'importe duquel ) mé-t 
Jez-le bien enfemble , & .en faites tirer par” 


le nez. 


NOLIMETANGERE. 
% E Nohmerangere eft une efpece de Can« 

A cer engendré d’une bile recuite & brû- 
lée , il vient ordinairement à la racine du 
nez par une petite excroiflance ronde, dure-k 
& douloureufe, & il eff très-dangereux lorf 
qu’il tire fur la couleur de plomb ; ou bien 
au vifage après desulceres ou puftules qu’on « 
yaeu& qui ont été mal-traitées ,ou vers M 
les levres & dans les jouës. On connoîtle * 
Nolimetangere par une corrofion mordican= 
te, accompagnée d’ardeur & de piquûres , M 
d’excremens fort puans & fort fales; & on w 
a beaucoup de peine à le guérir, car plus « 
vous le touchez, plus il s'agrandit & s’inve- ! 
tere : Voici pourtant quelques Remedes 
pour ce mal. | 
Pour le Nolimetangeres 


Frottez le Nolimetangere avec de l'oxicras 
ou eau d'alun : &y mettez pardeflus des" 
linges que vous aurez moüillez, ou bien des! 
onguents fuivans, ou de ceux que. nous 
avons donnez pour les chancres ou ulceres 
virulans, | | 


NOLIMETANGERE. 324$ 
Pour le Nolimetangere & chancre ulcerezs 
TES DroGuEs. 

P Renez Onguent blancou Albune Raziss 


deux onces. 


Camphre , | 2 prof 
Jus de Plantin, deinie once. 
Jus de Mordlle , demie once. 
Zur, 2. LTUSe 


PREPARATION. 


Incorporez tout cela enfemble dans quef- 
que pot ou autre vale, & en faites:un oigne- 
ment duquel vous frotterez foir & matin le 
Nolmerangere. 
| à Autre, 


D Rr o qu E s.. 
Renez Suc de Linaria, 
Suc de Plantin, autant que de Linaria; 
Sel Gemme , un Pete 
PREPARATION. 


. Mélez bien tout cela enfemble, & y! 
trempez des plumaceaux dedans , que vous 


appliquerez pardeflus. 
| Autre. 
, DroOoGuEs. 
P Renez Miel rofat, un pets. 
À Sucd'Ache, UN PEU 
Farine d'Orge, à Proporrioie 


X 


246 NO MIB RTL: 
. PREPARATION : |) 
Mélez'bien cela enfemble & en faites coms! 


me de longuent qué vous appliquerez far 
le mal, in erbr s 14 


+, 


TS 


Pour le mal du nombril des perits enfans. 


Yez de l'herbe aux puces, appliquez-la # 
À en liniment avec un peu de Vinaigrew 
fur le nombril. 


Pour empêcher que le nombril des enfans * 
ravance TOP. de 


Prenez Feuilles fraiches de percefeuille , 4 
broyez les & les incorporez avec de la Fa- 
rime de froment © du Vin, & en faites un 
pes Cataplame que vous mettrez fur le“ 

Nombril. | À 


OREILLES. 

Pour la Jurdiré, \ 

L À furdité provient quelquefois de # 
phlegme , lequel étant inveteré , la fur * 
dité eft incurable ; c’eft pourquoi on y doit { 


remedier au commencement & purger le « 
malade comme nous dirons dans le Reme- 


hi a. “PNR 


+ de du bruit & cornement d’oreilles Pagg - 


248 cela fait, faut prèndre de la graine de 
Laurier, la mettre en poudre, & la faire 


OREILLES 3:49 
Boüillir dans un baflin avec de lhuile de 
Lis , & en mettre un peu chaudement dans 
les oreilles. Après que vous aurez fait ces in- 
jedtions dedans, il faudra obliger le malade 
de fe coucher fur l'oreille faine. 


Pour la furdié & douleur d'oreilles. : 


! DRoGuEs. Ë 
DT DRenez Huile Rofar, ce que vous voudrezs 
A PVinaigre, à proportions 


PREPARATION. 


Battez bien cela enfemble, faites-en dif- 
tiller quelques goutes dans les orcilles ; & 
méttez enfuite un fachet plein de camomil- 
le & de melilot par deflus , & fur les deux 
elles. vous font inal, | 


* . [ Autre. 


Prenez des feuilles de Concombre fauva= 
ge, pilez-les , prenez du fxc quien provien- 
dra, & y mettez un tant foit peu de vinat- 
£re ; mêlez bien cela enfemble, diftillez-en 
“quelques goutes dedans ,&labouchez avec 
du coton, 

“ Autre, | 

Pilez des feuilles vertes de noyer , mêlés- 

es après que vous les aurez bien pilées avec 
un peu de viraigre , & en appliquez for Fo; 


reille, 
ps li} 


48 OREILLES. 
Autre. | | | 
Prenez des aulx, pilez-les bien , & du f& 
qui en fortira vous lemélerez avecun peu de 
graïfe doïe & en mettrez dans l'oreille, Le. 
faffran appliqué fur l'oreille y eft très-bomy 
Auire pour les douleurs &* furditez d'oreilles 


anveterées. 


} 


Prenez fuc de Marrube blanc, incorporezi 
le avec du miel & en diftillez dans les oreil= 
les. Le fuc de Feuilles de Lierre mis dans les 
oreilles ÿ eft auff très-fouverain. 


Pour les inflammations © appoftumes À 
des orales. F . 

Prenez des feuilles d’orties , pilez-les uri! 
peu dans un mortier avec du /e/, & les pc 
pliquez pardeflus. Î 


Pour le bruit LT cornement d'oreilles. 4 


Faut boire le matin deux heures devant 
manger, durant quatre ou cinq jours trois 
onces d’eau de fenoüil, après ce temps-la 
vous prendrez des pillules cochées ou fesidess! 
& ferez enfuite le remede qui fuit, 


DroGuEzs, 


P Renez Huile de Rhuë , 
Huile de Caffor ou d’Afpic ; 


Jus de porreaux , autant dePun que de Pau» 
tre, | 
hihi PRErxRATION. 

Mëlez bien toutes ées liqueurs enferble, 
"faites une petite tente propre à mettre dans 
 Poreille que vousinbiberez dans ces liqueurs 
.& la mettrez dedans: 


_ Autre. 
DroGguEs. 


|) Renez Radis ou Raves, ce que vous vous 
| drez. 

Huile d'amendes douces ou arneres: 
Coloquimte ; 


Pin blanc, autant de l'un que de l'autre. 
PREPA RATIO N- 


Otez les feuilles des Radis, & pilez les 
Radis , prenez du jus qui en fortira , & le 
Lmélez avec les autres liqueurs, cela fait 
lyous en ferez diftiller dans les oreilles , que 
vous boucherez bien avec du coton. Le fuc 
| d'oignon diftillé dans les oreilles y eft auf 
très-fouveraim. | 


Pour le rintement d'oreilles. 


| Le tintement des oreilles vient quelque- 

fois par des. vents qui y font ; pour les gue- 

rir il faut prendre un peu d’aloës dans un peu 

de vin blanc qu'on fera chauffer , & diftller 
111} 


s, 


LÉ 
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-enfuite dans les oreilles quelques goutes j 
que vous boucherez de coton : il faut met- } 
tre auffi un peu d’euphorbe en poudre dans Ie} 
nEZ POUF Vous inciter à éternüer, 


Pour la dureté des oreilles. 


UE 


Prenez un o2non blanc , ou d’autres cou- $ 
_ leur s’il ne s’en trouve point de blanc , creu-k 
fez-le du côté de la racine, rempliflez-le des 
poudre de cumin , bouchez le trou d’une 
peau ou.deux dudit oignon, & le mettez fous! 
de la cendre chaude pour le faire cuire len-' 
tement , lorfqu’il fera cuit, preflez-le , & du ' 
Juc qui en fortita vous en diflillerez dans lesh 
oreilles. L’urine du chat diftillée dans l’o- 
reille y eft merveilleufe. 


Pour faire mourir les vers qu'on a dans 
les Oreilles. \ 

Faut difliller dans Poreille où on croit! 
que le ver foit, du fuc de cesraurée ou bicak 


du lait de figuier. ( | 
Aie niv be k À 
| DrRoOGUES 
P Renez bois de Frêne vert, 


Suc de pain de Pourceau, 


Suc de Scille : ( | 
Suc de Rhuë, añtant de l'un que de Pautrét 


OREILLES. C3: 

#4 PREPARATION. | 
Mettez à travers du feu le bois de Frêne 
& deux affiètes aux deux bouts de ce bois 
pour recevoir Pécume ou l’eau qui en for- 
tira ; cela fait , vous prendrez ce qui en 
fera forti , & le mettrez avec autant de cha- 
eun defdits fac ci-deflus, mélez-les bien , 

& en mettez chaudement dans les oreilles, 


Pour les douleurs d’Oreilles. 
Appliquez - y du paix toui chaud fortant 


du four , réiterez fouvent , ou bien faites 
euire feuille de cabaret de muraïlles, rèce- 
vez la fumée qui en proviendra dans loreil- 
le avec un entonnoir. | 


Pour la furdité, pourvi qu'on ait où - 
autrefois. 


… Prenez de la Menthe fauvage qui fe trous 
ve dans les prez , broyez-en trois ou quatre 
feuilles dans la main ; & les mettez enfuite 
dans l'oreille, changez‘en de deux heures 
‘en deux heures , parce que cela attire beau- 
coup. 1 
Pour ceux qui ont. perdu l’oie, @* pour la 
se douleur d'Oreille. 

_ Prenez de l'huile de fouphre, mettez-em 
deux ou trois goutes fur du coton ;met- 
tez-le dans l'oreille, & réiterez cela pendant 


se OREILLES 
quelques jours le foir en vous couchant , & 
Vous Vous en trouverez bien ; ce Remede! 
paroït fort chetif , mais il eft pourtant de! 
grande vertu. | | 


Regime. b.| 


: LE 

I ne four pas que le malade mange beau 
coup ; nt qu'il boive du vin fans eau ,1l faut 
qu'il s'exerce le matin à jeun ; © le faire fuert 
en efluves, s’il feipeut , & éternuer tant que! 
faire fe pourra ; al ne doit manger. aulx 3) 
&LnonS, porreaux , féves,nuveaux ni autres! 
chofes de cette nature. 5h 


PARALISIE. .: à | 
De la Paralifie. “4 


"À Paralfie eft un ramoliffément de’ 

A nerfs , avec privation de fentiment &. 
de mouvement ,& une grande molefle d'u. 
ne partie du corps , ou de quelque membres” 
Elle provient de caufes externes & inter 
nes, Les Paralifies externes viennent ordi= 
nairement des playes , principalement de 
celles de la tête & de l’épine du dos , des” 
chûtes, contufions, des coups, du froid & 
des tumeurs qui venant de dehors ferment! 
ke paflage aux efprits. Lesinternes font des 
humeurs groffieres & vifqueufes ; qui bou-. 
chent les nerfs dans leur origine, & exci-! 
sent la flupeur & le tremblement , qui font. 


PARALISE. Li: 
fées avant-coureurs de la Paralifie: Lorfque 
ka partiene diminue point , ne fe fletrit points 
&ne change point de couleur ; on ne doit 
efperer gucrifon ; mais fi on voit le contrai- 
re, & que la couleur naturelle fe perde , ce 
font de très mechans fignes. 


PourlaParalifie provenant decaufes externes 

À DroGuEs. 

MD Renez du Sang de Dragons 

OL Ales Hepariques ; 

Spicanardy, 

Myrrhe choifre » 

Encens s 
Mumie » 

Opoponax > 
.Bdelium, 

Opobalfamum s 

Saffran , 

Mafhc » 

Gomme Arabique, É | 
(Srorax liquide, de chacun deux dragmes 
- demie, ; 
iThercbentine , autant pefant Que toutes cf 
- drogues enfemble , 


PREPARATION. 


. Mettez le tout en poudre, mêlez-les en= 
 femble & les faites diftiller doucement dans 
sn alambic , & confervez cette liqueur ; il 


254 PARALISTE + 
en faut frotter le col ; le dos & la partié 
affigée. | | 31 

I! faut auffi pour cette forte de Paralifie, 
faigner le malade, & fe fervir des remedes’ 
chauds , foit onguents ou emplâtres , & mé 
me de quelques ventoufes-appliquées far la) 
partie affligée. 4 


Pour la Paralifie, ji 


pi 


Ayez des Oignons blancs ; coupez-les biertl 
menu, & les mettez dans un pot de terre. 
legerement couvert, mettez-le enfuite dans 
un four chaud, & le remuez quelquefois3 
 Jaïflez-le bien cuire jufqu’à ce qu'il foit en: 
pâte, faites un cataplâme de cela, & l’ap=b 
pliquez chaudement fur les parties dffligées,s 
 changez-en de temps en temps, & conti=s 
nuez jufqu’à parfaite guerifon qui fera danss 

EU $ - à 7 
EF Autre, À 


D'RoGursi 1" "12 
P Renez graine de Moutarde en poudre à 
ss TT ANS 


à . Bros. | 
Vieux Levain , la groffeur d'un ef) 
Vinaigre, 2. gros.k 
Canelle en poudre, 2. gros 
Cloux de Gerofle, . 2. Pros k 


Incorporez toutes ces chofes avec le: 


P'ARAANE T S'TES açp. 
ÿieux levain , faites en un cataplâme fur le. 
mal , & l'y laiflez jufqu’à ce que la partie de- 
vienne rouge , mais qu’il ne s’y leve point 
des puftules. L’eau de la Reine d’Hongrie, 
ou l'efprit de vin eft merveilleux , il en faut: 
frotter la partie affigée , comme aufli les la:. 


Vemens âcres & piquans. 


| 
| 


PES SAN IR "ES: 

ne Pour faire des Pef[aires. 

M Es Peffaires {e font de même que les 
# Suppofitoires ; avec du wr1el excepté 
qu'ils font un peu plus mols : on les enve-: 
loppe dans un linge ou taffetas , & on laifle 
pendre un filet en déhors pour le retirer 
quand on veut; ils fe font pour plufieurs in- 
tentions , mais la plus grande partie fe font: 
pour purger la matrice de quelques fuper: 


fluitez. | | 
| Pour faire des Peffaires, 
DroGuEs, 

PEDRenez Laudanum ; 

LL Myrre, 

Galbanum , | 

| Siorax , : 

Caftorum & autres chofes de cette efpece, de 
Chacun un peu. 

M" PREPARATION, 

| Mélez tout cela enfemble, & en faites 


f 
L 


2366 PESSAIRES. 
Peffarres, & vous.en fervez comme eft d 
cr deflus. 

Autre, 


Prenez de la laine où du coton, imbibezä! 
fe dans du jus de Mercuriale , faites en uit 
petit fachet de la forme fufdite , graiffez - le’ 
avec huile de lys ,& le mettez dans la mas 
érice. \ 


RESTE ! 


°N comnoît qu’on la Pefte , ou du 

moins qu’on la doit avoir, De 
pr a une grande fiévre , le vifage 
flammé & fouvent livide, peu de chaleut# 
au dehors , & beaucoup au dedans, défailsi 
lance de cœur, particulierement au com 
mencement , grande douleur de tête ; réve= 
ries & adoupiffemens : tous ces fignes appas} 
toiflant il faut faire Te d’abordle Mala- 
de au bras, puis au pied, particulierement fu 
la nature pouffe quelque tumeur , & lui don-v 
ner gros comme une noifette d'Opiate- » OU 
de Theriaque , où d'Orvieran dans quelque. | 
liqueur ou boüillon. M 


Pour le Babon. 
Lorfque le Bubon paroîtra il faut y arr 


quer du vieux levain , ou bien un oignon. 
bien cuit fous la cendre , ou bien de lo/eille 
cuite fous la cendre avec du vieux re de 
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Pourceau , où bien du pain chaud trempé. 
dans de PEau de vie, ou bien l’attirer par 


D RoGuEs. 
Renez Nacre de perles ; 2. dragmes: 


< 
& 


Corail rouge, 2. dragmes. 
Befoard de Levant, 2, dragmes, 
Os du cœur de Cerf, deux os, 
Racines d Angelique, XI. once... 
Contrayerva > Meum, _  X. once, 
Graine de Geniévre , Z.OHCe. 
Eau de vie, chopine, 


PREPARATION. 


| Mettez le tout en poudre fort fubtile, & 
lincorporez dans la chopine d'eau de vie 
dans un vaifleau 3 mettez le fur les cendres 
chaudes pendant fix heures pour faire éva- 
cuer lhumide ;: cela fait, vous mélerez ce 
qui reflera avec autant de Confetion d’Al- 
Kèrmes , & en donnerez gros comme une 
féve au malade dans du boüillon ou du Vinp 
 réiterez, 


ÆContre les Bubons de la Pefre. 
La principale chofe eft de procurer la 
fortie de la matiere qui..eft dans le buben, 
C'eft pourquoi il faut l'ouvrir avec une lan- : 


5$S8. PERSO ENNr \| 
cette lorfqu'on voit qu’il a de la peine à fus 
purer , fans tenter cette fupuration par des! 
çcataplâmes & autres fapuratifs , parce que 
pendant. qu’on s’amuferoit à toutes ces! 
chofes la matiere pourroit rentrer , & la mort 
s’enfuivre ; ainfi après l’ouverture du bubons 
il faudra faireun digeflif pour faire fupurersh 
nettoyer & adoucir la fuÈRE de la manie 
re ci-deflous. 


DroGuEzs. 


Renez Therebentine 8 

Jaune d'œuf, 
Efprit de vin , : | 
Huile rofat , ce que vous jugerez à propos. | 


PREPARATION. 


Mélez toutes ces drogues enfemble , &| 
en faites un cataplâme que vous appliques! 
rez fur le bubon , & l’y laiflerez pendant! 
vingt-quatre heüresr3 continuez d’y mettre! 
enfuite foir & matin un même cataplâämes! 
jufqu’à ce que vous verrez que la tumeufl 
aura fuflifamment fupuré : car il ne faut pas 
la laifler fermer qu’on ne voie que toutes les! 
impuretez vénencufes ne foient entierement | 
évacuées, & pour lors vous y mettrez l'ents | 
plâtre Re 

DrRoGuEs. 


Renez Therebentine , 


Miel Rofat, 


Farine d'orge, 
Sarcocolle ; 


PEST ET ‘ag 


is $ | 
dIyrre ; ce que vous jugerez à propos. 
D _;: PREPARATION. 


… Mélez bientout cela enfémble, &en fai 
tesun emplâtre que vous appliquerez fur le 
bubon , afin de faire revenir les chairs, & 
Vous verrez que vous ferez bientôt guéri. 


€ 


{ Autre contre les Charbons, 
,. D'RO GUESS 
Pr: Beurre frais s, 
Jaunes d'œufs, J À 
Farine, | ce que vous voudrez. 


PREPARATEIO N. 


. Mêlez bien tout cela enfemble, & en fai 
tes un emplâtre que vous appliquerez für le: 
charbon : mais auparavant que de l’appli-- 
quer, vous frotterez doucement les extré 
mitez du charbon avec: de l'Huile glacial 
toutes les fois que vous changerez le cata 

plâme, qui fera le foir & le matin, jufqu’à ce 
qu'il ait entierement fupuré:, & s'ilavoit de: 
la peine à fupurer., il faudroit le mondifer- 
& le cicatrifer. de même que nous avons dit: 
a-deflus du bubon; & s'il arrivoit que lai 
ghaleur du. charbon fut fi: grande qu’elle: 


fe 


| 4 
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caufätune inflammation dans lesparties voii 
fines, avec grande douleur , pour lors il 
faudroit faire un cataplâme de même que 
ci-deflous. | 4 


La maniere de faire le Cateplämei 
DroGuErEs 


Pr du lait , 
Wie de pain blanc, 
Jaunes d'œufs, 
Saffran, ce que vous voudrez: 
PREPARATION. 


Méfez bien tout cela enfemble, &.en fat” 
tes un cataplâme que vous appliquerez fur: 
le mal. | k 

On peut aufi appliquer des Sangfuësaux. 
veines qui font autour du charbon ; & ft. 
Von s’apperçoit que les veines foient plei- 
nes d’un fang corrompu, il faut les ouvrir: 
avec avec une lancette , & les laifler couler! 
jufqu’à ce que le fang s'arrête de luimême. 

: Pour fe garantir de la Pelle. : 

Prenez Racine d’ Angelique , faites-là uri 
peu fécher au four ou auprès du feu ; lorf+ 
qu’elle fera féche vous la briferez un peu ;! 
c'eft-à-dire, que vous la briferez en petits 
mo:ceaux, & la ferez tremper dans du vi- 
raigre : pendant quatre jours; après ce 
temps-la , vous ferez chauffer une tuile au 


| PSEUS TER. 06 
feu; & vous mettrez fur cette tuile de la- 
dite Racine, cela parfumera vôtre maifon ; 
& chaffera entierementle mauvais air ;ilfaut 
» Je faire tous les matins & tous les foirs.. ‘ 

Aarre. 


… Prenez du Talk, mélez-le avec un peu 

de vinaigre, & en mettez foir & matin dans 
Lun réchaut de feu ; vous verrez que vôtre: 
-maifon fera entierementpréfervée de la pefte.. 


Pour la Pefle & Pleurefie. 
DRoOGuUESs.. 


 Æ> Renez Romarin.. 


"EE Aluine,,. I. pognée.. 
” Armoife, x, POIL CE. 
« Fenoul, 1, poignée, 
… Saugefranche x, poignée, 
“ Eclaire.. æ. poignées. 
bFinblanc,. | a:proportion. 


PREPARATIO'N.- 


Hachez bien menu:les herbes, mêles-les: 

_ Bien enfemble ,.& les faites tremper avec du: 

vin blanc dans:un'vaifleau dé ‘verre .: foit: 

. bouteille ou autre, pendanttrois jours: cela. 

fait, ôtez vos herbes-de dedans le vin, 6: 
les laffez égouterune heure durant ; met- 
tez-les enfuite dans un alambic, & les faités 
difliller:, confervez cette Eau qui en diftil- 


Yi 


L.- poignées 


de 
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lera, dans une fiole de verre, & en donne: 
à jeun au malade environ deux doigts dans’ 
an verre. | ; | 9 


Préfervatifs pour la Pefie. 


IT faut manger tous les matins à jeun fa! 
noté d’une noix fèche trois feuilles du Rhues. 
avec un grain de fel. | 

Pour. les Fiévres Pefhilentielles. 
DroGUESs. 
Pire Ambre blanc s 


. Corail rouge, 
Limaille d'acier, 
Corne de Cerf , 
Perles, 


Bois d’Aloës , autant de l'un que de Faure: 


PREPARATION. 


Pilez bien tout cela enfemblé , & le met- 4 


tez enpoudre bien fubtile ; donnez de cette | 
poudre au malade dans, un verre d’eau de 


# 


Chardon benit , depuis trois grains jufqu’à. 


douze ; fuivant qu’on connoîtra Pindifpofi- 
tion ou la force du malade ; il faut lui en * 


donner tous les matins , & réïterer. 

Regime. | 
él Pour ff préférver de la pefle , © lorfGu’on: 
la, 11 faut éviter les lieux marécageux € les. 
&roéillards ; habiter les lieux bien airez Je: 


UE HORIENE SRE, 26% 
emir le ventre libre ,ne manger que des vian». 
des de bon fac & de facile digefhion , boire dus 
vin trempé de fontaine claire © netre sufèx 
dans fon manger de jus d’orange ; de curow, 
de vinaigre. © de verjus , ne point fortir à 
jeun » © éviter le ferain. 


PHRENESIE 
Contre la Phrenefie. 

Yez du. Suc de la Sauge fruvage 
1 À autant: de vinaigre , mèlez-le, & en 
difliliez fur le cerveau du malade , & fur les 
tempes ; ajoûtez-y fi vous voulez du Ser- 
poler & & du Laurier , & en frottez la tête 
à col du malade. | 

: Pour faire dormir un Phrenerique. 

nrenez du pavot fauvage, & RARE 
for les tempes du malade. 


Voyez FIEVRES CHAUDES. 


PARUS Su ES ‘ 


Pour la Phufie. : 
| APhrif e eft un ulcere de poulmon, pat: 


lequel tout le corps devient fec comme 

au bois , tellement qu’il ne demeure que la. 
peau & les os ; ainfi on peut connoïfre fort 
£ clement une “ perfanne qui eft Phrifiques. 


W] 


264 1 LE HFIESTE! * 18) 
puifque de jour en jour il devient plus fe& 


& maigre , & que fes cheveux lui tombent: 
äl a auf une toux continuelle , & crache 

Fu. DRE ne 
quelquefois de la bouë où il y a des fileté:| 
de fang. Il faut remarquer , que fi ce qu'il 
crache, étoit mis dans un baflin d’eau il iroît| 
à fond; & onabien de la peine de pou=| 
voir guérir de ces fortes de maladies; ce“! 
pendant il eft necefaire d’aider ceux qui em 
font ingommodez, & de les foulager dans: 
leur mal autant que faire fe peut, & quel- 
quefois lorfqu'ils- font bien. foulagez ils cn 
peuvent guérir. nl 


4 

Remedes pour les Phrifiques. 
Le meilleur Remede & qui les foulagé 
le plus, c’eft de leur faire boire tous les ma! 
tns.#rois quarterons de laïr d'aneffe , & de ne 
prendre rien de trois: heures après ; il faut! 
autant que faire fe pourra que l’Aneffe fait: 
jeune, & qu'il.n’y ait que trois où qua're 
jours qu'elle ait fait fon Afnon: Faute de: 
lait d’aneffe, on peut prendre la même dofe! 
de lat de chévre ; y mêler. auffi bien que! 
dans celui d’änefle , une cuillerée de fucte\ 
rofat en poudre, prendre à toutes heures de. 


la conférve de rofes de Provins ; & oindrela 
poitrine devant & dérriere, matin & for! 
d'huile d'amandes douces. €» de beure du 
mois de Mai , non falé, 3450 | 


| 
| 
| 
| 


| 


De” 


PHTISIE 26$ 
id | Autre. | 
Prenez deux onces de pimpinelle, faites: 
la fécher , & la réduifez en poudre , mêlez- 
k avec du Sucre, & faites éleétuaire , du. 
quel vous donnerez au malade tous les ma- 
ins deux dragmes avecirois onces d’eau de 


Pimpinelle. 


dr 
Mutr 


bAutre pour le même fujet & pour la Toux.. 

nn DrRroGuEs 
P dès quatre femences froides, de 
1 chacune trois dragmes. hi 
Semence de coings ; 3. dragmes © demie. 


Sémence dépavor.blanc , s': dragmes. 
Jus de repliffe,, s. dragme € demie. 
Hyfcpe , x, dragme. 
Amydon ;. r. dragme © demie, 


Gomme Arabique, x. dragme & demie. 
Gomme Adragant,  v. dragme ©" demie. 
Penides autant que de routes les [ufues 
chofes. . 
PREPARATION. 


“ Pilez toutes ces drogues dans un mortier; 
@& les réduifez en poudre ; prenez tous les: 
matins deux dragmes de-cette poudre dans 
‘deux cuillerées de Syrop de Jujubes:ou de 
tifane , ou de l’eau d’ongle cabaline, & en 
faites de même pour BUT oux. 4 


à Regime pour les Phtifiques: 
, Où doit tenir le méme Regime que l’on fait 


aj 
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pour P'Afthme, € éviter toutes fortes d’épr: 
cerie , excepté le Safran ne point manger 
Shoes aigres , âcres, ni apres ; n1 endurerlæ 
Jaim nila [of ; fe bien nourrir & manger 
(quand Papperit donne ) des viandes de fan 
cile digeffion &7 debonne nourriture » comme 
Jont poulers, pigeons , chapons , orge mondé, 
lait d’amendes douces , œufs frais, petits 
cifeaux de bois où de buiffon , écreviffes, poif= 
Jon d’eau douce € courante , lait de Chevré 
ou d'Anejfe , ou de Vache au défaut de law 
tre 5 ne point boire de vin , vivre fans foucès 
#1 inquiésude ; jouer pour fe divertir à quels 
que chofe, @ ne point travailler de corps # 
d'efprit, éviter Medecines laxatives., qui efe 
Le contraire de Pafthme , & avoir toujours le 
ventre Ubre , [oit naturellement ou par Mes 


+ 


decine.. 


PIEDS US 
Pour l'enflure des Pieds. 


P: enez feuilles de Tiller, broyez-les biens, 
& les appliquez fur lenflûre. À. <sta 3 


Pour les durillons des pieds &ides mains: 


‘ 4 
Ayez des oignons de Îys , faites-les. bien: 
cuire dans dù v/##quandils feront enpâte,. 
faites-en un cataplâme , que vous applique= 
rez fur le mal, & l'y laifferez pendant trois: 
’ jours.» 


PIEDS. 267. 
fours au bout defquels vous l’ôterez, & en 
"mettrez.un autre. - 

tre. 


Prenez du levain fait de la farine de fro< 
ment, mettez-y un peu de fé/,.& l'appliquez 
for le mal. 

Autre. 


Prenez de la farine de féve, faites la cuire 
dans du vinaigre &-en appliquez fur le mal, 


? Voyez ENGELURES & MULES. 
3 PIERRE. 


N connoît que la Pierre eft dans les 

Reins , lorfque Purine fort peu à peu 
“trouble & fabloneule, avec quelque ardeur , 
& que ce fable eft rouge ; que lon fent une 
douleur fixe dans la région des Kcins & dans 
Jes Flancs , laquelle aboutit fouvent aux 
Mtefticules, & fe communique aux cuifles & 
aux pieds avec quelque engourdiflement & 
privation de fentiment des parties qui font 
. du côté du rogaon malade. 

On connoït .que la Pierre ef dans el 
fie lorfqu’on fent douleur dans cette partie, 
une demangaifon à à la verge , particulicre- 
ment au bout du balanus , & une frequente 
| érection; que les urines font crûes, blanches 
ee claires ; &ies fables blanchâtres , & qu’on 
\ a grande difficulté d'uriner; cela € étant il faut 


L 


# 


263 PTERR'E, ê 
_ faire coucher le malade fur fon dos lui faire! 
baufler les cuifles , & avec une fonde pouf! 
fer la Pierre & la reculer afin qu'il puifles 
pifler; ou bien avec la main mettre le grosh 
doigt dans lanus , & preffer au deflous del 
Vos pubis avec les autres doigts pour re-ll 
culer la Pierre du col de la vefhe, ce qui fe 
ra pifer librement le malade, laquelle Pier 
-rè on fent fous les doigts: Voici ce 
d’autres Remedes dont on pourra fe fervir | 
pour lune & pour l’autre de ces maladies. 
, Pour rompre © pour faire fertir la Pierre : 


des Reins, 

Prenez des Aulx fauvages, pilez-les dans 
ua mortier, & faites boire au malade du ‘us 
qui en proviendra tous les, matins pendant | 
quelque temps : Les feuilles de berle man- | 
_gées cuites ou cruës font très-bonnes pour. 
cet effet. La graine d'herbe aux perles pri- 
_fe, avec du v» blanc eft bonne pour la. 


Pierre, & pour faire uriner. 
Autre. 
DR O0 cu es | 
TDRerez des Noyaux de néfles, ce que vous. 
É voudrez. ;'@ 
Racines de Perfil , ce que vous voudrez. 
Win blanc ou clairer, à proportion des racinesà 


PREPARATION. 
Mettez en poudre les noyaux de néfleg 


| 
| 


4 ° 
| PRE RIRES 269 
dans-un mortier ou autre part , faites cuire 
dans un pot net ou poëlon vos racines de 
perfil avec le vin , quand-elles feront cuites, 
vous prendrez un verre de cette décoétion, 
& y mettrez dedans une cuillerée de cette 
poudre ,-mêlez bien cela , & le-donnez ag 
Malade à jeun & réiterez. 


Autre. 
« Prenez des feuilles d'hiebles, pilez-les & 


du jus qui en proviendra mettez-en une 
cuillerée dans un verxe de vin blancou clai- 
ve: & le donnez au malade à jeun; la grat- 
me de millepercuis bûë aufli avec du même 
vin et très fouveraine ; il faut réiterer tou- 
es ces chofes plufieurs fois, 


Pour rompre la Pierre. 


Prenez du Capilli veneris ‘ou Mauves:; 
Æaites-les cuire avec-.de l’eau dans un poë- 
Jon ; bûvez tous les matins de cette décoc- 
tion dans un verre environ trois travers de 
doigts. L’umlidicus veneris avec fa racine, 
“mangé tous les jours, y eft très-bon. 


Autre. 


… Ayez de la Gomme qui fe trouve aux 
pruniers (car celle des autres Arbres n’eft 
pas propre ) détrempez-en un peu dans du 
vin & le bûvez ; faites tous les matins ce 
Remede pendant quelque temps : Le Mour 


Li 


il Le TR dan 
270. PIERRE. 
_ron d'eau mangé en falade eft très-bon pouf! 
faire uriner , comme auffi le fac d’orties be 


Autre. 
DrRoÇGuUESs. 


P Renez Vin blanc, 1. pinte.\ 
EL Te d'Aulx, : demie douzaine. \ 
AVliel commun, 4. ONCES. 
Frui d'Alkakanges , CINQUANTE, | 


PREPARATION. 


Mettez cela dans un pot de terre neuf 5 
faites-le cuire ”jufqu’à la diminution de la. 
moitié , paflez-le à travers un linge , & don-. 
nez à boire au malade trois doigts dans un! 
verre tous les matins de cette décoétion , à! 
jeun, & le faites promener enfuite. 


#usre pour la Pierre & pour faire yriner, 


Prenez des Cloportes ; autant qu'il vous 
plaira, lavez-les bien dans du vin blanc," 
mettez-les enfuite dans une bouteille de ver-\ 
re , lutez-la un peu à l’entour, & la mettez 
au four pour les faire fécher , lorfqu’elles fe- 
ront bien féches , vous les réduirez en pou- 
dre bien deliée, laquelle vous arroferez ayec! 
du vin blanc autant que cette poudre en 
pourra boire , & la remettrez derechef dans 
ie four dans la bouteille que vous luterez\ 
pour la faire fécher, étant encore feche 


PÉERRE. FLE: 
vous la retournerez arrofer pour la troifié- 
me fois avec de l’eau de fraife diftillée, y 
mêlerez un fcrupule d’efprit de Virriol, la 
remettrez encore au four pour la faire fe- 
cher, & luterez toûjours la bouteille ; cela 
fait vous garderez cette poudre dans une 
flole bien bouchée ou dans une boëte d’or 
Ou d'argent pour vous en fervir au befoin. 
. La dofe de cette poudre fera d’une drag- 
me, ou tout au plus de quatre fcrupules, 
qu’on fera prendre au ER demie heure 
avant le repas , avec demie once d’eau de 
vie, & neuf ou dix onces de boüillon de 
poix chiches rouges, qu'on mélera bien en- 
femble. 

Autre. 


Prenez des Racines de Panaïs, faites-les 
“cuire dans de l’eau commune comme fi on 
les vouloit manger;bûvez de cette eaufix fe- 
maines durant à vôtre foif, fans prendre d’au- 
‘tre breuvage, pas même du vin pendant les 
fix femaines ; il ne faut pas manquer d'en 
prendre un verre tous les matins à jeun & le 
foir en fe couchant : il faut faire de cette 
eau deux ou trois fois la femaine, car elle 
fera meilleure d’être fraîchement faite que 
d'être gardée , & changer de racines toutes 
les fois qu’on en fera. 


{ 


27% PIERRE. 


Autre. 
DroGçGuezs. | 
Renez des fraifès , une pinte 
Eau de vie, une pinte. 
Sucre Candi, ce qu'il faut. 


PREPARATEON. 


Mettez les Fraifes dans une bouteille de 
verre avec l’eau de vie , laiffez - les infu- 
fer , & n’ôtez point du tout les Fraifes : 
cette eau fe garde une année entiere fans 
fe gâter; il en faut donner à boire tous les 
matins deux doigts dans un verre au malade, 
y mettant un peu de fucre candi dedans. 


Pour la Pierre, Gravelle , Strangurie,. 


douleur des Reins & de la Veffie. 


Prenez une cuillerée de Miel vierge, 
fe plus blanc qüe vous pourrez trouver, 
demélez-le avec un peu d’eau de geniévre ; 
& le donnez à boire au malade tous les ma- 
tins, vous verrez que la Pierre & la Gravel- 
le fortiront ; & le paffage de l'urine fera ou- 
vert, continuez ce Remede jufqu’à parfaite 
guerifon , qui fera dans peu de temps. 


Aire. 


Prenez de la graiffe de Lapin male, oï- 
gnez-en le dos & les reims du malade juf= 


DU CMDERRIE  . 4 
gw’aux aînes : Ce Remede ouvrira le pañla- 
ge de l'urine & guerira entierement le ma 


kde. Remede éprouvé. 


» Pour la Pierre dans la weffie, & pour la 
farre fortir. 
_ Prenez de la Bruyere commune, faites-la 
cuire dans de l’eau , donnez à boire au ma- 
laide de cette décoétion , matin & foir , 6 
“avant le repas , le poids de quatre où cinq 
onces , l'efpace de trente jours ; i vous fat 
Ltes un bain de cette décoétion .&y mettez le 
malade dedans il en fera bien plürôt gueri. 
$ x 
ë Autre. | 
* Prenez du Creffon , mangez-le crû, où 
Bien bûvez de fa décoétion. Le fuc de /axi- 
frage , ou de verge d’or ; ou de raucalis bù 
y cft-très fouverain. | 
* Auire pour rempre la Pierre dans la vefies 
Ayez du Sang de Bouc , faites-le diftiller 
» dans un alambic, & le donnez par injeétion 
. dans la verge du malade. | 


Pour mettre la Pierre en poudre dans la 


veffie & la fatre fortir. 


Ratiflez des Raves dans un demi verre de 
vin blanc , jufqu’à ce qu'il foit plein , ajoû- 
tez-y deux ou trois pincées de poudre de 
moyaux de néfles ,& le laïffez pra une 

AE 
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nuit ; pañlez-le à ravers un linge & l’exprà 
mez un peu, faites prendre de ce jus au mas 
lade , & continuez plufeurs jours de fuite. 


Autre. 
DrRocGuEs. 


pêr- Racine d'arrefle-bœuf, 2. onces: 


Racine de Cherdon roland > 2. 0ncess 


Racine de Chiendanr , 2. onces. 
Racine de Chicorée Jauvage, 2..0nces, 
Racine de Piffenkr , 2. onces, 
Racine de Bardane , 2, onces. 
Racine de Nenufar, 2. Onces. 
Racine de Mauves, demie once. 
Repliffe, I, once. 
Graine de Lin, F. once. 
Criflal Mineral, “, AD era Ta 
Eau commune, 2. pintes. 


PREPARATION. 


Mettez toutes ces Racines & le Criflal 
mineral avec les deux pintes d’eau dans un 
vaiffleau ou coquemar , & les faites boüillir 
environ deux heures; lorfque. vous les ôtez * 
rez du feu, yous y mettrez la reglifle & la 
graine de lin, que vous aurez mife dans un | 
noûet de linge ; & donnerez à boire de cet- 
te décoëtion au malade ; fi fon ventre fe 
rend parefleux , il faudra faire tremper un 
gros de Jéné dans un verre de cette décoc= 
tion , & le donner au malade à jeun, &' un’ 
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botillon rafraîchiffant deux heures après: 
Regime. | 
Îl faut tenir lemêéme Regime pour la Pierre 
que pour la Gravelle. 
“PILULLES ANGELIQUES. 
Propres pour Peflomac, douleurs de ventre» 
“ gr mezantaire ; la bile ;pituite, groffes 
humeurs, fluxions , goutes ; douleurs d'in 
tefhins & entrailles douleurs de rête, ver- 
siges contre les vers, indigeflions ;Ÿ' em- 
péchent que les viandes ne fe corrompent 
dans Peflomac ; © purifiens le Jang- 
DRoGUESs. 


D) Renezjus de rofes ; 1. livres 
Jus de fumeterré ; Du ONCESe 
Jus de bouraches , | 2. ONCES: . 
Jus de buglofe , . 2. Once 
: Jus de houblon , 2. ONCES 
“Jus de Chicorée fauvagt , 2. oncess 
LSental Citrin ; 3. dragmess 
Rhubarbe, un Pt 
Aloës Cicorrin pulverifé, .2. hvrese 


PREPARATION. 


J1 faut piler les herbes ci-deflus féparé- 
ment , & en prendre du jus de chacune la 
quantité fufdite ; le mettre avec celui de ro= 


as PLOUEURES + 
fes dans une bouteille que vous expolcreZ 
au Soleil, jufqu’à ce. qu’il foit éclairci, que 
la lie foit au fond, & que vous voyez pari 
deffus une petite pelicule qui fe forme: pour! 
lors vous le verferez doucement » fans Pé= 
pancher ; dans une terrine bien plombée , & 
y ajoûtez l’'Aloës & la Rhubarbe en poudre! 
Bien fubtile ; mêlez bien le tout avec une 
Spatule ou bâton de bois, & le retournez: 
expofer au: Soleil dans la même terrine, le’ 
remuant deux ou trois fois le jour avec. la: 
même fpatule , & ayez foin de le retirer tous! 
les foirs, & l'y laiflez jufqu’à ce qu'il fe foit 
épaïffi , après cela vous en formerez des pi- | 
lulles , & la dofe fera de fept ou huit grainss' | 
qu'il faudra prendre un quart d'heure avant: 
le repas ,& manger enfuite un potage, ou. 
prendre un boüillon auparavant que de rien! 
manger, M | 


PIQUE URES A 
| Pour les Piquires. F {| 
à a vous -êtes piqué, lavez' la pi | 


quûre dans du vin chaud, & ÿ metteæ | 
de la Therebentine pardeffas. 3 | 


“ PISSER AU L IT. 77 
Pour ceux qui piffent au lis. 
DroGUEzs. 


M Renez Mafic en larmes, demie once. 


LE Semence d’orttes » demie onces 
Farine de Seigle | 2.0nces, 
Eau, ce qu'il fauts 


PREPARATEEHrO N. 


Vous pilerez la femence d'orties & de 
“maflic chacune à part: cela fait vous incor- 
porerez le tout enfemble avec la farime de 
feigle & un peu d'eau, & en ferez une pâte, 
de laquelle vous formerez neuf ou dix gâ= 
“eaux que vous ferez cuire au foyer, & en 
ferez prendre un tous les foirs avant fe cou- 
cher à la perfonne incommodée. 


4 Autre. 


Ayez de la fiante de rat, réduifez-la en: 
poudre , & en donnez le foir pendant trois: 
jours de fuite le poids d’un écu d’or dans 
Mu bogillon à celui qui y pifle. je 


PTT UITE, 


FL ya de plufieurs fortes de pituites ; mais: 
Lies principales {ont, la naturelle & la non- 
gaturelle. La Pituite naturelle eft une hu 


275 PRTIC LITE |. , 
meur froide , humide & douceître , de fat 
flance crûë & de couleur blanchâtre. La Pie 
tuite non-naturelle s'éloigne beaucoup des 
bornes & des qualitez de la naturelle ; car 
clle cit vifqueufe , groffiere, pourrie, falée, 
nitreufe & corrofive par le mélange d’autres, 
humeurs , comme font la bile & la mélanco- 
lie : Voici quelques Rémedes pour luñe &. 
pour l’autre de ces deux fortes de Pituitég 
DroGues. à 
Pr: fuc de Brionia ou Coulevrée,un PEU. 
À Miel, a proportion du fac 
EÉcorce d'orange en podre , un pet 
_ PRÉPARATION. 

Mélez ce fuc avec du miel, & faites” 
ce mélange un peu épais ; mélez - y un 
peu de la poudre d’écorce d'orange, &. 
cn donnez une dragme ou deux au pi-. 
tuiteux. Le Maflic mâché long-témps, ou 
du bois de laurier ou racines d’fris y cft mer-, 
veilleux , comme auffi les fternutoires » foits 
par la poudre d’helebore ou d'iris ;ouautre 


\ 


chofe mife dans le nez. 


PLAYES ; 
Pour guerir en peu de cemps les playes frais 
Chement faites. . À 


| : DroGueEs. 
Pire de Mauves, 1. poignée. 
Feuilles de Saule , Le POIL REC! 


e 


n / : Me 
| PLAYES  py9 
PREPARATION. 


… Pilezles fufdites feuilles dans un mortier, 
exprimez-en le jus & l’appliquez {ur la plaie 
avec un Jinge ; cela eft très - fouverain & 
gucrit micux , & plütôt que plufieurs on- 
guens qu'il y a, & à moins de frais, 

is Autre, 

* Prenez feuilles de fougere , pilez-les , & 


du Jus qui en proviendra lavez - en bien la 
playe, & mettez-y par deflus un linge trem- 
pé dans ledit jus. La poudre de liege mile fur 
1 playe y eft très-bonne. 


Pour les Playes. 


“ Prenez de la fauge , pilez-la bien avec de 
Poing de pourceau dans un mortier, & en 


“ppliquez fur fa playe. 
Pour ôter le feu € la douleur d’une Playe. 


» Nettoyez bien la playe avec de Peautiede: 
& la lavez bien enfuite avec du jus de por- 
“eaux de jardin. 


Huile verte pour les playes , douleurs de ven: 
“ cre pour les nerfs retirez , les femmes en- 
ceintes , pour les empécher d’avorter, pour 
aider a l'enfantement , © pour toutes dou 
leurs de caufès froides. 
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| | DroGuEzs. 
T DRenez Romarai, 

LL Marllane, 

Poiiilots 

_Bafle, 

Baume, 

AMenthes 

Hype, 

Sartette 3 

Sauge, ; 
Sauge franche » 

Lavande, 

Coq , autrernent herbe S. Pierre , 
Soucts 

Perfil s 

Ache:s 

Fenouil » 

Veliffe Ê 

Abfÿnthe Romaines 
Abfÿnte groffe ; 

dVillepertuis » 

AMelilot , 

Camomille, | 

Confolida MINOT » 

Feuilles de Laurier s 

Téte d'ail verre, 

Huile d’ohve, 


PREPARATION. 
11 faut cueillir vers la S. Jeanles fufdites | 


1. poignées\ 


I. POIg' nées | 
L. POLUTNÉCe 


I. POIR NÉE) 
I. POIQNCE e), 
Le POIQHÉC 
I. poignée) 
TL. PoIg ne) 
x. POISR EE «| 
Le POIL NÉCei| 
LI. POIDNÉEa | 
I. poignée.) 
1. PO1S nÉEe) 
I, poignées 
z. POS nee 
EF POIL NE Es | 
1. POIL HÉE a | 
L. POION CE | 
I. poignées | 
TI. POLON EE 
X. POIQ NÉEs | 
L . POIL NÉE | 
Z. poignées 
1. poignées | 
une | 

4. livrese 


13 
4 2: 


PLAYES. b8r 
Serbes fur le midi, & qu'il n'ait point plû 
de trois .ou quatre jours auparavant ; net- 
toyez-les bien & les faites fecher à Pombre 
entre deux linges pendant une nuit ; après 
cela vous les ferez cuire dans un pot de 
terre verniflé avec l’huile d’olive, jufqu’a 
la diminution d’un tiers ; paflez-le à travers 
ün linge , & l’exprimez bien fort; confervez 
cette huile dans quelque fiole pour vous en 
fervir au befoin :il en faut frotter chaude 
ment les playes & les parties affligées. Pour 
émpècher que les femmes n’avortent , & 
pour aider à leur accouchement ; il faut 
qu'elles s’en frottent les aînes le neuviéme 
mois, même le feptiéme fi elles ont peur de 
fe bleffer, | 
à Pour les Playes. 


i Drocuszss. 
ne duvin rouge bien gros, un peu: 


"A 


Huile d’ohve , a proportions 


PREPARATION. 
… Battez bien cela enfemble , lavez-en chan 
dément la playe, & y trempez unlinge de- 
dans que vous appliquerez fur le mal, 


Pour faire huile d Arquebufade, 

| NY DiRIO!"G WE!S. 

Pr: Prunelle en poudre , une cuillerés. 
% Bayes de laurier des plus fraiches ; le poids 


d'un écu d'or. 


ue" 


\ 
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Racines d’Ariftoloche ronde, Le poids 
.… d’un écu d’or. s 
Poudre d'Ecreviffes, le poids d’un écu d’or: 
Vinca peruinca ; une poignées 
Vin blanc, trois livres un quarts 


PREPARATION. 


Il faut cueillir au mois de Mai la Prunelle; 
la faire fécher à l’ombre, & puis la metrre 
en poudre : il faut auffi prendre les Ecrevif- 
fes lorfque la Lune eft au plein, les mettre 
au four dans un pot de terre neuf, qu’il fau= 
dra bien Juter pour les faire fècher & les rés 
duire eh poudre : cela fait, vous mélerez 
bien toutes ces poudres enfemble & les met= 
trez dans un petit fac de toile , que vous 
lierez bien , &-enfuite vous le mettrez dans 
un pot avecie Vin blanc & le Vinca pervin: 
ca, & les laifferez tremper pendant vingt- 
quatre heures , après lequel temps vous Îles 
ferez boüillir jufqu’à la diminution de la mot 
_tié, & l’ôterez de deflus le feu. Lorfque 
vous voudrez vous en fervir, fi la playe eft 
au corps & qu’elle pale les inteftins, il en 
 Fäut boire un doigt dans un verre, & ferins 
guer la playe un peu chaudement & mettre 
pardeffus un linge ou de la charpie trempée 
dans ladite Eau. Si la playe n’entre pas dans 
lé.corps, il fuffira de la feringuer, de la bien 
laver de cette Eau, & y mettre deflus de 
la charpie trempée dedans, 

Autre 


| | À 
PLAYES. _ 28; 
_ Autre. a 


DroGueEzs. 
Pr Builé de noix naturelle, 2. livres 


Graffe d'homme , . 2. onces. 
Camedrios , 1. poignée. 
Camepüheos , E. poignées 
Choux rouges , E. POIQ HE, 
Vin blanc, 3. livres. 
Befoard', | 1. dragme. 


PREPARATION. 


Mettez le tout dans un pot de terre ver: 
niké excepté le Befoard ; faites-le cuire à 
petit feu, jufqu’à ce que le vin foit confome 
mé &qu'il ne paroiffe plus ; preflez - Ie en- 
fuite , ajoûtez-y vôtre Befoard, ôtez-le de 
deffus le feu & le gardez pour le befoin. 

Si la playe eft profonde il faut la ferin- 
guer avec ladite huile , que vous ferez tié- 
dir & en frotterez la playe tout autour y’ 
mettant pardeflus une feuille de Chowrouge: 

ou autre , après l'avoir fait un peu amortir” 
düfeu. Si la playe eft fimple fans profon-- 
deur ; il fuffit de l’oindre & y mettre defluss 
la feuille de Chou. 


Emplatre merveilleux pour toutes fortes dé 

playes, lequel fèche, mondifie &' produir 

» une veritable chair ; Jortifie beaucoup ,. €” 

+ fait plus en une Jémaine qu un autre en 78 

mois : 1 empéche qu'iln'arrive jamais pu 
À 


bot : LU 


284 P-L'AVVIE S: de 
sréfaëhon dechair morte , ni même s'angres 
ne, © il attire le plomb, le fer & les épines 
hors des playes ;. © eff très-fouverain peur 
les brülures, morfures de chiens enragez 
© autres fortes d'animaux veneneux , € 
pour le feu de Saint Antoine ;il attire la 
matiere des tumeurs , contufions »inflant: 
mations , © fair venir à la fupurariot 
zoutes fortes de cloux ; dr à routes les ver 
zus que peut avoir une Emplatre, étant en: 
tieremnent, umiverfel. 


DrRoOoGuEs. 


P Renez Galbanum, 1. dragme 
Opopanax , 1. dragme 
Bdelium,. 2. dragmes. 
Aminomacum s 2. dragmes. 
Huile d'olive, 2. livres. 
Cire neuve. * demie bre 
Lriarge en poudre, . une livre & demie 


Arifloloche des deux fories , 1, drag 


. de chacune. 


Calaminaris ,. | x, dragme 
ÂMyrre , x. dragne 
Encens. 1..dragme 
Huile de Laurier s. 1. dragme, 
Lherebentine 4. dragmes 
Vinaisre, ce qu'il faut 


PREPARATION. 
Mettez les quatre gommes (après lesavoi 
rufes en poudre ) dans un pot de terre var: 


M - 
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filé, & du vinaige par deffus ce que vous 
jugerez à propos ; laiflez-les ainfi tremper 
Fefpace de vingt-quatre heures, & les faites 
boüillir enfuite à grand feu , afin que Îles 
gommes fondent ; lorfqu’elles feront fon- 
duës , paflez-les dans-un petit fac de laine ou 
étoffe , & les preflez bien fort , afin d’en faire: 
ébouter-tout ce qui fe qourra : faites re- 
Boüillir enfuite cette liqueur dans le même 
pot après lavoir nettoyé, jufqu'à ce que le 
Winaigre foit entierement évaporé, le re- 
“müant fans cefle, crainte que les gommes” 
“ne brûlent ;-Ôtez-les après cela dû feu , & 
“és couvrez bien: mettez dansun autre pot. 
“de terre verniflé l’huile d'olive * là cire: 
“neuve, & la faites fondre fur le feu ; lorf- 
“qu'elle fera fonduë , vous y mettrez peu à: 
“peu la lirarge , & le remuërez continuelle-- 
“ment jufqu'a ce que le tout: foit bien in-: 
corporé & que la-mâtiere foitd’une: cou- 
» eur jaune : pour lors vous prendrez les fuf- 
d dites gommes ,en mettrez dans cêtte dérnie=" 
Vre matiere la groffeur d’une noix ,.& conti-- 
“nuérez: d'y mettre. le refte peu à peu, juf- 
* qu'à ce que le tout y foit, remäant toûjourst 
- pour le faire mêler & pour le faire fondre 3: 
» & prendre bien garde que cela ne furmonte: 
“les bords du pot, & qu'il n’en tombe pasi 
dans le feu, car le feu s'y mettroit :'cela fair, 
. vous y mettrez les deux Ariftoloches , Ca-- 
“himinaris ; Myrrhe & Encens , le tout: en 


Aa its 
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poudre , & enfuite l’'Huile de laurier:° 6 
fur la fin vous y ajoûterez la Therebentines 
& ferez boüillir le tout enfemble, en re- 
müant toûjours jufqu’à ce que vous: voyez! 
qu'il foit propre à faire emplâtre : pour lors 
vous lôterez du feu, & le vuiderez dans un: 
vaifleau d’eau pour le pouvoir manier, & 
lorfqu’il fera froid, vous graiflerez vos maifs: 
d'huile de camomille ou de rofes, & petris! 
rez cet onguent pendant deux ou trois heur! 
- res: cela fait, vous le mettrez dans un pot 
bien bouché pour vous en fervir au befoin, 

qui eft d’en mettre un emplâtre fur le mal, 
& le changer lorfqu’il fera de befoin : il fe 

conferve cinquante ans fans perdre fa vertu. 


Pour les Bleffures & Coupures, 
D'reGugs. 


Renez Therebentines 1. Lure 

Huile d'olive demie livre. 
Huile de lin. demie livre. 
Vert de grisen poudre ; demie once: 


PREPARATION. 
… Mettez la Therebentine & les Huiles dans 
un pot de terre fur un peu de charbon, laif- 
fez-les y un peu de temps, ajoûtez-y enfuite: 
le Vert de gris, & le laiffez encore fur le: 
feu Pefpace d’un Miférere , Ôtez-le & le con- 
fervez. Quand vous voudrez vous en fer- 
vir il en faudra mettre fur une afliete , où 
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tre part ; le faire un peu chauffer, y tremper 
de la: charpie, & la mettre fur la bleffüre. 


Baume très - fouverait poux, toutes fortes dè 
» plaïes interieures à exterieures , Fiffules, 
 Uiceres , Brülures & Meurtrif[ures : le- 
… quel purge auffi la vellie, guérir la Grak 
… elle, provoque lés purgations aux fem- 
mes © filles , les gueris de la matrice , lez 
aide dans leurs accouchemens , ©” les fair 
concevoir ; guerit la douleur d'effomac ,.le 
conforte , fait bonne haleine , chafe l’opé- 
lation de foye ; guerit toutes fortes de dou- 
leurs caufées parle froid Ÿ' humidité, ca- 
. paires, dou'eurs dejointures & nerfs fou- 
| Lez; réfoud toutes fortes d'humeurs froides 
“ &'enviillies,conforte le cerveau ;gueritla 
douleur de tête , de côté. la collique , les 
vers des enfans; & eff bon corirre le venin, 
morfures de viperes, (corpion , la pefle , le 
pourpre ,» d’artres vives, © ef} ner véi le 


leux pour purger, &c.: 
DrROGUESs. 


MT > Renez Hui'e d'olive, … s.livren 
A Boutons de Rofes a cent feuilles , demie 
« livre. f 

Fleurs de Petun ou Tabac, demie livre. 
Fleurs de Millepercuis demie livre. 
Gorrme arabique ,, I. once. 


Moële d'Eflan ou de Cerf» L. OGes. 


«as PA NÉES 


Mafhe À Rd oncês 
Saïrcocolle ,. ÿ 1, oncês 
Aleës J' once. 
SIOTAX »- | T. Pros. 
Sang de Dragon, 2. oncess 
Miel , | IL onces 
Lherebentine de V: enife 3- 6. orces: 


Vers de terre blancs >: QTOS © longs , ‘qui fe 
trouvent dans les fumiers-ou terre gralfe, 
une écuellée.- 0 

Pin blanc ,. ce qu'il faut, 

Huledohve, “_ démie livre 


PREPARATION: 


Âyez une bouteille de verre quine foit 
point couverte , mettez-y dedans: deux lis 
vres d'huile d'olive, là demie livre dès Bou- 
tons de rofes,(dont vous Ôterez les queñes 
& les grains qui font dedans:) le Petun ou 
Tabac & les Fleurs de Millepertuis:, bou- 
chez-la bien enfuite & lexpofez au Soleil 
pendant fix femaines ou plus ; après ce 
tms là,vous-prendrezles vers &les-mettreZ 
dans une terrine de’terre pleine dé vit 
blanc pour leur faire jetter toutce qu'ils-ont 
deterre; ôtez-les enfuite & les ‘effluyez avec. 
uobnge , fricaflez-les dans-une poële avéc la: 
Genie livre d'Hüile d'olive ; lorfquils fe 
ront fricaflez, vous les mettrez dänsun gros 
linge, & le tordrez pour en exprimer le jus, 
iequel vous-mettrez avec.le refte des in prer 


: 
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Fens dans la bouteille , après avoir mis en 
oudre ceux quile doivent être , & remet= 
trez la bouteille au Soleil pendant fept ou: 
Huit jours, la remuërez deux fois le jour 3. 
que s’il ne fait point de Soleil, vous mct- 
trez la bouteille dans du fumier bien chaud ; 
& l'y laïfferez pendant cinq ou fix jours. 
La maniere de fe fervir de ce Baume. 

Premierement , pour les Bleflures inte-- 
fieures , Fiftules & Ulceres , illes en faut: 
feringuer chaudement , y mettre dedans une 
tente trempée dans ledit Baume bien chaud; 
& pour les exterieures il faut-les laver'avec” 
de l'oxicrat ,.y appliquer de ce Baume bien 
chaud par déflus & en frotter les parties: 
circonvoifines ; il faut en changer foir & ma- 
tin, fans mettre autre chofe; & s’il y a des os: 
rompus dans lesbleffures iles en fera fortir: 

2. Pour les Brülures, ilen faut appliquer 
“par deflus un linge moüillé dans ledit. Bau-- 
me , & n’y point mettre d'autre linge. H en: 
faut faire de même pour les doulenrs cau- 

fées par le froid & humidité , & pour: les ca- 
tarres, nerfs foulez , douleurs de jointures.. 
dartres vives,-27c. 

3. Pour purger la veflie , guerir la gra- 
velle, provoquer les purgations des femmes: 
& les faireconcevoir , pour l’eftomac, pour: 
les acouchemens, pour la matrice, pour 
faire bonne haleine & pour l'opilation du 


“ 


| 0 
So, ÉLOVÉS À 
foye, il faut boire de ce Baume le matin 
le foir en fe couchant, le poids de deu 
dragmes à chaque fois dans du boüillon o 
‘ autre liqueur, 
4. Pour la douleur de tête, il s’en fat 
oindre les tempes & les narrines. | 
5: Pour les vers des petits enfans , il leu 
en faut oindre le chignon du col, lepine di 
dos, & y appliquer un linge chaud pardeflu: 
6. Pour la douleur de ventre ou colique 
douleur de côté, il faut l'appliquer fur le ma 
avec du pain chaud, ou en boire comnx 
ñous avons dit ci-deflus. 
7. Contre le venin & chofes venimeufes 
fa pefte & le pourpre , ilen faut boire un! 
once en quatre matins dans du boüillon 
_comme nous avons dit ci-deflus : fi Pons’et 
frotte les lévres & les narrines tous les ma 
tins , 1] garantit du mauvais air, 
8. Pour les morfures de Viperes & Scor 
pions il en faut boire au plûtôt avec du lait 
9. Pour purger il en faut prendre le ma 
tin une once dans du boüillon. 


Regime. 


Le Regime de ceux qui ont dés playes dois 
être rafraichiffant, deffechant êr fobre, prin: 
ctpalement fi les malades font replets © jeu 
nes ; Ÿ'que la faifon foit chaude ,.ne poin 
boire de vin pur ;ni point du tour qu'aprèsk 

| Jepuénei 


A 
AIMÉ AVES A 985 


fépriéme jour , particulierement s’1l y a fié- 


à 


Avre ; me point manger chairs ni poiffoss grofr 
fiers , ni pain fans levain ©" mal cuit , fro- 
mage , aulx, moutarde , fruits cruds, n1rou- 
tes fortes d’épiceries , mi viandis [ülées, de 
“mauvaifes digeffion 3 Ÿ' ne manger que cles 
viandes faciles a digerer © de bon fucs [ça 
Woir poulets, pigeons, perdrix, perns cileaux 
arrofez d’eau rofe, épinards , bouraches © 
Mairuës dans leur bouillon, qui ferort clairs, 
dans lefquels on ajoñtera quelques jaunes 
“œufs. 


BUCPLEURESIE 


7 L faut remarquer qu'il arrive fouvent 
À qu'entre les peaux qui couvrent les cô- 
tez .il s’aemble du fang & des humeurs co- 
leriques qui engendrent des apoftumes, c’eft 
ce qui s'appelle Pleurefie , que l’on cornoît 
par quatre fignes. Le premier , par la fiévre 
très-ardente qu’a le malade. Le fecond , par 
h grande douleur qu’il reflent au dedans du 
côté, comme fi on le-piquoit avec des ai 
guilles. Le troïfiéme, par la courte haleine 
& la peine qu'il a à pouvoir refpirer. Etle 
quatriéme , par une grande toux & partous 
ces fisnes on juge de la veritable Pleurefte, 
&: que de mal eft au-dedans du corps : Et 
lorfqu'il vient aux côtez du malade , en dé- 


hors des apoftumes & tayces, & qu'l n’a pas 
"Bb 


280 PLEURESME. à 
beaucoup de fievre , c’eft une marque 
c'eft une fauffe Pleurefie. ' 


Remede pour la veritable Pleirefie 
Il faut faigner d’abord le malade de la 


veine du foye du bras du côté où la dou 
feur n’eft pas, & que ce foit l’un des trois 
premiers jours de fa maladie , & même d’a- 
bord qu’on l'aura reconnue ; s'il ef befoin 
de réiterer encore la faignée, 1] fant que ce 
foit du bras du côté où eft la douleur, &ne 
point manquer de mettre fur fon côté au, 
commencement de fa maladie une bouteille 
de terre bien bouchée, pleine d’eau chaude, 
le plus chaudement qu'il la pourra fouffnir 
 &la changer de témps en temps ; ilen faut 
avoir deux pour mieux faire , afin d'en met- 
tre l’une quand on ôtera l'autre , lui frotter 
chaudement foir & matin & au mikeu du 
jour le côté malade d’Huile de camomille ; 
comme auffi lui donner un lavement de petit 
lait, caffe, huile violat & nuel rofat : s'il a 
le ventre conftipé , au lieu dudit lavement: 
_il faut prendre une once de cale, foit em 
bolus ou detrempé dans la tifane , ou eau de: 
fcabieufe & la lui donner à boire, 


Antre, 


Prenez cerfeuil , ce que vous voudrez, 
pilez-le dans un mortier , & du jus qui en 
proviendra, faites en boire au malade trois: 


D PLEURESTE € 
Ælemi-verres par jour : Sçavoir , un le ma- 
tin, l’autre à midi & l’autre le foir, & lui ap+ 
pliquer le plus chaudement qu’il fe pourra 
une tuile chaude fur ie côté malade, enve- 
dopée d’un liige; en remettre un autre lorf- 
que celle-là fera froide, & continuer ainfi juf- 
qu'à ce qu'il foit gueri , qui eft ordinaire- 
“ment dans quatre ou cinq jours, 


Autre, 


». Prenez une Pomme, ouvrez-la pardeflus 
afin d’en ôter le cœur & les pepins , rem 
phffez-le creux d’encens blanc, &'ayantre- 
“bouché, faites-la bien cuire fous les cendres 
chaudes ; étant cuite vous la pelerez & la 
“donnerez à manger au malade , il faudra 
“qu'il s’endorme après l'avoir mangée, s’il 
fe peut ; fon abcès s'ouvrira par le bas ou 
par la bouche fans aucun danger. 


# Autre pour le méme fujer, 

Le DROGUESs. 

“ID Rerez Eau de Genef?, 

“4 Eau de Chardon bent, 

“Eau de Scabieufe, autant de l'un que de l'au- 
tre, | | | 

4 P 

PREPARATEHEON. 

—_ MÉlez toutes ces eaux enfemble , & en 

donnez à boire au malade environ deux tra- 
vers de doigt dans un verre ; & lui frottez 


Bbi° 


\ 


CLS. 
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le côté le foir & le matin d'huile de Gene | 

Je plus chaudement qu’il fe pourra. | 
Autre. 

DROGTES | 

Renez eau de Chardon tenir, 2. oncesen | 

Vin blanc, une cuillerée.» 

Germes d'œufs bien fiais , fix 
PREPARATION. 


Mélez bien tout cela enfemble ; faites-le. 
chauffer , donnez-le au malade le plus chau+, ï 
dement & le plätôt qu'il fe pourra. 


Autre pour le méme fujet. 


Prenez de la graine d’orties ce que vous” 
voudrez , mêlez-la avec du iel & l’aval- 
lez : Ou bien faites tremper de la racime de 
a grande Centaurée dans la tifane ou autre 
liqueur, & büvez cette liqueur. Le Syrop: 
de Capilli veneris eft très-fingulier -pour la” 
pleurefie , aufli bien que pour les inflamma-} 
tions du poulmon ; jilen faut prendre tous” 
les matins & tous les foirs. | 


Aire Remede infaillible pour la Pleuref es 


Il n’y a rien qu’on ne fafle pour fe foula- 
_ger & fe garantir de la mort : Voiciun Re-. 
mede qui ne femble n'être pas bien propre ; 
_quoïque cela n’a aucun mauvais goût ; mais 

il eft auffi immanquable. 


À * 


PLEURESIE 3:89 
DroGuEs. 
pr Fiante de Cheval fraîchement fais 


Ÿ 


te; deux poignées. 
Racine de Gingembre, deux. 
Vin blanc, une pintes 


PREPARATIO N. 


+ Met:zen poudre les deux Racines de 
Gingembre, & la mettez enfuite avec Îles 
crot es de cheväl dans un linge que vous 
lierez bien, &le mettrez avec le vin blanc 
dans un pot de terre vernifié; faites le boil- 
ir devant le feu jufqu’à la diminution de 
Ja moitié de la troifiéme partie ; donnez à 
boire au malade de ce vin environ trois tra- 
vers de doigs dans un verre tous les matinss 
couvrez-le bien après cela afin de le faire 
fuer, & vous verrez merveille. Le fuc de 
Bourache ou de Buglofe pris dans un botüil- 
Jon y eft merveilleux, 


Autre pourela Pleurefie. 


Prenez Fleurs de Vervenne , faites - les 
cuire dans un poëlon avec un verre de vi# 
d’Abfjnte, & les appliquez chaudement fur 
le mal. Le Camedric mis dans un boüillon, 
& bû y eft très-fouverain. 


Autre, 


— 


Prenez douze grains de Dent 7% Sanglier 
Bbij 
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en poudre, mettez-les dans trois onces d’eax 
de Pavot rouge , donnez - le au malade à 
quelle heure qu'il foit , & réïterez fi vous 
voulez ; mais n'oubliez pas à le faire faigners 
car la faignée eft très-neceflaire à cette for 
te de maladie. | 


Pour le mal. de côté qui n’eft pas Pleurefie. 


+. * A- 1 e 
+ Ilarrive fouvent une douleur de côté qui 
procede de ventofité , cette forte de mal ne: 
demande que de la chaleur. 


Remede pour cette forte de Pleurefie. 


Prenez du Pain blanc , faites-le rôtir & 
le mettez le plus chaudement que vous pour-, 
rez fur le côté malade entre deux linges ; out 
bien une écuelle de bois pleine de cendres. 
chaudes. 

Autre pour lé méme fujer, 


Faites fricafler de Favoine ou du millets 
dans une poële avec un peu de fel, mettez: 
le dans un fachet & lappliquez fur le côté 
le plus chaudement qu’il fe pourra. 


Autre. 
| DROGUESs. 
Renez de PHerbe de Marube blancs 
Rhuë , 


Alvine , 
Marjolaine, 


PLEURESIE 93 
“Hyfèpe, | | 
Laurier, | | | 
€Eamomille, . par égales portionse 
PREPARATION. 
Faites mortifier toutes ces herbés dans um 
poëlon ou fur une pelle du feu chaude, 
mettez-les entre deux lingesi, & les ap 
pliquez fur le côté le plus chaudément que 
VOUS POUITEZ 
| Regime. 


Celui qui ef? atteint de la Pleurefie ne doit 
poinc boire de «vin, tant qu'il a la fieure, © 
#e doit boire que de la tifane ,ou de Peau d'or- 
ge,ou eau blañche , © né point manger 
“de viande ,il peut manger de l'orge mondée, 
lait d'amandes recentes, porimes cuites © 
taifins de carème, jufju'a ce qu’il n'ait plus 
de fiévre. Pour lui aidet à cracher, 1l faut 
lui donner des pillules blanches, du [ucre 
candi, © lui faire quelques-uns des Reine 
des qui font pour la Toux. 


POITRENE dé 
: De là Potrrine: | 
\N connoît celui qui éfl atteint d’un ab: 
ce dañs la Poitrme, lorfque la fiévre 
ne le quitte point , & que la nuitelle el 
plus forte que.le-jour ; qu'il fié après avoir 


Bbii 


UN 
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… pris quelque nourriture; qu’il toufle fouverifsl 
&% ne jette que fort peu de matiere ; qu’il 4. 
les yeux enfoncez, les joués rougeîtres :! 
les ongles des mainscourbes , les bouts des 
doigts chaugs , qu’il a aux pieds des enflû=" 
res., qu’il mange peu & fans appetit ; & qu’il 
a par tout le corps des puftules, : 

On connoît que l’abcezeft crevé lorfque” 
la fiévre du malade s’augmente beaucoup ,- 
& qu'il ne peut pas bien parler, en étant em- 
pêché par la courte haleine qu'ila , & qu'il 
feat une grande pefanteur au fonds de la poi-« 
irine ; pour connoître de quel côté eft l’ab-" 
cez , il faut faire tourner le malade ( étant 
couché tout de fon long } d'un côté fur l’au- 
tre , & lorqu'il fentira tombef quelque chos 
fe de pefant fur le côté qu’il fera couché, . 
c’eft une marque infailliPle que l’abcez eft. 
crevé, & qu'il eft du côté où 1l étoit cou- 
ché auparavant : & de plus , il y fent beau-* 
coup plus de chaleur qu’à l’autre ; & il fe: 
trouve quelquefois par un effort de la natu«* 
re , que le pus s’évacue par la bouche en 
Îe crachant ; d’autres par le fondement , & 
d’autres par les urines, | 


Pour faire crever l’abcez qui eff dans | 
| la Poirine. 

. L'on connoît que l’abcez eft mûr & prêt 

À crever lorfque la fiévre du malade eftun 

peu diminuée, cela étant vous prendrez de. 


RU PORN Exp : |: 208" 
Poximel fquiliric , le mélerez avec un peu 
d'eau d’hyfope ou de petun , & le donnerez 
à boire au malade, ou bien de Poxtmel peéte= 
ral, ou de betun. 

Mic ere Autre, 
DrocGueEs, 

Ty) Renez Cenraurée , ? 

À - Cofius, 

Nepéta , 

Caryophyllata, 

Prmpinelle, 

Prlofélle , 

Sommitez de Chanvre, 

Tendrons de Choux, 


Tanche, 

Garance, 

Quintefeuille, Li 
Orvault, autant de l'un que de Faure. 
Vin, ; Là proportion 
Miel, | ce qu'il faut. 


PREPARATION. 
À Faites cuire tout ce que deflus dans du 
Vin, délayez dans cette décoétion du miel, 
& donnez - en à boire au malade le foir à 
Pheure de fon fommeil ; cela fait forti le pus 
par en haut ou par le bas , & fait merveille, 


Autre. 
DroGuEzs. 


D Rerez Esuifetum, une poignée. 
À Racine d’'Ofmonde, UT QUATIETONe 


68 CPOLTRINET À 
Vin, ti MAUR chopinel 
el, | sénat un pets 
PREPARATION. 


Faites cuire ce que deflus dans un pot ou! 
poëlon avec le vin, donnez un verre de 
cette décoétion de même que ci deflus. Cë 
Remede fait beaucoup fuer, il y en a qui # 
mettent un peu de levain aigre. | 

Il y a eu des perfonnes à qui on a ouvert 
Fe côté où étoit l’abcez , qui en ont été 
gueris ; ma.s:1l faut que cela fe fafle par des 
 Chirurgiens bien experts , & auparavant: 

qu'il y ait ulcere au poulmon:; car fi cela! 
eft, tous les Remedes & tout ce que l'on 
feroit feroit inutile , & le malade ne fçauroit 
éviter d’en mourir. | x] 

Si Pon ouvre.le côté, il faut que ce foit! 
entre la troifiéme ou la quatriéme des côtesl 
a fix oufept doigs de léchine , & en tra=! 
vers , foit avec des cautaires atuels, ou! 
lancettes ou autres inftrumens 5 il ne faut] 
pas faire fortir toute l’apoftume à la fois, 
mais de temps en temps, & ne point laiiler| 
Ja playe ouverte ; ni.y laifler prendre Paig 
que le moins qu’on pourra lorfqu’on la pens! 
fera ; on y mettra unetente trempée dans 
du: nuel rofat , & un emplâtre de diapalmel 
pardeflus , jufqu'à ce que lapoftume foit! 
entierement évacuée. On y met aufli des! 
canulles de plomb ou d'argent pour le fure: 
fupurer.. | 


POITRINE 295 
Pour les flaxions qui tombent fur la Poitrine 


Ayez un Citrom qui foit bien mûr ; cou- 
pez lc par un des bouts en rond , Ôtez-enr 
tout ce qui efl dedans, rempliffez-le enfui- 
@ de bon fucre, que vous aurez mis en pou- 
dre ; rebouchez le Citron bien proprement 
avec la piece que vous en avez coupée , & 
lé mettez dans un pot de terre neuf vernillé, 
que vous lutterez & boucherez bien; met- 
lez-le enfuite fur un peu de feu de charbon, 
qui ne foit pas trop violent, & l’y laiffez en- 
vison demi quart d'heure, ôtez-le de deffus 
le feu ; débouchez le pot où vous trouve- 
rez le Sucre dans le Citron qui fera reduit en 
Syrop, duquel vous prendrez une cuillerée 
foir & matin : L’ecorce de ce Citron étant 
féche & mangée eft très-bonne pour la poi- 
trine. 


& 


1 PO ES ON: 
Contre Le Lo'fon d’Arfenic © autres. 


 L faut avaller une écuellée de lait , 
A n'importe duquel ; & comme on le ve+ 
mit ordinairement après l'avoir pris, il en 
faut prendre encore une feconde fois, & 
Continuer jufqu’à ce qu’on ne vomifle plus: 
& en cas qu’on ne puifle pas vomir , il fau- 


dra prendre quelqu'un des Remedes pour 


fe 
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vomir , la groffeur d’une noifette de theriæ 
que ; Où orvietan, ou antidote dans du boüil- 
ton ou du vin, après avoir vomi. 
Voyez VOMISSEMENT. 
POULMON. vs 
Pour le mal du Poulmon T° pour la Fiéutle 
sk DroGuezs. à 


+ 


Pi: Pommes de Renettes, fix 
Eau Commune, XF. pintés 
Sucre candi, | un peus 


PREPARATION- 


la diminution des deux tiers; mettez un peu, 
de Sucre dans cette décoûtion pour l'adou* 
cir & en donnez à boire au malade en fe 
couchant un bon verre. Pour la fiévre äk 
faut prendre de cette déco&ion avec du Sÿ* 
rop de Citron avant l’accez, & réiterer plus 


fieurs fois. 


0° Pour les inflammations du Poulmon. * 


RE à 


.… Prenez foir & matin une cuillerée de Sy= 
rop de Capilli veneris ; ou bien le poids dë 
cinq dragmes de un de Rhuë, 40 


| 


de Sd 


POULMON. 297 


Autre pour le Poulmon & pour ceux qui 
L crachent le fang. 


Faites cuire un 41] fous les cendres, & 
orfqu’il fera bien cuit , vous le broyerez 
en avec du r1el , & le mangerez. Le fuc 
le Pourpier & de Planrin bû ,y eft très- 
ion ; comme aufli celui de Jufquiame. 


Autre, 


* Prenez de l’Herbe aux Poulmons , faites- 
a cuire dans de l’eau jufqu’a la diminution 
le la moitié, paflez cette ezu à travers un 
inge, mettez-y un peu de Sucre & en buvez. : 


Pour ceux qui crachent le fung prouenant du 
Poulmon. à 


L DroGuEs. 
D Renez Bol d Armenie , 
L'JLerre Sigillée, 

Vvoire brulé, 

Rofes Rouges, | 

Pierre Ematite , de chacun le poids de deux 
décus d'or. u'euats 
Corail rouges. | 

Ambre jaune, 

Perles préparées, … dechacun 4. fcrupules, 
Gomme Arabique, le poids de deux écus d’or, 
Gomme Adragant, 

Semence de Pourprer,. 


808 POULMON. 

Semence de Maures , | 
Corne de Cerf brulée, + 
Amidon Terrifiés de chacun le poids de deu 


écus d'or € demi. 


PREPARATION. 


le bien enfemble, &.en pièhez fi & ma 
tin dans un petit verre d’eau de Planiin, le 
poids d’un écu d’or , trois heures avant & 
après le repas’ 


Autre pour le Poulmon. * 


Renez de l'Herbe de rrille feuilles à; feu 
blanche, 2. onces. 
Mille feuilles à fleur incarnate ; 2. oncess 
Racines de Tourmentille avec des  feuillese 
A.0nce Cr demie. 


Pimpinelle, 10. dragmes 
Conferve de Rofés rouges, 6. oh 
Eau de Fonraine , à r6. livré | 


{ 


me TT # 


Coupez le tout bien menu , & le mettez! 
dans un pot de terre détnide , couvrez-le 
bien avec un couvercle, & même y collez 
du papier à lentour , afin qu'il ne prenne 

vent , faites-le boiillir pendant fix heures au 
buin-inarie > qui ef de mettre le EE dans uf 
chauderon d'eau qu’on met fur le feu, &à 
mefure que le chauderon bout, le pot qui 


VAR 


ft dedans bout auf , & ferez en forte que 
l’eau n'entre pas dans le pot ;après cela vous 
lôterez de deflus le feu , & lorfqu’il fera 


dans des bouteilles de verre, & donnerez à 


boire au malade le matin à jeun fix onces 
de cette décoétion , qui fera tiede ; à quatre 
Meures après midi cinq ou fix onces , & 
deux heures après fouper trois onces & de- 
mie , & lui ferez toûjours manger à fon di- 
ner ou fouper dix cuillerées, de boüillie fat: 
té de très-fine farine d’orge, de boüillon 
dé poule , avec du Sucre candi blanc, & 
fans fel, & dinera à dix ou onzeheures. 


RAGE. 


@ Nconnoît qu'on:a été mordu d’ung 
K_/ bête enragée ou venimeule, lorfqu’on 
reflent une grande douleur à la playe, qu'il 
fémble qu’on la pique avec des pointes , & 
que cela répord jufqu’au cœur ; que même 
lplaye change de couleur & s’enfle ordi- 


näirement , & qu'on fent une grande dou- 


leur & ftupeur de membres , quoique la mor. 
fure de chien enragé eft fort trompeufe ; car 


quelquefois on n'y reflent point de mal, ni 


on n'y voit aucuns-des fufdits fignes, c’eft 
pourquoi 1] faut s’en défier, il ÿ en a quiont 


RAGE 299. 


iede vous le pafferez à travers un linge 3 
onfervez.cette. décoétion"dans un lieu frais 


négligé ces fortes. de moriufes, que la rage 


300 RAGE. FA EE 
Îes a pris un an, & même fept ans après ; & 
pour connoître s’il eft enragé;il faut frottor uns 
morceau de pain fur la playe fraîchement, 
faite & fanglante , & le donner à un aus” 
tre chien : file chien ne mange pas ce painÿ 
qu'il le méprife , & qu'ilne le veuille pas: 
même flairer, c’eft une marque indubitableh 
que la morfure eft d’un chien enragé ; & re, 
marquez auf que celui qui eft mordu d’un 
chien enragé ne fçauroit voir de l’eau ; ni ent 
tendre parler, & en a une grande averfion 5" 
qui eft un très:méchant figne. 148 
: Pour La morfure © piqtüre de toutes fr 
de Béres enragées & venimeufes. 1 


5 den 


‘DrogGuEs. 


Renez Galbanumy demie onces 

Sagapenum ; _dernie onceës 
Opoponax , demie once 
A (faferida p | | demie once. 
Myrre, 1 demie once 
Porvre , 105 demie oncesh. 
Souphres 9 demie once 
Calament s | | I. ONCE 
VMentaltre , | x. once 
Fiante de pigeon, | 2. ones 
Fiante de canard, 2 oncese 
Vin blanc , ce qu'il fauts 
Vieille huile, autant que de vins 


PREPA, 


à RAGE, 30# 
£ PREPARATION. 


Î! faut mettre en poudre ce que deflus ;, 
le bien mêler enfuite dans un pot ou vaifleau 
avec le vin & l’huile , & en faire de lon- 
guent , duquel vous mettrez fur le mal : mais 
amparavant que de rien faire, & d’abord 
qu’on aura été mordu , il faudra donner le 
Remede qui fait au malade:, s’il fe eut. 

DRoGuEs, 


P Resez poudre de chancres de riviere , bra- 


lez avéc du farment de vigne de raïfirs 


blancs, 2. cuillerées. 
Poudre de Gentiane, r. cuillerée. 
 Vurblanc, 4 UCTTES on 


PREPARATION. 


Paffez ces poudres par un tamis , &' 
les mettez dinsle vin, ce vin, dans deux: 
vaifleaux que vous: vuiderez Fun.dans l’au- 
tre pendant quelque temps , pour les bien: 
.méler ; cela fait, vous en ferez prendre un: 
verre tout pur. à celui qui:aura été mordu, 
& enfuite vous le penferez avec le fufdit Re 
mede., ou autre tel qu'il vous plaira ;. mais: 
il eff neceilaire de lui donner au commen 
cement un verre de ce vin, sil fe peut, &c. 
continuer tous jeS matins pendant quatre où 
cinq jours ; & s'il y à trois ou quatre jours 
qu'il ait été mordu ,.& qw'on É li it pas» 

à G. 
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donné de ce vin ; on doublera la dofe des 


poudres : Ce Remedc étant plus fouverain 


au commencement des morfures, que lorf: : 


qu'il y a long-temps qu’on eft mordu. 


Les ventoufes , les cauteres aétuels, le 
fublimé & le précipité, appliquez fur la mor-- 


fure , font très-fouverains : il faut faire en- 


forte de faire tomber l’efcarre , afin d’en 
ôter le venin, On met auffi fur la morfure , 


le cul d’une poule, ou chapon, ou poulet, 
ou oïfeau en vie : il faut leur arracher la 
pune du cul; s'ils viennent à mourir, c’eft 
un figne qu’ils ont attiré levenin. 


Autre. 


Scarifiez bien la morfure, & la lavez bien 
avec de Poxicrar où vous aurez fait diflou- 


dre un peu de Theriaque , & fait fondre un 
peu de /é/ marin: cela fait moüillez un peu 
de corton dans de Peau de vie où vousaurez 
fait encore difloudre du Theriaque , appli- 
quéz-le fur la: morfure, & mettez pardeflus 
yn cmplâtre fait de cette matiere. : 


DrRoGuEzs. 


Renez Therebentine , demie once. 

L Oïgnons cuits fous la cendre, x. once. 
Levain bien aigre, I. once. 
Graine de moutarde mife en poudre, 1. once. 
Feuilles de Rhuë, demie poignées 
Feuilles de Scordium , demie poignée 


sé 


RISK GES : 303 
Afiel ; un péte 
Ro ANR AUTUE ONet 0 
_ Pikez tout cela dans un mortier de mar: 
bre ou de pierre, avec un pilon de bois, 
& en faites comme de l’onguent , duquel 
vous ferez un emplâtre, que vousapliquerez. 
fur la morfure, il faut empêcher que les lé-. 
vres de l’uicere ne fe repreanent l’une contre 
contre l’autre , & pour fe faire , il faut y 
mettre un pois au mieu comme l’on fait à 
un cautere , & penfer l’ulcere deux fois le: 
jour, y remettant toûjours de nouveaux em- 
plâtres, & entretenir pendant long-temps la: 
playe ouverte : car fi on la laifle fermer bien-- 
tôt, il eft fort dangereux: qu’on n’enferme 
aufli le poifon; fi vous mettez fur la morfure- 
deux où trois fois. de la: poudre fuivante,. 
cela fera un grand effet, & on en fera plûtôt 
guert , car élle a là vertu d’attirer du fonds: 
- des parties le venin. 


DROGUE s.. 


Renez précipné di 1. fcrupule.. 

: Bezoard , À 3, fcrupule.. 
Racine d’ Angelique. x. fcrupule.. 
Mercure ,. x. fcrupule.. 


PREPARATION. 

- À faut mettre le tout. en poudre , le bien 
mêler enfemble , & en mettre fur li morfure: 
deux foïs-par fermaine : fi on fait prendre par 
là bouche au malade de temps: en temps 

| Ceci} 


» 


304 R À G E. à | 
un peu de Theriaque ou Mitridat , ou Or 
vietan mélée avec un peu de Corne de Cerf” 
préparée , cela lui fera beaucoup dé bien ; 
1] faut l’y faire prendre le matin dans un peu 

de boüillon , ou autre liqueur. 141 
Four la Rage des Hommes > des Animaux. 

DroeœeuEs. 


Renez Rhuë, x. poigrrée. 
Sauge menuë, | x. poignée, 
Treffe autrement Trulior, I. poignée, 


Ecorce d'Orange aîgre en poudre , le poids 
d’un écu d’or. 

C'oux de Gerofle en poudre, cinq feulemenr, 

Vin Rouge , | un verres 

| PREPARATION. 

Pilez bien dans un mortier de bois ou 
de marbre, avec le. pilon de même, la Rhuë, : 
la Sauge & le Trefle, lorfque cela fera pilé 
ajoûtez-y le refte des drogues avec le vin, 
mêlez bien le tout enfemble, vuidez-le:, 
dans un plat ,.& le laiflez infufer à froid Pef- 
pace de cind ou fix heures, paflez cela en- 
lite à travers un linge, & le preflez fi fot- 
tement qu'il n'y demeure que le marc fec, 
& confervez ce jus. | 
La dofe de ce jus pour un homme eff un 
peu plus d’un demi verre , il faut le donner 
le matin à jeun, & ne manger de trois heu- 

res après la prife de ce Remede , on peut fe 
promener'äprès où Pon voudra, & prendre 
cafuite un bon boüklon. 


s 


… Siceft une femme ou unenfant,il'en faut | 
un peu moins. 

St. c’eft pour un chien il en faut autant 

_ donner qu’à-un homme, 

Si c’eft pour un cheval , il en faut don- 
ner plein un verre, & à proportion aux au- 
tres animaux , fuivant leur force & leur âge. 

Aufli-tôt qu’on a été mordu , il faut fare 
faigner la playe & toutes celles qu’on aura 
reçûes , autant qu'it fe pourra. les laver bien 
fort avec de l’eau & du fel, que vous. au- 
sez bien mêlez enfemble, & mettre pardef- 
fus le marc dela fufdite compofitionles pen- 
fer tous les jours pendant neuf jours avec de 
ce marc’; & laverez les playes toutes les fois 
que vous les penferez avec de l’eau.& du fel, 

| Autre. 
_D'raoGuEs. 
D Rerez Beroine,, Q une bonne poignée. 
À Vin blanc, un bon verre, 
L'RM'EAMATTON. 

H faut cueilir la Betoine avant le Soleil 
levé , ou après le Soleil couché , Ja piler 
dans un mortier de marbre, ou de pierre, 
ou de bois avec un pilon de même, caril 
ne faut pas que la betoine touclie aucun mé- 
tail ni fer ; verfez-y en la broyant le verre 
de vin blanc , petitapetit, puis l'exprimez 
fans le- faire toucher n1 à linge ni à drap, 
donnez à boire au malade à jeun trois na- 
tins confecutifs un verre de ce jus, & trois 


6 RAGE FRA 
. heures après un boüillon rafraîchiffant &* 
nourriflant ; s'il y a.playe , appliquez-y du . 
marc pardeflus après lavoir lavée de vin: 
blanc tiede , ou: avec de l’eau & du fel. La: 
même chofe fe doitobferver pourles ani- 
MAUX. 


Pour les morfires des Chiens enragez &* 
des Serpens.. 

D Ro-@ v E s. | 

P Rerez Piognon ou amende de noifètte 


Ï. poignée. 


Rhuë,. sé J, poignée. 
; / ’ 
Aulx ,. k | une tétéss 
Lhertaque, | un peu. 


PREPARATION. 

Pilez bien tout cela enfemble dans un mé.” 
me mortier de pierre ou de marbre avec un, 
pilon de bois, & le Mélez:bien ; fi c’eft pour! 
les morfures de Couleuvres, de Serpens ou: 
de Viperes , vous prendiez un peu de cet-* 
te compofition dans du win;fi c’eft un Chien 
énragé vous en prendrez dans du lait, &. 
appliquerez fur le mal pour l’un &pour l’au 


fre de ce marc. 
Por la Rage dès animaux. 


{4 


Droc.uess.. 600 
) } Renez Rhueë, 1:07 née. 
P | 


aqueretres fauvage où Marouerues y 
ane POIQ HE, FR 


À 


+ 
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Pimpirelle , 1. poignée, 

er ENS une tétes 

Sel', T. pinte. 

Polpode , I. poignée. 

Polirix , de celut qui croît fur les murailles ,, 
une petite pincée. 


Racine de paflerage , autrement Lepidiumr 
majus , unepetue racine. 

Racines de paits choux , une petite racine. 

Vin blanc, un VETTE»- 


PREPARATION. 


Après que vous-aurez nettoyez les her- 
bes & les racines ,. vous les pilerez avec le 
refte des drogues dans un mortier, & le 
mettrez dans. un pot.de terre verniflé avec 
Je vin blanc, que vous laïfferez infufer à froid 
pendant huit ou dix heures ; après cela vous. 
pallerez le tout à travers une-ferviette , & 
Fexprimerez fortement pour enfaire fortir 
tout le fuc;.vous en ferez prendrez à l’animal 
a jeun ; & lui donnerez à boire & à manger 
| enfuite; 


“Remede infaillible pour la Rage tant. des 
hommes que des animaux. 

Si quelque perfonne, ou quelque animal 

‘a été mordu d’une bête ou perfonne enra- 

gée , & qu'il y ait playe, il faut avant tou- ? 

tes chofes la bien nettoyer , & la racleravec 

quel-uc bout de fer, &ne pas fe fervir d'un 


208 RAGE | : 
couteau ;: crainte qu’on en coupât quelque: 
€hofe ; fans rien couper , néanmoins s’il n’y 
avoit des chairs qu’on ne pât pas rejoindres! 
après l'avoir nettoyée , il faut la bien laver 
avec du vin tiede, où vous aurez mis un 
peu d’eau & une pincée de fel., cela fait. 


DrocœGuEs. 


Renez Rubë , nl I + POLOH EPS 

L Sauge, | T, porp nées 
Marguerites Jauvages ; feuilles & fleurs sl 
jen a, un peu plus que des autres herbes 
Racines d'eglantiers ou rofiers fauvaces des 
plus tendres , a proportion des autres dro 
QUES. # 
Srorfonnaire , autrement [alfifis d'Efpagne y" 
un pet | h 
AT, cinq ou fix gouffes 
Gros [el blanc, une bonne PINCE 
1e. 


PREPARATLONL. 1 


Pilez les racines d’églantier & la: fauges 
dans un mortier; céla fait ,. prenez le refle… 
des drogues & les mettez dans le même 
mortier ;.& pilez Île tout enfemble ; lorfquem 
vous l'aurez bien pilé vous prendrez de ce. 
mare & en mettrez fur la playe en forme de 
cataplâme; & fi la playe ell profonde;vous y 
ferez difiller dedans du jus de ce marc aupai 
ravant d'y en mettre deflus ,.& puis vous l&" 

bardcrez 
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banderez avec un linge & la laifferez ainfi 
ju{qu’au lendemain. 

Après cela, vous prendrez la groffeur 
d’un gros œufde ce même marc que vous 
mettrez dans le même mortier avec un de- 
mi verre de vin blanc, ou du rouge faute 
de blanc , & remuërez le tout avec le pilon, 
pailez cela à travers un linge, & le preflez 
. pour en faire fortir le jus que vous ferez bois 
ré au malade à jeun , & lui ferez enfuite 

laver la bouche avec du vin pour lui ôter le 
goût de cette potion , il eft néceflaire qu’il 
prenne cela pour empêcher que le venin ne 
gagne le cœur ou pour l’en chafler en cas 
qu'il y füt, il ne faut boire ni manger que 
trois heures après cette potion. ms 
Ilne faut plus racler , ni laver la playe . 
comme on a fait Ja premiere fois , il faudra 
pendant neuf jours y mettre du marc le ma- 
tin comme ci-deflus , prendre aufli la mé- 
me potion tous les matins à jeun , & de 
la même maniere que nous avons dit , & 
même continuer plus long-temps , crainte 
qu'ilne refte point de venin fur le cœur, 
& pour Ven chafler entierement. | 
Si dans les neufs jours les playes ne font 
pas bien gueries , on peut les faire penfer par 
un Chirurgien de la même maniere que les 
autres playes , car après les neuf jours il n'y. 
a plus rien à craindre & l’on peut librement 
agir & converfer avec tout le monde fans 
Tom, IL D 


310 RAGE. 

aucun danger , ce qu'on ne doit pas s Er 
auparavant , crainte d'accident, particulie- 
rement s’il y a long-temps que fs perfonne 
. a été mordue par une bête enragéc. 

Pour les bêtes qui auront été morduës 
par quelqu’autre bête enragée , il faut ufer 
du même remede que deflus, & de la mé- 
me maniere que pour les hommes, excepté 
qu'au lieu de vin pour faire la potion, il faut 
y mettre du lait, parce que la plus grande 
partie des animaux ne boivent point de vins 

La Scorfonnaire ou Salfifis d'Efpagne eft 
très-bon feul pour toutes fortes de venin 
fpécialement pour la morfure de Vipere, 
3} le faut piler & en mettre pardeflus. 


RATE, 


E mal de Rate provient de chaud & de | 


froid : Et on connoït la douleur de … 


Rate provenir de chaud , lorfque le malade \ 


eft fans appetit, qu'il a la langue féche, qu'il « 
eft beaucoup alteré, & qu'il fent une gran \ 
de chaleur au côté gauche. 

Remede pour cette forte de mal de Rate, 

Prenez feuilles de Nicotiane, ce que vous 
voudrez, pilez-les dans un mortier avec un: 
_ peu de vinaigre, & en frottez loir & matin 
és quelque temps l’endroit où eft la 


ate ; appliquez-y aufli un linge que vous 


; 


aurez trempé dans çe f4c, ou bien du MAC. 


RATE. RTE 

PATATE tes; 
Prenez des Coings cruds, pilez-les dans 
un mortier, jufqu’à ce qu'ils foient en con- 
fiftence d’onguent , duquel vous ferez une 
emplâtre que vous appliquerez fur la Rate. 


Le fuc ou le fyrop d’endives, de Jcolopendre 


& de centaurée , donné en boiflon au m2- 

lade tous les matins, y eft très-boh , même 

on en peut frotter l’endroit de la Rate, 
Autre. 

Prenez Huile violat, ou Huile de lin où 
de cape, &-en frottez l’endroit de la Rate 
le plus chaudement que vous pourrez. Ou 
bien preneffde la graine de lin avec de la 
racine de capes, & les pilez enfemble , ajoû- 
tez-y un peu d'Huile violat , & en faites un 
emplâtre fur le mal. | 


N connoiît douleur de Rate provenir 
6): froid , lorfque le malade ne peut pas 
digerer ce qu’il mange ; qu’il n’a pas beau- 
coup d’appetit ; & qu’il lui vient de temps 
en temps des rapports à la bouche fort aigres, 


Remede pour cette forie de douleur de Rate, 


Beurre frais, 


DroGuEzs. 


P Renez Huile de lys, 
L Huile d'Aner, 


bd. it 
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Hoüelle de bœuf, 
Graiffe de poule ou. de: Cane, autant de l’us 


que de l’autre. 
D ve bear 


. Mélez tout cela enfemble, & en oignez 
le côté de la Rate le plus chaudement que 
vous pourrez. Le fyrop de Scolopendre 
ou d'Oximel, ou bien de leur décoétions 
pris en breuvage, eft très-fouverain, 


Autre. 


.… Prenez feuilles de Lierre les plus tendres ; 
faites-les cuire avec du vinaigre ; & les ap- 
pliquez fur la Rate ; boire auñfi de cette dé- 
cottion y eft très- bonne : comiiie auf i man 
ger des feuilles de choux cruds avec du vie 
naigre ; En forme de falade : ou bien les fai- 
tes cuire avec un vieux Cog, & boire de la 
décoétion. 


Syrop d'acier pour la Fe 
Drogçuezs. 


Renez Limaille d'acier, 1. Livres 
Tartre ou Chriflal de Tarire puluerifé , 
2, livres. 
Eau commune, 6, pintes, 
+ 


PREPARATION 
Mélez bien cela enfemble , & le mettez 


D: ° 1 
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(dans un pot de fer avec les fix pintes d’eau ; 

faites-les boüillir pendant un jour , entrete- 
nez toûjours la même quantité d’eau , y er 

mettant de la chaude lorfque vous verrez 
quelle diminuéra , & n’en point mettre de 

froide ; après ce temps-là vous la retirerez 

du feu, & donnerez le temps à la Limaille 
d’acier de defcendre au fond du pot ; ver- 

fez enfuite ladite eau par inclination dansune 
terrine de terre verniflée , remettez la dans 
ledit pot , après lavoir bien nettoyée & ôté 
la limaille ; remettez - le fur un petit feu 
ou cendres chaudes, & faites doucement 

deflécher ‘cette eau jufqu’en confiftence 

de fyrop , & en donnez une dragme au 

malade dans un boüillon trois ou quatre* 
jours de fuite le matin à jeun ; vous pou- 
vez faire des pillules de ce fyrop , fi vous 

voulez : il faut le mettre au four, & l'y laifler 

jufqu’à ce qu'il foit épais; pour lors vous 

formerez des pillules groffles comme des 

pois, & en donnerez deux ou trois au ma- 

Jade, & enfuite un boüillon:fi vous prenez 

après ce Remede de l’eau de noix ou de 

faone , ou de marjolaine , on fera p'ûtôt 

gueri, - 


Re le malade a opilation de Rate, 
JL & qu'il a la couleur hivide, ou la face 
F blanc des yeux plombez ; qu'il n’a point 
g'appetit, qu'il a douleur au côté gauche 


D di 
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avec dureté , & que fa matiere fecale eft 
noire, tous ces fignes font des marques 1n<. 
faillibles que c’efl la jauniffe noire. 


. Remede pour cette maladie. 


I! faut donner au malade des mêmes /ÿ. 
Top Ü' décoction qu'aux autres fortes de mal . 
de Rate ; il eff très- neceffaire de le faire ! 
faigner de la veine falvatelle , & appliquer 
par divers fois foir & matin des venroufes fe- … 
ches fur la Rate, fans incifion. On peut auffi | 
y mettre deflus un morceau de feutre trem- ” 
pé dans du viraigre qu’on aura fait chauffer, | 
en remettre un autre lorfque celui-là fera « 
froid , & continuer quatre ou cinq fois de 4 
düite : après cela oindre la Rate pendant | 
quatre ou cinq jours d’onguent d’alchea , & « 
mettre un emplâtre par deflus , fait de deux : 
onces d’Ammoniac, que vous difloudrez 
dans du vinaigre , & l’étendrez fur du cuir. 


Autre. 


Ps Te PU TS PRET ET 


Prenez des choux rouges , faites-les cuire. 
à demi dans un pot avec de l'eau , prenez 
une écuelleé de ce boüillon le matin à jeun 
pendant quelque temps, & lavallez : il efts 
très-bon pour toutes fortes d’opilations dem 
foye. | 


| Pour l Rate. | 
Prenez fyrop d’Abfÿnte , diffolvez-tn un) 


æ 


. Heu dans uû demi verre de vin , donnez à 
boire le matin à jeun au malade, & réïterez 
plufieurs jours. | 

| Autre. 

Prenez de la Ciguë, faites - la fricafler 
avec du w7#, mettez-la chaudement en for- 
me de cataplâme fur la Rate, & réiterez. 


Pour défopiler la Rate. 


Prenez le matin douze grains de Tamiarix 
en poudre, dans un verre de vin d’Abfynre, 
& le lendemain prenez fix goutes d’efprit de 

 fel dans de l’eau de geniévre , continuez pen= 
dant quelques jours à faire le même Ke- 
mede, & de la même maniere. , 


Regtme,. 


* Ce Regime eft pour toutes fortes de maux 
de Rate. Le malade ne doit manger que des 
chofes de facile digeftion ; Ô* ne point mar 
ger gateau, tartes, flancs; paniÎfertes , © 
pain non levé ; chairs de porc ; de bœufs, [a- 
lées &> fumées, poiffon limoneux , pois ; fé- 
ves , lair, fromage, ris, orge ©" toutes fri- 
tures ; ni boire vin ni autres liqueurs apres le 
repas, ni beaucoup s’émouvoir : il peut man= 
ger du mouton , chevreuil © ee de 
volailles , oifeaux de buiffen ; poiffon d’eau 
courante , cuits avec du vinaigre © du perfils | 

gl peur manger aufli des œufs ra CAPES 5 
R li 
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afperges ; houblon, purées de pois chiches où. 


41 ÿ ait du perfil , ufèr dans fèn manger du 
créffon , fauge, hyfope, menthe, fenouil, anis, 
chicorée , r pour fon boire il, faux que ce foie 
da vin blanc, © w’en boire que trés-peu C° 
bivn 1rempé. : | 


REINS. 


Pour la douleur des Reins externes. 


Pie feuilles de Nicotiane, mettez-les … 


un tant foit peu fous les cendres chau- 
des; lorfque vous connoîtrez qu’elles feront 
chaudes , vous les ôterez , les mettrez le 


plus chaudement qu’il fe pourra fur le mal, 


& réiterez plufieurs fois. 


Auire, see 
Âyez du Baume d'Occident ; mettez: 


en: fur les Reins le plus chaudement qu'on. 
pourra. L’emplâtre de Baccis-lauri appli= … 


_qué fur les Reins y eft très-bon, 


Autre. 


Prenez Racines de Flambe avec de la Ré. 
fine , pilez bien cela enfemble dans un mor- 


L'} 


ter jufqu’à ce que cela foit réduit en on: 


EEE 


guent , frottez-en les Reins foir &: matin. ’ 
Le fuc de porreaux ou de mourron , Où d'a 
amandes ameres bû eft très-bon pour le mafl 


Huit futile 31% 
de Reins : comme aufli de mañger un o19n0# 
cuit fus la braife, 
| Autre. 


| Ayez des tendrons de Choux , faïtes-les 
cuire dans de l'eau, & bûvez pendant fix 
ou fept jours de fuite le matin de cette dé- 
coton. 

Autre. 


Donnez à boire au malade de la décoc- 
tion de refèda , ou de lin , où de fraifes. 


Pour les maux de Reins , ©’ pour la Grarvelle, 


Prenez de la mouf]e terrefire, c’eft-à-dire » 
de celle qui ef fur la terre, faites-la cuire 
dans du w:#, bûvez de ee vin & vous verrez 
merveilles ; ou bienfaites-la diftiiler dans un 
alambic & büvez de cette eau diftillée. 


Autre pour les Reins, 


D di 
! : Ayez de la Gomme qui vient dans les 


pefchers , faites-la diffoudre un peu dans du 
vin & l’avallez. 
| utre. 


Prenez des Feuilles > racines de Sanix 
cle, faites-les cuire dans de l’eau ou du vin; 
& donnez à boire de cette décoétion au ma- 


Jade. 


Pour la chaleur des Reins provenant de colere. 


î 


ë) 
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7° 


En. 

5 DroGues. | 
Pie Eau rofe, demie livreë 
Eau d'Endives, un quarteron.À 
Sucre , An $-oncesé 


PREPARATION. 


Metrez tout cela enfemble & en faites ur 
Julep, duquel vous boirez à jeun deux ouf 
trois doigts dans un verre ; fi vous en vou! 
lez boire après les repas il faut le mixtionner! 
avec deux foisautant d’eau de Fontaine ques 
de Julep ; & fi vous le voulez faire plus re-! 
frigeratif , ilfaudra y ajoûter deux onces él 
vinaigre , ou bien le fuc d’un citron. 


4 
RHUMATISME | 
Pour le Rhumatifme , & pour la Sctatiques) 


! 


DRoOoGUuUESs, À 


P Renez Storac liquide , 4. onces 
Ê Cirejanse, | HAS onéer} 
Poix neuve, À. oncessh 
Miel, R | FA ONCE Su 
Canelle en poudre à I, once, 
Poivre en poudre , ZT. once. 

Aloës, | _.  440nces 

Huile de Lys, | I. ONCE \ 


PREPARATION. 
Mettez le tout dans un pot neuf de ter 


i 


verniflé, excepté l’Aloës & l’'Huile de lys, 
faites-le boüillir un boüillon, le remuant 
foigneufement ; ôtez-le de deflus le feu, & 
y mettez l’Aloës & l’Huile de lys ; mettez- 
le enfuite , fur des cendres chaudes, & re- 
muez -le toûjours jufqu'à ce qu'il foit en 
confiftence d’onguent;; retirez-le du feu, & 
Je confervez pour vous en fervir au befoin. 
Lorfque vous voudrez vous en fervir, vous 
Len ferez un emplâtre fur du cuir , que vous 
appliquerez fur la partie affligée ; fi le mal 
eft dans la cuifle , il faut prendre une peau 
d'Agneau fur laquelle vous mettrez de cet 
onguent , l'en envelopperez , & l’y laïfferez 
Sept ou huit jours durant; fi le mal continué 
toûjours vous réitererez le même Remede; 
cet onguent fe conferve long-temps. 


“ 


Autre, 


Huile de Baume pour le Rhumatifine, Goute 
étatique, Nerfs foulez ; piquez © alerez 
} par debilité, humeurs froides, chütes » 
" Membre demis, pourv& qu'il fort remis ; 
à Laffitudes, Enflüres, Paralfie, débiliré 
 d'Efflomac, &c. 


Dr Oo GUE Ss. 


DD Renez Baume, 2. Livres: 
À Rofes Vermeilles, ou de Provins, x. hvres 
Fleurs de Soucy , . «. livres 


Fleurs de Mille pertuis ; 3. livres 


. 
. 
| 
| 
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1207 


A 


APE ST UT EURE x. Lvrei 
Sauge franche, _ Æ. livres 
Marjolaine ; x. livre. 
Perun, ‘, 7. livres 
Romarain , | 7. hvres. 
Tin, e ; 7. livres. 
Graine de Genievre , demi litron. 
Gros Vin , 2. pinres. 


Huile d'Olive, 30. pintess 


PREPARATION. 


Mettez le tout dans une chaudiere ow! 
vaifleau convenable & enfuite fur le feu : 
_ faites-le boüillir à petit feu jufqu’à ce qu'il 
femblera que les feuilles foient féches & 
prefque en charbon , les remuant pendant 
qu’elles boüilliront de temps en temps avec: 
gne cuilkere de bois ; $tez-les de deflus le 
feu & les laiffez refroidir ; lorfqu’elles feront! 
tiédes vous les paflerez par une étamine fai 
te en forme de chauffe d’hypocras, & met 
trez cette colature dans un pot de grais où! 
elle fe confervera pendant la vie de l’'hom-" 
me. Lorfque lon veut s’en fervir, il faut: 
faire chauffer de ladite huile fur une affiette 
_ouécuelle, & s’en frotter la partie affligée 
avec un linge , mettre le linge dont on s’eft! 
frotté fur le mal Le plus chaudement qu'on 
pourra, & continuer jufqu’à ce que l’on foit 
gueri | rs 


“ RH MATISME 3er 
. L’on peut faire moins d’huile fi l’on veut 
:n réduifant les chofes à proportion. | 


RHUME, Voyez TOUX, 


À SAINT-MAI N. 
Pour le mal qu'on appelle Saint-Mairs - 
| … DRoGuEzs. 


T DRenez Racine d'Enula Campana, trois 
| ONCES, 
L 


Lapat: acuri, 3. 0nC6Sà 
Therebenrine , 3° OnCese 
Jus de limon , 2. ONCES: 
Souphre vif bien puluerifé, 2. onces. 
Œuile commune, 3. ONCESs. 
Cerufe , 6. dragmes. 
ing de pourceau , 4e UNCESe 


q 
PREPARATION. 


. Faites cuire dans un pot de terre verniflé, 
a Racine d’'Enula Campana & de Lapati, 
ivec de l’eau ; lorfque cela fera bien cuit 
vous le broyerez bien, & le pañlerez à tra- 
rers un tamis : cela fait vous le mettrez dans 

€ même pot (après l’avoir bien nettoyé) 
ivec le refte des drogues ; il faut laver au- 
aravant la Therebentine & la Cerufe dans 

Je l’eau de Scabieule , & faire cuire le tout 

ufqu’à confiftence d’onguent, duquel vous 
rotterez le mal, | 
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: SYA\N\G: k 

Pour ceux qui crachen: le Sang. $ 

DroGueEzs. ï 

Pr Racine de Confolide, ‘6. onces 

Feuilles de Plantin, 2. poignées 

Sucre , - ce qu'il faut. 
PREPARATION... 


Ex 


Pilez bien la Confolide & le Plantin dans 
un mortier de marbre avec un pilon de bois, 
exprimez-en le jus & le pañlez à travers un 
linge bien net ; laifflez-le repofer , & en fat 
tes du Syrop avec du Sucre ; duquel vous 
mettrez autant que de cette liqueur; fi vous 
le voulez garder toute l’année, vous y met: 
trez deux fois autant de fucre qu’il y aura 
de liqueur : il faut prendre de ce Syrop plu: 
fieurs fois le jour une ou deux cuilleréesx 
chaque fois, ; 


Autre. } 
Drogurs, US 
Renez Poulmon de Renard, à 
Iris , en poudre, Fa 
Terre Sigillée , ï- 


Sucre» autant de l'un que de l'auit 


OO On PE 
JUPE ER AN. Er Ô 323 
PREPARATION. 


Faites fécher au four le Poulmon de 
Renard, mettez-le en poudre avec le refte 
des autres drogues , faites des tablettes, & 
En faites prendre une au malade à la fin de 
(es repas jufqu’à parfaite guerifon. 


 mmnans me = / 


Pour arrêter le Sang d’une Playe, 


| Pilez de la Fougere ou des Orties, lavez 
à playe du jus qui en proviendra, & y ap- 
pliquez du marc pardeflus, ou bien de lea 
fraiche, ou bien du jus de pourpier , ou bien 
du jus de joubarbe. L'herbe aux puces, lo- 
reille d’ours , la petite oférlle , l'umbilicus ve- 
teris ; Pécorce de grenade , le plaftre, le bol 
d'armente , & la terre figillée une defdites 
hofes appliquées für la playe arrête le fang, 


Autre. 
+ DrRoGUuEzSs. 
pee de PEncens, 


Aloës , par égale portion: 
Blanc d'Oeufs , ce qu'il faur, 
Poil de Liévre, | un peu, 


PREPARATION. 


Mettez l’'Encens & l’Aloës en poudre, 
nêlez-le avec des blancs d'œufs & les re- 
luifez comme du miel , y mélant un peu de. 


"| 
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oil de Liévre parmi , & en mettez fur ut 
| 
| 
| 


Voyez NE Z. | 
Pour arrêter la perte de Sang des Femmesa 
DROGUES. | 
Renez Bol d’Armenie, ce que vous vou 
‘’drez. . “1 
Blancs d'Oeufs, ce qu'il faut: 
PREPARATION. | 


1 faut mettre le Bol d’Armenie en pou 
dre bien fubtile, & l'incorporer avec des 
blancs d'œufs que vous battrez bien enfem 
ble, & en ferez un cataplime que vous 
. mettrez froid fur la région des reins de la 
malade. La feuille de noyer féche & mife 
en poudre y eft très-bonne ; il en faut don- 
net une dragme à la malade dans un verre 
de gros vin qu’on fera chauffer. Les feuilles 
de Vigne font le même effet. Le jus de 
l'herbe de bourfe aux Pafteurs pris en breus 
vage y eft très-bon. 
Autre. 


linge que vous mettrez fur la playe. 


_ Le principal Remede eft de faigner {a 
malade de la veine bafilique droite, faifant 
une petite ouverture , lui tirant du fang par 
intervale . mais peu à la fois ; ayant égardà 
la force de la malade, & ufer de la ligarure 

aux 
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äux extrémités ; on peut auffi lui appliquer 
des ventoules fur le foye, fur la rate, fur 
“le nombril , ou fous les Mammelles, & n’ous 
blier pas les friétions. 


Autre. 
DrRoGuEzEs. 
P Renez banc d'œuf, un feulement ; 


Gomme Adragant ou Arabique en poudre, 
une dragme. | 


PREPARATION. 


… Mettez cette poudre dans le blanc d'œuf. 
battez-lebien& le faites avaller à la malade, 
L’inje&ion du fuc de Plantin dans la ma: 
wrice y eft très-bon.. 


Autre. 


Faites fricafler du Pourpier ou des Mar- 
Zuertes avec du beure , huile où graiffe & 
es faites manger à la malade. La cendre de: 
grenouille mile & portée fur le fein arrête: 
k perte de fang.. | 

Ilfautremarquer, que pour arrêter la pers 
te du fang des femmes , il ne faut pas ufer 
tout d’un coup des Remedes aftringens .. 
crainte que cela. n’engendre quelque ulcere: 
alamatnice. | nique 
Lr Autre. 


Prenez du Crane humain, rapez-enune: 


Tom..Il.. E e 
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dragme , faites- le infufer à froid dans ut 
verre de vin blanc pendant une nuit, & le 


jeun ; réïterez cela de deux jours en deux! f 
jours ; & dans deux ou trois prifes elle fera 
guerie. 


VoyzF LUX. V4. 


S A 'N TE’. 


Pour conferver la Santé, pour Ée fr Fncopes su 
pour les défaillances du cœur, © pour 
les femmes enceintes. 


. Yez un creufet d'Orfévre ; mettez-yl ï 
; dedans douze Ducai d’or , ou autres ef w 
peces d’orfaites les chauffer jufqu'à a cequ HA 
les rougiflent ; lorfqu’elles feront rouges 
mettez dans ce creufet une chopine de Mal=n 
doifie où Vin d'Efpagne, & réiterez cela. 
juiqu’à fept fois de fuite ; ajoûtez dans cetteh 
liqueur une dragme d’Ambre gris , & vingt 
grains de Mujc, & le mettez dans une fioles 
de verre que vous boucherez bien ; mettezk 
cette fole pendant vingt jours. dans du fu-h 
an1er de Cheval ; ce temps-là pañlé, 0 
l’en ôterez, &la conferverez pour vous enk 
fervir : la dal Hidetie liqueur eft d’une 
cuillerée trois fois par femaine , prife à jeun5u 
elle conferve l'humeur radicale , & prolon=« 
ge la vie ,étant un {econd or potable, | 


Th 


SANTE. | 3 27 


s Syrop excellent pour la Santé. 
… Toute perfonne qui prendra tous les jours 
de ce Syrop, le matin à jeun une cuillerée, 
1! n’aura befoin pendant fa vie, de Medecin, 
«de Chirurgien , ni d’Apoticaire ; car ce Sy- 
rop a une fi grande vertu occulte & proprie= 
té , qu'il ne peut fouffrir aucune corruption, 
ni mauvaife humeur dans le corps humain, 
les fait toutes évacuer par en bas foft dou- 
cement, & prolonge la vie à.ceux qui em 
prennent. 
DRoOGUES, 


Renez fuc de Mercuriale, 8. livrer: 
Suc de Bourrache ,, 2. livres, 
Suc de Buglofe ; 2. livres, 
]Wiel de Narbonne, 2. livres, 
Racines de Gentiane , T. qguartéron, 
Racines de Flambes,. demie livre 
Vin blanc, 3. chopines, 


PREPARATION. 


Mettez dans un pot ou vaifleau conve- 


able le fuc de Mercuriale, de Bourrache, de: 
Buglofe &de Miel, & luifaites prendre un! 
boüïllon ; paflez-le enfuite par la: chauile. 
d'hypocras pour le bien clarifier; cependant: 


vous mettrez infufer à part dans le vin blanc: 
pendant vingt-quatre heures la racine de: 


Gentiane & de Flambes, une & l’autre: 


#oupée par tranches , Pagitant fouvent ; pale 


FF 
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{ez-le enfuite par un linge fans l’exprimer. >, 
& mêlez cette colature avec les fucs ci-def-h 
_ fus ; faites-la cuire en confiftence de Syrop, 
_& ayez foin de l’écumer fur la fin ; confer+" 
vez-le, & vous en fervez comme eft dit ci- 
deflus. Il faut faire ce Syrop au mois de 
Mai où les herbes font dans leur force. | 


SOPATIOUE 
Pour la Sciatique. | g 
DRoGuUEs. 
P Renez Suc de Sarerte . 
À Forine de Froment , ; 
Huile rofat, un peu de chacun | 
PREPARATION. À 


Mélez bien enfemble les fufdites chofes . 
& en faites un cataplâme que vous appli … 
querez fur le mal. 

Autre. 


Prenez le premier bois d’un jeune Cerf, 
& le portez dans la poche du côté du mal 
le plus près que vous pourrez de la dou- 


leur. 
d _ Autre. 


Prenez de PHuile de Chenevet , & en 
Frottez la partie affligée hier chaudement ; 


= \ 
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& mettez-y une feuille de papier blanc par- 

deflus , avec une ferviette en double bien: 

chaude. | | 
Autre. 


+ Prenez dela Ciguë, faites-la fricafler dans 


une poële avec du vinaigre , & l'appliquez | 


bien chaudement fur le mal, Les Racines de 
Concombres fauvages bien pilées., en frot- 
ter le mal avec le jus chaudement, & y met- 
äre du marc pardeflus y eft très-fouverain: 


Autre. 


À Prenez une Taupe, mettez-la dans une 
Æornuë avec autant d'huile d'olive , & la fai- 
tes diltiller ; frottez de cette diftillation la. 
partie affligée le plus chaudement que vous 
pourrez, y mettant unlinge bien chaud par= 
deflus. 
jé Autre. 


. Prenez un Chat bien gras , coupez-lui la 
tête , & frottez.chaudement de ce fang la 
partie affligée ; écorchez-le enfüuite ; & ap- 


pliquez la peau du côté de la chair fur le | 


mal, ouvrez lui le ventre & y mettez uni 
peu de beurre dedans ; piquez fa chair de 
Cloux de gerofle, & le faites rôtir ; confervez 


ha graïfle qui en diftillera dans un pot deterre 


ernilé , vu fiole de verre , & vous en frot- 
æez chaudement tous les foirs ; vous pour- 


! 


on 
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rez auf faire un cataplâme de boufe de vai 
che, que vous fricaflerez pour y mettre pas! 
deflus. A ; 
| APAURTE, b 
DroOGUES. : 


N 


Renez poix blanche, une livre & demie, 
… Eau de vie de la meilleure, un petit verres 


Cire jaune vierge ; un quarterom 
Canelle pulverifée ; 2, CnCesi 
Gomme Ammoniac concalfée , 2. oncess 
Storax pulverifé, I. Once. 
Benjoir, | 2. 0710654 
Gomme Arabique ». + 1112510NC 08 


PREPARATEON. 


Ayez un pot de terre verniflé, mettez-y la 
Cire, & la faites fondre fur le feu; lorfqu’elle 
fera fondué verfez y l’eau de vie & y met: 
tez le feu , remuez cela avéc un petit bâton, 
& le faites cuire jufqu’à ce que l’eau de vie 
foit évaporée , & que le feu n’y veuille plus 
prendre ; cela fait, mettez le refte des dro= 
gues dans le pot l’efpace d’un Pater les unes 
après les autres , en remuant toüjours, lorf: 
que cela fera cuit, vous l’oterez de deflus 
le feu & le vuiderez dans une terrine où 
autre vaifleau plein d’eau; petriflez bien 
Ja male de cet emplâtre dans trois ou qua: 
irc différentes eaux. & le confervez, Quant 


MT 0 ANR TARRETON 
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fous voudrez vous en fervir , il en faut fat 
se un emplâtre fur de la bafane qui tienne 
toute la cuille, c’eft-à-dire depuis la ceintu- 
re jufqu’au genoûil ; mais avant que de l’ap- 
pliquer , il faut frotter la partie affligée avec 
de l’eau de vie le plus chaudement qu'il fe 
pourra , & parfemer ledit emplâtre de la pou- 
dre de fix Mouches Catarides qu’on fera fé- 
cher dans du papier fur une pelle chaude 
afin de les mettre en poudre , & mettre en- 
core pardeflus du poivre concaflé ; 1l faut 
‘que l’emplâtre foit bien chaud quand on l’ap- 
pliquera , tenir la partie affligée bien chaude- 
ment, & l’y laifler deflus jufqu’à ce qu’il 
tombe de lui même ; pour lors il en faudra 
mettre un fecond en cas qu'il ne foit pas 
| gueri de la même maniere que le premier. 


SUPPOSITOIRES. 
Pour faire des Suppoliroires. 


INF > Renez du Miel , faites-le bien cuire 
+ avec du Sel gemme où commy# , où 
Mavec quelque poudre laxative , lorfque cela 
Mfera bien cuit , roulez-les & en faites des 
Mbilles grofles & longues comme le petit 
“doigt , plus ou moins , fuivant la perfonnez 
Mtrempez- les dans de l’husle quand vous vou- 
Pdrez vous en fervir. Îl.y.en aquiau lieu d’en 
Maire de zm1el en font de favon, d'autres 


ni: 
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d’'alun ; d’autres prennent des côtes d’herbes 
comme font celles de choux , de mauves& 
autres , qu’on engraïfle de lard ou de beur 
re; où bien on prend une bougie de cire! 

ou de la drapée | ou des racines de perf 
qu’on met dans le fondement. . +5 


EEE GNE: 
Pour la Teigne. 


L n faut premiérement purger le maladk 
. par des Pillules pour le cerveau, & parle 
faignée , & demeurer deux jours après cels 
fans ufer de medicamens ; & de quinze er 
quinze jours , purger le malade par quelque 
tifane purgative ; & ce jour-là, ni deux jours 
après ne point ufer de medicamens.  « 
Dès le commencement de la cure, il faut 
raler la tête du teigneux, comme aufli.tou- 
tes les fois qu’on le penfera & la laver avec 
la leflive que nous dirons ci-après , frottant 
la tête à la renverfe jufqu'au fang avec ut 
linge bien rude, 


Pour faire la Leffive. 


Prenez Tiges de grofles Féves , faites:les 
brûler, & mettez la grofleur du poing de 
ces cendres dans un linge que vous lierez 
bien & ferez boüillir dans trois pots d’eañ 
jufqu'a ce qu'ils foient réduits à deux ' 
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& demi, & de cette Leffive vous laverez la 
tête commeil eft dit ci-deilus , & y mettrez 
de l’onguent ci-deflous. | 


à DroGuEzs. 

P Renez du vieux Lard , du plus gras, gr 
| en ovez la corne, 1. livre. 
Winaigre bien fort ; trois ou quatre cuillerées. 
Souphre en poudre & pal] par letamis, une 

once. 

"Huile de Laurier, 2. ONCESe 
LR PREPARATION. 

Pilez cela enfemble & en faites une efpe- 
“ce d’onguent, que vous mettrez {ur uno lin. 
ge, appliquez-le fur la tête du teigneux, & 
y mettez d’autres linges encore pardeflus. 


_ Autre. 


| mil) R GG:T'ErS. 


> Renez Huile de Lin, 1. chopine. 
Graine de Chenevet , 1, écuellée, 
“Souphre en poudre, 2. ONCESe 


PREPARATION. 


 Pilez bien le Chenevet, & le faites cuire 
“avec l'Huile.de.Lin dans un pot jufqu'à ce 
(qu'il foit réduit à la moitié, paflez le àtra- 
“vers une groffe toile avec une forte expref- 
fion, metttez ce jus dans le pot faites le 


Tom. IE, 
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: cuire jufqu’en confiftence d’onguent, & pre: 
nez garde que le feu ne s’y mette, mêlez- 
fur la fin de la cuiffon le fouphre , & le re= 
. muez toûjours pendant qu'il fera für le feu. 

Si cet onguent n’arrache pas la racine des 
cheveux après avoir penfé le malade, de 
deux en deux jours l’efpace de deux mois, 
faut fe fervir pour achever la cure de f 
troifiéme onguent, 


DrRoGuEs, À 
P Rohrbe de Seigle, x, écuellée 


| Vinaigre , 1. chopines 
Poix Blanche, x. hure, | 
Poix Réfine, demie livre, 


| 
we | 


PREPARATION, 1 


Mettez lai Farine de Seigle avec le vi- 
naigre , & en faites de la boulie , que vous 
ferez boüillir deux ou trois boüillons ; cela 
fait, vous y mettrez la poix blanche & la 
poix réfine que vous aurez fait fondre en- 
femble ; remettez-le enfuite fur le feu , & le 
faites botillir jufqu'àa ce que cela foit en 
confiftence d'onguent, duquel vous mets 
trez fur des canevas, l’appliquerez fur la tête 
du teigneux, & en changerez de deux joufs 
en deux jours, fans qu'il foit néceflaire de 
fe fervir de la fufdite Leflive. Et pour net: 
toyer ce qui RO refter d’onguent d 
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itéte, il faut prendre l’'Huile de Lin, Jen 

fotter, & déchiqueter la peau de la tête 
orfque les racines auront été arrachées pour 

n tirer le fang corrompu d’entre cuir & 

chair , l’oindre enfuite du premier onguent, 

& avoir foin de rafer toûjours les cheveux. 

| Si après la cure il s’engendre de la rache 
blanche , faut la frotter avec du vinaigre 
& du fel. 


Contre la Teigne ou Rache. 
:DroGuEzs. 


D) Renez Alun de roche , s-onces. 
A Vario Romain , LO. OHCES 
Poix réfine , 3. ONCESe 
Sel de verre, AA ES 0CÉe 
ÎVercure ; S + ONCESe 
| Colophone , 3. ONCESe 
Huile d'olive, EL, ONCE. 
Vert degris, $ + OCESe 
Sirax liquide , 2. ONCES. 
Graiffe de porc, 4. ONCESe 
Cire jaune, 2, onces. 


PREPARATION. 


 Pulverifez en poudre bien fubtile le fel de 
verre , lalun, le vitriol , le fang de dragon 
& le vert de gris féparément dans un mor- 
ticr , éteignez dans la therebentine, le mer- 
. cure, & dans le ftirax liquide que vous au- 
\ rez mis dans un vaifleau , & le remuez bien 


F fij 


# 
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juiqu'à ce que le mercure ne paroïffe plus! 
faites fondre le refte des drogues (excepté 
les poudres ) dans un poëlon , & les jettez 
eufuite dans le vafe où vous aurez délayé 
le mercure ; remuez bien le tout avec une 
fpatule de bois ; & lorfque cela fera froid, 
vous y ajoñterez les fufdites poudres & ins 
corporez bien le tout en femble. Il fautrafér 
la tête du teigneux , & la bien frotter tous 
les foirs & matins de cet onguent , y mettre 
par deffus une calotte de veflie de pourceau, 
& continuer jufqu’à une parfaite guerifon.w 


Autre. 2. 

DroGuerzs, k 

E » Rerez Huile d'olive , 3. onces} 
Huile de Laurier , 3. oncess 
Porx notre, I. once. 
Poix prife, T, once, 
Vert de gris, | _ demie onces 
Racine d'Hellebore noire , L. Once 
Alun de roche , LI. quart d’oncesl 


de 
4. 
dés 


PREPARATION. 


Faites boüillir le tout dans un pot de ters. 
fe neuf verniflé , jufqu’à ce que le tout foit, 
-difloud , faites le refroidr , & lorfqu’il fer& 
froid , vous prendrez des mauves que vous" 
ferez boüillir dans de la leffive jufqu’à ce 
. que lherbe foit cuite , & laverez la tête dur 

teigncux de cette leflive , l'oindrez enfuité 
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lé. cette compoñition & continuérez cela 
endant quelque temps. Il faut manger de 
hofcs aigres ni falées qu’on ne foit gueri. 


Autre. 


“Ayez un Lezard vert, faites-le cuire daris 
le Huile d'olive , frottez de cette Huile la 
ête du teigneux après l'avoir bien ralé , ë& 
| fera bien-tôt gueri. 


Autre. 


DROGUES. 


p Renez de P Herbe appellée Lappatum ; : 

I. poignées 
Perficatre, x. poignée. 
Metalitez, 1. poignée. 
Eau commune, ce qu'il jaur. 


PREPARATION. 


Mettez les fufdites chofes dans un vaif- 
fau fur le feu , & en faites décoétion ; ra- 
(ézla crête du teigneux , & la lui vez 
chaudement avec cette décotion. Et fi le 
nal étoit bien rebelle, touchez les galles qui 
fefleroit avec de l'huile de fouphre , & y 
mettrez enfuite du beurre par deflus, que 
vous ferez bien noircir dans une poële, 


FA 
és 
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TENESME  \ 
Pour le Tenefne. 1 
E Tenefme eft un mal au fondement 
ou boyau culier , qui provoque à alle 
à tout moment fur le fiége fans rien faire) 
il vient quelquefois après des maladies , & 
fuccede ou procede ordinairement la Dif: 
fenterie. Il vient auffi de froid , de pituite fa 
lée & vifqueufe, & d’avoir pris des lave: 
mens ou médicamens trop âcres, de la Pier 
re ou Calcul lorfqu’elle eft dans la vefhes 
les femmes enceintes y font fort fujettesk 
caufe que l’enfant prefle la veflie & l’intefti 
& lorfque le hoquet furvient quand on ak 
Tenefme, c’eft un mauvais figne , comm 
auf fi le Tenefme dure troplong-temps.» 
On connoît qu'il provient de pituite fa: 
lée , lorfque le malade fent quelque chof 
dans le corps qui le ronge, qu’il y a long 
temps qu’il n’a pas été à la felle, & quef 
matiere fécale eft féche & fans aucune hu 
meur. : 
On connoïît qu’il provient de la Pierre 
& qu'il ya du Calcul dans la vefie , quant 
le malade fent une cuiflon à la verge lorf 
qu’il veut uriner que fon urine ef troublécé 
de couleur de fang ,& qu’il a dela peine. 
uriner , car la matiere étant âcre & mordi 
cante fait mal au gros inteftin, 
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: Pour celui qui vient de froid, ou de Di£ 
fenterie , ou d’avoir pris quelque lavemens 
ou médicamens âcres, ou de groffefle; on 
ne les peut connoître fi lon n'interroge ceux 
qui en font atteints fur ces fortes d’incon= 
veniens. 
Pour le Temefine qui vient de Pituire falée. 
| DROGUES. 
P Renez Mucillage de Semence de Pfiliums 
L Mucilaze de Coings, 


Lait, « autant de L'un, que de l’autre. 
PRErPARAT HO N. 


Faut méler toutes ces chofes enfemble , 
pour en {aire un lavement , & le donner ay 
“malade. 


Autre. 
DROGUES. 
f 
"T) Rerez du Lai, une écuelléés 
À Miel, 1. cuillerées 
Jaune d'œuf, un feulements 


PREPARATION. 
* Faites boüillirle Lait , paflez-le enfuites 
| délayez-y dedans du Miel & le jaune d'œuf, 
| & en donnez un lavement. 
Le Tenefme ne demande que des frequens 
Javemens, mais en petite quantité, & même 
fomenter le fiege avec de la même décoc- 


F fiij 


3401 F'EINVE S MES | 
tion ; & fi la douleur eft grande il faudra! 
mettre dans les lavemens de l’huile rofat ow 
oing de porc. ; | 108 


Autre. 
R DroGueEes | 
P Renez Maures, 2. poignéess 
. Guimaunes , 2. poignées) 
Violliers, 2, POIQHÉES en 
Bourache, 2. poignées 


PREPARATION. 


Ayez un chauderon plein de boüillon où! 
Von ait fait cuire des tripes de bœuf ou de 
mouton gras ; mettez-y dedans les fufdites” 
chofes & les faites cuire; lorfqu’elles feront 
cuites , vous en ferez un demi bain où vous. 
mettrez le malade joe 


, Pour le Tenefine qui provient du froid. 
| DroGurzs, 


P£:: Hyfope, T. poignée. 
Sauge, I. poignée, 
Aneth , -Ipoignée, 
Origan, +} T. poignée, 
Camomille , | I. poignée. 
Melffe , I. poignéeà. 
 Stæchas, | | x: poignée. 


PREPARATION, | 
Faites décoétion des fufdites chofes & en. 
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_ fomentez bien la partie. Toutes chofes 
chaudes font très -bonnes pour cette forte 

deTenefme , bains chauds , huileschaudes , 


parfums chauds , &c. 


Pour le Tenefime qui provient pour avoir 
pris des lavemens on medicainens acres. 


If faut ufer des Remedes , & lavemens 
propres à l’acrimonie , puis venir aux in- 
jeétions grafles. 
Si le Tenefme vient de la Pierre ou Cal- 
“cul qui eft dans la veflie, il faut fe fervir des 
Remedes pour la pierre pour guerir la caufe; 
car autrement tous les Remedes qu’on fe- 
roit feroient inutiles. 


… Pour le Tenefine qui ef? bien avant dans le 
fondement À qu’on ne peut ‘voir. 


|‘ Prenez une petite écuellée d'Hvuile d'Oli- 
ve, diflolvez -y un peu de Diapalme où 
| Pampholigues , ou de PEmplaire Divin, & 
* en donnez un lavement au malade. 
Pour le Tenefine où lon croit qu'il y ait 
des vers. ‘ 


DROGUES 


» DD Rerez Aline, 1. porgnée: 
« À Pere Centaurée, | 1. poignée, 
» Marube, I. poignée. 


… Perficaria | Z. poignée, 
3 8 


Me T'EINIOISIMIES 


Myrre ou Fiel de Bœuf, un pete | 
Huile d’ Amendes ameres , ou de Petrone,ou 
d'Afpie une dragmes 


PREPARATION 


_ Faites décottion des berbes ci-deflus di- 


tes , prenez une petite écuellée de cette dé- | 


cottion, & y délayez dedans la Myrre ou 
Fiel de Bœuf, avec une des fufdites Huiles, 
. & en donnerez un lavement; fi vous y mettez 


de la hierre ou benedite ,il en fera meil- : 


leur : les pillules d’aloës , d’agaric, de rhu:. 
barbe ou de myrre prifes y font très-bonnes, 


Pour toutes fortes de Tenefines, 


DrRoGtEzs. 


Renez Beroine, Z. poignées 
À Vinblane, chopine. | 


PREPARATION. 


10 


Mettez le tout dans un coquemar ou au- 


tre pot , faites-le boüillir , & donnez quatre 


onces de cette décottion au malade tous les 
matins pendant neuf ou dix jours : Un Sup- 
pofitoire fait de fuif de bouc, mêlé avec un 


peu d’opium pulverifé y eft très- bon, ou. 
bien de la fumée d’encens qu’on recevra pa 


le fondement. 
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| » Pour le Tenefme qui provient des excremens 
Li endurcis , © qu'on ne peut aller 


a la félle. 
DRoOoGuUEs. 
Renez Violiers » | 1 poignées 
Maunes , I. poignée. 
Branche urfine, x. poignée. 
Mercurtal , 1. poignée. 
Semence de Lis, 2, treseauxs 
Fenugrec , 2, tTEZEAUXe 


PREPARATION. 


M Faites décottion de ce que deflus , & en 

* donnez un lavement au malade, en cas que 
M ec lavement ne fafle pas aflez d'effet vous 
M Jui en donnerez un autre de la même manie- 
re : Mais vous y ajoûterez de la Cafe, de 
| la Hicre, & de la Benediéte : L’injeétion 
IN faite avec du vin chaud y eft merveilleufe, - 


l: M ES EE 
| = Pour le mal de Tete. 
L A douleur de Tête provient de plu: 
“ À fieurs caufes : Sçavoir du fang, de co- 
. Jere, de phlegme ; de mélancolie ou de ven- 
tofité, & quelquefois de chaleur du Soleil, 
* ou de trop grande froidure de l'air. 
Pour connoître fi la douleur de Téte pro: 


té à ee 0 me cn 
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vient du fang, on n’a qu’à regarder la face & 
les yeux du malade, & s’il y a rougeur obfcu- 
re , & quil fente une grande pefanteur avec 
chaleur , c’eft une marque infaillible qu’elle 
vient du fang, | | 


Contre la douleur de Téte provenant du [ang 


- Faites faigner le malade à la veine de [a 
tête du côté où eftla plus grande douleur, | 
& lui faites enfuite une application furlapar- | 
tie malade avec de Huile Rofar, Vinaigre 
7 Eau Rofe, ou bjen avec un fachet de 
Rofés trempées en Eau Rofe. 

I} faut remarquer, tant dans les douleurs 
de Tête , qu’autres maladies, que fi le ven- 
tre eft dur & conftipé , il faut donner un la- 
vement avec trois onces de el Rofat ,& 
un treizeau de Chriffal mineral, pour pro- 
curer le benefice du ventre , autrementtous 
les Remedes font inutiles & ne font aucun 
effet. 7, VS | 

I] faut auffi remarquer que les maladies de 
la Tête proviennent fouvent des maladies 
des autres parties du corps, & que la four- 
ce du maln’eft pas à la Tête : c’eft à quoi 
11 faut prendre garde : Et on doit guerir les 
douleurs de Tête par la guerifon des parties 
afigées : L’on connoît douleur de tête pro-. 
venir de l’eftomac quand le malade y fent 
douleur : De la Mere, quand la femme y 
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- fent douleur ; de Rate , quand ilya dou- 
jeur ou pefanteur au côté gauche ; du 

. foye , quand la douleur eit ducôté droit 
en la region du Foye , & ainfi des autres 
… parties. - 


Contre la douleur de Tête provenant 
de colere. 


h N connoît la douleur de tête provenir 
Ok colere, lorfque l’on voit à la face 
du malade une rougeur claire déclinant à 
jaunifle , profondité des yeux, bouche fei- 
che & alterée , & ordinairement amere, peu 
de chaleur avec douleur piquante , particu- 
» lierement au côté droit de la tête. 
“ Donnez à boire au malade foir & matin 
“ du Sirop Vivlat , ou bien de Grenade avec 
« trois travers de doigt d'Eau d’Endives ou 
d'Eau commune que vous aurez fait boüillir, 
L & lui en donnerez lorfqu'elle fera froide, 


Autre pour le méme [ujet. 
f DroGues, 


k pire Eau d'Endives 3 


Eau de Chicorée:: 


. Eau de Pourpier ;". Fr. 
» Eau de Nenufar,autant de un que de l'autre: 


PREPARATION. 
M£lez bien toutes ces Eaux enfemble ; 


n40 TESTE "0 
cela fait , donnez-en à boire au malade pen<. 
dant deux outrois jours foir & matin: Après. 
ce temps-là, vouslui donnerez avant le So- 

leil levé , une Medecine de demie once de 
Diaprunis laxatif ‘détrempé dans de l’Eau. 
d'Endives. Lorfqu’on donnera de telles pur-. 
gations , il faut que le malade foit robufte, 
gar s’il étoit débile il en faudroit moins don= 
ner de la moitié ; & fi en diminuant, il ne 
s’enfuivoit pas une bonne operation , il fau 
droit donner un lavement commun. 


Autre pour le méme fujet. 


Renez de l'Eau Rofe ; 
A De l'Eau de Planuin, 
De PEau de Morelle , 
Du jus de Laïrues, autant de l’un que de 
D'autre. ;: 7 1 
Du Vinaigre, un peus 
PREPARATION. 


Mélez tout cela enfemble , faites-le tie» 

‘dir dans une écuelle fur un peu de feu, 

trempez-y un linge dedans & l’appliquez fut 

le mal. | 
Autre. 


DRrROGUES. 


DDRenez blanc d'œufs, | deux. 
Eaurofe, _'cequil faui 
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PREPARATION. 


Battez dans une écuelle les blancs d'œufs 
avec l'Eau rofe, trempez-y enfuite des étou: 
. pes & les appliquez furle mal 


Autre, 
| DroGuEzs. 
î pis feuilles de Vignes, x. poignée. 


 & Feuilles de Sange, 1, poignée. 
| Fleurs de Nenufar, I. poignée. 
"Gros Vin, | ce qu'il faut 


PREPARATION. 


 Faires cuire tout cela dans un poëlon , & 
. en faites une décodion, dans laquelle vous 
« laverez les picds du malade le plus chaude- 
ment qu'il fe pourra. 


Autre. 


- Faites couper les Cheveux de la tête du 
* malade & y faites jetter du lair d’une fem- 
{ ane, 


Douleur de tête provenant de phlezme. 


Ke O N connoît la douleur de tête provenir 
. V7 de phlegme lorfqu’on y fent une gran- 
de froidure avec une grande pefanteur ; par- 
” ticulierement fur le derriere delatête, quand 
on crache fouvent & qu’on a la face halée, 


TT TT 
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î faut mettre fur la tête du malade ut 
bonnet ou fachet fait de deux toiles, entre 
lefquelles vous y mettrez du coion, des fleurs 
de Camomille, marjolaine , gerofle, noix 
muftade, macis, graine de aradis , & de 
ja caneile , le tout pulverifé. ï faut néceffai- 
rement purger le malade avec une dragme 
de pilluies cochée: , ou d’aguric, ou dorees, 
formées avec du ftrop d’abfynre, ou décoc- 
tion de fauge , ou de marjolaine : ou bien 
par des pilules d'affsyarel, ou de ÿera qui 
font moins laxatives. | 
Après la purgation on peut mettre au nez 
du malade de la poudre de prrerte pour fai- 
re éternuer , ou bien lui faire gargarifer de 
Peau où ait boüilli de la fauve , & frotter la 
tête d'huile de lis, ou de camomille , ou de 
rhue. 21 
Outre les fufdites chofes le vin de fauge 
pris Le matin environ un demi verre y elt très: 
fouverain , car il confomme le phlegme 
: gorforte le cerveau & les nerfs. 


cer 


Pour faire Vin de Sauge. 

*, Mettez un fachet plein de bonne Sauge 
dans un baril ou bouteille ;, en forte du'or 
le puiffe ter larfque l'on voudra ; remplif 
fez-le de vin nouveau avant qu'ilait boüilli 
Jorfqu'il aura boüilh ôtez le fachet où eft 1 
_fauge bouchez-le bien, & vous en ferve: 
L. 


L 


= 
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au befoin. Il y a plufieurs perfonnes , quoi- 
“qu'elles fe portent bien, qui en prennent 
tous les matins Hyver & Eté, comme étant 
un Remede fouverain pour la fanté, 


. Douleur de iête provenant de mélancolie. 


N connoiït la douleur de tête prove- 

nir dela mélancolie , lorfque le mala- 
de y fent une pefanteur & qu’il fait de terri- 
“bles fonges, avec triflefle ou crainte, & dou 
leur particulierement au côté gauche. 


4 


Contre cette forte de douleur de tête. 


Donnezau malade du Syrop de Bourrache 
ou de Scolopendre ou de Fumererre avec 
de Peau de Buglofe ou décoétion de Szuge- 
lou de Thim ; & fi la douleur ne cefloit pas 
} après avoir ufé de’ Pun de: ces Syrops , où 
| des trois enfemble par égales portions, pen= 
dant deux outrois jours le matin , vous pren- 
 drez unedragme de pilules, moitié doréés &s 
moitié fine quibus, & les donnerez au malade: 
auffile matin; ou bienenplacede cela, on lui 
peut donner trois dragmes & jufqu’à demig 
once de Diafene, détrempé en eau de Boue- 
| rache où d'Houblon ; ou bien dans la décoc+- 
Mtion de Sauge, Reghiffe, Raïfins fees 


À Fleurs PR 


. Douleur de tête provenant de venrofé. | 
N connoïit que la douleur de tete pro-- 
vient de ventofité, quand il femble au 


Jom. IL. G£g, 
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malade qu'il entend un grand fon ou bruit 
en fa tête : & que fa douleur change d’un 
leu à autre, fans pefanteur ni defcente d’hu- 
meurs, 


Contre cerre forte de douleur de téte. 


Mettez fur la tête du malade des linges 
bien chauds ; ou bien faites un fachet de 
Marjolaine , Romarin , Rhuë, Laurier, & 
graine de Geniévre , & l’appliquez fur la 
douleur. | 

Autre pour le même fujet, 


Prenez du Millet , fricaflez-le avec du 
gros él dans une poële , & en faites une fo- 
mentation {ur la tête du malade. 


Autre, 


Prenez huile de Camomille ou d’Anet , ow 
de Lis, il nimporte de laquelle des trois. 
oignez-en la tête du malade leplus chaude 
ment qu'il fe pourra. Si cela ne réüflit pas. 
prenez huile dAfpic où de Caftor , & en 
frottez de même la tête; vous pouvez met- 
tre dans ladite huile un peu de Poivre en 
poudre avec de la graine de Mourarde qui 
échauffera la tête. 

Contre la douleur de tête provenant du Soleil, 


C}: connoît la douleur de tête provenir 
. + 2] du Soleil ou d’imtemperie chaude , 
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quand il femble au malade qu’il a le feu au 
vifage , & que lorfqu’il y met la main deflus 
ou fur le front, il fent une aridité en fa main; 
‘qu'ila les yeux rouges, & qu’il fent un 
grand plaifir lorfqu’on les y touche avec 
quelque chofe de froid fr 


| DRoOoGUESs 


P Renez fuc de Pourpier .. 

Huile Rofx, 

Huile d'Olive commune, autant de Pun que 
de l'autre. 


PREPARATION. 


 Mélez toutes ces chofes enfemble , & em 
frottez la tête du malade. 


Autre pour le méme mal. 


: Oignez le front & les tempes du malade: 
d'huile de Camomille fraîchement preparée,, 
& la douleur detête ceflera. 

Ou bien frottez le front du malade d’eau: 
de feurs de Sureau, & vous verrez mer 
veille. On peut fe, fervir auffi. pour certe: 
forte de douleur de tête du même Remede: 
qui eft pour la.douleur de tête provenant: 
de colere: © ji Te 

Notez, qu'il faut prendre: des chofes ra 
fraîchiffantes , ne faire nul exercice qui pei-- 
ne , &.ne point fe mettre en colere. 


Go] 
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Douleur de tête provenant de froidure. 


N connoîit que la douleur detête pro- 

vient de la froidure de l'air , quand on 
voit le vifage du malade refferré & pâle; 
les yeux enflez, & qu'il n’eft pas bien aife 
qu’on les lui touche (non plus que le vifa- 
ge ) avec des chofes froides. 


Contre cette forte de douleur de tête. 


Prenez Cloux de Gerofle, mettez-les eti 
poudre , & les appliquez fur la douleur. 


Autre pour le méme mal, 
DroGueEs. “4 


Renez Huile de Rhueë, 

Huile de Laurier, “ 
Huile de Nard, ou de Poivre , 
Huile d Euphorbe , autant de Pan que dt 


l’autre. 
PREPARATION. 


 Mélez bien toutes ces Huiles enfembles 
& en frottez le front & les no Se & vous 
ferez bientôt gueri. | 


Autre pour le même mal, | 


DRrRoOoGUES. 


Renez Sauge, 
Rormarin » 


, 


| PESTE, 262 
 Camomille, "LME | 14 
 Melilor ,: 

PBetoine, | 
 Brione, de chaçun une poignée, 


PREPARATION. 


Faites boïüllir dans de l’eau toutes ces 
drogues ; cela fait , trempez un linge dans 
cette décoétion, & l’appliquez fur le front. 
|: : Le Remede qui eft pour la douleur de 
tête provenant de phlegme , page 343. y 
eft très-bon. 
"Contre La douleur de tête caufée par la cha- 
leur de Foye. 


Oignez le front & les tempes du malade 
d'huile Rofat, de Coing , & de Cerat rafrai- 
chiffant , mêlez enfemble,& vous guerirez. 


Contre toutes fortes de douleurs de tête. 
DroGuEzEs. 
P Renez feuilles de Lierre des plus tendres. 


deux poignées. ji 
Vinaigre , - ce qu'il faut. 
Huile Rofat, | ce qu'il faute 
PREPARATION. 


Faîtes cuire les feuilles de Lierre dans du 
Vinaigre, & lorfqu’eiles feront cuites ajoü- 
lez-y un peu d'huile Rofat, & lé remuez 
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bien jufqu’à ce qu’elles foient en confilten- 
ce donguent ; oïgnez la tête du malade de 
cet onguent , & Îui faites fomenter la bou 
che de la décoction des feuilles de Lierre.. 


Contre le mal de tête provenant de trop boire 


Prenez des Choux , faites-les cuire à moi- 
tié dans un pot avec un peu d’eau , mettez 
les enfuite dans un plat ou écuelle , & y ver= 
fez pardeflus un peu d'huile d'Olive & du: 
Sel, & le mangez , & vôtre douleur de tête: 
ceffera. | 

Pour empêcher de s’'enyvrer. 


Prenez fix ou fept noyaux de Pefthes , & 
les mangez auparavant que de boire, oui 
bien des Choux préparez comme ci-deflus. 


Contre les vertiges ©’ rournemens de tête... 


Ayez des racines de Srorfonnatre ,faites= 
les cuire dans un peu d’eau, & donnez à! 
boire au malade de cette déco&ion.. 
Contre la Migraine & douleur de téte. 
| Prenez une Grenade, fendez-la en deux 
& en appliquezla moitié fur le tempe du cô4 
‘té malade , & la bandez avec unlinge. 


Contre la M graine. 


Prenez racines de Concombre fauvaves 
UE h Fr O0 
pilez-les dans un mortier , & du fac quieni 


* Ca b D di 
|. FÉES | 
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proviendra vous le mélerez avec autant de 
lait , 1l n'importe duquel que ce foit, & en 
ferez tirer au malade par le nez comme on 
fait du tabac en poudre. 


Autre contre la Migraine provenant de cau- 
fe froide. 
Ayez des feuilles de Nicotiaxe ;. chauf- 


fez-les au feu , far une pelle , appliquez-les 


entre deux linges fur la tête du malade, & 
continuez quelque temps. 


Contre la Migraine difficile à guerir. 


| DroGUESs. 
P Renez Abfynte, FE. poignées 


Racines de Cencom!res fauvages, demie 
… poignée. | 
Huile d'Olive, | anpeus 


Eau commune, ce qu'il faute 
PREPARATIO N- 


Faites cuire cela avec l’eau & l’huile dans 
un poëélon , & lorfqu’il fera cuit frottez les 
tempes de cette décoétion , faites un cataplà- 
ES Ge ce marc que vous appliquerez fur le 
mal. : 


Autre contre La Migraine & douleur de tése 

Prenez un blanc d'Oeuf , battez-le bien 
avec un peu de Saffran , trempez-y un lin- 
ge & l'appliquez en forme de frontal ; ou 
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bien frottez le front d'un jaune d'Oeuf,&3 
mettez un bandeau de Se/ pardeflus. 


Autre pour le méme fujer. 


Prenez deux Crapaurines, attachez les 
âu poignet de la chemife du malade en for- 
me de bouton ou autrement , pourvû qu’el- 
les touchent la peau à lendroit où le poux 
bat, & vous ferez bientôt gueri. 


Autre. À 

Prenez graine de Geniévre bien mire ,un£ 
poignée , mettez-la dans un réchaut de feus 
& recevez avec des étoupes là fumée qui en 
proviendra , & les appliquez fur la tête : Le 
Guy de Chefne mis fur la tête eft très-bon 
pour cette maladie, ; 

Pour la Galle de la tére. 


Faites noircir du Beurre frais dans une 
poêle à frire , & en frottez la tête galleufe: 


Pour faire mourir les lentes de la téte ; 
C7 autre parr, 


Faites-bien chauffer du Vinaigre & en 
frottez les cheveux & les endroits oùil y 
en a. Ë | 

Pour faire mourir les Poux de la tére. 


Lavez la tête & les endroits oùily en a 
de Saffran , ou bien d'Eau de Blerte, & 
MOUTON, 

Or 


D IPS Te Sy 
On a mis ici plufieurs Remedes pour les 
‘maux de tête, dont on fait connoître parles 
1démonfirations qu’on en a faites ; d’oùelles 
proviennent, ce qui fera d’une grande uti- 
lité à ceux qui font à la Campagne , & qui 
n’ont pas lacommodité d’avoir n1 Medecins, 
ni Chirurgiens | connoiflant par tous ces 
fignes d’où provient la douleur de tête ; qui 
par ce moyen pourront faire eux-mêmes les 
Remedes qui y feront propres : car iln’y a 
point de Medecin qui puiffe mieux connoi- 
tre nos maladies , ou du moins d’où elles 
proviennent que nous-mêmes , parce qu’or- 
dinairement elles ne viennent que par des 
excès qu’on a faits, foit de boire ou de man- 
 ger ; ou des femmes , où de marcher , ou 
d'efforts, ou de lafitude , ou de colere , 
du Soleil, ou du ferain & de plufieurs au- 
tres façons ; c’eftce qu’on doit remarquer 
& y apporter les Remedes qui y font pro- 
pres. | | 
* Pour fe préferver du mal de tête , faut 
prendre fouvent par les narrines | comme 
on-fait le tabac en poudre, de huile de 
Marjolaine , & jamais on n’y aura mal, 
; Regime. 
.. Ceux qui ont douleur de tête provenant de 
Sang ou de Colere , ne dorvent point boire de 
vinni manger chair, laitages ni chofes qui lur 
donnent beaucoup de nourriture ; go fé das: 


Tom. IT, 
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vent contenter de boire. de la tifane faite d’eai 
d'orge, eau blanche ou julep rofats © ne 
manger que des pommes cuites , prunes de da= 
mas, lait d'amandes douces , orge mondé, 
potage fait avec des laituës, d’oferlle, &* de 
pourpier ; ©’ un poulet ou chair de veau, fi 
le malade ef} débile. | 

Quand a la douleur detête provenant d’hus 

aneur froide , le malade ne doit point boire non 
plus de vin les trois premiers jours, mais [eue 
lement delatifanne, & ne doit pas beaucoup 
fouper., © éviter toutes fortes de viandes va» 
poreules , comme font aulx , oignons; por- 
zeaux, pois , féves , navets , laitages, épice= 
ries , moutarde , choux, viandes [alées € de 
difficile digeftion, ne point dormir de jour , nt 
d'abord qu'il aura foupé que deux heures apres. 
Le travail de efprit eff fort contraire a tou 
tes fortes de maux de tête, & il n’y a rien dei 
meilleur pour la faire ceffer que la tranquilis 
té, & fe garder de toutes chofes qui travaile 
lent Pefprit , comme contempler , étudier , lret 
ou écrire. | 


TOUX, 
Pour la Toux, 


(| L faut remarquer que la Toux provient 
ordinairement par des humeurs froides où 
chaudes ; & on connoit qu’elle vient d'hu- 


Y 
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meur froide, lorfque la maladedifille beau- 
coup d'eaux par le nez & par la bouche, 
pour cette forte de Toux , toutes chofes 
chaudes & douces font très-bonnes à pren- 
dre , parce qu’elles font beaucoup cracher ; 
voici encore quelques Remedes dont vous 
pourrez vous fervir pour ce fujet. 


| DroGuEzs. 
P Renez Raiïfins de Carême , 


Figues de Marfeille, 
Sucre, 
Carelle, 
Gerofle , de chacun un peu. 
Vin, | & proportion. 


PREPARATION. 


Faites boùllir avec de bon Vin toutesles 
chofes fufdites , coulez ce vin & le confer- 
vez dans une bouteille bien bouchée, pour 
en donner à boire au malade le matin , vers 


le midy , & le foir. 
Autre pour le même fujet. 


Ayez des Choux rouges , faites-les cuire 
dans de l’eau, prenez de cette décoétion & 
y faites fondre fept ou huit Penides avec 
une once de Syrop de Capilli Veneris. 


Autre, 


Prenez des feuilles de Mauves , faites-les 


Hh1} 
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boüillir avec de Veau & les mangez. Le La 
zer trempé dans de Peau & la boire enfuite: 
y eft très-fouverain ; comme aufiles Radis1 
ou raves mangez à jeun avec du Miel, © 


Autre. 


Ayez de la racine d’Arum ou pied de! 
Veau , faites-la cuire dans un poëlon avec. 
du Lai , donnez à boire de ce Lait au ma- 
lade le matin ; vers le midi & le foir ; ou bien 
prenez trois feuilles de laurier le foir ou le 
matin , mâchez-les bien & les avallez , réi-. 
terez pendant trois jours & vous guerirez, : 


Autre. | 


Prénez de la Rhuë, faites-la tremper pen< 
dant toute la nuit dans du J3# , bûvez de ce 
vin le matin environ un travers de doigt 
dans un verre, & réiterez plufieurs jours. 


Autre, 


Donnez au malade foir & matin une cuil 
lerée de Syrop de Jujubes, oubien dela Re- 
g'ffe en maniere de lohot, fi le malade fent 
beaucoup d’eau defcendre dans fa bouche, ? 
il lui faudra faire un éleétuaire, moitié de 
Diairis, & moitié de Diagragant, & luien : 
donner foir &matn: 
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Aire. 
Bic caio-c us: 
D) Renez de l'Encens s. 
À Du Mafi. 
Da Vernix, | 
De Siorax Calami, du tout par égales 
portions. 


PREPARATION. 
Ayez-un rechaut de feu , mettez: y tou- 
tes ces drogues après les avoir bien mêlées, 
& avec des étoupes recevez toute la fumée 
qui en proviendra , & les appliquez chau- 
: dement fur la tête avec une ferviette ou 
bonnet que vous mettrez par deffus. 


| # 
Aire. 
DROGUESs. 
P Renez Hyfope, I, poignée. 
Æ Raifins de Caréme, X. POIZ NÉE 
Figues de Marfeille, 1. potgnée. 
KReglife, A 2 NONCÉ: 
Eau, …. ce qu'il faur, 


PREPARATION. 


Faites boïïllir toutes ces drogues dans 
une fufffante quantité d’eau jufqu'à ce 
qu’elle foit réduite aux deux tiers , & don- 
nez à boire au malade de cette décoétion 


Hh 
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deux fois le jour deux travers de doigt dans] 
un verre : Sçavoir , le matin avant de rien, 
manger, & le foir une heure après fouperes 


Autre. ù | 
DrOGurSs 


Renez Sucre Candt, T. ONCE 


Pillules Blanches de Diairis, x. oncew 
Diadragant, . x ONCE 
Keglif]e 9 : où LTEZEAUX 

: 


# 
ani 


ul 
ÉrA 


PREPARATION. 
… Mettez le tout dans un mortier, & le ré 
. duifez en poudre, mettez cette poudre dan 
de l’eau d'Hyfope ou de Scabieufe , où 


bien du boüillon de Choux rouges cuiti 
fans fel, & Pavallez. ÿ 


’ Autre pour la Toux, 


Donnez au malade foir & matin une cuil” 
lerée de Syrop de Repliffe, ou d’Hyfope , où 
bien de tous les deux enfemble dans de la” 
tifane, | ; 
Pour la toux provenant de chaleur. 


OS connoît que la Toux provient de 
caufe chaude, lorfque le malade eftu 
beaucoup alteré, ou qu’il a la fiévre, cela” 
étant ,1Îne faut point donner de chofes chau=« 
des , ni de vin , mais lui donner quelqu’uns. 


Ce 


des Remedes fuivans, À 
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Prenez du Syrop Violar, où de Jujubes, 
1& en donnez au malade une cuillerée le ma- 
tin une heure avant que de rien manger , & 
Je foir en fe couchant. 


Autre pour le même fujer. 


… Faites éleduaire de Diadragant, & en 
faites prendre au malade en fe couchantune 
Jozange, & autant lé matin à jeun. 

"ER 


Pour faire fortir de Peffomac la pourriture 
de la Toux, 


Faut faire cuire des Aulx avec des Féves 
& de l’eau, & en manger de temps en temps, 
& continuer jufqu’à une parfaite guerifon. 


Pour éclaircir La voix lor[auw’on ell enroté. 
q 


Il faut manger des Aulx cruds ou boüif- 
Bis , ou cuits fous les cendres ; ou bien met- 
tre fous la langue dela Mirre, & l'y lafler 


entierement fondre. 
Pour la Toux fèche. 


Faut avoit des feuilles de l'herbe appellée 
pas d’Afñe, & les faire fécher , faites- les 
brûler enfuité fur un réchaut de feu ; met- 
tez un entonnoir pardeflus afin de recevoir 
de cette fumée dans la bouche, & vous fe- 
ez bientôt gueri. 

| H hi 


æ 
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Pour le Rhume qui coule par le nez: 


Prenez des Wiolettes de Mars , mettez-lés 


dans un linge en forme de bonnet, & les 
mettez fur la tête. 


, Autre pour le Rhume. 


Ayez des feuilles de Sanicle, nettoyez- 
les bien & les faites cuire dans de Eau 
avec un peu de Afiel , & bûvez foir & mas 
tin & vers le midi de cette Eau. 


Pour la Toux. 


DROGUE s. 


Renez Eau d’Hyfope , 6. onces: 
Eau de Pavot rouge, . 4 OnC6S, 
Daties, 1% 
Figues féches, ANT TS 
Gros raifins féchez au Soleil 1, poignée. 
Poudre de Régliffe , 3. drag Mese 


PREPARATION. 


Coupez en petits morceaux les Figues; 

& mettez le tout dans un pot deterre ver- 
niflé fur la braife l’efpace de fix heures, fans 
faire boüillr ; & bouchez bien le pot, paf. 
fez cela dansun linge & confervez cette Eau 
_ dans une fiole de verre ou bouteille pout 
Vous en fervir au befoin , qui fera d’en pren- 
dre un peu le matin à jeun ; fur les quatre 


A": 
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heures après midi , & le foir en vous cou- 
chant ; on peut l’adoucir en mettant un peu 
de Sucre à chaque prife. 

Regime, 


” 
On doit éviter de manger des chofes falées, 
Co où il y ait du Vinaigre ou Verjus ; comme 
auffi des fruits , herbes crues , poiffons limo- 
\neux, © groffes viandes ; ne pas trop man- 
ger dans fès repas , ne poini boire de vins 
du moins qu'il ne foir bien rrempé avec de 
l'eau ,ou de la tifanexne point dormir pen= 
dant le jour ; mi s’aller coucher qu'une heure 
après le fouper, fe garantir du vént € du 
froid ; ne gueres parler , ni beaucoup tra- 
vailler , tant du corps que de Pefprit. 


VENTRE. 
Pour lacher le Ventre. 


Renez des rendrons de Sureau , faites= 
: Mes cuire entre deux plats avec de l’Eux 
ou du Vin blane, ou de Phuile d'Ole, & 


es mangez enfuite. La feconde écorce du 
Sureau , qui eft la verte ; trempée dans du 
Vin blanc pendant une nuit, & le boire en- 


F 


fuite eft très-bon pour lâcher le ventre, 


366 VENTRE, 
| | Autre. 
Drogues. 


Renez Jussd’ Abfynte, un peus 
. ‘ Huile d'Olive, Uh PEU 
Sel |. #n PEHe. 


Li 


PREPARATION. 


Mélez tout cela enfemble , & en donnez 
à boireau malade. Les feuilles & tiges de 
Souci mangées dans du potage , font très- 
bonnes pour lâcher le ventre , comme aufis 
le fuc de Mouron pris avec eau mêlée. 


Pour refferrer le ventre. 


* Faites infufer pendant un jour & une nuit | 
de la Mouffe d'arbre dans du vin , & bûvez 
ce Vin le lendemain du matin. La Racine 
de Lys d'Etang , prife auffi avec du 7 
rouge eft très-bonne pour reflerer, 


Autre. 


Faites de la boüillie de Millet comme o% 
fait à l’ordinaire , donnez-en au malade au= 
tant qu'il en pourra manger,.& vous: ver- 
rez merveille , fi lzbouillie eft faite avec du 
lait de Chévre ; elle en fera beaucoup meil- : 
leure. La Rhuë mangée avec de la Viande, 
ou de ce que lon voudra , ou buë avec 
du Vin ou boüillon reflerre beaucoup. 
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Pour ceux qui ont le ventre enflé.. 


Prenez graine de Patenailles fauvages”? 
pilez-les dans un mortier ,mettez-en un peu 
dans du vis, bûvez de ce vin, & réiterez 
 plufieurs fois. 


Contre l’Iliaque palfion du ventre. 
DUR IO GUESS 
D'Renez feuilles de Saule , ce que vous vous 
drezs 
Poivre, a proportion, 
PREPARATION. 

Faites fécher les feuilles , & les réduifez 
en poudre dans un mortier avec le Poivre , 
mettez un peu de cette poudre dans du vin 
: & Pavallez. 

Autre, 


Prenez quatre dragmes de Noyaux de 
 Pefches en poudre ; mettez-les dans du v## 
& l’avallez. . | 


VEROLE. 
Pour la petite Verole &7 pour la farre fortir, 
DRoOGuUEzs, | 
P Renez Pepins de Citron, 2. onces, 


Semence de Charden bent, x. once 
> demie. 
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Eau de Chardon benit , ou de Scabieufe , 01 
Virga aurea, - ”  cequ'ilfaur, | 
Syrop de Citron, 2. 0nces &' demie. 


PREPARATION. 


Pilez bien les pepins de Citron & la ei 


mence de Chardon benit , ajoûtez-y enfui- 
te l’une des fufdites eaux, & en faites une 
émulfion , & pour l’adoucir vous y ajoûtes 


rez le fyrop de Citron : donnez à boire de | 


cette compoñition au malade environ trois 
doigts dans un verre à chaque fois, & réi- 
terez fouvent. s 


Pour empêcher les marques de la petite 
Verole. 


Lorfqu’on s’apperçoit que la petite Verolé 


veut fortir , il faut frotter le vifage d'huile 


d'amandes douces , tirée fans feu avec une 
plume ou autre chofe propre pour cela : 
Faites en forte que tout le vifage foit entie- 
rement humedté, & que l’huile même en 


découle : cela fait vous prendrez des feuil- 


les d'Or, & en couvrirez entierement le vi- 
fage & les yeux, & tous les endroits que 
vous voudrez m'être pas enaommagez ; il 
- vaut plûtôt en mettre deux feuilles l’une fur 
l’autre , que de manquer à couvrir par touts 
& vous verrez que dans dix ou douze jours 


les galles fe détacheront & tomberont d’el- 1 


les-mêmes fans aucun veflige, 


VERODE 369 
Pour la petite Verole. 


Lorfque vous verrez que la petite Ve- 
role voudra fortir , il faudra prendre un pi- 
geon en vie, le fendre en. deux & mettre 
une des parties à chaque plante des pieds du 
malade ; que vous y lierez avec un linge ; 
vous verrez qu'il s’en trouvera parfaite- 
ment bien, & que cela attirera entierement 
le venin : & pour marque de cela , vous 
n'aurez qu’à voir le pigeon après que vous 
V’aurez laïflé quelque temps fur la plante des 
pieds , qui fera tout verdâtre , & vous le 
changerez fi vous voulez. | 


Autre pour la petite V’erole. : 


Faîtes boüillir une freffure de Mouton 
avec de l'Agrimoine & Argentine dans un 
pot d’eau, lorfqu’elle aura un peu boüilli, 
Ôtez-la & la mettez toute chaude dans un 
plat, mettez- y pardeflus un demi gros de 
camphre, & autant de Saffran, le tout en 

oudre , & frottez la Verole de cette eax 
qui fe trouvera dans le plat. Ou bien brûlez 
du Lard'au bout d’un coûteau ou bâton ,& 
faites dégouter la graiffe qui en proviendra 
dans üne-écuelle où il y aura de l’eau Rofe, 
baitez bien cela enfemble & en mettez avec 
une plume fur la Verole neuf jours après 
qu’elle aura paru, mais non pas piütôt, 


fo. VEROLE: 


VF RO L ET 


Pour la groffe Verele, &* pour toutes fortes 
de maux Veneriens , Gangrenne, Ulceres 
malignes Ô' autres, 


E Remede eft compolé d'Eau & d’Oms 


guent, 
Maniere de faire l'Eau. 
 DroGues. 


P Renez Vin blanc, 2, pintese 
2 Arifioloche , 4. oñces.\ 
DUCTE » demie livre. 


PREPARATION. 


Il faut concaffer & mettre en petit mor= 
. geaux l’Ariftoloche, & la laver dans du Vin: 
blanc ; la mettre avec le Vin blanc & le Su- 
cre dans un pot deterre verniflé , l'y laiffer 
infufer pendant fix ou fept heures ; faites-le 
boüiällir enfuite à feu lent jufqu’à la diminu- 
tion de la troifiéme partie ; lofqu’elle fera 
froide coulez-la & la mettez dans une bou 
teille de verre que vons bouchereZ bien 
pour vous en fervir de la maniere que nous 
dirons ci-après, 


VEROLEN VV. +71 


[4 | à - 
Maniere de faire l'Onguent, 
Dro&Guxs, 
VTT) Renez Colophone , x. ivre: 
LA Cire neuve, 1. livre, 
tBeurre frais, | 3. livres, 
Poudre de V’erdet ; I. Once, 


PREPARATION. 
Faites fondre la Cire & la Colophone 


dans une bafline où poëlon fur un médiocre 
feu ; lorfqu’elle fera fonduë , mettez - y le 
Beurre , & Ôtez proprement ce qui paroîtra 
écumeux : Cela fait vous lôterez de deffus 
le feu, & y mettrez le Verdet en remuant 
Me tout pendant quelque temps avec une fpa- 
tule de bois : remettez-le fur le feu un peu 
de temps , & lé remuez fans cefle pour le 
bien incorporer , prenant garde qu'il ne fe 
brûle ; retirez-le du feu , & le mettez dans 
un pot de terre vermiflé pour vous en fervir 
au befoin. LEUR 


Comme il faut [e [ervir PRE fufdite Eau 


© Onguent. 


Pour les maladies Veneriennes , il faut 
boire de cette eau foir & matin deux ou trois 
cuillerées , afin de couper chemin au mal ; 
faire des injeétions de la même eau un peu 
chaude avec une feringue dans fes parties 
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afligées, & y appliquer par-deffus un ent- 
plâtre de cet Onpuent ; réiterez cette injec- 
tion deux fois par jour , changeant d'em- 
plâtre à chaque fois. 
Pour les Ulceres & parties gangrenées il 
faut couper la chair morte s’il y en a, & te+ 
nit la plaie bien nette de poil & de che- 
veux, la bien bafiner de‘ cette ev4 un peu 
chaude tout à l’entour:de l’inflammation ; && 
fi c’étoit un froncle , ou un charbon , ou la 
pelte , & qui ne fuflent pas ouverts .il fau- 
droit l’ouvrir avec une lancette , afin que 
cette eau pénetrat dans lé venin : Cela fait, 
mettez de cet emplâtre fur des plumaceaux, 
ou fur un peu de toile de la grandeur de l'in-. 
flammation , & l’appliquez fur le mal; met- 
tez enfuite {ur l’emplâtre un linge plié en 
quatre trempé dans ladite eau, & qu'il dé- 
borde, de beaucoup l’empltre ; réiterez cet. 
te lotion de huit heures en huit heures , en 
changeant d’emiplâtre toutes les fois , &. 
vous ferez bientôt gueri : il {e fait un cercle 
entre la bonne & mauvaife chair , lorfqu'il 
fera formé il faudra lé décharner , ôter tout 
doucement, & ne laïfler que la bonne chair: 
il faut continuer toûjours le même remede 
jufqu'à parfaite guerifon , fans rien augmen- 
ter ni diminuer, Si les playes font internes! 
il les faut ferimguer , fi elles font étroites il 


+ 


les faut élargir. 


+ 


Pour 
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Pour purger le malade lorfqu’il eft dans ces 
fortes de Remedes, afin qu 1lpurfle repouf* 


Jer le venin plus facilement. 
DroGuEs. 


Renez Sené du Levant,  demieonce, 


À Feuilles de Thim, ou de Serpoler , demie 


Non Po | | 
Ephirime , HR QUATT d'ONCEs. 
Vin blanc, une chopine: 


PREPARATION. 


Mettez toutes les fufdites drogues dansum 
pot de terre verniflé, & les laiffez infufer 
quarante heures dans le vin blanc; paflez-le: 
enfuite à travers un linge > partagez cette: 
. décoétion en trois prifes , & en donnez-une: 
prife le matin à jeun pendant trois jours de: 
fuite, & deux heures après la prife un boiïl- 
Jon. Cette purgation eît très - fouverainæ 
pour cette forte de maladie. -à 


Autre pour les maux Veneriens:. 


DrRoGuEs 


p Renez extrait de Gayac ;, ONCE 
+ De Efquine., LE. ONCE» 
De Salfepareiile, Fe ONCE 
Poudre de Santaux ; 2. drag Me Loi 
Saffafras » | 2. dragimess 
SenÉ » | | 2.dragmess 


X 
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PREPARATION. 


Mettez les fufdites chofes en poudre ; 
mélez-les bien enfemble , prenez-en le foir 
en vous couchant le poids d’un écu d’or 
dans de l’eau de Chardon benit , & vous. 
Couvrez bien afin de fuer : quand vous au- 
rez fué faites vous changer de linge ;& con- . 
tinuez à prendre ce même Remede pendant . 
quinze jours : mais il faut auparavant que 
de le prendre & ( après les quinze jours de . 
la prife) fe faire faivner , & ne manger pen- 
dant ce temps-là que du rôti : boire de la 
tifane , & éviter les femmes. 


Autre 


Prenez quatre onces de Salfepareille, fais ” 
tes-les infufer dans huit livres d’eau pendant 
vingt-quatre heures , faites-les boüillir en- 
faite & les reduifez jufqu’à environ cinq lis 
vres ; prenez de cette eau bien chaude qua | 
tre onces & vous mettrez au lit, fans qu'il 
foit.neceffaire de fuer ; en vous levant pré- 
nez-en encore un verre, & en bûvez dans 
tous VOs repas pendant quarante jours, 


Autre. 


«Prenez une Pierre d’Antimoine crud, 
grofle comme un œuf, faites-la boüillir dans 
un grand coquemar d’eau jufqu’à la diminu- 
ton du tiers, paflez cette eau par un linge 


% N'PIR ONE EN) SNS 
delié, que vous verferez doucement par 
inclination : il y en a qui y ajoûtent un 
once de Salfepareille coupée , elle en cf 
beaucoup meilleure, comme aufh de POr- 
ge, de la Reglhffe, & des Raifins de Damas 
qu’on met dans un nouët avec l Amitmoine : 
Ï1 faut donner de deux ou trois en deux ou 
trois jours un lavement , afin de tenir le 
ventre libre : On peut boire de cette ex 
tant que l’on veut, foit dans fes repas ou 
‘autrement, dans du w7#, outoute feule, fans 
qu’on foit obligé de garder la chambre, 

Il fe-fait à l'Hôtel des Invalides à Paris, 
un Remede pour guerir les maux Veneriens; 
qu'on n’a pas jugé à propos de mettre ici, 
comme étant fort difficile à faire & de gran- 
de dépenfe. 


Pour les Apoflumes de la Verge.. 


- H faut faire pour les Apoftumes de fa: 
| Verge les mêmes Remiedes dés Apoftumes: 
de la Matrice page 225.&renouveller four 
vent l’application des Remedes , ayant foin: 
de tenir le canal de la verge ouvert par le: 
moyen dé quelque petite tente de linge où: 
de- cire; & foulever là partie par quelque: 
bandage ou fufpenfion, en forte qu’on ne: 
fe bleffe point ; & en cas que le-canal de 
Verge foit fermé, & qu’on ne puiffe pas vrte 

ner , it faudra l'ouvrir avec ongle où un 

biftori ; & y mettre dedans une canule de 


li) 
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bois ou de plomb qu’on engraiflera auparaæ 
vant de beurre ,ou d'huile d'amandes douces, 
& l’on urinera. ù à * 


De Péchauffement qui vient à la Verve lors 
qu'on a eu affaire à une femme qui n’eft 
R pas nette. 

I! faut laver la Verge avec de l’oxicrat, & 
Poindre enfuite avec de longuent blanc cam- 
phré; & la traiter comme ontraite les puftu= 
les ulcerées. 

Regime. 

I ne faut manger ni fruits nipotage , ni 
viandes falées , ni faire aucun excès que lo 
me foit entierement guert, après lequel temps 
on ufera des viandes ordinaires : Er Pefpace | 
de quarante jours l’on fera infufèr de la racine 
de Salfépareille dans du vin ou de la rifane 
que Von boira pendant ce temps-la. 


VERRUES. 
Pour les Verruëés ou Porreaux en quelle par= : 
tie du corps qu'ils foient. 


| P Renez des branches de Pourpier, frot- 

tez-en les verrués trois ou quatre fois 
par jour , avec differentes branches , & vous 
verrez qu’elles s’en iront, 


Autre. 
Frottez vos verruës avec une coire de 
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lard jufqu'au fang ; mettez cette core au 
Soleil lorfque vous vous en ferez frotté , & 
‘continuez à les frotter du même lard pen- 
\dant trois ou quatre jours , & les verruës 
ifécheront & tomberont en peu de temps. 


Autre. 


 Frottez par diverfes fois vos verruës aveC 
du Sang d’Anguille ou du jus de Limaces 
rouges , & elles s’en iront. 


Autre. 


… Prenez feuilles de Rhuë, pilez-les & les ap: 
pliquez deflus. Ou bien prenez fiante de 
.Chévre , démêlez-la avec du vinaigre bic 
fort & l’appliquez deflus. 
| Autre. | 

Prenez Aigrimoine, Sel & V' inaigre ; ins 
corporez bien cela enfemble & en frottez 
Jes verrues. 


VERS. 
Pour les Vers. 


MD Renez Fiel de Bœuf , démêlez-en un 
À peuavec du Vinaigre, faites-le chauffer, 
trempez-y un linge dedans, & lappliquez 
chaudement fur le nombril, 


\ 


su$ VERS 
Autres 


Si les perfonnes qui font incommodées 
des-vers font au deflus de douze ans, il faut 
prendre un. Pionon d'Inde , l’écrafer avec.la 
pointe d’un coûteau , & le méleravec autant 
de Créme de tartre pulverifé, & le faire pren 
dre au malade : Si c’eft pour des enfans au 
deflous de douze ans, il ne leur en faut don- 
ner que la moitié ou un peu plus 


Autre. 

Ayez un ver ou deux de la perfonne qui 
en fait, nettoyez le foyer & les y faites [é- 
cher ; lorfqu’ils feront fecs vousles réduirez 
ch poudre , mettez de cette poudre dans-un 
peu de vin blanc que vous donnerez à boire 
le matin à celui qui eft tourmenté ;& réite= 
rez plufieurs fois: Remede.éprouvé.. 


Autre. 
DrRoGuEzs. 
Renez du jus de Citron, 1. cuillerées 
Saffran en poudre, 1. fcrupule. 
sucre , un Pete 
PREPARATION. 
… Mélez tout cela enfemble & en prenez 
#rois matins à jeun la même dofe... 
PAC 
Prenez de lAloës fucrotin, pilez-le bien 


4, 7. 
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en mettez dans du jus d'orange que vous 
nélerez bien enfemble , faites-en un emplä- 
re & l’appliquez fur le nombril. 


Autre pour les Vers des enfans. 


Ayez des vers de terre, lavez - les bien 
lans du wir, & les faites fécher au four dans 
in pot que vous boucherez bien ; lorfqu’ils 
eront fecs vous les mettrez-en poudre, & 
lonnerez de cette poudre aux enfans dans 
lu vin blanc ou boillon , ou autrement , le 
Joids d'un demi écu d’or. 


. Autre pour les Vers 


Prenez Huile de Rhuë ou d’Abfynte, par: 
es égales , & y mettez infufer de Orange: 
>ubien prenez une Orange entiere, vuidez- 
a & n’y laiffez que l'écorce , mettez-y en- 
uite les huiles dedans & les y laiflez tant 
qu'il vous plaira : Vousfrotterez le nombril 
lu malade de cette huile , & y mettrez un 
inge bien chaud deflus. 


| Autre, 
Prenez Rhuë de jardin > Menthe de cha: 


un une poignée ,amortiflez-les fur lefeu , 
ou bien broyez-les, mettez-y un peu d”Aloes 
par deflus, arrofez-les de fiel de bœuf & en 
aites un cataplâme fur le nombril. Vous 
nettrez encore dans le fondement du mala+ 
de un grain de dragée , afin que les vers def: 
endent cn bas. 


\ 


3% VERS. 
Autre. PRES CIRE 


Prenez des Ecreviffes vives, pilez les bienr ; 
appliquez-les fur le nombril , & les y laiffez 
juiqu’à ce qu’elles commencent à fentir mau: 

vais. Le Romarin infufé dans trois doigts 
de vin blanc pendant une nuit ; & donner à 
boire ce vi le matin après l'avoir paflé par 
un linge, efl très-fouverain pour les vers. 

| 27 
VISAGE | 


Pour la Couperofe incurable du Vifape. | 
JL À couperofe eff une exceffive rougeuf 


au vifage qu au nez ; elle provient d’hu-: 
meur aduftes ou de phlegme falé, à laquelle: 
on a de la peine de remedier fi elle ett trop 
ancienne : Voici un Remede qui ef prefque: 
immanquable. 5, 
Premierement , il faut purger le malade 
de la même maniere que pour la douleur de 
téte provenant de colere, page 345$. 
… Secondement après avoir purgé le ma! 
Jade , il faut tremper des linges dans de 
Peau d’alun que vous appliquerez fur les 
Fougeurs & les changerez de temps en temps 


ÎManiere de faire PEau d'Alun pour la Cou 
Pie, © pour toutes fertes de démangeai 


Jons % 
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- fans, petite grarelle , ébullitions de fang, 
© chaleurs qui viennent fur lec ur. 
| DrRoGuEzs. 
P Renez Alun deglaceen poudre, x. livre. 


Jus de pourpier, 1. chopine. 
Jus de plantin. T.chopine. 
V'erjus , | I. choque 


Jaunes d'œufs, VIRQT 
PRÉPARATION. 


Battez bien dans ces jusles Jaunes d'œufs 
avec lAlun : cela fait mettez le tout dans 
une chapelle ou alambic & le faites difliller: 
confervez cette eau ainfi diftillée dans une 
bouteille de verre & vous en fervez avec des 
linges comme ci-deflus : Cette eau n’eft pas 
feulement propre pour la Couperofe, mais 
pour toutes démangeaifons , petite grarellé 
ébulhtions de fang, & chaleurs qui viennent 
fur le cuir. | 

Autre pour ba Couperofe. 


: DrRoOGuUESs. a 
P Renez Litarce d'argent, X. ONCE. 


Souphre ; : I. once. 
Eau Rofe, | 2. once, 
Vinaigre, 2. onces. 


PREPARATION. 


Faites boüillir dans un poëlon ou pot vôa 
tre Litarge avec le refte des drogues , trems 
Tom, IT, k 
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pez un linge dans cette décodion ;appfi- 
quez-le fur la rougeur & le changez lorf- 
qu'il fera fec. | 
Lait Virginal pour embellir la face, & qui 
ôte les lentilles, les puflulles qui y font, 
©" les rougeurs. | 
DrRoGuEs. 
DD Renez Lirarge d’arvent, 3. ONCeSÿ 
À Vinaigre blanc du meilleur, Tr. once. 
Fr de I. once. 
Eau de pluïeou de fontaine, demie Livre. 
PREPARATION. | 
Pulverifez bien la Litarge & la mélez> 
bien avec le Vinaigre que vous pañlerez en: 
fuite par un fachet , ou à travers d’un mor- 
ceau de drap; pulverifez bien le fel & le 
mettez dans la demie livre d'eau; cela fait 
mettez cette eau avec le vinaigre que vous : 
aurez paflé dans une bouteille ou vafe , Œ 
que vous remuérez pendant quelque temps: 
laquelle eau deviendra blanche comme du. 
lait : on peut faire boüïillir Ja Litarge avec le 
Vinaigre fi l’on veut » & y ajoûter un peu 
de Cerufe , il s’en faut frotter foir & matin, 
Contre les reugeurs du V age qui n’ef? pas 
VE … Couperofe, : D à 
DroGues. 
D Renez Lait de chévre 4 x. pinte. 
L. Aie depain blanc chaud, démie livre, - 
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Jaunes d'œufs, Ce 

Camphre, 2. dragmes. 

Le jus de fix Citrons. 

Des trois fortes de Plantins , une poignée de 
chacun. ’ 


PREPARATIHION. 


 Détrempez toutes ces chofes dans le lait; 
& prenez enfuite des trois fortes de Plan- 
tin, & en faites une couche. dans un alam- 
bic ou chapelle ; cela fait vous mettrez les 
fufdites chofes pardeflus ces feuilles de plan- 
tin, &y mettrez encore pardeflus uné'cou- 
che des trois plantins; faites diftiller tout 
çela à petit feu comme l’on fait l'Eau rofes 
mettez cette difillation dans une fiole de 
verre bien bouchée, & ne vous en fervez 
point que quinze jours après qu’elle aura 
été diflillée : Lorfque vous voudrez vous 
en fervir mettez-en fur une afliete ou écuel: 
ke, & y trempez un linge blanc, que vous 
appliquerez fur les rougeurs & Je changerez 
de temps à autre. 


Autre 
DroGuEzs 


| ) Renez Eau de Nenufar, demie Livres 
Sang de Bœuf, autant que d’eau de Ne- 


nufar. 
 Camphre, un gros. 


Kkij 


25 MDSAGE) 
PER RERATE DRE 


PAU ORDRES ; Se 
MËlez bien toutes les fufdites chofes, &e 
les faites difiller comme ci-deflus , & vous. 
en fervez de la même maniere. 
re TA HET es 


Baïlinez le vifage avec eau de vie jou bien 


Le. 
\ 


avec Êau de fraife foir & matin, 
Pour les Boutons du Y jages 


77 


Dro Gus: | 

1 D Renez Eau de vie, : demie livre: 
2 Vinaigre, | +2: cuillerées. 
 Douphre gris, | la groffeur d'une noix, 

PREPARATION, 
Pilez bien le fouphre , & le mettez dans 
ne flole avec l'Eau de vie & le Vinaigre, 
méêlez-le bien enfemble , frottez-en foir & 
matin Vos boutons fans les efluyer , & réi- 
terez plufieurs fois, : | 


Pour les lentilles ©" taches du Vifage, 
A$ez de lécume qui fe fait fur l’eau aux 


vannes des Moulins ; ou autre part, & en 
frottez le Vifage. os 


* Regime pour toutes fortes de Coupe- 
rofes. 


TE faut que celui qui ef atreint de ce mal, 


| DLTCERTS jé 
"s’abffienne de toutes chofes [alées  épicées, 
frites érrôries ; &' de boire du vin pur , #1 
en boire demauvais,nimanger aulx;oignons, 
poireaux, moutarde, herbages chauds , ni 
autres chofes chaudes 3 11 peur ufer dans fès 
potages ou autremenr du pourpier , ofeille:, 
laitues , bouraches , houblon avec fcariole , 
qu'il ai le ventre libre 3 © en dormant 1é= 
air fa tére haute. 


À 


ULCER.E.S 
à Pour les Uiceres intérieures: 
DROoOGuESs. 


Renez herbes Robert ; 1 3. poignées 
M AISTUMONes 2. poignées: 
Armoife ; Re 2, porgnées, 
Feuilles de grande Confoude, - 2. poignées. 
Mumie, liée dans un petit linge , demie once. 
Vin blanc, Q x. chopine. 
Eau commune", , ? 1.chopines 


À P RE PAR A TI O N. dé. 
Coupez groflierement les hetbes & les 
faites infufer avec le refte des drogues pen- 
dant vingt-quatre heures dans un vaiffeau fer 
des cendres chaudes ; paflez cette liqueur 
a travers un linge & la confervez; cela fait, 
vous PERLE le marc & le ferez difiller , 
& de l’eau quien:proviendra vous la mêle- 
Boc'el "ERRT ETC Ep 


#86 ULCERES. | 
rez avec cette liqueur coulée, & en ferez) 
prendre au malade le matin à jeun quatre! 
oncés , qui eft environ un petit verre , & il. 
nc faut pas qu’il mange de deux heures après 
qu'il Paura prife ; fur les quatre heures dy. 
foir il lui en faudra donner la même dofe, 
Autre pour les Ulceres malignes & Fiflulesà 
Prenez cendres de farment & de la chaux" 
vive , faites les diftiller , & de cette gHile 4 


tion vous en laverez & feringuerez les uls” 
ceres & fiflulles. - / 


Ÿ 


2:VO MIR. 


Pour faire vomir. 


inciter, Lost 
| Pour vomir. 429 200 

I! faut donner à boïre au malade de lea 
stede avec un peu d'huile de noix , où d'olin 
“ve; où bien mettre fga doigt dans fà bo 7 À 


qu 
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£he le plus avant qu’on pourra, où bien 
boire de la décoion de feuilles & racines 
de perfil , ou de feuilles de laurier : Les per< 
fonnes qui ont la poitrine petite & étroite 
& le col long & qui font maigres ; & ceux 
qui ont la vüe foible, le vomiflement ne leur 
eft pas trop bon, & ne doivent s’inciter à 
vomir que par une grande neceflité. 
à Pour conforier l'Effomac après avoir vom? 
Prenez deux Cloux de Gerufle en poudre 
dans une cuillerée de jus de Menthe & Va- 
vallez ; ou bien une demie cuillerée de j#s 
de Rhue avec un peu de vx. | 


Pour arrêter le vomiffement. 
DroGueEes. 


Renez Hiere fimple, demie onces 
‘A Ecu d'Abjÿnte, 2. OnCeSs 


PREPARATION. 

Mélez cela enfemble , & le donnez à boi= 
ge au malade, & lui frottez enfuite l’efto- 
mac d’huile de Maftic, & de Menthe, d’Af- 
pic; d'Aloine ou Nardin mélez enfemble. 

Autre pour arrêter le vomiffement. 

DROGUESs. 

Renez Encens, demie once. 
A Mafhc; demie once, 


K k üij 


198, (7 VOIMTR | 
Jaune d'œuf, | #4 
Farine d'Orge, un peu, 


PREPARATION. 


Mettez en poudre l'Encens& le Mafie ; 
& l’incorporez avec le Jaune d'œuf & la fa- 
rime d'Orge : Cela fait, mettez-le fur des 
étoupes & l’appliquez fur le creux de lef- 
tomac ; à la fin du repas on peut aufli man 
ger un morceau de-Cotignac , & ne boire 
de long-tems après. 


Autre pour le même [ujet. 


DrRoGuEzs. 


P Renez Menthe , 2. poignées. | 
Rofes , 2. poignées. 
Vin on Vinaigre, ce qu'il faut. | 


PREPARATION. 


Faites boüillir la Menthe & les Rofes dans 
du Vin ou Vinaigre ; lorfqu’il aura boüilli, 
 trempez dans cette décoétion une petite rô-. 
tie de pain, ou bien dans du jus de Menthes 
mettez y pardefTus de la poudre de Maftic, 
appliquez - la chaudement fur l’eflomac , 
avant qu’il veuille manger, & en mettez! 
d’autres de temps en temps. 


Pour le vomiffement de Sarg. 
Prenez du Reféda où Marzuerites où. 


À 
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Pourpter , ce que vous voudrez ; pilez - le 
_& donnez à boire de ce jus au malade en- 
yiron un verre : Le pourpier fricaflé avec du 
beurre ou de la graifle , & le faire manger 
au malade y eft merveilleux , lui donner 
auffi à manger un potage de lait. Levinne 
vaut rien pour ce mal, 


Pour le Vomiffement de nourriture. 


Prenez du jus ou du vin d’Abfynte, don 
nez-en à boire au malade, & lui mettez fur 


Peflomac de la Merihe. 
PO le Vomiffément lorfqu’on eft fur Mer. 


… Mangez un poiflon trouvé dans le ven 
tre d’un autre poiflon , après lavoir fait ré- 
tir , 1] faut le manger avec du poivre & du 
fel : Chofe experimentée, | 


Pour faite vomir le venir. 


Prenez Racine de Brionne, coupez-la par 
fuelles , faites -la tremper quelque temps. 
daos du vin , & donnez à boire au malade 
de ce vin, lequel vomira incontinent tout 
<e qui eft fur fon eftomac : il lui faut donner 
un peu de l'hertaque après qu'il aura vomi, 


Autre. 


* Prenez de la fiante feiche de poule, mets 
ez-la en poudre; & en mêlez avec du 
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iiel & du vinaigre, ce que vous jugeréz! 
a propos ; & le faites prendre au malade, 


2 


U RINE. 
Pour la Retention d’Urine, 
DRoOGUESs. 


P Renez desgraines de Laurier , ce que vous 


voudrez. 

Graines de Geniévre ; autant que de Laurierz 
Son de Froment, & proportions. 
ARS ce qu'ilfaurs 


PREPARATION. 


.… Pilez le tout dans un mortier, lorfque 
vous l’autez pilé , vous le mettrez fur une 
tuile chaude que vous arroferez de vin & le 
remuêrez , appliquez-le enfuite fur le penil; 
ke plus chaudement que vous pourrez, 

d R. ‘ Autre. 

Ayez du Geniévre ; faites-le brûler, pres 
nez de ces cendres & en faites avec de l’eau 
commune de la leflive , donnez deux on- 
es au malade de cette leflive avec autant 
de vin, & continuez de temps en temps. 

Autre, 


-: Prenez du fc ou décofion de Guimau: 
se ; ou de Capilli veneris, ou de racines 


| URINE 3ot 
d’'Afperges , ou de Laïtuës fauvages , don- 
nez deux ou trois travers de doigt de l’un 
de ces fucs au malade tous les matins, & 
vous verrez merveilles : Le fuc d’Amandes 
ämeres, où bien mâchées , & en avaller y 
eft très-bon ; comme aufli la graine de con= 
combre pilée & bûë avec du vin ou du lait, 


Autre. 


© Prenez Graines de Houblon, pulverifez- 
Ïà; mettez une dragme de cette poudre dans 
un petit verre de vis blanc, & l’avallez le 
matin à jeun. Leperfil cuit ou crud ; le [y 
rop de Capill veneris , la décoétion de? Au- 
née, la racine de Spicanardr, le fuc de Bletre 
rouge y font très- bon, pris En Dieuvagc: 
Comme auffi les oignons mangez cuits & le 
Bafilic appliqué fur le ventre. 


Autre. 
DrRoOGUESs. 
Renez Créffon, 2. poignées. 
Grains d’Aikeckange, 2. poignées, 
Oignons blancs, de deuxe 
Créme de rartre, 1) ! 2.pincées, 
Vin blanc, | Le Piles 


PREPARATION. 


Coupez en quatre vos deux oignons, 
wettez-les avec le ‘refle des drogues & le 
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vin blane dans un pot de terre verniflé, | 
faites-les boiüllir devant le feu jufqu'à ce. 
quil n’en refte que trois demi feptiers , cou- 
Jez cela, & en donnez à boïre au malade 
un verre tous les matins à jeun pendant 
quelque temps , & il fera bientôt gueri. 


Pour ceux qui ne peuvent uriner que 
£oute a goute. 


Prenez Capilh veneris avec de ? Abfÿntes 
reduiiez - le en liniment & en frottez les. 
reins L’Hyfipe & la racine de Fenouil fau= 
va£e prife en breuvage y font très-fouve-. 
yains. 


Pour la récention d'Urise. 


… Prenez des Refors, coupez-les bien dei, 
Lez, arrofez-les de Vin blanc, faites - les 
chauffer dans un plat où écuelle ou poëlon, 
& les appliquez chaudement fur le penil. 
Pour ceux qui ne peuvent rétenir l'Urine: 
+ Prenez de l'herbe ou racines de Tormen2. 
fille ; faires-la fécher pour laréduire en pou- 
dre, mettez de cette poudre dans, du /#e 
de, Plantin & le donnez à hoire.le matin à 
jeun. L’Yuroïie fauvage büë dans du gros 
Vin y efttrès-bonne. 
| Autre. ( 
. Faut avoirun Poiffor qu’on trouve dans 
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le ventre d’un Brochet, le faire fécher, lort- 
qu’il fera bien fec , il le faudra mettre en 
poudre, & en faire prendre un peu au ma- 
lade dans un boüillon ou du vin. £ 


Pour faire uriner les petits enfans. 


. Prenez des Racines de Mauves , & de Per 
fl , autant de l’un que de l’autre, broyez-les 
& les appliquez fur le penii des enfans. 


Pour ceux qui urinent le ang. 
DrocGueEs. | 
P Renez poudre de mille feuilles, r . dragmes 


l'erre d’ Armenie , 1. dragme. 
Suc de Plantin , une 
Lau de Chévre, ce qu'il faut, 


PREPARATION, 


Mettez les fufdites chofes dans le Lait s 
mêlez bien cela & le faites boire au malade 
tous les matins à jeun pendant quelque 
temps ; il lui faut donner toûjours la mé- 
me cholfe. 


Pour provoquer l'Urine. 


k Prenez des Mauves, ce.qu'il vous plai- 
ra faites-les cuire dans de l’eau commune, 
donnez à boire au malade une livre de cet- 
te décoëtion , & mettez les Mauves tou- 
tes chaudes {ur le pubis, 


394 YEUX; 
Voyez GRAVELLE & PIERRE. 


Y EUX, 
 E mal des Yeux provient de plufieurs. 
À chofes. r 

On connoît qu'il provient du Sang quand 
on a les veines noires , les yeux rouges &! 
enflez ; cela étant il eft néceflaire de faire 
faigner le malade de la veine du chef. 

On connoît que le mal des yeux vient de. 
Colere , lorfque le malade y fent des poin-\ 
tillemens , des douleurs fort aiguës & qu'il! 
n’y paroît: point ordinairement de chaflie,s 
ou s’il y en a elle eft jaune : cela étant ons 
doit donner au malade le Remede de law 
douleur de tête caufée par.la colere , ci-de- 
vant page 345. . ; 
: On nonnoît que Îe mal des veux provient! 
de Phlegme , lorfque le malade fent unes 
grande pefanteur aux yeux avec grande 
‘abondance de chaflie où eau qui en diftille 5! 
cela étant on doit fe fervir du même Re 
mede que.celui de la douleur de tête caufée 
par le Phlegme , page 347. | 
- Onconnoît que le mal des yeux provient! 
de Ventofité , lorfqu'il femble au malade, 
qu’on lui donne d’un marteau fur la tête 5 
cela érant il faut faire une décoétion de Fleurs 


de Camomille, de Meblor , de graine de Fes 
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noi] avec un peu d'Eau & du Vin blanc, 
trempez dans cette décoétion un linge, &le 
mettez en double fur les yeux ; réiterez plu: 
fieurs fois, 

On connoît que le mal des yeux provient 
du vent , de la pouffiere, ou du Soleil lorf- 
qu'on a les yeux fort rouges ; cela étant faut 
faire jetter deflus &-dedans du Lai de fem- 
me, battre une Glaire d’œuf dans une écuelle 
& y mettre un peu d'Eau Rofe & d'Eau de 
Plantin , mêler bien le tout enfemble , & y 
tremper un linge bien blanc dedans, l’appli- 
quer fur les yeux, & continuer plufieurs fois. 
Porter un Colier d Ambre à fon col y cf 
très-fouverain. 

Autre pour le même fujet. | 

Prenez du Pava fauvage, pilez-le un 
peu & Pappliquez fur les yeux entre deux 
linges ; ou bien de la Racine de Rhueë. 


Pour le mal des yeux provenant de coups, ou 
meurtrif[ures, Ÿ” pour en ôter lestaches. 


11 faut faire diftiller dans lœil, du fang de 
l'aile d’un Pigeon ou Tourterelle. Ce jang 
eft très-bon auffi pour ôter toutes lestacheg 
rouges des yeux. j 
| Autre, 
DrRoGuEzs. 


Renez Jaunes d'œuf, 4° 
Farine d'Orge , ou de Froment , un peux 


206 : - : YrEpUg4 | . 
Jus d’Ache, | 
Jus de Mauves , + | 
Jus de Menthe, autans de l'un que de Pauire. 


PREPARATION. 


… Mélez bien tout cela enfemble &enfaites 
on emplâtre que vous appliquerez deflus. 


Autre | 

Prenez Farines de Févres , démêlez - la 

avec du Vin blanc, faites-le un peu cuire & 
en faites un cataplâme fur le mal. 


Autre pour le même fujet , > pour les Flus 


sions C7 Cataradtes des Yeux. 


Prenez du Jus de Mourron , mêlez- le 
avec un peu de Miel & en faites un cata. 
plâme fur l’œil malade. Ce Remede eft bon. 
pour les fluxions & cataractes des yeux. 
Autre pour les coups des Yeux & les taches. 

qui y font , © pour toutes fortes de 

__ douleurs. | à 

Prenez des Rofés rouges, faites-les cuire! 
dans un poëlon avec un peu d’eau ,& en fai! 
tes un cataplâme fur l'œil, le plus chaud 
qu’il fe pourra. 74 
Autre pour la rougeur des Yeux. à 
DROGUESs. | 

P Renez Rofes rouges, | | 
À Suuge, | à 
| Rhuë, 
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Rhuë , 

Eclaire, | 
LATTES chacutt une poignée, 
Se), ._. un pen, 


1€ 
| San r » à LAS TO 


CA difiller tout cela dans un sBibies + 
&mettez de cette eau deux ou trois gou- 
tes dans l'œil foir & matin. 


et 


Autre, 


Sid 


DroGœGuEss. 


Rèenez Jus de Fi erbene du 
Jus de Rhuë, | 
En Rofe,  aurant de Pun que de l'autre. 


PREPARATION. 


Mélez toutes ces liqueurs enfemble 3, 
mettez-en dans les yeux & les en baflinez.. 
Le | Autre. 

- Prenez Feuilles de Violette de Mars, pi< 
ez-les un peu & en appliquez fur les-yeux:- 


Si vous y mettez des Griortes féches le Res 
mede en fera Fleur 


| Aure. 


“Ayezdu Safran, méêlez-ên avec un Ba 
dœuf & en faites un. cataplime fur. Pœil.- 


Je . MEURT | 


Autre. À 
Droëcvuezs. | 
> Renez Sucre Candi > « à once: 
Tutiepréparée, "demie ONCE. 
4Hoës Cicotrins:. :| 012. dragmes. 
Camphres 50 xu2bn 27 4, dragmes 
Eau de Rhuë, _. 2, oncese 
Eau de Fenoüil,. \ 2. oncess 
Eau de Fraife, 4 2. ONCESS. 


PREPARATION. 
Réduifez le toùt'en poudre, puis mettezà 
les dans une fiole de verre avec toutes les: 
fufdites éaux , remuez la bouteille afin de: 
les bien méler, & en mettez foir & matin: 
“quelques goutés dans Poil, | 
Autre. & 
Rempliflez une fiole d'Eau de Fontaines. 
& y mettez dedans la grofleur d’une noi- 
fctte de Sang de Dragon en poudre, & en. 
avez les yeux. 
Pour-les en flüres des Yeux 
Droeuezs. | 
P Renez Farines de Féves, un pen 
À Eau rofe, | ge qu'ilfauts 
Encens ‘pulverife, un peu 


Blanc d œufs | Hite 


he. 


_ 
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PREPARATION. ; 
fs Mélez-bien tout cela enfemble, & en 
faites un cataplâme que vous mettrez fur 
les yeux. 

Pour les Fiflulles du coin de Pœil, 

Prenez de lHuile de INoix de la plus 

vieille qui fe pourra trouver , & qui ne foit 
point falfifiée, & en frottez les fiftulles. 

Autres 


Prenez des Feuilles de Mauves cruës, 
mâchez-les avec un peu de /e/, mêlez cela 
enfuite avec un.peu de fiel & l’appliquez. 
furla fiftulle : Il faut remarquer que lorfque 
Ja fifulle commence à faire une cicatrice 1l: 
n'y faut point de fel. 


Pour les Cataraëtes qui commencent à ve 
nir dans les Yeux. 


Ayez du Suc d'oignons , faites-en un li- 
miment avec du el, & l’appliquez fur l'œil 
#Æontredes Fiuxions &7 Catarailes des Veux, 

Ayez de la Farine de féves, démélez-la. 
: Bien avec du wir blanc, une glaire ou deux: 
d'œufs, & en faites un:emplâtre fur l'œil... 

Pour des mailles &r taches des Teux.. 

. Prenez des Efcargots , lavez-les huitfois: 
à L1ij, 
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dans differentes eaux , mettez-les enfuite 
dans un alambic & les faites diftiller; mettez 
_ dans cette eaudiftillée dela fante de Lefard, 
Corail rouge &' du Sucre Candi , par éga- 
le portion : remettez tout cela dansunalams 


bic & le faites encore difiller, confervez 


cette eau dans une fiole & vous en fervez. 
au befoin , qui fera d’en mettre deux ou 
trois goutes dans l’œil ; & les en bafliners: 


Len stst 


Autre 


DRoGuEzs. 


P Renez: Suc de Scabieufe ,. un peus 
Poudre de Soudure d'Or, un peu. \ 


Camphre en poudre , un pêite 


PREPARATION. 


Mélez bien tout cela enfemble , & l'apa 


pliquez für l'œil 
CH Autre, 
Droeurzs 
P Renez Couperofe blanche, 


Sucre Candi, autant de l’un que del'autrez 


Jaunes d'œufs. durs ». à proportion. 


Eau Rofe, ce qu'il. faut. 
PREPARATION 

Faut mettre la Couperofe & le Sucre 
Gandi en poudre ;. cela fait vous le mct- 


PR ele AM Cr AT 


# 


MYELUIXT &ÔT 

. trez dans l’Eau Rofeavezles Jaunes d'œufs 

& les mélerez bien enfemble ; paflez enfuite 
cela à travers un linge ; & de cette eau qui 

k* pailera, vous en mettrez dans les yeux 
? Vaprès-dinée & en vous couchant. | 


Autre, 

Comme le mal provient de trop grande 
abondance d’humeurs froides des parties 
exterieures de la tête, qui fe décharge fur 
. ces endroits , il faut chauffer la tête devant 
le feu , & en même temps fe la frotter avec 
UD linge, cela ouvre les pores & diffipe les. 
humeurs qui caufent les tayes : la fueur de 

la tête y eft aufhi très-bonne. 


Pour les fluxions, Ü pour toutes fortes de 
maux des Veux, 


: Prenez de Herbe nommée Pied de Pz- 
geon , pilez-la dans un mortier avec un peu. 
de el & V'appliquez au poignet du côté que. 
Pon.a mal à l’œil. 


Pour éclairoir la vuë. 


Prenez du Suc de la rige de Raves,, om 
Bien du Lau de Laîtues Romaines, mêlezz 
Le avec un peu de Lau de femme , & en dif 
tllez dans les yeux. 

EL Autre. 

Mangez de fa Rhuë cruë le matin à jeu® 

avec du fé/.. 
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Pour éclaircir la vüë, ©’ pour la recouvrer! 


lorfqwelle efE perdue. 
Ayez du Vin d'Eufraife & en frottez les 


yeux loir & matin; en cas qu'il foit trop fort: 
vous y mêlerez un peu d'Eau de Fenouil, 
& même du Sucre s’il eft befoin; l'ufage def 
ce Remede eft excellent , l’on a vû devieil-! 
les gens s’en fervir qui ont recouvert la vûë! 
de leurs jeunes années; d’autres-qui depuis: 
Jong-temps ne voyent point, qui l'ont re 
ouverte. 


La mamere de faire du Vin d'Eufraifes 


Prenez de la Feuille d’'Eufraife , mettez-\ 
ka dans une bouteille ou baril ,rempliffez-le? 
de Mouf} en vendanges, & le laiflez boul. 
hr tant qu'il voudra; cela fait bouchez bien 

“a bouteille ou baril & vous-en fervez au 
becloin. | 
16 Autre pour éclaircir la vue, 
Prenez de la Chelidoine , pilez-la & er 
faites un cataplâme fur les yeux : L’hiron-# 
delle nous apprend l’experience de cette 
herbe, car quoique lon ait crevé les yeux! 
à fes petits, par le moyen de cette #erbe el- 
le icurrend la vûe, aufli elle fleurit lorfqu’el- 
les arrivent , & flétrit quand elles s’en vont. 


Pour ceux qui ont la vue courte. 
Prenez des feuilles & racines du. Libania 
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#5 ,.pilez-les bien, & incorporezle fuc qui 
en viendra avec un peu de #m1el, appliquez: 
de cela far les yeux & vous verrez merveil- 
le : il faut que ceux qui ont la vûë courte: 
‘mangent des choux ‘le plus fouvent qu’ils 
pourront. 


Eau de Neige pour les Rougeurs @r Inflam- 
mations, Cataraites © Fluxions des yeux: 
Pour les Foulures, Fluxions, Galles,Gra- 

e telles, Feux volages , Bleffures , Coups & 

+ Chaïrshuides. au 


:. Prenez de la Newe Torfque la pleine Eune 
a donné deflus ; & la mettez dans un vaif- 
‘feau de cuivre ou d’airain , laïffez-la fondre 
d'elle-même :lorfqu’elle fera fonduë pañlez- 
la par un linge fin & blanc, & la mettez à là. 
gave dans une bouteille de verre , de peur 
qu'elle ne regelle ; bouchéz-la bien & vous: 
en {ervez au befoin : Pour.les chofes:fufdi- 
tes il en faut frottèr tous les maux. 


Pour toutes fortes de foibleffes & rougeurs 
des Yeux. 

_ Prenez le poids d’un demi écu d’or de- 

Crocus Metallorum:, faites-le infufer. dans. 

trois onces. d'Eau de Chelidoine , d'Eufraife 

© de Fenoiil, mettez fouvent de cette eaw: 

dans les yeux & vous ferez bientôt guert, 


4,04 Y EUX: 
Pour toutes fortes de maux des Yeux 1? 


DroGueEs. 


Renez du Fenouil , r. poignée | 
Eclaire, D PE 
KRhuë , ds  POIgnÉeus 


LA 


ÆEufraife, -\à NE (8 porgnée.n 
PREPARATION. D 


Mettez toutes ces chofes ci-deflus dans: 
un alambic , faites-les difliller comme Fons 
fait PEau, Rofè , confervez.cette diftillatiom, 
dans une fiole de verre bien bouchée, & 
“vous én fervez au befoin, qui fera d'en 
mettre quelques goutes foir & matin dans les) 
Jeux. | 


Autre. 

DrRoGuEs, | 
P Renez jus de Fenoiil , 2, onces 

Jus d'Éfclaire, | 2. 0n6eSd 
Jus de Rhue. 2. onCes 
Jus ? He | 2. ONCES M 
AVTiel., _  K.once dr demie 
ABLE pa rh | demie once 
Tuihie demie once. 
Sarcocele,. . demie once. 
Fiel de Chapon , de Coq & de Poule NC sarl 


dune once. 


Noix Muftades 5. drag mes 


Gerofle. 


ta ] 
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Gerofe, 1. drame, 
Saffran, x. drapme, 
Sucre Candi, 1. dragme, 


PREPARATION. 


Faut mettre toutes ces chofes dans un 
alambic de verre & les faire diftiller , met- 
tezenfuite cette diftillation dans une bou- 
teille de verre & la bouchez bien : lorfque 
vous vous en fervirez vous en mettrez une 
fois le jour.dans les yeux après les avoir 
frottez. Qui pourroit avoir un foye de 
Bouc pour le fe difliller avec les fufdites 
chofes , l’eau en feroit bien meilleure & de 
plus grande vertu, l 

Aire, 


Prenez de l'Eau de pommes pourries , & 
en faites diftiller dans les yeux : La pomme 
de rénette eft la meilleure de toutes. 


Pour empêcher que les yeux ne pleurent. 
| DrogGueEzs. 
Renez Maftc ; 
Encens, 
Bolarmint:, à | 
Gomme Adragant, autant de l'un que dé 
Pautre, pi 
PREPARATION. 


Pilez cela dans un mortier & le mettez 
Tom. IL, M m 
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en poudre fubtile; cela fait, prenez un jaune. 


d'œuf que vous démêlerez bien avec cet- 
te poudre pour en faire un emplâtre que 
vous appliquerez fur le front & fur la tempe. 
Une ventoufe fur la nuque du col eff très- 
fouveraine pour ce mal. 


Pour ôter ce qui ef? entré par lœil par 
| accident. 


Prenez de la Graine d'Orvale, mettez-en 
dans la paupierre de l'œil, laiffez-l’y un peu 
de temps & vous verrez merveille. 


Pour la chafjie des yeux. 


Prenez dela Menthe ; machez-la & en 
appliquez fur les yeux, 


Pour La craffe qui vient fur les yeux. 


Prenez du Suc de Centaurée , incorporezs 
le avec Miel & en froitez les yeux. 


Pour décoler les paupieres des yeux lor[qu’el« 


les fe tiennent lune contre Pauire. 


Prenez du Suc de Joubarbe & en frottez 


les yeux & les paupieres. 
Pour faire revenir le poil qui tombe des pau- 
Ati , pieres. 


I! faut frotter les paupieres avec de la dé- 
çoction de Nard, 
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© Pour faire redrelfer le poil des paupieres. 


Prenez Noyaux de Datres & les brûlez ; 
& appliquez , de ces cendres démêlées avec 
décoëtion de Nard fur les paupieres. 


Eau admirable pour la Chalfie des yeux [e= 
che ou coulante , puffulles , taches ou blans 
cheurs qui y furviennent , © generalement 
Pour toutes fortes de maux des yeux : Elle 
ef} auffi merveilleufe pour quantité d'au 
tres maux , © a plufiéurs autres vertus , 
dont on trouvera le détail ci-après, & de 
da maniere qu'il s’ent faut fervir. 

DroGuEzs. 


4 


P Renez Vin vieux © du meilleur, quatre 
livres © dernie. 


Sauge franche netre, demie livre, 
Noix mufcade , demie once. 
Gingembre , deinie once. 
Cloux de Gerofe, - demie once. 


Grains de Paradis, 
Fleurs de Bourache, 


demie once. 
demie once 


Rofes Rouges, demie once. 
Ecorce de Citron ; demie once. 
Bois d’'Aloës , 


demie once. 
PREPARATION- 


Mettez tout ce que deflus dans un pot 
neuf de terre verniflé avec le vin, & le 


M mi; 
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laïflez tremper pendant treize ou quatorze 
jours ; après ce temps-là vous le mettrez 
dans un mortier de marbre ou de bronze, & 
le broyerezbien enfemble , cela fait , vous 


mettrez le tout dans un ajambic de verre ou 
d'étain & le ferez diftille . 
| | 
Vertus de cette Eau. 

Elle guerit les maladies des yeux ; com- 
me la chafñie féche ou coulante , les puftul- 
les & taches ou blancheurs , fi vous en fai- 
tes dégouter tant foit peu dans l’œil avec 


une plume. | 


Elle ôte les taches qui viennent ordinai- 


rement à la face & au deflous des yeux, & 
qui donnent quelque foupçon de commence- 


ment de quelque lépre, fi vous en frottez | 
le vifage avec une plume, M 


«. Prife en breuvage, elle guerit tous les 
Maux interieurs. | ; fi 
… Elle ôte les vices & maladies de foye ; 
de la rate, des inteflins , du ventricule, & 
chaile toutes les mauvaifes humeurs que les 


cruditez ont engendrées dans le ventricule, % 


fi vous en bûvez. 


Si vous en frottez les playes, elle les gue- 4 
rit parfaitement , comme auf les loupes & 


humeurs qui en arrivent. 


Si vous en frottez les abcès & fluxions 4 
exterieures , elle'leur donne ouverture, ies # 


fait fuppurer, & enfin les guenit, 
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Elle rond les abcès interieurs, & les fait 
fupurer par le bas en bûvant de ladite eau. 

Elle guerit l'hydropifie & la jaunifle , fi 
vous en bûvez. 

Si vous en frottez le crâne , elle chaffe la 
goute qui vient du catarre ; du cerveau , au 
moins elle la diminué; même elle ôte la dou- 
eur de tête fi vous en büvez ou frottez. 

Elle ôte les puanteurs des narrines, & Île 
catarre fi vous la pouvez endurer quelque 
temps dans les narrines. 

Elle ôte la puanteur de Ja bouche , fi 
vous en lavez la bouche le matin, & y en 
tenez pendant quelque temps. | 

Elle chaffe les maux des dents fi vous en 
frottez les parties affligées ; un petit linge 
trempé & mis fur la gencive y eft fort bon. 

Elle eft fort propre aux maux de cœur & 
à la poitrine lorfqu’elle eft trop féche ou 
trop humide , & quand on eft tourmenté de 
la toux ou difficulté de refpiration ; ©”c. il 
en faut boire. D' 

Elle accroit la memoire ; fecoure l’ou- 
bliance, fi vous en prenez de temps en temps 
une feule soute, 

. Elle nettoye la crafle de la tête, elle elt 
bonne contre les démangeaifons , la gratel- 
le, puftulles , les playes & autres incommo- 
ditez qui furviennent à la peau ; même net- 
toye le dedans du corps , & chafle le venin 
fi vous en bûvez , ou fi vous en frottez les 
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Elle empèche & guerit toute lépre quine 
fait que commencer, 

Elle réjoüit , appaife ; modere la colére 
& eft fouveraine contre la pelte. 

Elle conferve toutes chairs , poiffons , & 
autres viandes , & les entretient dans leurs 
odeurs & faveurs fi vous les en arrofez. 

Elle ôte tous les vices qui _furviennent 
aux vins, comme quand il fe piquent, fe 
troublent, s’engraiflent, ou fe corrompent, 
ou de quelqu’autre façon fi vous en diftil- 
lez un peu dans le tonneau , & recouvrent 
leurs couleurs & faveurs , les uns dans fept 
jours , les autres dans un , & ils ne fe cor- 
rompent plus , & ne fentent point l’eau que 
vous y aurez diftillée. 

Elle conferve aux épiceries & chofes de 
fenteurs leur force & odeur fi on les en ar- 
rofe, 

Regime pour le mal des yeux. 


On doit procurer le benefice du ventre au 
tant Gue faire fe pourra 3 © évier le feu , la 
Jumee, le vent , la pouffiere, &r le trop grand 
air froid ou chand 3 ne poinr écrire, mi bre, 
particulierement de perite lestre 5 ne pas beau 
coup manger le foi , ni boire que très-peu de 
vin dans fes repas, & le bien tremper, ni 
hors de fes repas , n1 manger viandes épicées! 
n1 falées , ni de haut gout, ni chofes vapo= 
reufes , comme font aulx, ognons, porreauxs 
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moutarde, pois ; feves © autres fortes de 
chofes de cette nature , ne point dormir de 
jour , ni baiffer la tête de quelque maniere 
que ce foi. | 
= Ieffbon detenir les pieds nets, © regarder 
eau claire © pierres précieufes ; manger de 
bonnes viandes © de facile digefhion 3 ufr 
dans tout ce qon mangera des feuilles ou 
graines de. fenoüil , & après le repas de la 
coriandre , € ne point boire de long-temps 
aprés lavoir prife. 
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Jufage du Tabac, & de fes pro- 


prietez. 


Remede pour guerir le mal Caduc, P Epi'ep- 
fie, les érourdiffemens , embarras detcte, 
C autres de ce genre expérimenté. 


N doit d’abord fe purger avec de fa 
Manne ou de la Cafe, plus ou moins 
felon fon temperamment, mais point de Sené, 
parce qu'il porte à la tête. Le lendemain il 
faut mettre infufer pendant douze heures un 
gros defiante de Paor male, dans un de- 
mi-{eptier de Win blanc tout pur, le remuer 
m iii} 
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avant de le prendre , fe lever, ourefter dans : 
fon lit, & déjeuner deux heures'après, Ce : 
Remede nefe prend qu’au commencement 
du declin de la Lune d’A vril, ou de cellede 
Mai. Si lon veut on peut le prendre pen= 
dant {es deux Lunes. Quand on fe fent trop 
échauffé on peut le cefler quelques jours, 
& enfuite le reprendre, & le continuer pour 
une Lune, 1 $ prifes fuffifent, pendant qu’on 
ufe de ce Remede ; on ne doit pas faire mai- 
gre, ni manger de ragoût & de chofes aci- 
des, ni boire fon vis pür. On peut fortir, 
vaquer à fes affaires, fe diftraire &s’amufer, 
çar le chagrin occafionne les accès. Quoi- 
que plufieurs Epileptiques qui n’ont pris que 
IX $ prifes de ce Remede , ayent été guéris 
radicalement ; cependant on confeille de le 
continuer tous les ans au même temps, 
'c’eft-à-dire, au commencement du declin , 
des Lunes d'Avril ou de May, & on s’ap- 
percevra que la tête fera plus nette, ne fera 
plus embaraïlée , & que les accès fe rarifie- 
ront : ce meft que par l’ufage de ce Reme- 
de qu’on éteindra ces maladies, Ceux qui 
font attaquez d’Epilepfie, du mal Caduc, 
&c. ne doivent pas fe faire faigner, croyant 
que Îles vapeurs qui montent à la tête, font 
caufées par un fang trop épais ,'ils fe trom- 
ent , car la faignée eft contraire à cette ma- 
dadic la. Pendant l’ufage de ce Remede on 
doit s’abftenir de tous exercices violens de 
corps & d’efprit, x 
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Fe. 2 Botillonpour la Poitrine, 
M faut prendre le poulmon , le cœur & 
Îe cornet. d'une freflure de Veau avec un 
Poulet, dans le corps duquel il faut mettre 
douze raifins de Damas, douze jujubes , 
avec une pincée d'orge mondée, mettre le 
tout dans un pot de terre neuf, qui tienne au 
moins trois pintes , faites le boüillir à boül- 
lons continuels à petit feu, fans fel , & fans 
lécumer , & bien couvert & y ajoûter une 
poignée d'herbe poulmonaire que vous fe- 
rez boüillir cinq ou fix boüillons, puis vous 
pañlerez le tout dans un linge blanc de leffi- 
ve, fans le preffer , de peur que le boüillon 
ne foit trop épais ; 1l faut que les trois pin- 
tes foient réduites à trois chopines , dont on 
fera trois prifes , que vous prendrez à jeun 
dans la même matinée à une heure lune de 
l'autre, & ne manger que trois heures après 
la derniere prife : Si vous n’êtes pas foulagé 
la premiere fois ; réiterez le même boüillon 
pendant cinq ou fix jours, & même plus 
long-temps fi le mal eft inveteré; l’Herbe 
Poulmonaire reflemble un peu à la Buglace, 
elle a les feuilles mouchetées de taches 
blanches, sn 


Pour le mal d'Effomac. 


Il faut faire boüillir dans quatre pintes 
d’eau une poignée de feuilles de Violettes, 


\ 
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une de Capillaire , une de Scabieufe , &une 
demie d'Hyfope, vous la laïfferez boüillir 
jufqu’a la diminution de deux pintes & cho- 

pine que vous coulerez & exprimerez, puis 

vous éteindrez dans lefdites deux pintes & 

chopine, par quatre fois , une once de Sou- 

phre fondu ; puis avec demi {crupule , qui 

font douze grains de Saffran, lon jauniracet- 

te décoétion, de laquelle le malade boiraun 

verrele matin à jeun, & ne mangera de deux 

heures après ; on réiterera la prife le foirtrois 

heures après foupé, fi letemps lui permet ; fi 

non on n’en prendra que tous les matins , & 

Continuer pendant un mois fans y manquer. 


Borillon pour la Poitrine, 


Prenez une douzaine d'Efcargots de vi- 
gne, les cuifles d’une douzaine de Gre- 
noüilles , faites-les boiüllir quatre ou cinq 
boüllons pour en faire jetter l’'écume ; en- 
fuite pilez-les dans un mortier & prenez le 
blanc de quatre porreaux , une demie dou- 
Zaine de navets coupez menus ,une petite 
poignée d’orge mondée , & le quartier 
d’un petit Cochon de lait coupé par mor- 
ceaux : faites boüillir le tout dans une fuffi- 
fante quantité d’eau , pour être réduite à 
deux botüillons, paffez-le, prenez-en un le 
matin à jeun , l’autre trois heures après 
avoir foupé, & continuez pendant un mois 
ou fix femaines, 


L 


à 


t 
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, Tifane pour les Rhumes, Toux , € mala- 
des de Pourine. 


On la fait avec de la racine de Guimau- 
ve , les feuilles d'Hyfope ; les Jujubes, les 
Sebeftes , les Raïfins de Damas , les Figues, 
& une tête de Pavot blanc ; on y ajoûte le 
Syrop de Pommes de Rénettes ou de Ca- 
pillaire , de pied de Chat, ou de Coquelico, 
qui font des Syrops très-propres à ces maux; 
l'Hydromel eft encore une boiffon excel- 
lente, pour toutes les maladies de Poitrine, 
lorfqu’elles font fans fiévre. 


Onguent pour appaifer les fortes Toux qui 


tourmentent principalement la nuit, 


Prenez trois têtes d’Aïl, battez-les bien & 
les mettez avec de la graifle ce Pourceau en 
confiflence d’onguent, vous en frotterez le 
foir devant le feu avant de vous mettre au 
it la plante de vospieds, & dans lelit vous 
en frotterez aufli l’épine du dos. 

Si l’on continue ce Remede pendant huit 
jours , la Toux ceffera. 


Tifane pour les Fiévres tierces, double tierces, 
coniinues , ©’ Jimples 


On prépare les Tifanes avec la racine 
d'Ofeille , de Nénuphar , de Fraifier , de 
Chiendent , de Regliffe, & avec l'Orge, 
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on y peut mêler le fyrôp de Limon ou de 
Grofeilles , ou lefprit de Souphre pour les 
rendres plus agréables & plus raffraichiffan- 
tes:on peut leur faire boire auffi des Emul- 
fions préparées avec les quatre femences 
froides , lès Amandes & le Syrop violat, la 
Limonade & l’Orge ne leur font point con- 
_traires , pourvû que le malade ne touffe 
point. 

On peut encore faire infufer à froïd dans 
une pinte d’eau, une poignée de feuilles de 
Chicorée fauvage , d’Aigremoine, de Me- 
lfle , de Pinpinelle & d’autres femblables, 
dont Pufage n’eft pas fi dégoutant que ce- 
lui des Tifanes , & qui ne laiffent pas de ra= 
fraichir. 


Pour la Fiévre Remede éprouvé. 


Prenez quatre Gros de Quinquinat en 
poudre fubtile, incorporez-le avec une on- 
ce de Miel de Narbonne, & une once de 
{yrop Capillaire, cela fait une forte d'O2. 
 piate, feparez cela en trois parties égales , 
délayez-en une dans un verre de Vin rouge, 
faites le prendre à l’approche de l'accès, la 
feconde prife de même ; Mais il faut toû- 
jours, quand même la Fiévre vous quitteroit, 
prendre les trois prifes crainte de retour : 
Le Remede eft éprouvé. 
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Eau pour les Yeux. 


Vous prendrez de l’eau de Rofes blan- 

ches , de F'enoüil , & de l’eau de Plantin, 
de chacune trois demi-feptiers. Il faut que 
chacune defdites eaux foient tirées à part 
dans un alambic de terre, puis prendre 
deux onces de Totie en poudre , & dela 
Couperofe blanche de la grofleur d’une fé- 
ve : Vous mettrez le tout dans une bouteil- 
le de verre, vous l’expoferez au Soleil pen- 
dant huit ou dix jours, ayant foin de l’ôter 
fi-tôt que le Soleil fera paflé , & de la re- 
mueur de fois à autre. 
Mais pour faire ladite eau plus forte & 
plus excellente ,1l y faut mettre une once 
de Maffv en poudre , autrement écorce de 
Mufcade, elle cuira bien davantage, mais 
la guerifon en fera plûtôt faite ; ce Reme: 
de efltout bon & experimenté. 


Autre, 


Prenez telle quantité que vous voudrez 
de fleur de Bluet ou Auble-foin, que vous 
pillerez dans un mortier de marbre, & les 
faites infufer vingt quatre heures dans de 
Peau de neige, au feu de fable diftillez. 

Cette Eau eft admirable noa- feulement 
pour guérir la plûpart des maladies dés 
yeux ; fur tout celles qui font accompa- 


418 Augmentation 


nées d’inflammations ; mais encore pouf 
; UE 


éclaircir , fortifier & conferver la vûé, prin- 
cipalement aux Vieillards ; c’eft pour cela 
qu’on l'appelle Caffe - lunette ; parce que 
ceux qui s’en fervent fouvent fe peuvent 
pafler de lunettes : on en prend quelques 
goutes que l’on met dans les yeux foir & 
matin , & fi l’on veut à toutes les heures. 


Pour Pinflammarion des Yeux. 


Prenez un blanc d’œuf que vous battrez 
avec de l’eau de femence de Grenoüilles , 
& l’appliquerez fur les yeux. 

Si l'oeil eft rouge & bouffi à caufe de la 
poudre ou ordure qui eft entrée dedans ,1l 


faut y appliquer une tranche de bœuftou- 


te cruë en fe mettant aulit , cela diflipe fort 
l’ardeur & la rougeur. 


Remede éprouvé pour empêcher que le Lait 
ne vienne aux femnes en couche. 


I! faut laver du Beurre frais neuf fois dans « 
de l’eau commune , puis une fois de l’eau » 
Rofe , & mettre de ce Beure fur une feuille * 
de papier, & l’applrquer fur le fein le fecond : 
jour de la couche , & puis mettre .du Miel | 


fur des étoupes que l’on mettra par.deflus 


la feuille de papier ; où:ona mis le Beurre 
du côté du Miel fur le papier , & accom-" 


| 


| 


-moder l’étoupe enforte que le Beurre ne 
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coule point, puis mettre pluficurs linges 
 deflus , & laiffer le tout neuf jours. 
. Cela eff éprouvé & cônferve le fein par 
faitement , fans empêcher pourtant que le 
Lait ne revienne une autre fois. Mr tr 


Pour une Femme proffle qui aura bi trop 
froid. 


Faites-lui boire un verre moitié huile 
d'Olive & Eau-de-Vie , & elle fera foula- 
gée. R 

La Conffipation pour les Femmes grofles. 


Elle guerit en mangeant des Pruneaux 
& des Pommes cuites, des Figues nouvelles, 
des Mûres , du Pain de Seigle , du boüillon 
au Veau & du potage aux Herbes ; elle 
prendra de temps en temps des lavemens 
avec de l’eau tiéde, ou bien lui faire pren- 
dre de temps en temps une demie once de 
Cafle mondée, ou bien un boüillonau Veau; 
dans lequel on fera fondre une once de Miel 
de Narbonne ; cela fe peut mettre aufli dans 
un boüillon aux Herbes; fi cela ne fuffit pas 
on peut donner quelques lavemens avec une 
poignée de Mauves, de Guimauves , de la 
Parietaire que L'on fera boüillir dans de l’eau, 
& lorfque l’on aura preflé la déco@ion on 
y diffoudra deux once de Sucre rouge, y 
ajoûtant un peu d'Huile, 


PR NANTES 


si 
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Il ne faut jamais donner aux femmes 

grofles des Remedes äâcres ni forts. | 


SL EN 


© Pour le vomiffement des Femmes groffes 
lorfqu'il eft trop violent. 


A \ À 4 ) 
11 s'arrêtera peu à peu en lui faifant pren- 


= dre de bonne nourriture, affaifonner fes 


viandes avec du jus de Citron, Orange, Gre= 
nade ou Verjus, elle mangera de la boüillie 
de farine de Froment ou d'Orge mondée 
cuite au four, & y mêler quelques Jaunes 
d’Oeufs ; après fon repas un peu de Coti- 
gnac, de Grofeilles confites; boira de bon 
vin vieux rouge, avec un peu d’eau de Fon- 
taine ou de Riviere, elle ne mangera point 
d’aliment gras, ni de fauces douces ou fu- 
crées, mais il lui faut donner un petit goût 
aigre ; elle peut aufli de temps en temps 
prendre une cuillerée d’Eau-de- Vie ou du 
Vin d’Efpagne , fi ces Remedes n’arrètent 


pas le vomiflement , purgez la malade avec. 


De la Rhubarbe, ane demie once*. 
Du Sené, . une dragme. 
Du Syrop de Chicorée, ue ONCee" 


. Faîtes infufer la Rhubarbe & le Sené dans 
de l’eau; & mêlez dans l’infufion vôtre Sye 


rap: Remarquez qu'il faut quelques jours} 


avant que d'arrêter le vomiflement faireh 
quelque petite faignée du bras à Ja malades 
| Pour! 


4 


| 
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Pour les douleurs des Lombes , des Rens & 


des Aînes qui arrivent aux Femmes 
groles. 
Pour éviter ces indifpofitions on lui fera 
garder le lit, & fi la femme groffleavoit fait 


de grands efforts, il lui faudroit faire une 


petite faignée du bras, lui faire garder le lit, 
& fi la Matrice eft trop pefante, il la faut 
foûtenir avec une bande large qu’elle por- 
tera jufqu’à ce qu’elle foit accouchée. 


Pour guerir une Femme g'roffe du Flux de 


VERITEe 


Il faut la nourrir de bons alimens qui 


. foient de facile digeftion, & peu à la fois, 


lui faire boire du Vin rouge trempé d’eau 


. ferrée , car la tifane commune n’eft pas pro- 


‘pre ,!à moins qu’elle n’ait de la fiévre, avant 
& après le repas lui faire prendre quelque 
cuillerée de Syrop de Vin brûlé, ou de Vin 
d’Efpagne , ou quelqu’autre bon Vin vieux, 
manger avant fon repas de la conferve de 
Rofe , ou des Coings confits. 

Lui faire porter fur fa poitrine & fur fon 
effomac une bonne fourrure , añn que la 
chaleur aide à la digeftion. | 

Si le Flux de ventre eft une Diarrée & 
qu'elle continue quatre ou cinq jours , on 
lui fera une infufion d’un gros de Rhubar- 
be , & on y ajoûtera une once se Syrop de 

n 
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Chicorée ; lui faire prendre de bons boüil- 
» Jons de Veau & de Volailles, dans lequel 
ou fera cuire des herbes rafaichiffantes, du 
Ris cuit dans des boüillons, de ja boüillie 
avec des jaunes d’œufs ; fielle a de la fié- 
vre on pêut lui donner dans chaque verre 
d’eau une cuillerée de Sirop de Coings, ou 
de Grenades, 


Pour les Enpreintes des femmes groffes. 


Cela caufe fouvent l’avottement , à cau- 
fe des violens efforts qu’elles font pour al- 
ler à la felle ; il faut leur donner des clif- 
ter avec un boüillon fait avec une tête de 
Veau ou de Mouton bien cuite , dans lequel 
on mettra deux onces de Miel Violat, ou 
bien de Lait recemment tiré, dans lequel 
on délayera deux Jaunes d’Oeufs frais ; fi 
ce doux lavement - là n’appaife pas ; on 
peut lui en donner un autre de Mauves & 
de Guimauves, de chacune une poignée, 
qu’on fera cuire dans une décoétion d'orge, 
quand il fera paflé on y mettra un quarte- 


ron de Miel Rofat, 


Pour guerir les Hemorroïdes des Femmes 
grolfes. 

Sielles font petites & fans douleurs , in- 
ternes ou externes ; il faut les empêcher de 
croître en y appliquant quelque Remede 
aftringent ; fi elles font grofles & doulou- 


de Remedes. A2 ; 
reufes , & que la femme foit repletes on 
lui fera une faignée ou deux ; qu’elle vive 
d’alimens humectans, rafraichiffans & fans 
haut goût. 

Si les Hemorroïdes font caufées par dés 
matieres retenues dans le Re‘um , donnez- 
lui des lavemens avec de l’eau tiede , ou 
bien prenez. 


Des Mauves, 

Des Guimauves, 

De la Parietaire , 

Des Violhers, de chacune une poignée 


De 


Faites boüillir le tout dans de l’eau, 
pañlez la décoétion , & y ajoûtez un quar- 
teron de miel & un morceau de Beurre frais. 

Si les Flemoroïdes coulent trop long- 
temps , appliquez deflus des fomentations 
aftringentes avec les Baluftres , les écorces 
de Grenade , & les Rofes de Provins , que’ 
vous ferez botillir dans de l'eau de Forge- 
ron , ajoûtant un peu d’Alun. 


L'on peut y faire auf co faignée 
du bras. 


Pour un Laï épanché aux Femmes en 
couche. | 


Faut prendre quatre pintes de lait en faire 
de la boüillie, l épancher fur un drap & en- 
velopper la malade ) APTÈS Que vous aurez 

Nnij 
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frotté avec la main l’endroit douloureux 
pour faire tranfpirer l'humeur plus facile- . 
ment , & cette boüillie doit être appliquée 
le plus chaudement que Pon le pourra fouf- 
frir ‘faire le Remede pendant quelque 
temps, & on fera foulagé, 


Pour toute forte de perte de fang expérimenté. 


— Prenez le poids d’un écu d’or, de graine 
d'Argentine fauvage , de celle ‘qui croit fur 
les murailles, pilez-la : mettez-la dans un 
demi-verre de‘bon vin rouge, un peu gros, 
elle infufera pendant la nuit, & l'ayant un 
peu rèemuée vous avalerez le tout & vous 
continuerez d’en prendre pendant dix jours 
de fuite & vous aurez une guerifon parfaite. 


Pour appaifèr les tranchées des enfans 
| HOUVÉAUX HZ 


Il faut les purger avec une. dragme de 
Caffe mondée , ou de lhuile d'Amandes 
_ douces , ou un peu de fyrop de Rofe qu'on 
lui fera avaller comme de la boüillie. 

S'il eff trapreflerré, on lui mettra dans 
Y’Anus un petit fuppofitoire fait d’une côte 
de Betoine , de Miel ou de Beurré ; on 
peut aufli lui donner un clyftere : Pendant 
que lenfant a des tranchées , il ne Jui faut 
point donner de hole. 
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Pour faire mourir les Vers des petits 
Cnfans.. 


Trempez un linge dans l'huile d’Abfynte 
mêlée avec du fiel de Bœuf ; ou bien un 
petit cataplâme fait de poudre de Rhuë , de 
Coloquirite, d'Aloës & de femence de Ci- 
tron , incorporez avec le fiel de Bœuf & 
la farine de Lupins ; ou bien lui faire pren- 
dre une petite infufion de Rhubarbe , ou 
une demie once de fyrop de Chicorée com- 
pofée , lui ayant fait prendre auparavant un 
petit clyfiere fucré, pour attirer les Vérs 
par embas. 


Pour purger les Enfans fans leur rien 
faire prendre par la bouche. 


T1 faut prendre une once de fuc de Rhuë, 
autant de fiel de Bœuf, & une demie once 
d’Aloës en poudre, mêler le tout enfemble, 

puis tremper un linge dans ladite compofi- 
tion , aflez grand pour qu'il la boive tou- 
te, & l’appliquer ainfi fur le creux de l’efto- 
mac & fur le ventre au droit du nombril, 
le foir en couchant l’enfant : Le lendemaïn., * 
il fera purgé , ou tout au plus le jour d’a- © 
près , en réiterant le Remede de même que … à 
deffus ; pour les grandes perfonnes, ilne 
faut que doubler la dofe ; 1l n’y a que les 
femmes groffes à qui 1l foit contraire. 


\ 
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Pour les chutes où il y a contufion fans 
-entamure. 


… À faut mettre de l'Eau-de-Vie dans une 
écuclle ou terrine de terre ,& y mettre le 
feu , & lorfque cela fera prefque confom- 
mé , y mettre de la Poix de Bourgogne par 
petits morceaux, laquelle étant fonduë . 
vous la mettrez fur un linge & l’appliquerez 
fur la partie bleflée. | 


Diffenterie, 


Faut commencer le premier jour à pren- 


dre, 


® Huile d'Olive, 2. oncese 


Eau Rofe, | 2. cuilleréese 
Sucre en poudre , A" 134 cuillerées 


Faites mêler toutes ces drogues enfemble, 
fans les faire chauffer , les donner au mala- 
de du grand matin , & deux heures après un: 
boüillon : ce même jour après diner lui don- 
ner un lavement comme ci-deflus. | 

Vous prendrez une tête de Mouton que: 
vous ferez bien boüillir dans un chauderon,, 
& y laiflerez del’eau pour quatre ou cinq 
lavemens, puis vous pañlerez ladite eau dans 
un linge, & y ajoûterez deux Jaunes d'œufs, 
& un peu de Sucre. À 

Etfile malade ne guerit pas, vous lui en! 
donnerez un autre avec du Plantin ou Plams 
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 tage , & y ajoûterez deux Jaunes d'Oeufs 
& un peu de Sucre, & continuërez de lui 
en donner pendant quatre ou cinq jours de 
fuite , un tous les jours ; ilne faut pas pur- 
_ ger le malade qu'il n’y ait tout au moins 
onze jours qu'il ne fafle plus de fang:I1 
faut qu'il boive de la tifane faite de Regliffe 
& Orge ; les onze jours paflez vous le 
purgerez comme il fuit. 

Vous prendrez de la racine de Chicorée, 
des Laituës , Orge , Reglifle, & en ferez 
une petite tifane , que vous paflerez , puis 

vous prendrez le poids d’un écu d'Or de 

Rhubarbe que vous couperez par petits mor- 

ceaux & la mettrez tremper dans un demi 


verre de ladite tifane pendant la nuit, &le 


lendemain vous paflerez la Rhubarbe & 
prendrez ladite Medecine à jeun, & fix jours 
après fi le malade ne guerit, il faudra faire 
encore pareille Medecine que deflus , & y 
ajoûter une once de fyrop de Rofes pâles, 
ou demie once de Catholicum double. 


Tifanne pour la Diffenterie. 


Les Tifannes doivent être faites avec les 
racines de grande Confoude , de Chien- 
dent , d’Aïgremoine , avec les fleurs de 
Grenade , les Rofes rouges & la Regliffe ; 
on y ajoûte le fyrop de Berberis, où de 
Grenade. | ; | 


À 
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Pour In iflammation, & principalement 
pour les Herefipelles. 


Il faut graiffer toute l’Inflammation avec 
un Jinge qui ne foit pas trop gros, trempé 
dans l'Huile Rofat, & mettre ledit linge 
par deffus lInflammation : puis vous pren- 
drez une cuillerée de Vinaïigre , & dix cuil- 
lerées d'Eau , les mêler enfemble, les faire 
un peu chauffer , puis vous tremperez dans 
ladite Eau & Vinaigre , un linge plié entrois 
ou quatre doubles , & le mettre par deflus 
le linge gras, & faire la même chofe trois 
ou quatre fois le jour ; il eft bon de faire 
faigner une fois le malade , & qu'il ne boi- 
ve point de Vin. $; l’'Herefipelle eft au vi- 
fage , il ne faut que l'étuver cinq ou fix fois 
le jour avec du Lait tiéde, & faigner une 
fois ou deux, felon la grandeur du mal ; & 
ne point boire de Vin. ; 


Tifane] our les maux Veneriens , comme [one 
Weroile , Chancres , Ulceres ; Nolime- 
tangere , Goutes à Gravelle, 


Comme ladite décoëtion fe pourroit gâ- 
ter on la renouvelle de fix en fix jours’, & 
à cet effet on n’en fait ordinairement que: 
quatre pintes, pour laquelle mefure il faut 
prendre, 

Sulfépareille, | 6. onces.i 
Santal blanc , 3. ONCeSh 
Sezine y! 


\ 
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Seaine ; " | 2. 0nces. 
Bois de Rofes, deinie once. 
Polipode de Chefne, demie once. 
Saffafras , | 2. onces. 
Gayac, demie once. 
. Regliffe , moins dus quart d’once. 


Pour faire lefdites quatre pintes de tifane 
il faut dix pintes d'Eau ; vous en pren- 
drez quatre que vous mettrez au commen- 
cement dans une Chaudiere pour les faire 
boiillir jufqu’a ce qu’elles boüillonnent, 
puis vous y jetterez aufh-tôt les fix onces 
de Salfepareille , & environ le temps d’un 
Miferere après le Sental rouge; autant 
après le Sental citrin , autant aprèsie Sental 
blanc, autant après le Bois de Rofes, & 
auffi un Miférere après le Polipode de Chef- 
ne , & après qu’elles auront boüill , juf= 
qu'à ce que les quatre pintes d'Eau foient 
réduites à deux, vous y ajoûterez fix pin- 
tes d'Eau, qui feront avec les deux reftan- 
tes huit pintes , & ‘quand lefdites huit pin- 
tes boiülliront vous y ajoûterez le Saffafras, 
- un peu après le Gayac , puis vous ferez: 
boiüllr le tout jufqu’à ce qu’il ne refte que 
quatre pintes , après quoi vous jetterez de- 
dans vôtre Reglifle , que vous ne Jaifferez 
pas beaucoup boïüillir, puis vous retirerez. 
vôtre chaudiere du feu, & laifierez refroi- 
dir le tout; puis vous coulerez vôtre tifane. 

Tom. IL. | Oo 
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dans un linge , & la mettrez dans une ow 


plufieurs bouteilles pour la tenir dans un 


lieu frais en Efté.. 
Notez, qu’il faut couper toutes les dro- 


gues ci-deflus fort menuës pour les mettre 


dans la chaudiere, & fendre la Salfepareille, 
Pour les plus grandes maladies il en faut 

prendre pendant quarante jours durant, & 

ne boire autre autre chofe. | 
Sçavoir, le matin à jeun un grand verre, 


au diné tant que l’on veut, au goûté un 


verre, au foupé tant qu’on veut, & un au- 
tre verre en fe mettant au lit : Il faut laver 
les Ulceres de ladite décoûtion., 


Tifane pour la Gravelle. 


Pour la Gravelle & les ardeurs d’urine, 
on fait la tifane avec la racine de Guimau- 


ves, la graine de Lin, PAlkekenge , le: 
Milium folis & la Regliffe ; on y ajoûtera le: 


fyrop de Nenuphar , ou celui d’Althea. 
Pour la Pleurefie ou point de Coré. 


| T1 faut prendre fix ou fept blancs de Por-. 


reaux, les couper long comme le doigt, 
& les mettre dans la poële avec du Vinai- 
gre , les laïer cuire jufqu’à ce que la con- 
fommation dudit Vinaigre foit faite , puis 


prendre lefdits Porreaux , les mettre fur un. 
linge , & l'appliquer fur la partie malade , & 


gontinuer jufqu’à trois fois. 
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Aut fl. & * di 


à Le jus de fleurs de Coquelico pris avec 
du Vin blanc y efttrès-bon. 


Autre, 


* Prenez un Oeuftout fortant de la pou- 
le , fi cela fe peut ; caflez-le, Ôôtez - en 
le blanc & y laïflez le germe, puis ballayez 
la cheminée, Ôtez ce qui reluit après la 
fuye , prenez-en la pefanteur d’un lard , & 
le pulverifez , puis vous ferez un trou dans 
le Jaune d'Oeuf qui doit être crud ,& le 
mettrez dedans, vous le ferez prendre au 
malade , & enfuite vous le couvrirez & lui 
ferez prendre cela avant que d’avoir été 
faigné : Ce Remede eft très-fouverain, 


… Tifane pour la Pleurefie. 


: Lorfqu’eile eff accompagnée de fluxion 


fur la poitrine, de douleurs de tête , ou de 


crachemens de fang , ou de fiévre , la tifa- 
ne fe fait avec la racine de Guimauve, de 
Bardane & de grande Confoude, avec les 
feuilles de Capillaire & les fleurs de Coque- 
hico , on y ajoûte le fyrop de Jujubes, de 
Sebefte, ou celui de Tuflilage. 


Tifane pour les Fiévres malignes ; pour le 


Pourpre, la Rougeolle 7 la perire P'erolle, 


Prenez des racines de Scorfonaire , de 
Oo 1] 
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Scabieufe, de Chardon-benit, & autres de 
même nature , la Vipere, la corne de Cerf, 


Técorce verte de Citron ; on ÿ ajoûte le [y- 
xrop d'Oillet ou de Grenade pour les ren-: 


dre plus efficaces. 


Vinaigre qui préférve de La Fiévre maligne, 
de la Pefle © de tout mauvais air. 


T1 faut mettre dans deux pots de Vinaigre 
une poignée de Rhuë, autant de Sauge , 
autant de Menthe , autant de Romarin , au- 
tant de Lavande , autant de petite Abfyn- 
te, & faire infufer le tout pendant huit jours 
fur des cendres chaudes , ou au Soleil, en- 


frite couler le tout , exprimer les herbes, 


y faire fondre une once de Canfre, le con- 
ferver & le mettre enfuite dans une Bouteille 
bien bouchée. I] faut s’en frotter les tempes 
les narrines , & s’en raincer la bouche tous 
les jours. Ce Remedea été trouvé dans les 
Archives du Capitoul de Touloufe , du 
Ja Pefle y étoit. | 


Pour La rétention urine. 


Prenez de la racine de Chardon roulant, 


Ôtez les cordes qui font dedans, de la raci=' 


ne d’Arréte-Bœuf, & de la racine de Frai- 
fier, vous mettrez de ces trois racines dans 
da coquemar avec trois pintes d’eau que 
vous laiflerez réduire à deux, & en prendrez 
un verre à jeun Je matin, & même en 
ÿfer dans les repas avec du Vin. 
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ï Pour la fapreffion d'urine. 


Prenez quatre poignée de Parietaire fraî- 
che , fricaflez-la avec du beurre, mettez-la 
fur des étoupes , & l’appliquez-chaudemeñt 
fur le pénit, | Fu 

Aures 


Prenez deux poignées de Pariétaire , une 
poignée & demie de Cerfeüil ou Perfil, 
faites-les cuire , battez-les un peu dans uni 
Mortier , mélez -y une once d'huile de 
Scorpions , & deux onces de beurre frais, 
appliquez ce cataplâme chaudement fur le 
penil. 0 

Ces Remedes peuvent fervir dans la phre- 
nefe , pour exciter le malade à uriner , le- 
quel en oubliant lurine retenué , caufe 
une inflammation aux parties & enfuite la 
mort. ' 


Pour le Rhumarifine. 


Vous prendrez un pot de terre neuf, & 
Vous mettrez dans le fonds l’épaifleur d’un 
doigt de Saïndoux, puis un lit d'Hiebles, & 
continuer ainfi jufqu’aice que le pot foitplein; 
il faut que le premier lit & le dernier fotent 
de Saindoux , puis mettre le couvercle fur 
le pot; & faire urie pâte avec de la farine 
qui foit ferme , & la mettre par deflus Îe 
“couverclé , puis mettre le pot dans le four 


Oo 
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avec le pain , & quand on retireta le pain 
l'on retirera auffi le pot, & on paffera la 
drogue dans un linge fin , & l’on bouche- 
ra le pot dans lequel fera la drogue ; & lorf- 
que l’on voudra s’en fervir on en fera tiédir 
for une afliette pour en frotter Ja partie ma- 
lade , il faut mettre pardeflus une ferviette 
chaude que vous changerez deux fois par 
jour. 

| Autre. 

Il faut prendre deux onces de Thereben- 
tine de Venile, & trois onces de Sucre en 
poudre , mêler le tout enfemble , puis.en 
faire des boulettes de la groffeur d’un pois, 
& en prendre deux ou trois dans des Ceri- 
fes confites , le matin à jeun , & prendre un 


boillon deux heures après , l'après diné. 


trois heures après le repas en prendre autant, 
& deux heures après un boüillon. 


Pour la Paralifie, Rhumarifine & Goute. 


_ Prenez de PAfperge , Pigeon d'Inde, 
Theriaque & Sucre Candi rouge de cha- 


“un un gros , 1l faut monder les deux femen- * 


ces ci-deflus , en faire une pâte, la dofe 
ou prife doit être d’un gros , qu’on prendra 
dans la moëlle de pomme cuite, demie heu- 
re après un boüillon, & un fecond deux 
heures après. & un troifiéme à la même dif- 
tance : on pourra fi on n’eft pas fatigué , 


LA 


SO 0 


prendre le même Remede trois jours après. 


Pour le Rhumatifine. 


Prenez un demi litron de Baye de Ge= 
niévre , une grande poignée de Sauge tou- 
te épluchée , pilez-les bien & les mettez dans 
une bouteille , dont l'entrée foit fort large, 
ajoûtez-y une pinte d’eau-de vie & une livre 
de bon beurre de May , qui n’ait pas été 
lavé. Expofez la bouteille au Soleil pendant 
tout l'Eté, frottez-en le malade devant le 
feu avec la main, enfuite oignez & appli- 
quez du papier broüillard & une ferviette 
chaude pardeflus , réiterer jufqu’à parfaite 
guéri{on, 

On donne aufli au malade du Sel vege- 
tal deux gros dans de l’eau de Veau; ou 
de l’eau de Poulet, ou dans un boüillon qui - 
ne foit pas falé , où dans du Thé : l’on don- 
ne des lavemens avec les Mauves, les Gui- 
mauves , la Parietaire , & la Mercurial ; & 
dans une chopine de cette décoétion , on 


diffout deux gros de Sel Vegctal. 
Remede conire la Goutte , a PEpreuve. 


Ariftoloche dite Longatenuis à 
Pare Centaurée. 

Jentiane. | 
Camedertis. | 5 
Camepuis. 


Il faut pulverifer une pareille quantité de 
Oo iii] 
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chacune de ces fimples , & les paffer par un 
tamis fin , puis mêler enfemble même poids 
de chaque forte : Du total on fera des pa= 
quéts du poids d’une dragme, dont on pren- 
dra un paquet tous les matins à jeun dans un 
verre de Vin blanc, ou dans du Thé, dont 
on peut boire pardeflus plufeurs tafles. On 
peut même Île prendre à fec fi lon veut , de 
telle façon que ce foit , il faut être deux 
heures fans manger après l'avoir pris, fans 
que ccla aflujettifle à manger après ce tems. 

Au bout de trois mois on pourra dimi- 
nuer les paquets d’un quart , enfuite d’un 
tiers , & à la fin de la moitié ; mais il ne faut 
pas quitter le Remede , au contraire, il faut 
continuer regulierement à le prendre , parce 
que ce Remede eff fi familier, que ce n’eft 
que par le long ufage qu’il produit fes effets, 
de même que la Goutte ne fait foa progrès 
que peu à peu. | 

Le propre de ce Remede eft de fondre & 
difloudre les glaires fans procurer aucun 
effet fenfible, operant dans les uns par la 
tran{piration , les autres par les urines , ou 
par les felles , le tout fans aucune violence. 

Quoique le poids de la dofe foit prefcrit, 
ä ne peut cependant qu'il y ait des tempe- 
fammens délicats , que ce Remede échauf- 
feroit trop, auquel cas fans attendre les trois 
mois, on ne doit faire aucune difficulté de 
diminuer même les premiers jours, fans ce- 
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_ pendant tomber dans l’inconvenient de fe 
trop flatter. Si ce Remede échauffe , en 
peut l'après - dinée fe raffraichir en büvant 
plufieurs verres d’une tifane legere, com- 
. pofée de racines de Chiendent , & de Frai- 
fier avec un peu de Regliffle , qu'on mettra 
dans trois pintes d’eau , & qu’on fera boüil- 
lir à petit feu , jufqu’à la diminution du tiers, 
obfervant d’y mettre quelques Dattes, & au 
_ defaut quelques Figues, ou Raïfins fecs. 
La perfonne de qui vient ce Remede a été 
tourmenté de la Goutte; mais depuis fix 
ans qu’elle fe fert de cette poudre, elle n'en 
n’a eu aucun reffentiment. On recommance 
far tout un Regime de vivre convenable , 
fans cependant {e priver abfolument de Ra- 
gouts , Salades , ou autres mets épicés , Où 
cruds, mais point d’excès , beaucoup de 
perfeverence & de réfolution : Lo Reme- 
de eft un peu amere, mais dans le moment 
le goût de l'amertume ef paiié. 


Aure Remede pour la Goutte. 


I1 faut mettre dans une Chaudiere où 
Chauderon., environ un demi fceau d’eau 
ue vous ferez boüillir fur le feu , & lorf- 
qu’elle boüillira , vous jetterez dedans une 
botte de Cerfeuil que vous aurez deliée, 
vous la laifferez amortir dans un boüüllon & 
vous la retirerez de deflus le feu , vous 
netterez furle Chauderon une petite plan- 


Pl 
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che mince , où vous puifliez pofer les deux 
piedsétantaffis commodement farune chaife, 
vous vous ferez entourer de draps ou cou- 
verture , de telle forte que vous ne perdiez 
pas la fumée du Chauderon , vous y refte- 
rez pendant une heure, cela vous fera fuer, 
après cela vous prendrez un bon boüillon , 
& vous vous mettrez au lit, qui vous pro- 
jurera peut - tre une autre fueur , & vous 
ie guéris en peut de temps : Remede 
"éprouvé. | 


Pour PHydropifie, Gravelle & réen- 


tion d'Urine. 


"I faut prendre une once de racine de 
Nulja Campagna la plus fraîche , après l’a 
voir ratiflée & coupée par petite tranche, 
la mettre infufer pendant vinbt-quatre heu- 
res à froid dans chopine de bon & fort. 
vin blanc, & en boire tous les matins à jeun 
un petit verre, c'eft-à-dire, que la chopine … 
faile trois verre pour trois jours , l’on peut … 
déjeuner deux heures après , & vivre à l’or- 
dinaire , obfervant cependant de manger 
toute chofe féche & point de foupe, & con- 
ünuer jufqu’à parfaite guerifon; dans peu de 
jours , on reffent du foulagement. Ce Re- 
mede a été approuvé, | 


| Û 
: 
Autre pour lHydropifie. | 
_ Prenez cinq où fept Ecrevifles vives fi 1 
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fon peut , qu’elles foient mâles , les bien pil- 
Jer & les mettre dans une pinte de vin blanc 
&.en faire prendre un verre le matin au ma- 
lade , cela le fera beaucoup uriner. 


Pour l'Hydropife Tinpanite. 


: Vous prendrez trois pintes d’eau de Ri- 
viere & une chopine de vin blanc, que vous 
ferez boüillir avec une livre de bois de Ge- 
niévre tout frais coupé: Vous le mettrez 

- par petits coupeaux , vous ferez boüilhir le 
tout & le reduire à la moitié, vous en don- 
nerez un verre le matin au malade , un hes- 
reaprès un boüillon bien gras, couvrez bien 
le malade, cela le fera fuer. Ce Remedewit 
bon pour les Rhumatifmes. 


Pour l'Efquiancie. 


Prenez de la petite Sauge, -empliflez-en 
une bouteille fans la fouler , ( de ces bou- 
teilles à large gouleau où on met-des Ceri- 
fes ) verfer deflus tout ce qu'il pourra te- 
nir d’eau -de-vie de Coïgnac, dela meilleu- 
re, la boucher avec un parchemin moüillé, 
& la laifler infufer dans la chambre, (&non 
au Soleil) elle deviendra couleur de Bierre, 
au bout de quelque temps laiflez toûjours 
la Sauge dedans. - 


Simptome de? Efquilancie. 
Quand on fe fent le battement à lagorge 
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_ faire tiédirun demi fptier d’eau metre dedans 
plein une cüilliere à bonche de cette eau:de 
vie, & la prendre , refter aprés lavoir pri. 
fe deux ou trois heures fans rien prendré , 
réiterer jufqu’à ce que l’afflidion foit décen- 
due plus bas , que le nœud de la gorge, en 
prendre le matin ,trois heures après dîné, 
& trois heures après un foupé fort leger. 


Pour P Efquilancie. 


Prenez une once de fiente de Chien’qui 
aura été fcchée au Soleil , jufqu’à blanchir, 
Pulverifez-la , & Pincorporez avec un quar- 
teron de miel , étendez: la fur un linge , & 
Papplquez au tour du col du malade com 
ne un catapiâme. | 


Autre, \ 
Enveloppez treize Cloportes vives, dans 
an petit fac de toile & l’attachez au col ; 


à proportion qu’elles mourront, le malades 


fe fentira foulagé & gueri. 
Autres 


Faites infufer fur la cendre chaude une 


Poignée de Perce-pierre dans une chopine! 


‘d’eau, & que le m 
vent la bouche. 
Autre, 


alade s’en gargariffe fou. 


. 


| 
_ 


Prenez environ une chopine d’eau de Sca- 


bicufe , une once d’eau-de-vie, mélez- 


Fe 
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cnfemble ,& en motillez des linges que vous 
appliquerez au tour du col. 


Autre. 


- Prenez de la poudre de dents de San- 
glier & du Sucre en poudre , incorporez- 
les avec de l'huile d’amendes douces, & ap- 
pliquez ce mélange. 

Ce Remede emporte dans peu de temps 
les Efquilancies les plus violentes, 


Autre, | 


Prenez une demie dragme de poudre de 
Moutarde , une once de bon Vinaigre, trois 
onces d’eau de Plantin , une once dé Sucre 
blanc ; faites un gargarifme duquel le ma- 
Jade ufera fouvent. Si ce Remede provo- 
que le vomifflement ce fera le meilleur. 


Autre pour P'Efquilanfie qui eff fans fiévre. 


Prenez la quantité que vous pourrez de 
jeunes Hyrondelles dans le nid & les fai- 
tes fecher dans un pot de terre verni au four, 
étant reduite en poudre , vous en donnerez 
une dragme Île matin & autant le foir avec : 
du boüillon au malade, 


Pour faire PHuile de Monfieur , propre a . 
appaifèr toutes fortes de douleurs. 


| II faut tirer de lhuile des Olives fauvaz 
ges lorfqu’elles font vertes, & tirer cette 
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huile fans feu, comme on tire l’huile Vier2 
ge, puis faire des infufions dans ladite hui- 
le de fleurs de Rofe, lorfqu’elles. font en 
boutons & à demi éclofes , nuit & jour il 
faut faire lefdites infufionsttant que les Ro- 
fes durent fous un fourneau de digeftion , 
dans un vafe d'Argent, les infufions fe font 
de trois heures en trois heures , l’on ôte les 


Rofes qui ont boüilli avec une cuillere per. 
cée , l’on les met dans des facs de grofle: 


toille , l’on les prefle pour en faire fortir 


Phuile & le jus, tout ce quien fort l’on le. 


met enfuite dans ledit vafe, 1l faut laïffer Ja 


derniere infufion dans l'huile que l’on met! 
après dans des bouteilles de verre, dans lef-? 
quelles lon met de l’eflence d'Eau Rofe qui 
foit bonne , plus on en met , meilleure eft 


l'huile, 


toutes fortes de douleurs que l’on peut fen- 


Cette Huile cft propre pour appaifer | 


tir , étant appliquée aufli chaude que l’on, 
peut la fouffrir ; & afin qu’elle faile plus! 
d'effet, il faut y mettre du marc de Rofes! 
& l’envolopper avec un linge chaud , & re-. 
nouveller cela à proportion que l’on fent la 


douleur en quelque lieu que ce foit. 


Elle eft fort bonne aufhi pour prendre con- 
tre le poifon , ilen faut prendre trois ou. 


quatre cuillerées un peu tiéde. 


re 
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Pour les maux’, enflütes €> douleurs des 
Genouils ©" autres Jointures. 


Il faut prendre fix bonnes poignées de 
Sauge , ôter les queues , les piler & les 
faire boüillir avec dela lie de bon Vin ver- 
meil , puis les pafler par un linge , enfaire 
chauffer & tremper dedans un linge en trois 
ou quatre doubles , & en couvrir le mal, & 

‘continuer foir & matin jufqu’a l’entiere gue- 
rifon. 


Pour les Hemorroïdes. 


+ Prenez panne de Porc mâle, deux onces: 
faites - les fondre & en Ôtez ce qui pour- 
roit refter de grumellons, jettez dedans une 
once d’Ardoife pulverifée, & remuez en 
la mettant dedans, & lorfqu’elle commen- 
cera à fremir vous la rétirerez jufqu’à ce 
que tout foit pris. Cela efl très-fouverain. 


_ Autre. 


Prenez trois onces de Liège que vous. 
ferez brûler, & vous prendrez la cendre 
que vous mettrez avec la grofleur d’un, 
œuf de Beurre bien frais , & vous en fro= 
terez le foir & le matin la partie malade. 


La vertu du Remede Anglois , © la mas 


niere de s’en fervir. 


Premierement. il guerit toutes fortes de 
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iévres interminantes , il donne bon appetit, | 
fait faire bonne digeftion, & donne force & 
Vigueur au malade. 


La maniere de traiter le malade. 


Pourvû qu'il nait pas de Pleurefie, À 
ne faut pas le faigner , mais s’il ya Pleu- 
refic il le faut faigner une fois feulement , 
iln’eft pas befoin de fe purger non plus, . 
mais s’il eft conflipé on lui peut donner un 
lavement, & s’il eft jeune & robufte une. 
faignée ne lui fçauroit faire de mal. 

Et après qu’il aura pris cinq ou fix fois de 
ce Remede , on‘ peut lui donner un lave- 
ment & enfuite une purgation, & continuer : 
à lui donner de ce Remede. 

Pour le compofer, il faut avoir un co- 
quemar de terre d’environ huit pintes , & 
lemplir de bon Vin vieux rouge ou blanc, & 
le bien boucher avec du linge & un mor- 
. ceau de veflie de Cochon & le tenir au coin 
du feu, fi c’eft en hyver l’efpace de quatre 
ou cinq heures. 

Le fecret de ce Remede confifte à pren- 
dre du Quinquina , le broyer en forte qu’il 
puifle pailer par un tamis ; il en faut mettre 
une once fur deux pintes de vin ; c’eit-à-dire 
que fi le coquemar contient huit pintes , 1l 
en faudra mettre quatre onces à quatre dif- 
ferentes fois , & remuer le Vin chaque fois, 
que l’on met le Quinquina. L2 

; Il 
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Xl faut obferver d’ôter le bouchon de 
temps en temps pour remuer ledit coque- 
mar, & puis le reboucher & le laifler au 
coin de la cheminée pour tremper les Dro: 
gues l’efpace de vingt-quatre heures, après 
lequel temps on peut en tirer la quantité 
d’une bouteille qu'il faut païler à travers 
“un Hnge blanc & en donner au malade, 
après tenir ledit coquemar bien bouché & 
Te laïffer ‘pendant deux fois vingt-quatre 
heures tremper , enfuite duquel temps on: 
tirera le clair dudit coquemar ou pot de 
terre, le fond demeurant toûjours dans le: 
prem.er coquemar qui fera bon pour les pa 
_vres malades. CN à 
_ Il faut prendre de ce Kemede quatre: 
fois par jour un plein verre’, de trois heu-- 
res en trois heures, & commencer à pren: 
dre le premier verre à jeun ; il faut qu'il y’ 
ait deux heures que l’on ait mangé, quand! 
on. voudra prendre les autres verres , &: 
être une heure après fans manger ; & fi le: 
malade trouve de la difficulté à préndre: 
ce Remede, où pourra mettre le jus d’un, 
quart de Citron dans le’ verre , & au dé+- 
faut du Citron pour les femmes & les em 
fans délicats’, on y pourra mettre du fyrop 
de Rofes, jufqu’à ce que leRemede foi: 
us peu agréable. | 
Après que la Fiévre aurà quitté le male 
de ilne faut plusen prendre que dèux ver 
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res par jour; fçavoir ; Pun à huit heures du 
matin , & l’autre à quatre heures après midi. 

Si c’eft une fiévre tierce ou double tierce, 
1] faut continuer quinze jours à prendre du- - 
dit Remede , & fi c’eft une Fiévre quarte » 
trois femaines ou un mois entier , pendant 
ce temps-là le malade prendra fes forces. 

Son régime de vivre fera de bons boüil- 
lons & de bonne viande ; mais il faut s’abf- 
tenir de manger du poiflon, lait , fruit & 
toutes chofes falées , pour fa boiffon ordi-= 
naire, du Vin & de FEau. 

Notez qu'il ne faut pas prendre du Res 
mede dans l’accès de la Fiévre, 


Pour les Piqures venimeufes. 


Vous prendrez de la feuille de Soucy; 
en Ôterez l’écorce , pilerez lefdites feuilles 
dans un mortier, puis imbiber le marc dans 


le jus , & l'appliquer fur Le mal. 
Rermede pour éviser les douleurs nefretiques. 


Prenca de la femence de Geneft, 
Semence de Gremis ou Milium Sols, 
Chriflal de Tartre , 

Sucre Cand. | | 

Vous en prendrez une dragme de chacu 
he , que vous pulveriferez bien , & en prens 
drez la moitié dans un verre de Vin blancs 
ou une once d’eau de. Geniévre. 

Il fauts’en fervir comme d’un préfervaz 
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tif, cela n’oblige à rien qu'a refter deux 
heures fans prendre de boïüllon ni autre 
nourriture ; dans la douleur on peut prendre 
deux grains de Laudanum en Opiate , mê- 
lée avec un pen de Conferve de Role, 
dans un peu de boüillon. 


Pour les Poireaux des Chevaux. 


Il faut avoir un pot de terre neuf , qui 
tienne environ dix pintes mefure de Paris, 
y mettre huit pintes de Biere , dix-huit of- 
gnons de Lys coupez par morceaux, des 
Mauves & Guimauves , de chacune une 
bonne poignée ; faire boüillir le tout juf- 
qu'à ce qu'il foit en boüillie, pour à quoi 
parvenir 1l faudra remuer & écrafer les o1- 
gnons de Lys; puis il faudra y ajoûter une 
livre de Beurre frais ,une livre de Saindoux, 
uae livre de Therebentine commune, & une 
livre de Mi:l commun , il faut bien mêler 
le tout, & én le retirant du feu ‘on peut 
épaiffir la Drogue avec un peu de farine 
de Froment, 


Maniere de s’en fervir. 


T1 faut couper tout le poil qui fe tronve 
fur le mal du Cheval & aux environs , fai- 
re chauffer la Drogue , en forte qu'on y 
puifle fouffrir la main, & étendre fur des 
étoupes , & après avoir frotté avec un bou- 
ghon de paille les Poireaux ou Grapes, juf- 


Ppy 
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qu'a ce qu'il en forte du fang,, y appliquer 
lemplâtre que l’on changera de deux jours 
Pun ; il ne faut pas que la ligature ferre trop 
la jambe du Cheval , mais il faut qu’elle 
tienne l'emplâtre , qui tomberoit aifément fi 
elle n'étoit pas bien liée ; après que ’onau- 
ra mis deux ou trois emplâtres, s’il y refte 
des Poireaux,, 1l les faut couper & remettre: 
de la Drogue comme devant ; on peut fai- 
gner une fois le Cheval de la veine du col, 
mais il ne faut pas qu'iltravaille pendant dix. 
ou douze jours , 1l faut étendre les étoupes: 
fur de la toile. 


r. | ” 
KRecepte très-affurée pour guerir de la Rage. 
aprés avoir été mordu, 


I] faut faire prendre des Crables dans la. 
Wer, dépuis le 2 1. Juin jufqu'au 2 1. Juillet: 
qui. eff. le temps du Signe du Cancer , &. 
après les.avoir fait euire, conferver le bout. 
de leurs. pinces, qui font noires ,.& les. 
pulverifer , & prendre de cette poudre le | 
poids d’un écu dedans un peu de Vin à jeun, 
ne manger que deux heures après , faire ce: 
Remede par trois jours confécutifs pourles- 
Bommes, & pour les bêtes un feul jour faffit.. 


Eu de Monfieur de Bellegarde qui eff fort. 
bonne pour la Colique & lemal d'Ef-. 
TON à. 
Eienez Mafhic à. 2, ONCÉSs 
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Gerofles à. 2,onces. 
 Gailanga ,, 2, ONCES- 
Canelle, 2. OnCese- 
Cubere, 2, onces. 
Therebenrine de Venif? 2: 0ncese 
Bois .d Aloës , LI. OMCCe. 
AVTel de Narbonne, demie livre. 
Ecu-de-Vie reélifiée, 4. livres. 


. Il faut bien piler le tout enfemble & le- 
- faire infufer dans un alambic pendant vingt- 
quatre heures , & faire: diftiller tout ce que 
Von en pourra tirer. | 

Le marc qui refte dans lalambic eft bon: 
pour guerir la Galle & la Teigne, 


Autre pour la Colique.. 


Prenez à tous. les déclins de Lune de-la. 
Rhubarbe le poids d’un écu & demi, qu'il. 
faut partager en deux prifes, pour deux. 
matins de fuite, on en fait dèux Bols cha- 
que fois que l’on délaye avec le fyrop de: 
fleurs de Péché, & deux heures après l’on: 
prend un boüiilon fait avec un demi Poulet: 
& de la Chicorée fauvage. 


Tifane pour les Coliques: 


Pour toutes fortes de Coliques.on pré 
. pare une tifane avec la racine d’Enula Cam. 
pana, de Chiendent, & de Reglifle avec- 
les graines de Geniév£e., de. Fenoüil ,, de: 
Cor'andre & d’aniss. | 


Fr 
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Eau pour P Apoplexie. 


Prenez un pot de Vin blanc, une chopi- 
ne de bonne Fau-de-Vie, trois poignées de 
Meliffe mondée & hachée , écorce de C1- 
tron pilée, des Noix mufcades & de la Co- 
riande une once de chacun. Des Cloux de 
Gerofles , & de la Canelle une demie once 
de chaque, concaffé feparément ce qui le 
doit être, & faite infufer le tout enfemble, 
pendant vingt-quatre heures fur les cendres 
chaudes, après quoi vous diflillerez au bain- 
marie cette infufion , & vous en conferve- 
rez l’eau qui en fortira dans une phiole bien 
bouchée. Et quand quelqu’ un eft fombé 
en apoplexie , il lui en faut donner deux où 
trois cuillerées fuivant la violence du mal, 


Autre pour fe prélerver de P Apoplexie. 


Prenez fix ou fept grains de Moutarde | 
& avalez-les le matin à jeun. 


Autre, 


L 

Prenez trois bonnes Figues , hachez-lesw 
bien menu , ajoutez-y dela graine de Mou-w 
tarde & de Roquete, une cuillerée de cha 
cune , pulverifée, mêlez-les bien dans uns 
mortier , ajoûtez-y un peu d’eau de Lavanss 
de, une demie once d’eau ou de fuc de Vio= 


\ HA 
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ette , faite une forte d’éleftuaire dontla 

dofe eft de la groffeur d’une noix. ï 

Ce Remede préferve infailiblement de 
PApoplexie. | 


Pour la Pierre &r la Gravelle. 


11 faut prendre de la racine de Croix de 
Chevalier (ainfi nommée , parce qu’étant 
coupée elle la repréfente, on l'appelle aufli 
Pied de Pigeon, parce que fa feuille verte y 
reffemble ) couper net fans ratifler toute 
la chevelure , laver les racines en foüettant 
feulement l’eau avec , les couper de la lon- 
gueur de trois pouces ; c'eftä-dire, comme 
des allumettes , les mettre en botte de la 
grofleur qui peut être contenuë dans Fin- 
dex & le pouce , les mettre dans trois cho- 
pines d’eau boüillir, & reduire à une pinte, 
en boire un verre‘ou deux à jeun , à quel- 
que diffance lun de l'autre, même laprès 
midi, & même au repas étant preflé, il faut 
enfuite un peu d’exercice. 


Autre pour la Gravelle. 


11 faut prendre une poignée de Cerfeui 
& une de Pimpinelle , hachez-les bien me- 
nuës & les faites infufer dans un demi fep- 
tier de Vin blanc ou clairet avec autant 
d’eau & quelques morceaux de Citron; le 
tout du foir au matin, puis le lendemain 
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Vous paflerez le tout. dans un linge ,. en ÿ 
délayant une cuillerée de Miel de Narbon. 
ñe ; avec la moitié d’un jus de Citron 3 
prendre ce Remede pendant trois jours à. 
jeun , & être deux heures fans manger. 

Il faut obferver que ce Remede ne fe: 

doit prendre que pendant les huit derniers: 

ours de la Lune : le malade continué ce: 
Re pendant qu'il.s’en trouvera inconf- 
modé, en obfervant le repos du quatriéme | 
jour. | 


Autre pour guerir un pied ensor.. 4 


Dabord que l'on fera bleffé prenez de ke 
fiante de Vache de la plus fraiche fricaflez- 
la avec du. Beurre bien frais ,-enveloppez-- 
en le mal le plus chaudement que l’on pour: 
ra après vingt-quatre heures , ayez de l'her- 
be nommée Atanaife ou Dont une bon- 
ne poignée ou deux, faites-la amortir fur 
une pelle bien chaude > appliquez - la fur le 
mal [e plus chaudement que lon pourra le 
fouffrir , & continuez ce Remede jufqu'à ce: 
que l’on foit.gueri. 


Pour la dureté du Foye ou. si 


Faites cuire des Epinars dans de l’eau: 
gommune , broyez-les un peu dans un mor” 
ter, ajoûtez. y de l’huile ‘d'amandes douces. 
faites un cataplme que: on mettra fur Pens- 
son où onfent de là dureté: 


Caraplämes 
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Cataplame & Skirres de la Rate. 


Prenez Gomme Ammoniac , Galba- 
num , & Bdclium de chacune partie égale : 
battezles dans un mortier y ajoûtant de 
Vhuile de Lys; étant ramollies, vous y mé 
Jerez du Mucilage de graine de Fenugrec 
& de Lin avec des Figues , autant pefant 
qu'il y a de Gomme, battez-les encore en- 
femble , jufqu’à ce que le tout foit bien mé- 
lé & incorporé pour en faire un cataplème. 

C’eft un Remede le plus efficace qu’il Y 
ait pour amolir Les Skirres. 


Onguent defficatif pour defféicher les Playes. 


Prenez du Diapalme, 

 Cerufe préparée, 

Lis de Florence en.poudre, dE 
EByuile Rofat, ce qu'il en faut pour fairetun 
onguent, ou Cerat, pour appliquer fur les 
playes ; pour, deffécher : Ce Remede à été 
éprouvé fur un pied brûlé, 


Pour ôter les poux de la tére d'un malade : 
_ Jans le peigner. | 


Ïl faut mettre parmi. les cheveux, de la 
graine de Staphifigre pulverifée ; & en peu 
de temps 1ls mourront tous. 


Pour les Punaifes, 
Lorfqu'elles fe mettent dans.un lit, 1: 


Qq 
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faut mettre dès le matin dans les endroits 
où ilyenale plus, des feuilles vertes de 
Phafeolles qu’on apelle à Paris des Aricots, 
& fur le foir on trouvera les Punaifes atta- 
chées aufdites feuilles; les feuilles de la gran- 
deContine ou Confolide que les Apoticai- 


res apellent Confolida major où Semphyium. 
majus font encore meilléures que les feuilles 


de Phafeolles. 
Pour faire POnguent d'Or pour les Apoffu- 


mes 7 Cicatrices. 


Prenez Suif dé Mouton, 

Cire neuve, 

Poix réfine , 

Huile d'Olive , 

AVliel , 

L'herebentine , autant de l'un que de l’autre. 
Faites fondre le fuif le premier , puis la 

cire par petits morceaux, & quand tout 


fera fondu, mettez l’'Huile, le Miel & la 


Thercbentine ; paflez le tout par un linge 
& remuez toüjours jufqu’à ce qu'il foit 
froid. ni 

: left bon pour les apoftumes, il attire, 
nettoye &incarne la Cicätrice. 


Pour tirer les Épines du corps tres -: experi- 
| mENIÉ. 


Prenez de fa fiente d'Oyfon mâle fraîche- 


ment faite, mettez-en à l’envers du lieu où : 


|| 
| 
| 
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eft lépine ; comme fi la main eff percée'en 
dehors , il faut mettre en dedans , & lépine 
fortira. 


Pour les Defcentes. 


> Prenez Aymant préparé deux onces , fai 
+ tes-le infufer deux fois vingt. quatre heures 
dans une pinte de bon Vin blanc , & pen- 
_ dant quinze jours vous en donnerez un 
Verre le matin à jeun, & fe tenir dans le lit 
pendant ce temps-là, obfervant néanmoins 
de fe tenir dans fon féant une heure ou en- 
viron après l'avoir prife. 


Tifanne pour les Cours de Ventre in- 
veterez. 


Celles qui font les plus convenables fe 
font avec la racine de Chiendient, de Tor- 
mentille , avec l'écorce de Grenade , l’E- 
pinevinette , le Sumac & la raclure de Cor- 
ne deGerf; on peut y mêler pour plus d’u- 
tiité,du fyrop de Coiigsou d’Alkérmes. 


Jus'de Resliffe, comme il doit être fait pour - 
cire le meilleur. 


Prenez une bonne quantité de la meil- 
 leure Regliffe la plus nouvelle, concaflez. 
la & la.faites boüillir dans de l’eau nette, 
perd nt un quart d’heure , ôtez cette eau 
& cn remettez d'autre & la faites boiillir 


Qqij. 
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avec la même Réglile, comme vous avez 
déje fait pour achever de tirer le fuc de Ré- 
glile ; cela fait vous jetterez la Régliffe 
comme étant inutile, vous verfez l’eau que 
vous en aurez tiré , dans un baflin, vous 
la ferez boüillir jufqu’àa ce que Phumidité 
de l’eau foit évaporée , & qu’il refte au 
fond une matiere épaifle comme du Miel, 
vous en prendrez une once avec une livre 
de Sucre Candi blanc en poudre , vous en 
ferez une pâte dans un mortier avec de la 
Gomme Adragant, trempé dans de l’eau de 
Scabieule, puis vous en ferez des rouleaux , 
que vous laifferez feicher aû Soleil, 


Pour faire du Syrop de Violette. 


À ÿez quatre onces de fleurs de Violettes 
bien épiuchées de leurs boutons , faites cui- 
reune livre de Sucre; il faut pilcr vos fleurs 
dans un mortier; & les mettre après dans 
Je Sucre , &enfuite fur le feu, vous y laif- 
ferez le tout pendant un peu de temps, en 
remuant toüjours , & après le rétirerez, & 
pailerez le tout enfemble dans un linge, & 
étant paflé vous le mettrez dans une bou- 
teille que vous boucherez, lorfque votre 
Syrop: fera froid ; le marc de Lier à fert è à 
faire de la Conferve. | 


Pour faire la Conferve d Oeillers.. , ; 
pi faut avoir des Oeillets rouges, .cras 


| AS à 
NC | 
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moifis, couper l'Ocillet qu'il ne refle point 
de blanc , vous en prendrez un quarteron 
que vous pilerez dans un mortier de marbre 
jufqu’à ce qu'il ny paroïfle point de feuit- 
jes |, vous prendrez enfuie une livre de 
Sucré que vous ferez cuire comme pour 
faire de la Conferve; lorfque le Syrop fera 
cuit & hors de deffus le feu , vous prendrez 
vos Oeillets que vous y jetterez petit à pe- 
tit en remuant toûjours: Vous laifferez ré- 
froidirle tout, & le dreflerez fur du papier 
en petits morceaux. Ep 


Remede contre l'Hydropifie. 


I! faut prendre la feconde peau de la ra- 
cine de Sureau , elle eft plus épaile que la 
premiere, la piler dans un mortier neuf & 
puis la preffer dans un linge blanc, jufqu’à 
ce que Vous cn ayez quatre OnCES de jus, 
lequel vous mêlerez avec quatre onces de 
lait d’une Vâche noire, fortant de fon pis, 
c’elt-à-dire, tout chaud & en cet état on 

Je fera avaler au malade. Il faut qu'il foit 
dans fon lit bien couvert: deux heures après 
on lui fera prendre un boüïllon. Quelque- 
fois ce Remede agit par les fueurs ; & d’au- 
tres fois par de grandes évacuations ; Îl eft 
affez violent , mais fans tranchée. Si la 
premiere fois qu’on prendra ce Remede, 
l’on n’eft pas bien gueri l'on pourra Îe re- 
prendre dix jours après, Lis 

Q qi 
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Ïl faut faire attention que lorfqu’on ira 
chercher la racine de Surea , il ne faut pas 
prendre celle qui paroît hors de terre , par- 
ce qu'elle ft féche & fans vertu. 
Ce Remede eft fort bon & très-éprouvé, 


- Regime a garder. 


I} ne faut manger ni foupe ni boüilli, 
point de ragoût , toûjours du rôti, & mé- 
me du pain grillé ,ne boire que le moins 
qu'on pourra : fe purger de femaine en fe- 
maine , pendant un mois ou plus, avec deux 


onces de Manne dans un petit boüillon de 
veau fans.{el. | 


Remedé, contre la Rage, 


Prenez la coquille de deffous d’une Huitre 
mâle, c’eit-a-dire, de celles dont le poiffon 
à un bord noir , & dont l’écaille a en dedans 
des marques noires, quand l’Huitre eft vieil- 
le , & jaune, quand elle eft encore jeune : 
Faites-la calciner au feu ou au four , jufqu’à 
ce qu'elle fe rompe fans effort ; reduifez-la 
en poudre impalbable , & faites-la prendre 
au malade, après Pavoir paflée au tamis, 

Il y a trois manieres d’employerce Re- 
mede ; la plus efficace eft de le donner en 
bol, comme le Quinquina , en mettant cet- 
te poudre dans du pain à chanter moüillé : 
On peut le donner auffi dans du vin blanc; 
où bien faire faire une aumelette de cette 
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poudre battuë dans quatre œufs frais ; mais 
cette aumelette doit être cuite avec de Phui- 
le, car le beurre détruiroit le Remede : & 
le malade doit la manger fans pain & fans 
boire. 

Ceux qui n’ont été que pincez, léchez, 
ou érañlez, & ceux qui {e trouvent dans 
une grande crainte, peuvent fe contenter 
de prendre une feule fois deux gros de cette 
poudre : les autres doivent en prendre trois 
fois. 

La,premiere dofe pour.ceux qui font dans 
l'accès eft de fix gros, qu’on leur fait pren- 
dre le plus promptement qu'il eft poihible: 
les deux jours fuivans on ieur en donne 
quatre gros à jeun , & on ne leur permet de 
manger que trois heures après. 

Pour ceux qui font mordus à iang , & 
pour ceux qui ayant été à la Mer n’y ont 
pas été gueris, la dofe eft de quatre gros 
pour chacun des trois jours: le premier jour 
on le donne au malade au moment qui fe 
préfente , & les deux jours fuivans à jeun, 
en obfervant de même de lempêcher de 
manger pendant trois heures, 

À l'égard des animaux, on proportionne 
Ja dofe à leur grofleur, & il faut's’attacher 
à leur donner ce Remede avec. quelque 
chofe qu'ils aiment , pourvi qu'il n’y ait. 
point de bevrte : l'effet en eft plus prompt, 
quand on peut le leur faire avaler avec de 
Peau ou du vin. 


460  Angmentarions | 
: ‘Cette poudre ne fe corrompt point, & 
fe garde tant qu’on veut , pourvû qu’elle 
foit dans un vaifleau bien fermé. 


Nota. Que lorfquw’on a pris le Remede, 
files excrémens du malade font envelop- 
pez d’une certaine brouë blanche , à coup 
für il étoit fujet À la rage , & que s'ils nele 
font point, il n'y avoit rien à craindre. 

Remede fouverain pour la poitrine. 


Prenez Limaçons gris ordinaires de Vignes 
ou de .'ardin , faites leur jetter leur gourme 
dans trois eaux chaudes differentes , pour 
les bien purger, 1 

Puis les faites boüillir dans une pinte d’eau, 
dont vous ferez évaporer les deux tiers : 
paflez & preflez l’eau reflante. 

Coupez cette eau avec pareille quantité 
de lait , demi-feptier de chacun. Prenez-en 
pendant deux mois , & ferez gueris des 
uiceres & autres vûës du Poulmon ou de la 
poitrine. … Remede très-éprouvé. 


Contre les pertes de Sang immoderées. 


Prenez trois grofles racines de grande 
Confoulte ; lavez-la bien & lefluyez, fans 
la peler, niratiffer. 

Coupez la en deux où trois morceaux de 
fongueur qu’elle puifle entrer dans une Caf: 
fetiere où Coquemar de terre, dans laquel- 


| | de Remedes. AG 
le vous aurez mis trois chopines d’eau de 
Riviere que vous ferez reduire à une. Vous 
en prendrez un demi feptier le matin à jeun & 
autant le foir deux heures après avoir foupé, 

Il faut continuer ce Remede fept ou huit 
jours , & la perte de Sang s’arrètera douce- 
ment : Il y a des perfonnes qui n’en n’ont 
pris que trois ou quatre fois. 

Pendant l’ufage de cette tifane, il faut 
s’abftenir de toutes crudités, boire de bon 
Vin vieux trempé , de bonnes foupes & 
boüillons gras avec quelques œufs. 


Des differentes manieres dont on [e pes 
fervir du Tabac. 


TT E Tabac pris en poudre, évacuant 
la Pituite foulage ou guerit toutes 
les maladies qui procedent de l’abondance 
de cette humeur, comme les Crachemens 
immoderez, les Rhumatifmes , les Fluxions 
qui tombent fur les yeux , les larmes invo- 
lontaires , le mal de tête, l'Hydropifie ; il 
foulage la tête par les éternuëmens , 1l pu- 
rifie le Sang , il calme les inquiétudes & les 
pafions , & enfin bien loin d’affoiblir Pimas 
gination & la mémoire , il perfeétionne les 
organes de ces deux facultez. 
2. Pris en feuilles & mâché , il ôte Le fen- 
timent de la foif & de la faim , & empêche 


462. Differens Ufages 
que les forces ne diminuent même dans le 
travail. 

3. Pris en fumée, mais moderement, il 
fait dormir & réver tranquillement. 

4. L'Eau de Tabac mife dans l'œil éguife 
& conferve Ja vûe , & efface les tâches des 
yeux : prife par la bouche, guerit la courte 
haleine , l'Afthme , la Phtifie , les Fiévres 
tierces & quartes , rc. | | 

$- L’Huile de Tabac mife dans l'oreille 
en guerit la furdité , fur le vifage , en em- 
porte les rougeurs & les bourgeons, furles 
parties affigées de la Goute ou de la Scia- 
tique , elle en appaife les douleurs en ré- 
foudant l’hümeur qui les caufe. { 

6. Le Sel & le Criftal de Tabac mélez 
dans les deux précedentes préparations en 
augmente la force , & fait d'un infigne dia- 
phoretique ou diuretique felon la difpofi- 
tion des humeurs ; ils blanchifent les dents, ” 
les préfervent de Fluxions & de pourritures, 
& confolide les Ulceres , fur tout les genci- 
ves , & purifient merveilleufement le Sang. 

7. Le Parfum du Tabac que l’on brûle 
en poudre on en feuilles appaife les fuffo- 
cations de Mere ou les vapeurs hifleriques, 
fubtilife les humeurs , rémedie à la vieille 
toux, & rappelle de la Létargie. 

8. Les Pillules du Tabac purgent par en 
bas toutes les humeurs & la bile plus qu’au- 
cun autre Remede , & appaife le vertige, 


Du Tabac. LL MAMIE 
je fifflement & le bourdonnement d'oreille, 
+. 9. L’extrait ou le Suc de Tabac guérit 
la Copefie , l'Ozene', les Polipes, la dou- 
leur des dents , les Ulceres des gencives, 
& de la langue : & lEpilepfie récente ,iltue 
les vers, les poux, les punaifes, les fouris & 
les rats, il fert d’un Remede fouverain aux. 

Chevaux contre le farcin, contre les foû- 
lures que la felle leur fait fur le dos. 

- 10. Enfin les Cerats, les Baumes, les On- 
guents & les Emplâtres, fur tout s'ils ne 
font fecondez par les paflions felon le be- 
foin , gueriflent les Mules , la Galle, la Tei- 
gne; le Feu volage, les Ulcerés, les Dar- 
tres, les Crevafles des mains , les Ecroïüiel- 
les ,les Erefpelles , les Herpes , les Por- 
reaux , les Cors des pieds , toutes fortes de 
Bleflures , les Cancers & Charbons pefti- 
lentiels , les Morfures de Chiens enragez, 
celles des bêtes venimeufes , &'c. 

Comme cet Auteur explique la maniere 
dont ce Tabac produit la plüpart des effets 

_ dont nous avons parlé & dont tout le mon- 
de ne tombe peut - être pas d’acord, qu'il 
répond aux obieétions que lon fait contre 
fon ufage , qu’il enfeigne la maniere de le 
cultiver , de le préparer , de Le purger ; de 
le parfumer & de faire toutes les prépara- 
tions dont nous venons de parler , nous ren- 
voyons au livre , les Curieux qui en vou- 
dront fçavoir le détail, 


Remarques curieufes fur le Tabac ; com: 
polé par Mr. de Prade : À Paris chez. le 
Preff, rue S. Jacques, 


om Ne. 
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D'augmentations de plufeurs Re- 
medes pris dans le Recüeil de 
Madame Fouquet; avec un Trai- 
té de l'Ufage du Tabac, & de fes 


Proprietez. 


Our le mal Caduc. LE 
Bouillon pour la Poitrine. 413 
Pour le mal d’Effomac. 413 


Bouillon pour la Poitrine. 434 
Tifane pour les Rhumes, Toux > Maladies 

de Poitrine. 415$ 
Onguent pour appaifer les fortes Toux. 41 5 


Aifane pour les Fiévres tierces, double tierces, 


continues © fimples. | ag 
Remede pour la Fiévre éprouvée. 416 
Eaux pour les Veux. 4x7 * 
Autre, : 7 417 
Pour l'infammasion des Yeux. 418 


Remede éprouvé pour empecher que le Laitne 
vienne aux Femmes en couche. là-même. 


I A BL-E. 
Pour une Femme groffe qui aura b trop 
froid. | 419 
LaConfhpation pour les Femmes groffes. 4 1 9 
Pour le vorni|lement des Femmes proffes lorf- 
qu'il efl trop violent. "1400 
Pour les douleurs des Lombes , des Reins € 
des Aines qui arrivent aux Femmes grof- 


s\fers 421 
Pour guerir une Femme groffétu Flux de 
VERTE. | 421 


Pour les Epreintes des Femmes groffes. 422 
Pour guerir les Hemorroïdes des Femmes 


… groffes. | la-même. 
Pour un lait épanché aux Femmes en cou- 
che. | 423 


Pour routes fortes de pertes de fang. 424 


Pour appaier les tranchées des enfans nou- 


VEQUX NÉE. là-même, 
Pour faire mourir les Vers des parts En 
fans. pos FRUXL ARR AE 
Pour purger les Enfans fans leur rien faire 0e 
prendre par la bouche. même... : 
Pour les chutes où 1l y à contufion fansen+ 
ctamure. | 426002 
Diffenrerie. Mn l-même. 
. Difane pour la Diffenterie. 427 
Four PInflammarion, & particuheremenr. 
+ pour les Erefipels, 428. 


Tifane pour les maux Veneriens ; comme font 
Verolle, Chancres , Ulceres ; Noïïmetan- 
gere ; Goutte € Gravelle. … là-même. 


TABL Fi 


Tifane pour la Graveile. 30! 
Pour la Pleurefie ou point de Côté. ar ep 
Autre. R 43T 
Autres là-même. 
Tifane pour la Pleurefre. … limême. 


Tifane pour les Fiévrès :maligues, pour le 
se , la Rougeolle la petite We- 


rolle. là-même, 


Vinaigre or éfrve de la Fiévre maligne ,. 
Pelle, &'c. 432 
Pour la rérention d’Urine. la-même. 
Pour la fupreffion d Urine. 4331 
Pour le Rhumatifi ne, 1à-mème. 
Auire. | 434. 
Pour la Paralifie | Rhumatifme à du 
tes. là-même, 
Pour le Rhwmarifine. x) 435$ 
Remede contre la Goute à Péprenve. 435$ 
Autre pour la Goute. 437 
Pour. l’Hydropifie , Gevde & retention 
HU ere ss SON ASE 
Aie pour l'Hydropifie. 0438 
Pour P Efquilanfie Lunpanite. 111 439 
Pour l'Hydropifre. là-même. 
. Simptome d'Efquilanfie. li:mèmes 
Differens Remedes pour P Efqulanfte, 440 
Pour P Efquilanfie fans Fievres. :.  4@r 


Pour faire l'Huile de Monfieur ; propre à 
appaifer toutes fértes de douleurs, 44x 

Pour les maux , enflures © douleurs des 
Genouils À autres Jotmures. 4e 


TABLE 


Pour les Hemorroides. la:même. 
Autre.) là-même. 
La vertu du Remede Anglois, à la manie- 
re de s’en féruir.  l-même. 
La maniere de traiter le malade. 444 
Pour les Piquüres venimeufes. 446 
Remedes pour éviter les douleurs nefretiques. 
là-même. 

Pour les Poireaux des Chevaux. 447 
Maniere de s'en {ervir,' la-même. 


Recepte très-affurée pour guerir la Rage après 

avotrété mordu. | ‘ 448 
Eau de Monfieur de Bellegarde qui eff fort 
- bonne pour la Colique © le mal d'Effo- 


mac. | 448 
Autre pour la Colique. 449 
Tifane pour les Coliques. l-même. 
Pour la Pierre &° la Gravelle, 4SI 
Autre pour la Gravelle. : même. | 
Pour guerir un pied entor. 4$S2 
Pour la dureté du Foye au Skirres 1 
Rate. "4 FAR 0: 
Cataplame © SKirre de la Rate. 453 
Ouguent defficarif pour deffècher les Playes. 
Pour oter les poux de la tête d'un malo 
= fans le peiguer. là-même. 
Pour les Punaifes, Ja-même, 


Pour faire l'Onguent d'Or pour les Apoftu- 
mes Ÿ cicatrices, AS& 


* 


TABLE. 


Pour Les Epines du Corps très = experimen- 


té. | 454 
Pour les Defcentes. 455 
Lifane pour le Cours de Ventre inveterez. là- 
sx même, 

Jus de Reglife, comme il doit étre fait pour 
étre le meilleur. | là même. 
Pour faire du Syrop de Violette. 4506 


Pour faire de la Conferve d'Oeillers, : 45 6 


Pour faire la Conferve d'Ocillers. Và-même. 


Remede contre  Hydropifie. 457 
Regime a garder | 453 
Remede contre la Rave. lä-même. 


Remede fouverain pour la Poitrme. 460 
Conre les Pertes de Sang immoderez. 460 
Des differentes manieres dont on fe peut fer- 

vir du Tabac. 46I 


Pa 


Fin de là Table, 


SZ V7 NRZ NZ 7 À SW NZ NU à MZ, SZ SW NU NZ NRA 2 
MODE TOROION RO OIOROICICTORNOLE 


APPROBATION. 


E certifie à Monfeigneur le Chancelier, 

qu'ayant examiné par fon ordre ce Re- 
cueil des Remedes faciles © domeftiques = 
recueillies par les ordres de Madame Fou- 
quet, & dont on donne ici une nouvelle: 
Édition, je n’y ai ay rien trouvé qui en puif- 
fe empêcher lPimprefion. Fair à Paris ce: 


15 Avril 1721. Signé , ANDRY. 


PR LL EG E" "LEP CRE, 


OUIS par la grace de Dieu, Roy de 

France & de Navarre : À nos amez &: 
feaux Confeillers , les genstenans nos Cours: 
de Parlement, Maîtres des Requêtes ordi- 
naires de nôtre Hôtel , Grand Confeil Pre-- 
vôt de Paris , Baillifs, Sénéchaux , leurs 
Lieutenans Civils & autres nos Jufliciers.. 
qu'il appartiendra : Salut, notre bien amé 
Jean Mufier Libraire à Paris, nous avant. 
fait remontrer qu’il fouhaiteroit continuer & 
faire reimprimer & donner au Public PHif. 
toire des Plantes qui naïflent aux environs 
de Paris avec leurs ufages dans la: Medes 
cine, par le freur Pithou- Lournefort,. RecueiË 
des Remedes faciles € domefliques recul 
hs par feue Madame Fouquet : Comimen- 
are de ML. Dupuyfur le Lranédsshisas 


% 


tez de lFclife Gallicanne de M. de Pithou, 
avec des Notes par le fieur Abbé Langler, 
s’il nous plaifoit de lui accorder nos Lettres 
decontinuation de Privilege, fur ce néce-. 
faires offrant pour cet effet de les faire réim- 
primer en bon papier & beaux caracteres , 
fuivant la feüille imprimée & attachée pour 
modéle , fous le contre-fcel des Préfentes:. 
À ces caufes voulant traiter favorablement 
ledit Expofant : Nous lui avons permis & 
permettons par ces Préfentes de faire réim- 
primer lefdits Livres ci-deflus fpecifiés en. 
un où pluñeurs Volumes : conjointement 
ou féparement , & autant de fois que bon. 
loi femblera, fur papier & caratteres confor- 
me à ladite feuille imprimée & attachée fous: 
nôtre Contre-fcel , & de les vendre , faire 
vendre , & débiter par tout nôtre Royaume 
pendant le temps de fx années confécutive,, 
à compter du jour de l’expiration des pré- 
cedens Privileges:Faifons défenfesàtoutes. 
fortes de pefonnes de quelque qualité & con- 
dition qu’elles foient ; d’en introduire d’im- 
preflion étrangere dans aucun lieu de notre 
obéiflance : comme aufli à tous Libraires : 
Imprimeurs & autres, d'imprimer, faire im- 
primer , vendre , faire vendre , débiter ni. 
contrefaire lefdits Livres ci-deflus expofez 
en tout ni en partie, ni d’en faire aucuns. 
Extraits fous quelque-prétexte que ce foit, 
d'augmentation; correétion. ,, changement: 


de Titre ou autrement , fans la permiflion 
exprefles & par écrit dudit Expofant ou de 
ceux qui auront droit de lui , à peine de- 
conffcation des Exemplaires contrefaits,de 
fix mille livres d'amende contre chacun des 
contrevenans , dont un tiers à nous , un tiers. 
a l'Hôtel- Dieu de Paris , l’autre tiers audit 
Expofant , & de tous dépens, dommages 
& interêts ; à la charge que ces Préfentes 
feront enregifirées tout au long fur le Re- 
giftre de la Communauté des Libraires & 
Imprimeurs de Paris , dans trois mois de la 
date d’icelles;Que Pimpreflion deces Livres 
fera faite dans nôtteRoïaume &non ailleurs; 
& que lmpetrant fe conformera en tout 
aux Reglemens dela Librairie , & notam- 
ment à celui du dixiéme Avril 172$. & 
qu'avant que de les expofer en vente , les. 
manufcrits ou imprimez qui auront fervis de 
copie à limpreflion defdits Livres , feront 
remis dans le méme état où les Approba- 
tions y auront été données, ès mains de nô- 
tre très-cher & féal Chevalier, Garde des. 
Sceaux de France le fieur Chauvelin ; & 
qu’il en fera enfuite remis deux Exemplai- : 
res dans notre Biblioteque publique , un: 
dans celle de nôtre Château duLouvre,& un: 
de celle dans nôtredit très-cher & féal Che- 
valier Garde des Sceaux de France le fieut: 
Chauvelin:le tout à peine de nullité des Pré : 
fentes ; Du contenu defquelles vous man 


dons & enjoignons de faire joüir l’'Expofant . 
ou fes ayans caufe , pleinement & paifible- 
ment fans fouffrir qu’il leur foit fait aucun 
trouble ou empêchemens : Voulons que la 
copie defdites Préfentes qui fera imprimée 
tout au long au commencement , ou à la fin: 
defdits Livres foit tenuë pour dûëment fi- 
gnifiée , & qu'aux copies collationnées par 
lun de nos amez & feaux Confeillers & $Se- 
cretaires , foy foit ajoûtée comme à l’Ori- 
ginal ; Commandons au premier nôtre Huif- 
fier ou Sergent, de faire pour l’execution 
d'icelle , tous Adtes requis & néceflaires 
fans demander autre permiflion , & nonob- 
flant clameur de Haro , Chartre Norman- 
de & Lettres à ce contraire : car tel. eft nô- 


_tre plaifir,. Donné à Verfailles le onziéme 


jour du mois de May l'an de grace mil fept 


cens trente-fix. Et de nôtre Regne le Ving= 


uniéme, Parle Roi en fon Confeil, 
SAILNSON. 


Regpiftré [ur le Regiftre ‘des Libraires €. 


primeurs de Paris,.N°. 300. Fol, 268 


conformément aux anciens Reglemens cor 


firmés par celui du 28 Février 1723. A 


Paris le x 8 Juin 1736. 
: G. MARTIN, Syndic 
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